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PUBLICATIONS RECENTES

EN BREF. LA REVUE DE PRESSE

CONFERENCE SUR LES ARMES CHIMIQUES

A l'appel de la France. une conférence internationale sur les annes chimiques s'est tenue du 7
au Il janvier à Paris.

149 pays ont participé à ces assises. dont 80 représentés par leurs ministres des affaires
étrangères. Convoquée à la suite de la vive émotion suscitée dans l'opinion publique internationale
par le gazage des Kurdes en Irak. la conférence n'a pas admis ceux-ci. ni en qualité de témoins ni en
tant qu'observateurs. En réponse à une question de Monsieur Bernard STASI. ancien ministre. vice-
président du CDS. Mme Edwige AVICE. ministre délégué aux affaires étrangères a déclaré le 22
décembre à l'Assemblée Nationale. que "tout en étant attentive à la situation de l'importante
communau~ kurde en Irak. la France ne pouvait pas recevoir de délégation kurde". La conférence. a-
t-elle ajou~ "ne sera pas un tribunal et sera exclusivement ouverte aux Etats".

Elle n'a effectivement pas é~ un tribunal. Sans complexe. l'Irak s'est même offert le luxe. par
la voix de son président. Saddam Hussein. de déclarer le 6 janvier: "notre engagement à respecter le
protocole de Genève (sur l'interdiction des armes chimiques) ne signifie nullement que nous sommes
prêts à négliger les moyens d'assurer notre sécurité". Autrement dit, interdiction ou pas. iln'entend
pas renoncer à la fabrication et à l'usage des armes chimiques.

Tout le long de la conférence. le ministre irakien des affaires étrangères. soutenu par les
représentants des autres Etats arabes. a tenté de lier un accord sur la prohibition des armes chimiques
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et bactériologiques à l'interdiction des annes nucléaires, ce qui, étant donné les réalités géo-
stratégiques actuelles, revenait à remettre aux calendes grecques l'interdiction des armes chimiques.
Ces manoeuvres ont finalement échoué: la conférence a adopté une déclaration finale par laquelle les
pays signataires s'engagent solennellement à respecter le Protocole de Genève de 1925 interdisant
l'usage des armes chimiques et bactériologiques, et à compléter, "à une date rapprochée", ce Protocole
par une convention interdisant également la mise au point, la fabrication et le stockage de ces armes
ainsi que la destruction des stocks existants.

Le rappel solennel et unanime des grands principes déjà inscrits dans le Protocole de Genève
de 1925 est certainement très utile. Cependant, en l'absence de mécanisme de vérification et de
sanction, rien n'empêche à l'heure actuelle l'Irak, l'Iran ou un autre Etat du Proche-Orient à avoir
recours à ces annes de destruction massive. Les mesures décisives sont remises aux négociations de
Genève, qui durent depuis plus de 20 ans, pour l'élaboration d'une nouvelle Convention
internationale. Monsieur Roland Dumas, ministre français des affaires étrangères et, à ce titre,
président de la Conférence de Paris, a affirmé que "dans l'esprit des participants à la conférence de
Paris, ces négociations devraient s'achever en 1990" (cf. notre revue de presse, pp.I-28)

LA DEROUTE DU PARTI D'OZAL

Les élections municipales turques du 26 mars se sont soldées par la déroute du parti de la
Mère-Patrie (ANAP) du premier ministre Turgut Ozal. Avec 21,9 % des suffrages exprimés et 2
des 67 grandes municipalités du pays, ce parti arrive en 3ème position, derrière le Parti populiste
'social-démocrate (SHP) d'Erdal Inönü qui obtient 28,4 % des voix et 40 grandes villes et le Parti de
la Juste Voie (DYP) de l'ancien premier ministre Süleyman Demirel qui enregistre un score de 25,4
% de votes et 16 grandes villes. En moins de 2 ans, le parti au pouvoir aura ainsi perdu près de la
moitié de son électorat, en passant de 36,3 % des voix aux élections législatives de 1987 à 21,9 %
actuellement.

Monsieur Demirel, deux fois déposé par des coups d'Etat (en 1971 et en 1980) s'afff"mne à
nouveau comme leader de la droite turque. Le parti de la prospérité (RP), de tendance religieuse,
arrive en quatrième position avec 9,9 % des suffrages et 5 grandes municipalités devançant le Parti
du socialisme démocratique (DSP de l'ancien premier ministre social démocrate Bulent Ecevit, qui
n'obtint que 8,9 % des suffrages. Même l'extrême droite fascisante a pu se présenter à ces élections
où elle a obtenu 4,2 %. En revanche, en raison d'interdictions constitutionnelles et légales, aucune
formation kurde n'a pu participer au scrutin. Dans ce contexte, la plupart des militants kurdes se sont
présentés sous les couleurs du SHP qui a remporté un large succès dans les provinces kurdes.

La victoire relative du SHP est des plus fragiles. Tiraillé entre plusieurs factions, ce parti n'a
pas encore d'identité bien définie et manque de rigueur dans la défense des principes démocratiques.
Son attitude envers la question kurde demeure très frileuse. Il y a quelques semaines, il a exclu de ses
rangs l'un de ses députés, Ibrahim Aksoy, qui, dans une intervention devant le Parlement européen,
s'était prononcé en faveur d'une autonomie culturelle pour les Kurdes de Turquie. En raison de son
image floue et de son manque de crédibilité, malgré une conjoncture particulièrement favorable, ce
SHP n'a pu avancer que de 4 points, la droite étant largement majoritaire dans le pays. Ensemble, les
deux partis turcs se réclamant de la social-démocratie, totalisent 37,3 % des voix qui, avec la loi
électorale actuelle pourraient théoriquement leur permettre d'obtenir la majorité des sièges au
Parlement, si ces voix pouvaient s'additionner. Mais la guerre des chefs empêche pour le moment une
telleéventualité.

De son côté, M. Özal paie les conséquences néfastes de sa politique économique. Le pouvoir
d'achat des couches populaires se dégrade de mois en mois en raison d'une inflation avoisinant 87 %
par an. La presse a dénoncé également le népotisme et la corruption qui ont atteint sous Monsieur
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Özal des sommets jusque là semble-t-il inégalés, même dans un pays comme la Turquie qui a
pourtant une solide tradition dans ce domaine.

Malgré son échec cuisant, M. Öza1 ne semble guère désireux de œder la place ou d'organiser
des élections législatives anticipées. Son parti dispose de 289 des 450 si~ges du Parlement turc et
pourrait théoriquement avec une telle majorité gouverner jusqu'en 1992, même s'il n'est plus soutenu
que par le quart du corps électoral.

Autre enseignement de ces élections municipales turques: victoire des candidats kurdes làoù
on les attendait le moins, à savoir dans les villes du pourtour méditmanéen où il y a encore deux
décennies les Kurdes représentaient la minorité de la population. Ainsi Iskenderun (Alexandrette),
Adana (quatri~ ville de la Turquie) et Mersin ont désormais des maires d'origine kurde, ce qui
indique l'importance de l'exode rural kurde au cours des dernières années. Comble d'ironie, la
commune de Çankaya, arrondissement huppé d'Ankara qui abrite notamment la présidence de la
république et nombre de ministères, a élu un maire kurde (SHP) !

Assurément, malgré toutes les interdictions, les Kurdes parviennent à occuper le moindre
espace de démocratie.

IRAIC : LE REGIME MARTYRISE MEME LES ENFANTS

La terrible répression qui s'abat sur la population kurde d'Irak n'épargne pas les enfants.
Malgré les dispositions du droit international, "les enfants kurdes sont victimes de disparitions,
d'arrestations arbitraires, de détention sans jugement, de torture, de mauvais traitements, d'assassinats
politiques et de la peine de mort ", vient de rappeler l'organisation humanitaire Amnesty
International, dans un volumineux rapport rendu public à Londres, le 28 février.

Des bébés et des enfants de détenus politiques sont torturés en Irak sous les yeux de leurs
parents. Le rapport cite le cas de mères et de pères placés dans des cellules adjacentes de celles de
leurs bébés, qui, privés de nourriture, hurlent et provoquent ainsi les aveux de leurs parents.
Amnesty observe que "les traitements cruels infligés aux enfants sont devenus courants dans les
prisons irakiennes", et que "les violations systématiques à l'encontre des jeunes se produisent en Irak
depuis plusieurs années". Les enfants subissent des coups de fouet, des sévices sexuels, sont
torturés à l'électricité". Les "tortionnaires arrachent les yeux de leurs victimes, leur coupent le nez, les
oreilles, les seins, le pénis et les membres" affIrme encore le rapport qui ajoute que "certaines de ces
méthodes ont été utilisées aussi sur des enfants"

Ce document accablant évoque ensuite, chiffres et témoignages à l'appui, les arrestations
massives des enfants apparentés à des opposants présumés au régime: Beaucoup de jeunes détenus
sont portés disparus et Amnesty "craint que dans bien des cas, ils aient été exécutés". La plupart des
exécutions sont "extrajudiciaires", c'est à dire qu'il s'agit d'assassinats politiques approuvés par les
autorités. Le rapport cite notamment le cas de IS lycéens et étudiants kurdes exécutés sommairement
en public dans la ville d'Arbil entre le 27 mars et le 3 avril 1986, l'exécution début janvier 1987 de 29
enfants et adolescents, dans la province de Sulaymaniyah, l'exécution dans la prison d'Abu Ghraib de
81ycéens, dont l'un, Dana Haji Sidiq Ma'ruf, était âgé de 14 ans. Les familles des suppliciés ont dû
payer 300 dinars irakiens (8300 FF) pour récupérer chaque corps. Cette taxe d'exécution est facturée
aux familles pour "couvrir les frais de l''Etat : balles, cercueil et transport" !

WASIUNGTON : LE RAPPORT ANNUEL DU DEPARTEMENT D'ETAT
DENONCE LE SORT DES KURDES EN IRAK

Comme chaque année, le Département d'Etat américain a publié en février le rapport sur les
droits de l'homme à travers le monde destiné au comité des relations étrangères du Sénat et à son
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homologue de la Chambre des représentants. Ce document volumineux intitulé "Country Reports on
Human Rights Practices for 1988" consacre une section de Il pages à l'Irak où le sort des Kurdes
est longuement évoqué. Dans les sections traitant de l'Iran (12 pages) et de la Turquie (15) la
situation des Kurdes de ces pays est également mentionnée, mais bien plus brièvement. pour des
raisons de place, nous ne reproduisons dans ce numéro du bulletin que la partie consacrée à l'Irak,
laissant au numéro suivant la reproduction et l'analyse des pages évoquant l'Irak et la Turquie.

Après avoir rappelé que "l'Irak est un état à parti unique gouverné par le Parti ba'ath socialiste
arabe à travers un conseil de commandement révolutionnaire qui d'après la Constitution provisoire de
1968 détient à la fois les pouvoirs exécutif et législatif', que "Saddam Hussein détient le pouvoir
décisif comme président de la République, président du Conseil et Secrétaire général du
commandement régional du Parti ba'ath", le rapport note d'emblée: "que les faits les plus significatifs
en 1988 étaient les graves violations des droits de l'homme survenues lorsque les forces années
irakiennes se sont lancées après le cessez le feu du 20 août avec l'Iran, dans l'écrasement d'une
rébellion kurde de longue date. La campagne était marquée par l'usage des annes chimiques contre les
guérilleros tout comme contre les civils. Elle a marqué l'intensification du programme mis en route en
1987, de destruction des villages et hameaux kurdes dans le nord de l'Irak et de la réinstallation
d'environ un demi-million de paysans kurdes et assyriens dans des bourgs et villes plus faciles à
contrôler. De plus, il y a des rapports non confirmés selon lesquels des dizaines de milliers de kurdes
ont été déplacés de leur foyer vers des camps situés hors des régions kurdes traditionnelles du nord
de l'Irak (...).

Les efforts intensifiés du gouvernement d'écraser la rébellion kurde dans le nord de l'Irak a
abouti à la mort d'environ 8()()()personnes, dont beaucoup de civils, selon les sources kurdes. Les
forces armées irakiennes ont un usage extensif illégal des armes chimiques à la fois contre les cibles
militaires et civiles en Iran et au Kurdistan irakien. Au cours d'une bataille le 16 mars entre les forces
irakiennes et les gardiens de la révolution iranienne dans et autour de la ville kurde de Halabja au
nord de l'Irak. Un nombre évalué de 600 à 3000 civils ont été tués par des annes chimiques
irakiennes.

Les Etats-Unis ont condamné l'action de l'Irak comme une violation particulièrement grave du
Protocole de Genève de 1925 sur les annes chimiques, dont l'Irak est co-signataire, tout en notant
que l'Iran semble également avoir employé des armes chimiques dans la même bataille. Plusieurs
équipes internationales, dont une équipe de l'O.N.U. et une équipe de médecins belges ont confirmé
l'usage des armes chimiques dans cette bataille.

A deux reprises en 1988, le Conseil de Sécurité des Etats-Unis a condamné l'usage des annes
chimiques dans la guerre Iran-Irak.

A la cessation des hostilités entre l'Iran et l'Irak en août, les forces armées irakiennes ont lancé
une offensive contre les forces rebelles kurdes. Des troupes de combat ont été retirées du front
iranien vers les villages (kurdes) qu'elles affrrment servir de sanctuaire aux rebelles. Pendant
plusieurs jours en août des annes chimiques ont été utilisées dans cette campagne. Immédiatement
après, au moins 60.()()()kurdes ont franchi la frontière pour fuir vers la Turquie. Le 8 septembre le
Département d'Etat Américain a annoncé qu'il possédait des preuves probantes que les forces
irakiennes utilisaient illégalement les armes chimiques contre les Kurdes et condamné cet usage.
Depuis lors, plusieurs groupes dont une délégation du Sénat américain, Physicians for Human
Righths et un laboratoire britannique qui a analysé les échantillons du sol ont confirmé l'usage par
l'Irak des armes chimiques dans cette campagne. Les irakiens ont nié avoir utilisé des armes
chimiques contre les Kurdes.

Dans son rapport 1988, couvrant 1987, Amnesty International (A.!.) notait qu'au moins 17
enfants kurdes âgés de 14 à 17 ans avaient été exécutés en novembre et décembre 1987. A.I. rapporte
également l'empoissonnement des opposants kurdes en novembre 1987 par les forces de sécurité
(...).
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Dans son rapport 1988 A.I. a noté que l'usage routinier de la torture par les forces de sécurité
a continué d'être largement pratiqué. Le rapport dit que les victimes incluent les prisonniers
politiques et cite un témoignage suivant lequel le corps le 29 jeunes - qui auraient été torturés, peu
avant d'être exécutés sans procès en janvier 1987 - étaient rendus à leurs familles portant des
marques de torture. Ils faisaient partie des 300 enfants et jeunes kurdes arrêtés en 1985 (...).

Comme une partie de sa campagne visant à éliminer la rébellion kurde et à évacuer une zone
de sécurité le long de sa frontière septentrionale, le gouvernement a continué sa politique de
réinstallation, parfois forcée, de plusieurs milliers de Kurdes. Tandis que, la plupart étaient déplacés
vers les bourgs et villes kurdes situés au Sud des montagnes, il y a des rapports non conftrmés que
d'autres ont été exilés vers des parties non kurdes du pays. La campagne a impliqué la destruction
massive des villages kurdes et de certains villages turcomans et chrétiens proches des lignes
frontalières (...).

Au cours de l'intensification de leur campagne contre les Kurdes, les forces gouvernementales
ont procédé à des fouilles sur une grande échelle, des maisons dans les villes kurdes, et arrêté et
déplacé un grand nombre de personnes (...). La dure campagne du gouvernement visant à supprimer
les rebelles kurdes et impliquant des déportations massives de paysans kurdes a rendu nulle droit
des centaines de milliers de kurdes à choisir leur lieu de résidence. Le nombre de paysans kurdes
déportés en 1988 est estimé à 250.000 à 300.000 ; depuis que le gouvernement a commencé son
programme de réinstallation forcée en 1987, environ 500.000 personnes ont été ainsi déracinées.
Comme la culture traditionnelle kurde était profondément enracinée dans les villages ruraux, les
déplacements forcés (des populations) et la destruction des villages ont eu un impact sur la vie de
quelque demi-million de Kurdes (...).

Le rapport du Département d'Etat évoque en ces termes la liberté de presse et de parole en Irak
: "le gouvernement contrôle strictement la liberté de parole, tous les moyens d'informations et de
réunions. Le gouvernement possède et gère la presse, la radio et la télévision. Les médias ne
critiquent pas le gouvernement et les informations diffusées sont fortement biaisées. Les points de
vue de l'opposition ne sont pas entendues. Peu de périodiques étrangers parviennent en Irak et les
journaux occidentaux ne sont pas en vente, les magazines, journaux, cassettes, caméras, et vidéo-
cassettes des visiteurs étrangers peuvent être confisqués à l'aéroport. Pour contrôler la diffusion des
tracts politiques, les machines à écrire et les photocopieurs doivent être enregistrés. Photographier les
installations militaires, les bâtiments gouvernementaux ou les régions proches des zones sensibles est
interdit et punissable de prison. Les journalistes et les photographes visitant 11rak à l'invitation du
gouvernement sont obligés de présenter leurs images prises en Irak aux fins d'inspection par les
autorités" .

Enfin, le rapport décrit brièvement le système politique irakien comme suit:

"Les citoyens n'ont pas le droit de changer leur gouvernement en Irak" . Le parti Ba'ath, qui a
un nombre restreint de membres et qui est dominé par le Président et le Commandement régional du
Parti, gouverne l'Irak. Le parti aurait quelques 1,5 million d'adhérents représentant environ 10 % de la
population; mais seulement quelques 50.000 membres "actifs" ou de plein droit, soit 0,33 % de la
population participant effectivement dans les activités du parti (...).

Des élections générales ont eu lieu en 1984 pour désigner les 250 membres de l'Assemblée
Nationale. Le gouvernement a vérifté l'adhésion de tous les candidats à l'idéologie du parti Ba'ath.
Quoi que possédant en théorie une vaste gamme de devoirs officiels, l'Assemblée exerce peu
d'autorité réelle (...). Les arabes sunnites qui représentent de 20 à 25 % de la population de l'Irak
dominent le Conseil de Commandement de la révolution, le Commandement du parti Ba'ath et le
Cabinet (cf. plus loin le texte intégral de la section du rapport consacré à l'Irak).
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En dépit de ces violations massives des droits de l'homme le régime irakien n'est guère
inquiété sur le plan international. Lors de sa récente session, le 8 mars, la Commission des droits
de l'homme de l'ONU a absous l'Irak, sans même avoir mis aux voix une résolution condamnant
les autorités de Bagdad pour leurs violations des droits de l'homme et, en particulier, pour le
massacre de civils kurdes exterminés aux armes chimiques.

Sur proposition de l'Irak, une motion demandant que l'on ne soumette pas au vote la
résolution a été approuvé par 17 voix contre 13, dont les Etats-Unis, la France et la R.F.A., et 9
abstentions. L'Union Soviétique et ses alliés du bloc de l'Est ont choisi de ne pas participer au vote.

Un certain nombre de pays occidentaux avaient tenté, en présentant une résolution, une
opération de sauvetage, à la suite de la décision de la Commission de retirer la question irakienne de
son ordre du jour. Et cela, malgré des informations faisant état de l'extermination, l'an dernier, de
quelques 8.000 Kurdes et d'un rapport accablant d'Amnesty International sur l'exécution d'enfants.

Amnesty International s'est déclarée "profondément troublée" par la décision de la
Commission de n'engager aucune action contre les "abus systématiques et à grande échelle" commis
en Irak. Cette décision "semble irréconciliable avec un engagement authentique pour mettre fm à la
violation des droits de l'homme en Irak", a estimé l'organisation humanitaire.

Outre le problème kurde, la résolution faisait état d'exécutions extra-judiciaires massives, de
disparitions forcées ou involontaires et de détentions arbitraires. "Elle suggérait la désignation d'un
rapporteur spécial, chargé d'enquêter sur la situation des droits de l'homme dans le pays.

TURQUIE : NOUVIU .1.RS RAFLES DANS LES PROVINCES KURDES

L'armée turque poursuit le quadrillage du Kurdistan où elle se comporte comme en pays
conquis. Ne se sentant liée ni par les lois turques, ni à plus forte raison par les règles de l'Etat de droit
et la Déclaration universelle des droits de l'homme, elle pratique des rafles massives dans les villes et
soumet la population des villages entiers à des tortures collectives et à des exactions qui n'ont rien à
voir avec les "impératifs de la lutte contre le terrorisme". Il s'agit en fait d'une politique de terreur
visant à inciter les Kurdes à fuir progressivement leur pays pour aller s'installer dans les provinces
turques non soumises à l'état d'exception et à l'arbitraire de l'administration militaire. Depuis
l'imposition en décembre 1978 de l'état de siège dans les provinces kurdes, on estime à plus de
2.000.000 le nombre de Kurdes contraints par la répression et la misère, à quitter leur pays et à
émigrer vers l'Anatolie occidentale.

Au cours des dernières semaines, en pleine période d'élections municipales, l'appareil
répressif turc a encore frappé à plusieurs reprises. Début janvier, l'armée turque a procédé à 200
arrestations dans les villes de Batman et Siirt. Les 7, 8 et 9 janvier, au cours d'une série de descentes
de nuit à Silvan et dans ses environs 300 civils kurdes, dont 2 enfants Murat Yazlik et Firat Yazlik,
âgés respectivement de 12 et 14 ans, ont été arrêtés et emprisonnés. Des centaines d'autres Kurdes
ont été arrêtés en pleine nuit dans les localités d'Eruh, Sirnak, Kozluk, Sason, Uludere, Çukurca et
Bismil, sous prétexte de "collaboration avec des organisation séparatistes".

Les rafles ont toujours lieu en pleine nuit. L'armée défonce les portes, brise les fenêtres pour
entrer de force dans les maisons et avant toute arrestation la population entière du village concerné est
collectivement battue et passée à tabac. Voici, à titre d'exemple, le témoignage de Mme Gü1süm
Yagizlik, 35 ans, dont le mari et les deux enfants ont été arrêtés au cours de cette rafle, témoignage
recueilli par le député Fuat Atalay et publié dans le quotidien Cumhuriyet du 16janvier.

«Dans la nuit du 7 janvier, entre minuit et I heure du matin, on a frappé à notre porte. Les
forces de sécurité sont entrées dans la maison en vociférant. Mon mari n'étant pas à la maison, les
soldats se sont mis à frapper mes enfants Nevzat, Murat et Ferhat, âgés de 10, 12 et 14 ans. J'ai été
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également battue. Comme les enfants terrorisés pleuraient sous les gifles et coups de pieds des
soldats, ces derniers ont commencé à leur tirer des coups de feu dans les jambes, plus tard, ils ont
amené mon mari Abdulkadir qui était cette nuit-là chez l'un de nos parents et rassemblé toute la
population du village sur l'aire de la station d'essence. Mon mari a été mis à nu et arrosé de l'eau
froide mêlée du gazoil. puis, ils ont arêté mon mari et mes deux enfants».

Au terme de sa mission d'enquête dans la province de Diyarbakir, le député Atalaya déclaré à
la presse: «Dans les opérations menées à Silvan et Bismilles portes et fenêtres de certains paysans
ont été brisés, une violence inimaginagble a été utilisée contre eux. Tous les habitants de la région ont
été traités comme des criminels potentiels, ils ont été arbitrairement battus. Quelles que soient les
raisons motivant ces opérations, nul n'a ce droit de s'abriter derrière des prétextes pour utiliser la
terreur et la violence contre la population. En dépit des conventions internationales (NDLR contre la
torture) ratifiées par l'Assemblée Nationale, il est regrettable que ces pratiques s'étendent et
s'intensifient de plus en plus».

C'est dans un village de Cizre, à Ye~ilurt, que l'armée a poussé le plus loin l'ignominie. Dans
ce village de 2000 habitants, fréquemment "visité" par l'armée au cours des 9 dernières années dans
la nuit du 15 au 16 janvier vers 2 heures du matin, il y a eu une nouvelle descente. Tous les hommes
ont été rassemblés et couchés la face tournée vers le sol. Les soldats les ont foulés aux pieds, piétinés
et sauvagement battus. Puis, pour les humilier, ils les ont obligés à avaler des excréments humains (cf
les quotidiens turcs Curnhuriyet des 24 et 27 janvier et Milliyet du 27.1). Terrorisés, ruinés par les
exactions interminables des forces turques, ces paysans ont finalement décidé de porter plainte. La
presse a donné un large écho à leur sort, plusieurs députés ont interpellé le ministre de l'intérieur à ce
sujet. Mais toutes ces protestations risquent d'avoir peu d'effet, car en vertu de la loi sur l'état
d'exception en vigueur dans les provinces kurdes, les droits et libertés garantis par la Constitution
sont suspendus, le prcK:onsul turc pour la région, appelé super-préfet a pleins pouvoirs pour
"assurer l'ordre dans la région".

Quant aux personnes arrêtés lors de ces rafles, après 3 semaines de "garde à vue" durant
lesquelles elles ont été systématiquement passées à tabac et torturées, la plupart d'entre elles ont été
relaxées par les tribunaux.

LONDRES : UN RAPPORT ACCABLANT D'AMNESTY SUR LES "ABUS
BRUTAUX ET SYSTEMATIQUES DES DROITS DE L'HOMME EN TURQUIE"

L'organisation humanitaire Amnesty International a publié début février un rapport de 73
pages sur la situation des droits de l'homme en Turquie. Ce rapport bourré de témoignages et
d'informations précises, répertorie d'abord les principales cibles de la répression (militants kurdes,
syndicalistes, membres des organisations politiques illégales, activistes religieux, journalistes,
éditeurs et écrivains). TI décrit ensuite les méthodes de torture en usage dans ce pays, cite des
témoignages récents, signale que jusqu'en février 1987, 170 détenus sont morts sous la torture dans
la province dlstanbul et d'Urfa en 1988, c'est-à-dire, après la ratification par la Turquie de la
Convention européenne contre la torture. Les plaintes des victimes sont rarement instruites et il arrive
souvent que les tortionnaires poursuivis soient promus par les autorités. Le rapport analyse enfin les
restrictions du droit de défense, l'utilisation des aveux arrachés sous la torture comme preuves par les
tribunaux, les procès injustes des cours militaires et des cours de sécurité de l'Etat. Ce document
accablant s'achève sur le problème de la peine de mort; depuis l'imposition de la loi martiale en
décembre 1978, les tribunaux turcs ont prononcé 700 peines de mort d'octobre 1980 à octobre 1984,
il y a eu 50 exécutions capitales et à l'heure actuelle, ce pays compte 228 condamnés à mort ayant
épuisé tous les recours juridiques. Dès la ratification de leur peine par l'Assemblée Nationale et le
Président de la République, ils pourraient être exécutés à tout moment.
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ANKARA : UN DEPUTE KURDE EXCLU DE SON PARTI POUR DES PROPOS
TENUS A STRASBOURG

Le conseil disciplinaire du Parti populiste social-démocrate d'Erdal Inönü a décidé le 8 février
de "suspendre pour une durée de deux ans (sanction maximum prévue dans les statuts de cette
formation) Monsieur Ibrahim AKSOY, député de la ville kurde de Malatya, pour avoir évoqué en
janvier, à Strasbourg, le problème kurde en. Turquie. Au cours .de la réunion de la commission
parlementaire mixte, turco-euro~nne, tenue du 17au 19 janvier à Strasbourg, M. AKSOY avait
déclaré qu'il fallait "accorder une autonomie culturelle aux Kurdes qui ne sont pas une minorité mais
une nation" et regretté que même son parti, le SHP n'accordait pas "l'attention nécessaire à ce
problème". Ces déclarations ont suscité un véritable tollé dans. la presse turque. Le comité exécutif de
ce parti avait, lors de sa réunion du 24 janvier, décidé à l'unanimité de déférer M; Aksoy devant le
conseil disciplinaire. Le premier ministre Öza1 a profité de. l'occasion pour faire vibrer la corde
nationaliste turque: "avec de telles conceptions, le SHP ne pourra pas gouverner le pays, il ne fera
que le dépecer".

De son côté, E. Inönü, président du SHP s'est empressé de déclarer que les opinions
d'Ibrahim Aksoy ne représentaientt nullement son parti et que celui-ci allait rapidement décider des
sanctions qu'il méritait. Exclu de son parti pour délit d'opinion commis au siège du Parlement
européen, M. Aksoy doit. s'estimer heUreux d'être pour le. moment couvert de l'immunité
parlementaire qui lui évite de se retrouver en prison comme l'ancien maire de Diyarbakir qui avait lui
aussi osé demander. des droits cultUrels pourles Kurdes de Turquie. A part cela, la Turquie est "un
pays engagé sur la voie de la démocratie et digne de faire partie de la CEE".

LE NUMERO FRANÇAIS DE STUDIA KURDICA

Le numéro annuel.en langue française de la revue d'études de l'Institut Kurde vient de paraître. Au
sommaire de ce numéro de 193 pages:

. La culture kurde en.Turquie à l'épreuve du second choc

. Les Kurdes et leur langue au XVIIème siècle: Notes d'Evliya Çelebi sur les dialectes kurdes

. La question kurde et les médias Occidentaux

. Regards sur les origines des Kurdes et de leur langue

. Ismail Be~ikçi : un homme de sciences persécuté

. Erode des relations arméno-kurdes et leurs problèmes

. Le Kurd Dagh et le mouvement Mouroud

. L'Action des Grandes Puissances dans la région d'Ourmia (Iran) et les Assyro-Chaldéens
1917-1918 .

. Villages et petites villes kurdes dans l'Irak actuel

.Bibliographie

. Chronologie

Ce numéro est en vente à l'Institut et dans certaines librairies Vous pouvez également le commander
par correspondance en nous adressant un chèque de 60 F libellé à l'ordre de l'Institut.

PUBUCATIONS RECENTES

- Bavê Nazê,- CIY AYEN BI xwlNÊ AVDA vI (Les montagnes arrosées de sang) roman en langue kurde caractères
latin, édité par Kurdish Women'sSociety in Sweden, Box 7007,17107 Solna; Suède, 240 p.

- Rohat, C~das Türk Edebi)'atind8 Kürtler (Les Kurdes dans la:littérature contemporaine turque); étude critique en langue
tmque, éiliuon Vejîn, Box 39122,10054 Stockholm, Suède, 200 p.

- ~ivan Perwer (CHANTS DU KURDISTAN - Songs from Kurdistan - Disque compact édité



..

9

dans la collection Musiques traditionnelles Auvidis, avec la collaboration de l'Institut Kurde de Paris.

- EVLlY A ÇELEBI IN DIY ARBEKIR, The relevant section of the Sayahatname, edited with
translation, commentary and introduction by Martin van Bruinessen arid Hendrik Boeschoten, .EJ. BRll..L, Leiden, 270
p.

EN BREF LA REVUE DE PRESSE

LA FRANCE" ATIENTIVE" A LA SITUATION DES KURDES EN IRAK (AFP, Décembre 88)

LES ARMES CHIMIQUES AU BAN DE LA COMMUNAUTE INTERNATIONALE CETIE SEMAINE A PARIS:
Qualifiée de "nucléaire du pauvre, à cause de son pouvoir destructeur et parce qu'elle est relativement peu coûteuse et facile
à produire, l'anne chimique est revenue au premier plan avec le conflit Iran- lnilc. Son utilisation répétée dans cette guerre -
bnsant le tabou né des terribles batailles chimiques du premier conflit mondial de 1914-1918 a Iärgement contri6ué à la
prise de conscience des dangers de banalisation de ce type d'annement. L'opération la plus spectacula1re a eu lieu le 17 mars
1988 avec le bombardement irakien de la petite ville de Halabja, qui aurait fait 5.000 morts parmi la population kurde
(A.F.P., Janvier 89)

SUS AUX ARMES CHIMIQUE - Du 7 au Il Janvier, cent quarante pays se réunissent à Paris à l'invitation du président
Mitterrand pour mettre ces annes au ban de la communauté internationale (Le Progrès 2.1.89)

LES KURDES SONT LES DERNIERES VICfIMES DES GAZ (Le Soir 4.1,1989)

L'HORREUR SOURNOISE: Amnesty International dénonce, exemples à l'appui, la poursuite des tortures en dépit de
l'offensive de channe lancée par Ankara pour tromper l'opinion internatIonale (Marseillaise 5.1.1989)

KURDISTAN LES COLONNES FANTOMES : Une terre de montagnes. Grande comme la France, mais écartelée entre
quatre Etats, la Turquie,l'Irak, l'Iran et la Syrie. Quatre voisins, quatre ennemis. Résultat: une nation martyrisée, ballottée
par les guerres, niée dans son identité. Seule contre tous (politis le Citoyen 5 Janvier 1989)

LES KURDES, DERNIERES VICI1MES DES GAZ : Les Kurdes] dernières victimes de l'emploi des annes chimiques à
l'époque contemporaine durant la guerre irako-iranienne, sont une vmgtaine de millions répartis dans cinq pays: la Turquie,
l'URSS, l'Irak et la Syrie. De religion musulmane sunmte mais non arabes, ils sont au coeur des rivalités mterrégionales
d'une région du Moyen-Orient gorgée de pétrole et composée d'une mosaïque de population (Dernières Nouvelles
d'Alsace 6.1.89)

LES KURDES VEULENT E1RE PRESENTS : Dans une déclaration rendue publique à Paris, le comité du Kurdistan
contre les armes chimiques, groupant l'ensemble des or~anisation kurdes en France demande qu'une délégation du peuple
kurde victime de l'anne chimique soit présente à la conference de Paris et que le 16 mars, jour du bombardement de la ville
d'Halabja soit proclamée "journée mondiale" contre les armes chimiques (Le Monde 7.1.89)

MOBILISATION GENERALE CONTRE LES ARMES CHIMIQUES: A notre époque le poison s'appelle "chimiqtJe"
ou "bactériologique". La terreur qu'il inspire est liée au sentiment d'un danger proche, plus sournois que le nucléaire. Des
images récentes du Kurdistan ont montré ses ravages (Ouest France 7.1.89)

CONOOLEANCES A N01RE AMI KEHA YAN (Nouvelles Affiches de Marseille 7.1.89)

LE FRONT DU KURDISTAN IRAK.IEN : Le Front demande aux cent quarante pays représentés à la conférence de
prendre en considération le sort des Kurdes irakiens (Liberté 7.1.89)

PLUS JAMAIS HALABJA : Principales victimes récentes de l'usage des gaz toxiques, les Kurdes ne peuvent que se
réjouir de la tenue à Paris de la conférence internationale sur les armes chimiques. Pour une fois au moins dans leur hIStoire
tounnentée leur drame risque ainsi d'avoir un prolongement politique concret: le spectacle télévisé de leur gazage à Halabja
par les armées irakiennes aura suscité un sursaut de 18conscience universelle (Le Monde 8.1.89)

LES DANGERS DE L'AMBIGUITE - CONFERENCE SUR LES ARMES CHIMIQUES:
Accord unanime hier à Paris J)Ourcondamner les annes chimiques. Mais ce sera une autre histoire que d'y faire renoncer
tous les Etats (Evénement 8.1 :89)

CONFERENCES DE PARIS SUR LES ARMES CHIMIQUES - Les morts de Halabja
(Libmé9.1.89)

M. SHULTZ: LE CAS DES ETATS COMPROMIS AVEC LE TERRORISME - M.VELAYATI (IR~ "QUE
CEUX QUI VIOLENT LEURS ENGAGEMENTS SOIENT CONDAMNES ET PUNIS" • M. TAREK AZJZ (IRAK)
"IL FAU'r INTERDIRE PARALLELEMENT LES ARMES NUCLEAIRES "(Le Monde 10.1.89)

LA CONFERENCE DE PARIS SUR LES ARMES CHIMIQUES - Les pays arabes mettent Israel en accusation (Le
Monde 10.1.1989)

DES MILITANTS KURDES AU SIEGE DU P.S. - (Loire Matin 10.1.89)
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AUX POURPARLERS SUR LES ARMES ClßMIQUES, L'HERITAGE lßSTORIQUE MINE "LES SERMONS
MORAUX"(lnternational Herald Tribune 10.1.89)

PARIS SIGNE CONmE LA TORTURE (La France a ratifié hier la convention européenne pour la prévention de la
torture (Libération 10.1.89)

FORCING POUR UN ACCORD ClßMIQUE - A'près un long marchandage, les négociations devaient la nuit dernière
aboutir à une ultime version de la déclaration fmale (Libération n .1.89)

CONFERENCE ClßMIQUE: Les négociations de Genève devraient s'achever en 1990, selon M. Dumas (AFP Janvier
89)

LA CONFERENCE INTERNATIONALE POUR L'INTERDICTION DES ARMES ClßMIQUES S'ACHEVE CET
APRES-MIDI A PARIS VERS UNE DECLARATION COMMUNE: Le texte adopté par les délégués pourrait faire
référence également "aux autres aspects du désarmement" (L'Humanité 11.1.89)

LES "GRANDS" RASSURANTS ET LES PETITS MECHANTS (Le Canard Enchaîné 11.1.89)

EDITORIAL DE JAMES BURNETT - LE CONTRAT MORAL: Cette conférence a aussi montré les difficultés d'un
dialo~ qui dé~ le cadre rituel des négociation Est-Ouest On a assisté à l'irruption des ~ys du Sud qui avaient été
jusqu alors superbement ignorés J>8T les Grands dans ce genre de discussions. Reste maintenant la réalité sur le terrain. On
peut se demander si les Kurdes iräkiens gazés l'été dernier, à supposer que les résultats de cette conférence leur parviennent
sont désormais rassurés. Le conttat mom passé à Paris sera-t- if respectè ? (Libération 12.1.89)

PLAIDOYER EN FAVEUR DES KURDES VICTIMES DES GAZ TOXIQUES EN IRAK "Choquée" par l'absence
des Kurdes, "même ~ conviés en qualité de témoins" à la conférence, la Fédération internationale des droits de l'homme a
pris fait et cause mardi 10 janvier, au cours d'une conférence de presse à Paris, pour ces victimes de gaz toxiques utilisés
par l'Irak (Le Monde 12.1.89)

A.2 - 22 H 40 MAGAZINE EDITION SPECIALE: Armes chimiques: le dossier (Quotidien de Paris 12.1.89)

UNE INTERVIEW DU QUOTIDIEN: VICTOR KARPOV : «PLUS D'ARMES ClßMIQUES, NULLE PART» - Le
vice-ministre soviétique aes Affaires étrangères J>I:0POsedes mesures de contrôle pour la destruction des stocks et
l'interdiction de la fabrication des armes chimlH..ues.Il condamne aussi la Roumanie qui souhaitait, comme les pays arabes,
établir un lien entre le chimique et le nucléaire (Quotidien de Paris 12.1.89)

ARMES CHIMIQUES - AU BAN DE L'HUMANITE - La Conférence internationale pour l'interdiction des armes
chimiques s'est achevée hier après-midi à Paris par l'adoption d'une déclaration solennelle. La revendication des ~ys du
tiers-monde visant à lier cette interdiction au désarmement général a été retenue rendant ainsi possible l'heureuse conclusion
de la réunion (L'Humanité le 12.1.89)

L'ALClßMIE DES MOLLAHS - Au lendemain de la conférence de Paris sur les armes chimiques que tous les
participants ont condamnées, l'Iran exprimant toutefois quelques réserves, l'opinion d'un journaliste iranien rappelle ci-
öessous des responsabilités de la République islamique <luin'a pas hésité à utilISer de l'ypénte contre la rébellion Kurde au
début de années quatre-vingt (Quotidien de Paris 13.1.1989)

LES KURDES : LE DESTIN COMPLIQUE DUN PEUPLE ANTIQUE - Un entretien avec le professeur Gasratian,
chef de la section kurde de l'Institut d'orientalisme de l'Académie des Sciences, auteur de plusieurs études sur les kurdes
(Izvestia 15.1.89)

INCULPATION D'UNE KURDE ACCUSEE DE TERRORISME EN RFA (AFP 16.1.89)

L'IRAK DECIDE D'ELABORER UNE NOUVELLE CONSTITUTION POUR PERMETTRE LE
MULTIPARTISME. (AF.P. 16.1989)

AUTANT EN EMPORTE LE VENT: Hypocrisie des ~y's du Proche-Orient jouant les victimes et brandissant cette
arme effroyable "arrachée" aux pays riches comme Prométhée le faisait du feu öérobé aux dieux. Pour eux, un tel arsenal
serait une ~se aux Etats industrialisés qui font peser la menace de l'apocalypse nucléaire. Les Kurdes, les pauvres
Kurdes qui n'auront jamais la moindre bombe atomique, ont-ils seulement quelques pétoires ?et que les Irakiens déciment à
l'aide de gaz mortels ont, sans doute,leur avis sur un tel raisonnement (VOIXdu Nord 16.1.89)

LA CHRONIQUE DE LOUIS LEPRINCE RINGUET DE L'ACADEMIE FRANCAISE:
ARMES CHThlIQUES ET PAIX UNIVERSELLE (Méridional 16.1.1989)

MAGAZINE: LES COLOSSES DE PIERRE DU NEMRUD-DAGH - (Le Généraliste 17.1.89)

MONSIEUR AL HAKIM PRESIDENT DU HAUT CONSEIL DE LA REVOLUTION ISLAMIQUE EN IRAK -
Pendant sa réc~tion aux res~nsables du "~ populaire démocratique du Kurdistan d'Irak: "Surmonter la conj<>ncture
actuelle se réalisera I!ar le soutien mutuel de l'opposition irakienne" . -LA DELEGATION DU H.C.R. VISITE LES
CAMPS DE REFUGIES KURDES EN IRAN - FONDATION DUNE CAISSE D'AIDE AUX VICTIMES DES
ARMES ClßMIQUES AU KURDISTAN IRAKIEN A GENEVE (Liwa' as-Sadr 18.1.89)
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MOINS D'ATIENTATS TERRORISTES EN RFA EN 1988 (AFP JANVIER 1989)

ANKARA AU PIED DU MUR - RELATIONS ENIRE LA CEE ET LA TURQUIE : La question des droits de
l'homme a ocx:~ près de la moitié des ttavaux. Le rappQrteur euro,*n, Ludwig ~ellennaier (RFA) a dressé un véritable
réquisilOire danS lëquel tous les problèmes ont été énumérés: procèS d'opinion, notamment cefui de "Kudu et Sargin,
pnsonniers politiques, tŒtureS, entraves à la libMé politique et syndicale, problème kurde (L'Humanité 23 .1.89)

PAS DE PROORES SUR LA QUESTION DES ARMES CHIMIQUES - INTERVIEW AVEC KENDAL NFZAN (
Newsweek 23.1.89)

TURQUIE: ÖZAL MET EN GARDE -"Le SHP divisera le pays et donnera l'aulOnomie aux Kurdes". Inter Arab
Mashreq 24.1.89)

INONU SE BAT POUR ECLAIRCIR LA QUESTION DU "PEUPLE KURDE" (Inter Arab Mashreq 25.1.89)

AUCUNE PROORESSION SUR LE GAZ (Newsweek 23.1.89)

TURQUIE-KURDES: 140 interpellations au cours d'opérations contre des "groupes terroristes" (AFP janvier 1989)

TURQUIE: TERREUR CONTRE L'OPPOSmON (Basler Zeitung 26.1.89)

NOUVElLE MOBILISATION D'AMNESTY INTERNATIONAL SUR LES EXECUTIONS EN IRAN (Amnesty
International)

RAPPORT ECRIT POUR LA 45EME SESSION DE LA COMMISSION DES DROITS DE L'HOMME AUX
NATIONS-UNIES (Amnesty International janvier 89)

A PROPOS DES EVENEMENTS DU KURDISTAN (La N.R.I. janvier 1989)

COUP DE FILET DE LA POLICE ALLEMANDE: 14 MEMBRES DU PKK ARRETES EN RFA, dont 3 membres
du Comité Central (Milliyet2.1.89)

LA FEMME AU BOUT DU FUSIL: Re5JX!nsable de la section des femmes, la militante du PKK s'est réfugiée à
l'Ambassade de Turquie à Damas (Hürriyet 3.1.89)

LEURS PLANS NE MARCHENT PAS : Devenus par la force militants du PKK, ils le quittent un par un. De 165 jeunes
enlevés par le PKK, 58 ont réussi à s'échapper et 8 tués de n'avoir pas réintégré l'organisation (Terciiman 4.1.89)

MONSIEUR OBERDIELE A L'ORIGINE DU RAPPORT D'AMNESTY INTERNATIONAL accusant la Turquie
déclare à la BB C : "La torture à l'encontre des détenus wlitique est systématique" et les aveux extorqués par la torture sont
admis par les tribunaux, ainsi la torture devient partie intégrante du système politique (Cumhuriyet 5. f.89)

DEUX IRAKIENS DEMANDENT L'ASILE POLITIQUE: Membres du PDK d'Irak, arrêtés en 1980 alors qu'ils
tran~ent des armes destinées à leur parti, ils craignent pour leur vie en cas de relOur en Irak, après leur libération de
la pnson de Malatya. (Cumhuriyet 5.1.89)

UNE HONTE POUR LE MONDE ENTIER: Aucun pays n'a voulu aider les Peshmergas qui ont fui l'Irak pour la
Turquie (Hürriyet 8.1.89)

INQUIETUDE CRF2 LES REFUGIES: Ils attendent des réponses à leurs questions de santé, d'abri, d'alimentation
d'éducation et de leur avenir. Les 15J)OOréfugiés du camp de Xiziltepe luuent pour leur survie. (Cumhuriyet 10.1.89)

CONFRONTES AU MANQUE D'EAU DANS LE CAMP, L'EPIDEMIE FAIT DES RA VAGES PARMI LES
REFUGIES KURDES D'IRÀK AU CAMP DE DIYARBAKIR (Cumhuriyet 10.11.89)

LES ETATS-UNIS NE CONSIDERENT PAS LE PKK COMME ORGANISATION TERRORISTE - Dans un
~ si~ par Georges Bush et le ministre de la défense le nom du PKK n'est signalé, ni parmi les organisations
terrŒÎstes, ni parmi ceDes "des combattants de la liberté". (Cumhuriyet .12.1.89)

L'APPARENCE ET LA REALITE: Un éditorial du quotidien Cumhuriyet suite à la publication du rapport d'Amnesty
International et le non respect des droits de l'homme en Turquie

LA REACTION DE L'OPPOSmON TURQUE AU RAPPORT SUR "LES ORGANISATIONS TERRORISTES
DANS LE MONDE" publié par les Etats-Ums. Le PKK n'est pas inelu dans ce rapport. (Cumhuriyet 13.1.89)

LA PREMIERE GAFFE DE BUSH: Il n'a pas inclus le PKK parmi les organisations terroristes - LES PEHSMERGAS
ONT DU MAL A SUBVENIR A LEURS BESOINS:
Ils vendent les derniers bijoux personnels de leurs femmes et enfants. (Milliyet 13.1.89)

DECISION DE SAISIE POUR UN LIVRE NON ENCORE EDITE (Cumhuriyet 14.1.89)
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COMMENT LE NOM DU PKK A ElE ELIMINE DU RAPPORT SUR LES ORGANISATIONS TERRORISTES
(Cwnhmiyet 14.1.89)

HUPE, L'AMBASSADEUR DES ETATS-UNIS A ANKARA, CONVOQUE AU MINISlERE DES AFFAIRES
ETRANGERES A DECLARE AUX AUTORITES QUE SON PAYS CONSIDERE LE PKK COMME
ORGANISATION lERRORISlE (Cwnhuriyet 14.1:89)

UN RESPONSABLE DU PENTAGONE DECLARE "LE PKK EST UNE ORGANISATION lERRORISlE"
(Hürriyet 14.1.89)

ACCUEIL FROID DE WASlllNGTON A UN LEADER KURDE (Hürriyet 14.1.89)

LA FILLE D'UN PESHMERGA BRULE AU VISAGE A LA SUIlE D'UNE ATTAQUE AU NAPALM DE
L'A VIATION IRAKIENNE SERA SOIGNEE AL 'ROPIT AL AUX FRAIS DE L'ET ÀT ! SON PERE REMERCIE
LA TURQUIE (Hüniyet 14.1.89)

OPERATION MILITAIRE DE GRANDE ENVERGURE 500 ARRESTATIONS A BATMAN ET SILVAN: De
nombreux responsables locaux du SHP accusés d'aide au PKK
se trouvent panni les personnes arrêtées (Cwnhuriyet 16.1.89)

2 POLICIERS TUES A CIZRE - L'ATTAQUE ARMEE CONTRE UNE VOITURE DE POLICE POURRAIT ETRE
L'OEUVRE DU PKK (Hürriyet 15..1.89)

INONU : "QUE LA PERSECUTION CESSE" : Protestations énergiques du leader du SHP contre les opérations
militaires de ces derniers joJlI'S dans le Sud-Est -
LES PRElEXTES AVANT DE PROCEDER A DES ARREST ATIONS EN MASSE DANS LE SUD-EST
«Cumhuriyet 17.1.89)

DANS UNE DECLARATION INONU AFFIRME AVOIR DES CRAINTES~ QUANT A L'EXISTENCE DE LA
TORTURE EN TURQUIE ET PENSE QUE LES ARRESTATIONS EN MA~SE OPEREES CES DERNIERS
JOURS SONT DIRIGbES CONTRE LE SHP A LA VEILLE DES ELECTIONS LOCALES (Cumhuriyet 18.1.89)

ATALAY ET SUMER, 2 DEPUTES DU SHP DANS LE SUD-EST, "LES OPERATIONS MILITAIRES"
(Cwnhriyet 18.1.89)

DE RICHES GISEMENTS DE PETROLE DECOUVERTS A KAHT A - LA PRODUCTION EST ESTIMEE A 3000
BARILS PAR JOUR (Hürriyet 18.1.89)

ATALAY ET SUMER DEPUTES DU SHP DECLARENT "AU SUD EST, MEME LES ENFANTS SONT
TORTURES (Milliyet 18.1.89)

DEUX PERSONNES SUPPOSEES D'APPARlENANCE A UNE ORGANISATION SEPARATISlE TUEES A
CIZRE, LORS D'UNE OPERATION POLICIERE (Cumhuriyet 19.1.89)

BARZAN! A LA RECHERCHE DE SOUTIEN DANS LES PAYS DU MOYEN-ORIENT (Hurriyet 19.1.89)

L'IRAK ACCUSE DE DElENTION D'ARMES BIOLOGIQUES, SELON LES SOURCES DU MINISlERE
AMERICAIN DE LA DEFENSE (Cwnhuriyet 19.1.89)

DES NOUVELLES DU SUD-EST - A l'approche des éléctions, quand le pouvoir est en difficulté, des mains invisibles
interviennent pour faire des descentes de nuit dans les habitations, des gens dont les yeux seront bandés, seront conduits à
des endroits inconnus (Cwnhuriyet 19.1.89)

UN NOUVEAU VISAGE POUR HADJAR : LA FILLE DU PESHMERGA BLESSEE AU VISAGE PAR UNE
BOMBE AU NAPALM DE L'ARMEE IRAKIENNE A SUBI PLUSIEURS IN1ERVENTIONS CHIRURGICALES
POUR AVOIR A NOUVEAU FIGURE HUMAINE (Milliyet 19.1.89)

2 MEMBRES DU PKK TUES A CIZRE AU COURS D'UNE INTERVENTION DANS LA MAISON OU ILS SE
CACHAIENT (Milliyet 20.1.89)

APRES LES ARMES CHIMIU' NOUVEAU DANGER AU MOYEN-ORIENT. L'IRAK DEVENU UN DEPOT
"D'ARMES BACTERIOLOGI UES" SELON LES SPECIALISlES AMERICAINS DE L'INSTITUT POLmQUE
DU MOYEN-ORIENT A WA GTON. LA SYRIE SERAIT EN TRAIN D'ESSA VER DE FABRIQUER DES
ARMES DU MEME TYPE (Hürriyet .20.1.90)

LE PKK EST DECLARE PAR LE MINISlERE DE L'IN1ERIEUR DE LA RFA, L'ORGANISATION TERRORISlE
LA PLUS DANGEREUSE (TercUman 21.1.89)

DIYARBAKIR: Peine de mort requise contre 10 membres du PKK - 14 autres militants condamnés à des peines allant
de 3 à 15 ans d'emj)risonnement.
LE SPECIALISlE DE LA FABRICATION DE BOMBES - MEMBRE DU PKK EST ARRElE AU COURS D'UN
AFFRONTEMENT ARME AVEC LES FORCES DE L'ORDRE - AINSI LE GROUPE COMPOSE DE 5
MILITANTS DU PKK EST COMPLElEMENT DECIME (HUriyet 22.1.89)

tI'•• ..
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LA NOUVELLE PROMESSE DU MINISmE DE LA SANTE - NIHAT KITAPCI AU PERSONNEL DE LA
SANTE: "Salaire 5 fois supérieurP-OW'ceux qui voudraient travailler à l'Est" - selon le ministre - 40 % de la population
totale de la Turquie ne dispOse pes (le garantie de soins (Cwnhuriyet 24.1.89)

LA PEUR REIGNE A YESll. YURT : A~ avoir été forcée d'avaler des excréments humains, la population du village
commence ldéprimer (Cumhuriyet 24.1.89)

FEU VERT POUR Yll.MAZ GUNBY: La chronologie de l'histoire du cinéma turc, publiée par le Ministère de la Culture
et du tourisme accorde une place importante aux oeuvres de GUney qui restent pourtant toujours interdits de l'écran depuis
le 12 septembre 1980 (Curnhuriyet 14.1.89)

OZAL : " Le SHP fait du séoaratisme " Lors de sa visite à Van, il demande à la population de lui accorder encore 10 ans
au pouvoir. (TercUman 25.1.'89)

LE DEPUI'E DU SHP DE MALATYA AKSOY, a da passer devant le conseil de disci~line de son parti poW' avoir
affmné lors de la réunion de la commission mixte du Parlement Européen à Strasbourg le droit des Kurdës à
l'autodéterminationculturelle" ,ilrisquel'exclusion.
CE QUI EST VECU AU Vll.l.AGE DE YESll. YURT : Un éditorial de Cwnhuriyet sur ce que doit être le comportement
de l'Etat dans l'Est, à la poursuite des séparatistes (Cumhuriyet 25.1.1989)

Selon le rappŒt de llnstitution suédoise de la défense des enfants, "les réfugiés kW'des d'Irak en Turquie seraient dans une
situation difT1cile". Le rapport si~ l'apparition d'épidémies dans les camps et la volonté du gouvernement d'Ozal de
couper les liens de cette communauté aveClemonde extérieur (Cumhuriyet 25.1.89)

Les habitants de Yesilyurt lors de leurs auditiœs par le Procureur renouvellent leurs accusations: "ils nous ont fait manger
des excréments humains". L'avocat des villageois reclame des mesures de sécurité pour ses clients et demande la présence
du Procureur pour les auditions à venir, afin (l'éviter les menaces dont pourrait être l'objet la population du village
(Cumhuriyet27.1.89)

OZAL se dit désolé des infŒlTlations parues dans la presse selon lesquelles les forces de l'ordre auraient forcé les habitants
d'un village à manger des excréments Rumains et se dit surtout désolé de l'attitude de la presse, qui n'a pas jugé utile de
vérifier lavéracitéœce ~d'information.
ATTAQUE TERRORI A SIRNAK - dégâts matériels et incendie de 2 ROmpes à eau et de 2 camions citernes
L'Occident dirige ses reards vers Cizre à la suite de ce qui s'est passé à Yesllyurt et du "non respect des droits de
l'homme" .(Cunlhuriyetlé 27 .1.89)

DEUX DEVOIR A ACCOMPLIR POUR LE SUD-EST: Les suites de l'affaire de Yesilyurt
(MiIliyet le 27.1.89)

L'IllSroRIQUE D'UNE RECHERCHE: Les prolongements de l'affaire de Yesilyurt (Cumhuriyet 28.1.89)

LE PKK A ATTAQUE UNE MINE DE CHARBON A SIRNAK (HUrriyet 28.1.89)

LA TURQUIE ACCUSEE D'ETRE UN PAYS OCCUPANT ET COLONISATEUR DANS UNE RESOLUTION
SOUMISE AU CONGRES AMERICAIN (CUMHURIYET 29.1.89)

LA LUTTE NON TERMINEE DE GUNEY. SON EPOUSE FATOS GUNEY VIV ANT A PARIS RACONTE LES
DERNIERES ANNEES DE LEUR UNION. "Je savais qu'il quitterait le pays. On s'est retrouvé le lendemain de son
déDart en Suisse, il avait da SW'Monterbeaucoup d'obstacles avant d'y arrIver. Nos retrouvailles furent très émouvantes ...
Il fut accueilli à l'éttanger par les plus hautes autorités. (Cumhuriyet 30.1.89)

LE DEPUTE D'ANAP, KECICll.ER DECLARE A LA BBC "Nous demandons des comptes, l'Etat ne peut agir comme
un bandit en ceql1i concerne l'affaire de Yesilyurt".
LE PROCUREUR DE LA REPUBLIQUE AYANT TERMINE SES INVESTIGATIONS EN INTERROGEANT
NOTAMMENT 7 SOLDATS ET 5 VnLAGEOIS RENDRA PUBLIC AUJOURD'HUI SA DECISION (Cumhuriyet
30.1.89)

SOMMET DE SECURITE nJRCO-IRANIEN : Le ministre de l'intérieur Mouhtechemi, se rend à Ankara pour le
sommet de demain10ù seront traités les cas du PKK, des opposants au régime, de la contrebande de drogue, de la sécurité
des frontières et de 'aide mutuelle.
LE DIRECŒUR DE LA SECURITE D'ISTANBUL, Ardali : "Le PKK sera anéanti avant même d'être sur pied"
(Cumhuriyet31.1.89)

DES MANIFESTANTS KURDES OCCUPENT L'OFFICE DU roURISME TURC A PARIS (AFP 3.2.89)

RETOUR A ARARAT: CRITIQUE DU Fll.M DOCUMENTAIRE SUEDOIS SUR LE GENOCIDE DES
ARMENIENS DE 1915 (Périodique Kurde Soviétique Riya Teze 4.2.89)

EDmORIAL PAR RENE COSTE, PROFESSEUR A L'INSTITUT CATHOLIQUE: VERS LE BANNISSEMENT
DES ARMES CHIMIQUES (La Croix du Midi 5.2.89)
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OCCUPATION DES LOCAUX DU PARLEMENT EUROPEEN A ATHENES PAR DES TURCS D'ORIGINE
KURDE (AF.P. 6.2.89)

DROITS DE L'HOMME: L'IRAK ET L 'IRAN PRINCIPAUX ACCUSES DE WASlllNGTON (AF.P. 4.2.89)

UN DEPUTE TURC D'ORIGINE KURDE SANCTIONNE POUR DES PROPOS TENUS A STRASBOURG (AFP
8.289)

LA CUL TURE KURDE PRESERVEE. Ami d'un ~uple qui "n'a pas d'amis", La librairie kurde à Brooklyn, New York,
emmagasine les informations et les objets rares (The Christian Science Monitor 8.2.89)

ISRAEL ET LES DROITS DE L'HOMME: En plus de l'usage de gaz de combat contre les civils, l'Irak a poursuivi la
destruction systématique de villages kurdes et le déplacement forcé d'environ un demi-million de Kurdes (Le Figaro 9.2.89)

PREUVE: LES MEDECINS ONT MENE LEUR ENQUETE DANS DEUX CAMPS DE REFUGIES KURDES EN
TURQUIE EN OCTOBRE DERNIER (Montagne 10.2:89)

ARMES CHIMIQUES: L'organisation américaine "Les médecins pour les droits de l'Homme" a accusé Bagdad, dans un
~port rendu public jeudi d'avoir utilisé des annes chimiques dans leur offensive contre les Kurdes en août dernier
(Journal de la Réunion 11.2.89)

ANKARA - LE PROBLEME KURDE EST AU CENTRE DES DEBATS POLITIQUES (Le bien public 14.2.89)

DROITS DE L'HOMME: TERRIBLE RAPPORT SUR LA TURQUIE (populaire du Centre 14.2.89)

TURQUIE: LES KURDES EXISTENT ... - Le problème kurde est au centre des débats politiques en Turquie, depuis la
suspension mardi dernier pour deux ans par le P.arti populiste social démocrate (PPSD) de son député Ibrahim AkSoy qui
s'est vu reprQCher d'avoir revendiqué troiS semaines auparavant à Strasbourg, une "autonomie culturelle" pour les Kurdes
de son pays (Alsace 14.2.89)

LES DONS DE L'EUPHRATE (Le Monde 16.2.89)

DES mURS EIFFEL DANS LE DESERT - (Le Monde 16.2.89

LA PLANETE DES MARCHANDS D'ARMES (Quotidien de Paris 18.2.89)

LAURENCE GARDET, INFIRMIERE ORANGEOISE, AU KURDIST AN - A quelques kilomètres de la frontière
imnienne elle a choisi de servir la cause humanitaire (paris-Normandie 24.2.89)

EN TURQUIE. ETRE "EDITEUR RESPONSABLE" SIGNIFIE EMPRISONNEMENT (Herald Tribune 25.2.89)

RETOUR A ARARAT, CRmQUE D'UN FILM DU CINEASTE SUEDOIS HOLM QUIST (Revue Films)

DOSSIER: MOURIR DANS LES PRISON TURQUES (Chronique Amnesty International février 89)

LA SITUATION DES REFUGIES KURDES D'IRAK EN TURQUIE (BULLETIN CE.D.R.I. Février 1989)

35.0000 DANS LES CAMPS DE REFUGIES DE TURQUIE, LES KURDES ISOLES DERRIERE LES BARBELES
(Dagens Nyheter 15.2.89)

LETTRES - L'IRAK ET LES KURDES (Inter-Arab Mashreq 3.2.89)

KURDE .... : Un éditorial de CumhQriyet: être Kurde en Turquie (Cumhuriyet 1.2.89)

VOICI LA CARTE DES REGIONS LIBEREES DES TRAITRES - Le but est le modèle afghan. Leur plan visait un
soulèvement à l'Est de la ligne allant de Falsa à Ankara (Hürriyet 2.2.89)

SIX VILLAGEOIS ACCUSES D'AVOIR HEBERGE DES MEMBRES DU PKK SONT ARRETES A IGDIR.
UNE EQUIPE DE LA TELEVISION ALLEMANDE VENUE INTERROGER LES HABIT ANTS DE YESIL YURT
N'A PAS ETE AUTORISEE A PENETRER AU VILLAGE (Hürriyet 2.2.89)

L'ORDRE D'APO AUX MILITANTS: "Portez-vous candidats aux élections locales". Les forces de sécurité sont mises
en état d'alerte à la veille des élections (Hürriyet 4.2.89)

Une même voix s'élève face à la question kurde - 3 députés appartenant chacun à un parti différent demandent dans une
interview accordée à Daily News,la reconnaissance de l'autonomie cul tureHe aux Kurdes de Turquie ( Hürri yet 4.2.89)

PARIS: Le bureau turc du tourisme occupé durant 7h30 par une trentaine de militants du PKK (Cumhuriyet 4.2.89)

UN PROCES CONTRE UN SOUS-OFFICIER ACCUSE D'AVOIR PRATIQUE LA TORTURE SUR UNE JEUNE
DE 16 ANS A MIDYAT (Cumhuriyet 5.2.89)

..
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14 SYPATIßSANTS DU PKK ENTAMENT A FRANKFURT UNE GREVE DE LA FAIM POUR PROTESTER
CONTRE LES CONDmONS DE DETEN'110N DES 13 MEMBRES DU PKK DETENUS DANS LES PRISONS
AU..EMANDES (HOrriyet S.2.89)

ACI1OND'OCCUPATIONDEPLUSIEURS BUREAUX ET AGENCES DE VOYAGE nJRCS A L'ETRANGER -
LES mAITRES ONT BRULE NOTRE DRAPEAU DANS UNE MANIFESTATION ORGANISEE DEVANT LE
CONSULAT TURC DE FRANCFORT (HUrriyet S.2.89)

ATTAQUE DU PICK AU LANCE-MISSILES: 2 gendarmes grièvement blessés à Sirnak
(Milliyet7.2.89)

DE NOUVEAUX AVEUX DU MILITANT DU PKK : "Le palais Kanco est une base du PKK - 14 personnes ont été
met6es pour aide au PICK l Kozluk (l'ercOman 9.2.89)

S MEMBRES DU SlIP - 3 ONT ETE ARRETES POUR AVOIR AIDE LE PKK A BATMAN (l'ercüman 10.2.89)

LE HEROS DE L'AFFAIRE DE YESR. YURT: Le commandant Caglayan.(Hürriyet 11.2.89)

LE PKK EN'IRAINE SES MILITANTS EN TUROUIE : 16 CACHETTES CREUSEES SOUS LA TERRE ONT
ETE DECOUVERTES DANS LA REGIONS DE MARDIN. AU COURS DES OPERATIONS MILITAIRES DE
CES DERNIERS JOURS (l'ercüman 11.2.89)

91 PERSONNES SONT MORTES, JUSOU'A AUJOURD'HUI DANS LES CAMPS DES PESHMERGAS
REFUGIES EN TURQUIE (l'ercüman le n.2.89)

LE PARLEMENT EUROP£EN : "Que la Tmquie accorde le statut de réfugié aux Kurdes" (l'ezcüman 11.2.89)

ACCUSE D'AVOIR FORCE LES HABITANTS DE YESIL YURT A MANGER DES EXCREMENTS HUMAINS :
Le commandant Caglayan déclare "Je ne l'ai pas fait, j'ai seulement dit que je le ferai" (HUrriyet 13.2.89)

SELON LE JOURNAL ANGLAIS THE TIMES, LES CORPS DES TERRORISTES TUES AURAIENT ETE
ENTERRES DANS UNE POUBELLE, PRES DE SIIRT PAR LES AUTORITES MILITAIRES TURCS (HUrriyet
13.2.89)

LA CURIOSITE DES SPECIALISTES DU CONGRES AMERICAIN: Ds posent la question "kurde" à la délégation
turque. (l'ercUman 14.2.89)

L'EX-DETENU ACCUSE D'APPARTENANCE AU PKK DEVENU L'HOMME DE CONFIANCE D'ÖZAL
(Milliyet 1S.2.89)

SELON LE RAPPORT PRESENTE PAR LA DELEGATION DE BREMEN AYANT RECEMMENT VISITE LA
lURQUIE: D existe une torture systématique en Turquie et elle est loin d'avoir respecté les droits de l'homme.
(Cumlimiyet 18.2.89)

LA PEUR DES PESHMERGAS "Nous ne pourrons pas supporter durant l'été les maladies contagieuses" (Cumhmiyet
22.2.89)

DE NOUVELLES INVESTIGATIONS CONTRE LA TORlURE - LE PROCUREUR DE LA REPUBLIQUE DE
CIZRE INSTRUIRA LE DOSSIER DES POLICIERS ACCUSES D'AVOIR PRATIQUE LA TORTURE SUR LES
HABITANTS DE CIZRE (Cumhuriyet 24.2.89)

FEU VERT DU SlIP POUR LA LANGUE KURDE: Inonu déclare "chacun doit s'exprimer sans crainte dans sa langue
maternelle" (HUrriyet24.2.89)

DES SLOGANS EN KURDE AU TRIBUNAL DE SECURITE D'ETAT A ANKARA (Cumhuriyet 24.2.89)

QUI EMPECHERA L'IRAK DE TORTURER LES ENFANTS? (Herald Tribune 1.3.89)

L'IRAK DANS LE COUMATEUR D'AMNESTY INTERNATIONAL - DES BEBES ET DES ENFANTS
TORTURES SOUS LES YEUX DE LEURS PARENTS (Centre Presse 1.3.89)

ENFANTS TORTURES EN IRAK (L'Humanité 1.3.89)

IRAK: AMNESTY DENONCE LES TORTURES D'ENFANTS (Charente Libre 1.3.89)

DES ENFANTS DE DETENUS POLmQUES TORTURES DEVANT LEURS PARENTS (Nord Eclair 1.3.89)

IRAK - DES ENFANTS TORTURES - AMNESTY INTERNATIONAL APPORTE UN TEMOIGNAGE
ACCABLANT SUR LA VIOLATION DES DROITS DE L'HOMME PAR LE REGIME DE BAGDAD (Dépêches de
Dijon 1.3.89)
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L'IRAK TORTURE LES ENFANTS DES OPPOSANTS POLITIQUES - Selon l'organisation humanitaire,les forces de
sécurité irakiennes utiliseraient trente fonnes de sévices. Or Bagdad a réussi jusqu'à présent a échapper à toute
condamnation de l'O.N.U. (Le Parisien 2.3.89)

MERHABA - BONJOUR: A TRAVERS LE KURDISTAN SAUVAGE

PROCES D'UNE Fll..IERE DE DROGUE TURQUE AUX RAMIFICATIONS EUROPEENNES (AFP. 6.3.89)

NOUVELLE INCULPATION POUR MEURTRE D'UN KURDE TURC (AFP 7.3.89)

L'IRAK ABSOUS PAR LA COMMISSION DES DROITS DE L'HOMME (AFP.8.3.89)

UN AN APRES HALABJA : LES KURDES UN PEUPLE MENACE (Actualité Juive Hebdo 8.3.89)

IN1ERPELLATION A PARIS D'UN MILITANT KURDE SOUPÇONNE D'UN MEURTRE EN F.R.A. (AFP.
13.3.89)

UN PEUPLE ASSASSINE (La croix 14.3.89)

REGLEMENT DE COMPTES AL 'INTERIEUR DU PKK (Journal du Centre 14.3.89)

TURQUIE: Sll..ENCE ON TUE (événement du jeudi 23.3.89)

TURQUIE CONDAMNATION (Libération 17.3.89)

LE GENOCIDE CONTINU (Haaretz mars 89)

COMMENT LES KURDES SONT TRAITES: 7 MOIS SOUS DES TENTES (The New York Times 31.3.89)

UNE SEMAINE DANS LE CAMP DES SAINTS (Rival31.3.89)

LE VIOL DES DROITS DE L'ENFANT - LES ENFANTS MARTYRS D'IRAK (La Chronique d'Amnesty
International Mars 1989)

ARMES CillMIQUES DES MORTS PAS CHERS - On ne peut qu'ap~rouver les 149 pays représentés à la Conférence
de Paris, en Janvier dernier, d'interdire les annes chimiques. Mais SI les Grands peuvent renoncer sans inconvénient à cet
arsenal démodé, les pays du tiers-monde qui n'ont pas accès à l'anne nucléaire nsquent d'être pénalisés (Explora mars 89)

APRES L'ARRESTATION D'UN MEMBRE DU PKK MEURTRIER DE 51 PERSONNES, UN AUTRE COUP
DECISIF CONTRE 5 DE LEURS BOURREAUX TUES DANS UNE OPERATION ARMEE A BISMIL (Hurriyet
1.3.89)

DROLE DE CONSIDERATION: POUR LES ETATS-UNIS, LES "LAZ" ET LES "KURDES" SONT DES
MINORITES ETHNIQUES (Hurriyet 6.3.89)

LA MENACE PKK PESE SUR LES REUNIONS ELECTORALES (Hurriyet 6.3.89)

UN REPORTAGE SUR L'HISTORIQUE ET LES ACTIONS DU PKK A LA TELEVISION TURQUE -
PLUSIEURS REPENTIS ET LE SUP~R-PREFET PARTICIPENT A CE PROGRAMME (Cumhunyet 3.3.8)

MALGRE LE PROTOCOLE SIGNE IL Y A UN AN ET DEMI AVEC LA TURQUIE - DAMAS
RECOMMENCENCE A SOUTENIR LE PKK (Tercuman 19.3.89)

L'AVEU DU MILITANT DU PKK, AGE DE 42 ANS. "Nous fournissioons des renseignements à APO qui se trouve à
Damas (Tercuman 19.3.89)

ATTAQUE A L'OCCASION DU NEWROZ - UN SOUS OFFICIER TUE A MARDIN (Tercuman 19.3.89)

LE CANDIDAT INDEPENDANT REFll..E KARAKOC REUNIT 10 000 PERSONNES LORS DE SON MEETING.
L'EPOUSE DE L'ANCIEN MAIRE DE DIYARBAKIR MËHDI ZANA, ACTUELLEMENT EN PRISON Y A
PARTICIPE ET A SALUE EN KURDE LES PARTICIPANTS (Cumhuriyet 20.3.89)

18 ARRESTATIONS A ISTANBUL LORS DE LA CELEBRATION DE NEWROZ. LA FETE DE NEWROZ A ETE
CELEBREE DANS PLUSIEURS AUTRES VILLES UNIVERSITAIRES (Cumhuriyet 22.3.89)

MENACE "D'ACTIONS IMPORTANTES" DU PKK SUITE A L'AFFAIRE DE YESILYURT - LES GRANDS
CENTRES URBAINS SONT VISES (Cumhuriyet 25.3.89)

UN TERRORISTE TUE - UN SOUS OFFICIER ET UN SOLDAT BLESSES LORS D'UNE CONFRONTATION
ARMEE A SIRNAK ENTRE LES FORCES DE L'ORDRE ET LES MEMBRES DU PKK (Cumhuriyet 25.3.89)

SOMMET DE "GUERRE" A DAMAS - APO OCCUPE LE PREMIER PLAN AU COURS DE LA REUNION DES
LEADERS KURDES (MiUiyet 28.3.89)
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•
, PUBLICATIONS EN VENTE

L'Institut Kurde diffuse des livres, disques, cartes géographiques, cassettes et cartes postales. Vous en
trouverez la liste ci-dessous, Pour vous les procurer, envoyez le bon de commande avec votre règlement par
chèque, CCP QU mandat. Aucun envoi ne peut être fait contre remboursement.

LIVRES

EN FRANçAIS

EM
ALLEMEND

EN ANGLAIS

EN FLAMAND

EN GREC

EN ARABE

ENTIJRC

Carttes Potales

Vidéo-Ca~ClP.tte

Cassettes de
Musique

AFFICHES

PUBLICA-
TIONSDE
L'INSTITUT

LES KURDES ET LE KURDISTAN, ouvrage collectif .40 FF
. DOSSIER KURDISTAN (Têko~er) 40 FF
MEMOIRE DU KURDISTAN, J. Blau 60 FF
CON1'ES KURDES 35 FF
LES KURDES, B. Nikitine 150 FF
LA GRAMMAIRE KURDE, usCotIBediJthan 250 FF
LES KURDES, Terre des Honpnés 15 FF
TURQUIE, Dénis de Justice, Amn~sty International ; 25 FF

KURDISCHE VOLKDICHTUNG, Thomas Bois 20 FF
DIE FUR DIE FREIGEIT STERBEN, F. Hennerbichler 150 FF
GEISELBEFREIUNG IN KURDISTAN, F. Hennerbichler 150 FF

DESTROYING ETHNIC IDENTITY Kurds of Turkey, Helsinki Whatch : 60 FF
THE LEGAL CONCEPT The Kurdish Question, Fuad Hussein 25 FF
KURDISH OBSERVER ~ 15 FF

~
LIED DER AARDE, Medenî Ferho ...........................................•....................................... 20 FF
CIGERXWÏN, POEZIE UIT KOERDISTAN "" 20 FF
Jty ANA KURDAN, (Bilingue, kurdejj-flamand) 30 FF

'LES KURDES ; : 3'5 FF

BITULAT AL-KURD, Casim CellI ~ 4O FF

~IV AN'IN SI;;VDASI, ¥ahwut Baksi 30 FF
Z~ZAÇA-KURTÇE SÖZLUK, Malmîsanij 85 FF
B~ IÇURTLE KONUSMA, Adonis BU,çiuris 30 FF
BlJYUK ~N~ YUR1 S.AYA~INDA KURTLER, H.M. çetoev 35 FF
KURT MILLIYETÇILIÖI VE Dr. A. CEVDET, Malmîsanij 35 FF

NOIR et BLANC 2 FF
COULEUR '........................•................... 3 FF

Y. GÜNEY ET SON PAYS (en version kurde ou turc, 112 minutes) 250 FF.
• •• 0

NIZAMETTIN ARlÇ (Feqîyê Teyra-n 2,3,4,5,6 7) 35 FF
BARAN (n°3-4) 35 FF
MAZHAR (Awazî Kurdî) N°2-3-4 35 FF

HOMMAGE A YILMAZ GÜNEY 10 FF
INAUGURA nON DE L'INSTITUT 20 FF

HÊVl, Revue littéraire en kurde, (nOlà 6) 50 FF .
STUDIA KURDICA, N°l en arabe et persan, n02 en arabe
nO3 en turc n04 persan n05 français (N°5 = 60 FF) 40 FF '

Bullètin de liaison et d'information, le numéro: 25 FF
Carte géographique du Kurdistan, en kurde (125x80 cm.) 100 FF

. Carte géographique du Monde, en kurde' (125x80 cm) 100 FF



EN
KURMANCt

EN DUMILI

EN SORANÎ

LIVRES
D'ENFANTS

PUBLICATIONS EN KURDE

Ji Tevsîra Quranê, KamÛfan Bedirkhan 40 FF
Em hîn dibin,Grammaire urde, A. Cantekin 25 FF
Berhem, revue culturelle 15 FF
Mirina Kalekî Rind, roman, M. Uzun 40 FF
Hêsîr û Baran, Bavê Nazê 30 FF
Dengê Roja Dîl- Poetry, Derwe~ Ferho 30 FF
Girtî, roman, Firat Cewerî 55 FF
Komara Demokratîk a Kurdistan "Mahabad", K. HûsamÎ.. 30 FF
Em û Pirsa Me, ~. B. Sorekli 30 FF
Gundike Danî, M. Baksi 60 FF
~êx Sentan, poésie, Feqîyê Teyran 60 FF
Wenda bûn, ~. B. Sorekli 40 FF
Jiyana Rew~enbîrî û siyasî ya Kurdan, Dr. Celîlê Celîl.. .40 FF
Dîwana Rûhî, ~êx Abdurahmanê Aktepî 40 FF
Roja Nû, revue culturelle 15 FF
Têko~er, revue culturelle 15 FF
Çarçira, revue culturelle 20 FF
Mîrkût, revue humoristique, (nO1,2 & 3) 15FF
1sot, revue humoristique (nO2,3,4 5) 15 FF
Zengil, revue humoristique 15 FF
Ronahî de 1942 à 1945 les frères Bedirkhan, réédition 100 FF
Roja Nû de 1943 à 1946 les frères Bedirkhan, réédition 100 FF
Rojnamegeriya Kurdî (1908-1981) Malmîsanij & M. Lewendi 80 FF
~airên Klasîk ên kurd, AbduIreqîb Yûsuf 30 FF
Hawar (1-9) réédition, C. Bedirkhan 100 FF

Na xumxum a , Keyo Berz 35 FF
Herakleîtos, Malmîsanij : 20 FF

Halwest, Zencîra Hawar, nO1& 5 30 FF
Ç'rrokî kurt Kazêwe, Rizgar Abdullah 25 FF
Du taqlayî bê sut, S. Galib Abdullah 30 FF
Peyv, revue périodique du Centre Culturel Kurde de Londres .40 FF
Komara Kurdiyekey Mahabad, A. Roosewelt 30 FF
Gerran le Behcet Hîkmet, poésie, Kenan Medhat.. .40 FF
Yekgirtin, revue périodique du Centre Culturel kurde de Danemark .40 FF
Zerdik, poésie, Ahmedê Mela 40 FF
Mamostay Kurd, revue des enseignants kurdes eN Suède 30 FF

Keça ~errût Lotta, Astrid Lindgem .40 FF
Spî û re~ 40 FF
Bavo were derve ! 40 FF
Emîl mîha nîvçe : 40 FF
Nebezê Iiçiyayê mazî 40 FF
~ev ba~ Alfons 40 FF
Kundirê helez 40 FF
Tuân 40 FF
Masiyê re~ê piçûk, Samed Behrengî 30 FF
Pênc sahkerên me, Ahmet Cantekin 15 FF
Hirç û Daristan, Ahmet Cantekin 15 FF
Qe~mer, Ahmet Cantekin 15 FF
Panda, Ahmet Can tekin 15 FF
Helîn 10 FF

•



,
! •
I
I

BULLETIN DE SOUSCRIPTION NO...........
D Je souhaite contribuer à l'action culturelle de l'Institut Kurde

Je vous envoie un chèque de FF.

D Je souhaite recevoir régulièrement le Bulletin de liaison et d'information de l'Institut.
Je vous envoie un chèque de 240 FF, représentant l'abonnement annuel de 12
numéros (France) ou 265 FF pour un abonnement à l'étranger.

NOM:
ADRESSE:

N° .
BON DE COMMANDE "HÊvt" (revue culturelle en langue kurde) .

D Je souhaite recevoir exemplaire(s) de HÊvî, au prix unitaire de 50 FF
(France), (Etranger 60 FF.)

o Je souhaite m'abonner à HÊvI (2 numéros par an), abonnement annuel
100 FF (France), (Etranger 120 FF.)

je vous adresse mon règlement de FF par 0 cheque bancaire,D chèque postale, 0mandat-
lettre, 0mandat international à lordre de L'INSTITUT KURDE DE PARIS,
106, Rue La Fayette, 75010 - PARIS
NOM:
ADRESSE:

NO •..........
BON DE COMMANDE "STUDIA KURDlCA" (étude kurde, en arabe, persan, turc, français)

D Je souhaite recevoir exemplaire(s) de STUDIA KURDICA,
en langue au prix unitaire de 40 FF. (France), (Etranger 50 FF)
(le numéro en français au prix unit. de 60 FF, (Etrnger 70 FF)

je vous adresse mon règlement de FF par 0 cheque bancaire,D chèque postale,
omandat-lettre Dmandat international à lordre de L'INSTITUT KURDE DE PARIS,
106, Rue La Fayette, 75010 - PARIS
NOM:
ADRESSE:



•

Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Re de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de P E¥usee de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Pees ue ss de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de u es evue s de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Pr Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de R~V de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue u e Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue ue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue d e Re e Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse ReVue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Bvue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de P EeSdssee de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de P se Rev de . d s de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Re e d s de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse
Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse Revue de Presse

~~~~~SE~~~E~E~i.l.ijE~~~E~~
Revue de Presse Revue de Presse Revue a ..:.:.="'n.::ilti;t.:.;.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:.::.:.:.:.:.:.:.:.:.:.;.:.:.:.:.:.;.:.:.:.;.:.:.:.:.;.:.:.:.;.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:.: .. :.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:.:{~"":::.: ..Revue de Presse~.~ ......................•.... , ;~.

~::::: ~:: ~::::: ~:: ~::::::~:;!f'Ji~IJ,IIIJI1~~lilf~;~::::~::~:::~~::::
Revue de Presse Revue de PreSse Revue de Presse Revile de Presse Revue de Presse Revue de Presse



• ! :\.-' Iï I l l' h l T J: i )l',

FRFR
FRA0491 4 I 0174 FRA IAFP-CIéé
France-Irak-Kurdes
La France "attentive" i la silualion de la COMmun au lé kurde en Irak

PA~IS, 21 d.c (AFP) - la Franc. esl "allenlive" â la silualion de
l'iM~orlanl. comMunaulé kurde en Irak el i'sai5il loule occasion pour exprimer
sa viGilance", a déclaré .ercredi le .inislre déléGué aux affaires élranGères
,Mme EdwiGe Avice, lors de la session orale des Queslions i l'Assemblée
Nalional ••

Ré~ondanl au dépulé Bernard Slasi (UDC), M•• Avice a précisé Que le
développe •• nl de "solides relalions" enlre Paris el BaGdad "n'empêche pas le
Gouvernemenl francais de marQuer i loul inslanl sa préoccupalion" sur le
problème kurde, co•• e vienl encore de 1. faire le minislre des affaires
étranGères M. Roland Dumas lors de sa récenle visile en Irak.

Mme Avice a en revanche écarlé l'idée Que les Kurdes puissenl faire
enlendre leur voix lors de la conférence inlernalionale sur les armes .
chimiQues Qui se d.roulera â Paris du 7 au 11 janvier. la conférence, a-l-elle
dit, line sera pas un lribunal" el sera "exclusivement" ouverle aux Elals.
AFPe~~;;:~,~~'88'

A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P.
FaFR '
FRAOM9 4':1 0288' FR~ /AFP-GH64
Confér~nie~chimi6ùe prév-flt1
l~'s armes c~imiQues au ban de la communaulé internationale celle semaine à
Pat~ is

par PHILIPPE SAUVAGNARGUES
PARIS, 1er'Jan (AFP) - Les armes chimiQu~s, donl l'horreur a élé à nouveau

illuslrée par la Guerre du Golfe, vonl ~tr~e mises a~ ban de la communauté
jillernalionale celle semaine à Par~is, pr'omu d~ 7 au 11 Janvier capital\? du
~;'sarmement chimiQue.

QuelQue 140 pa~s ~ parliciperonl à une Grande conférence inlernationale
s:;r l'inlerdiclion des armes chimiQues, Qui aura pour loile de fond le ~onflil
Iran-Irak el prend une résonance particulière ~vec la Querelle enlre les
E~~ls-Unis el la Lib~e sur la Queslion controversée de la présence d'une USlne
d'armes chimiQues, à proximilé de iripoli.

Qualifiée de "nucléaire du pauvre", à cause de son pouvoit~ deslr'ucleur' el
~~rce Qu'elle est relalivemenl peu coQleus~ et facile à produire, l'arme
cÎ.imiQue esl revenue au premier plan avec l\? conflit Iran-Irak. Son
u~ilisalion répélée dans celle Guerre -brisant un tabou né des ler~ribles
bdlailles chim{Ques d~ premier conflit mondial de 1914-18- a larGement
conlribué àla prise de conscience des d~nGers de banalisalion de ce l~pe
d'armement. l'opéralion la plus speclaCulaire a eu lieu le 17 mars 1988 avec
le bombardement irakien de la petite ville de HalabJa, Qui aurait fail 5.000
morls parmi la populalion civile.~de.

En oulre, le nombre de pa~s possèdant des armes chimiQues est passé en
vinGt ans, d'une demi-douzaine à plus d'une vinGtaine, selon la plupart des
~;,perts. Et un développement technolOGiQue parallèle, la dissémination
-notamment au Proche-Orienl- de missiles balisliQues, capables de véhiculer
a:lssi des charGes ch im iQues, a accru 1a Gr~avilé du prob 1ème.

suivra
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A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P. A.F.P.
FRFR'
FRA0090 4 1 0440
Conférence-chimiQue
les armes chi.iQues

!AFP-GH65
flt2-der

PARIS -C'.st dans ce contexte Que le président FranÇois Mitterrand,
faisant tcho • une SUGGestion du président Ronald ReaGan, a lancé en septe.br~'
à l'ONU l'idt. d'une conftrence internationale, Qui a reÇu un accueil très
fàvorable, dont tt.oiGne l'aMPleur exceptionnelle de la participation à cette
Grand "esse du dtsar.ement chimiQue.

L'Iran, l'Irak et la Lib~e fiGurent parmi les QuelQue 14G pa~s Qui ont
r'pondu à l'invilalion de la France el environ la moilié d'entre eux
(Elats.Unis, URSS, Chine nolammenl) ont confirmé officiellement Qu'ils
si.raient représentés par leur ministre des affaires étranG~res, indiQue-l-on ~
Paris. Un chef d'Etat, le président afGhan NaJibullah, a m~me manifesté
l'intention .d'être présent. ": iis'aGll d'une conférence de nature essentiellement politiQue, un tel
aréopaGe ne pouvant parvenir en cinQ Jours à résoudre le casse-têle techniQue
Que constitue la mise au point d'une interdiction pleinement vérifiable.
L'objectif de la conférence de Paris esl donc de réaffirmer solennellement le
r~specl du prolocole de Genève de 1925, Qui inlerdit l'usaGe en lemps de
~uerre des armes chimiQues -mais ne prohibe pas leyr fabricalion- el
évenluellemenl de susciler de nouvelles adhésions à ce texte siGné par 113
p~~s. Elle a éGalement pour but de donner une impulsion ayx néGocialions de
G,'n~ve visanl â bannir la produclion et le slockaGe de- ce t~Pe- d'armemenl.

Cri d'alarme sur la menace chimiQue, la conférence ne se veut pas un
tr'ibunal. Il ne s'aGit pas de rouvrir le débat sur l'usaGe passé, dit-on â
Paris, oû l'on souhaite éviter un dérapaGe vers un échanGe de récriminations,
Qtli mette en péril l'élaboration d'un consensus sur un enGaGement de non-usaGe
d~ l'armement chimiQue.

On s'altend toutefois â ce Que des pa~s comme l'Iran ne mâchent pas leurs
m0ts Quant â l'ulilisalion faite par l'Irak de celte arme et Que les
Etals-Unis renouvellent leurs dénonciations de la Lib~e. WashinGton accuse la
lib~e de construire la plus importanle usine d'armes chimiQues du Tiers-Monde
et a brandi la menace d'une intervention armée conlre cetle installation,
d~slinée selon les affirmations de Tripoli â la fabrication de produils
pharmaceutiQues.

Cette polémiQue illuslre les difficultés d'une interdiclion. La Quasi
totalilé des subslances utilisées dans la fabricalion de Gaz mortels servenl
c(>yrammenl dans l'industrie chimiQue, pour produire des pesticides,
plasliQues, peinlures ou même médicaments. La vérificalion d'une éliminalion
d~' l'arme chimiQue p~sse ainsi par le contrôle de l'ensemble de l'induslrie
cilimiQue mondiale.

Cerles, le haut de Gamme dans la panoplie de l'armemenl chimiQue, l'arme
binaire (ou deux composanls peu ou pas loxiQues mainlenus séparés se
tr'~nsformenl en produil morlel en se combinant pendanl la lraJecloire du
p;o~eclile) n'est pas â la porlée de lous. Mais il suffit d'une infrastruclure
réduite pour produire de lf~périle ou Gaz moularde, ulilisée massivemenl
p~ndanl la première Guerre mohdiale, ou m~me des armes diles de la seconde
G{'néralion, les neuro-toxiQues comme l~ Tabun, le Soman ou le Sarin, Qui luenl
er: bloQuanl l'influx nerveux et en provoQuanl un arrêl respiraloire.

ps/sh
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SUS AUX ARMES'CHIM .... ............ lOUES
DU? ~u,~1jallyfér, cenfqua~a~t;"pè~ss~-;ê~~iss~ntà ;
Pans a IlnvltatlQn du président Mitterrand pour mettre'
~~~.~~m~s_~u_b~r'. ~e la c0n:'~uDauté interr:ta~.i~~ale .

. .

, Les armes chimiques, don(
I horreur a été à nouveau illus-
trée par la guerre du Golfe vont
être mises au ban de la co:nmu-
na~té internationale, cette seo,
mame à Paris, promue du 7 au
11 janvier, capitale du désarme-
ment chimique.

140 pays
participants

~~elque cent quarante pays
participeront à une grallde con-.
férence internationale sur
l'interdiction des armes chimIt.
ques, qui aura pour toile de fond
l~ conflit Iran-Irak et prend une
resonnance particulière avec la
querelle entre les États-Unis ét
la Libye sur la question contra;
versée de la présence d'une usi-;
ne d'armes chimiques, à proxi-'
mité de Tripoli.

L'horreur
d'Halabja .

Qualifiée de « nucléaire dJ
pauvre », à cause de son pouvoir;
destructeur et parce qu'elle est
relativement peu coûteuse et fi-
.cile à produire, l'arme chimique
est revenue au premier plan:
avec le conflit Iran-Irak. Son uti-.
lisation r~pétée dans cette guer-
re - brisant un tabou né des
terribl.es batailles chimiques du
premier conflit mondial de:
191,4/19.18 :- a l~r~~IJl~9.t cpntri-'
bue à!a p~~ de e~~e des
dangers de banalisation de ce
type d'armement.

L'opération lé!plus spectacu-
laire a eu lieu le 17 mars 1988
avec le bombardement irakien
de la. pet~te ville de Halabja, qui
aurait fait 5000 morts parmi la
population civile kurde.

E~ outre, le nombre de pays
possedant des armes chimiques
est passé en vingt ans, d'une de-
mi-douzaine à plus d'une ving-
taine, selon la pl~e..a~ _d_e~!l~~.

.përTs. Et un développement
tech~qlogique parallèle"la dis-
sémlOatio,n - notammèr)t,au
~ro.che-Orlent - de missilelba~
lIstlques, capables de véhiculer
aussi des charges chimiques a
accru la gravité du problème. '
, C:est dans ce contexte que le
président François Mitterrand
faisant écho à une suggestio~
du président Ronald Reagan a'
I~ncé en septembre à l'O.N.U.,
lldée d'une conférence interna-
tionale, qui a reçu un accueil
très favorable, dont témoigne
l'ampleur exceptionnelle de la
participation à cette grand-meso'
se du désarmement chimique.

L'Iran, l'Irak et la Libye figu-
rent parmi les quelque cent qua-
rante pays qui ont répondu à
l'invitation de la France et envi-
ron. la moitié d'entre eux (États-
UniS, U.R.S.S., Chine notam-
ment). ont confirmé officielle-
ment q.u'i\ssëraTentreprésent.Ài
par leur ministre des Affair,~s
~trangères,. indique-t-on à fàris,
.Un chef d'Etat, le président afg-
Ihan Najibullah, a même mani-
'festé l'intention d'être présent.
: Il s'agit d'une conférence de:
nature essentiellement politique;
un tel aréopage ne pouvant par-'
yenir en cinq jours à résoudre le
(:asse-tête technique que consti-
:tue la mise au point d'wne inter"
diction pleinement v,rifiable:
L'objectif de la conférence de
Paris est donc de réa~rmer so-
~ennellement le respec du pro-
tocole de Genève de 925, qui
)nterdit l'usage en temps de
guerre des armes chimiques -
mais ne prohibe pas leur fabri-
.cation - et éventuellement de
:susciter de nouvelles àdhltsions
à ce texte signé par ctnt treize
~pays. Elle a également pour bu1
.de donner une impulsion aux né~
.gociations de Genève visant à
'bannir la produc~ion ~t le sto.

ckage de ce type d'armement. d'ul'le i~(rastru~tuÏ'e iédùÎtê'pour
Crid'alarme plus produire de I ypérite ou gaz
.,..ue trl"unal' . moutarde, utilisée massivement
.... iii' I pendant la Première Guerre

Cri d'alarme sur la. menacE m~)Odiale
:chimique, la conférence ne s~
'veut pas un tribunat. Il ne s'agi'
pas -de rouvrir le,débat sur l'usa-
ge passé, dit-on à Paris, où l'on
souhaite éviter un dérapage ver~
un échange de récrimination
,q!JLm.e,~!l!_~!l~périll'_élaQoration
d'un consensus sur un engage-
ment de non-usage de l'arme-
ment thimique.

On s'attend toutefois à'ce
que des pays comme l'Iran ne
mâchent pas leurs mots quant à
l'utilisation faite par l'Irak de cet-:
te arme et que les États-Unis reo:
nouvellent leurs dénonciations~
de la Libye. Washington accus~
la Libye de construire la plus im;
portante usine d'armes chimi-'
ques du tiers monde et a brandi
la menace d'une intervention ar-;
mée. C91]trc, c~tle )fl~a.I.I11tj!){l~
destl'1~Jl selon les:affirmations
de T1rpötrâ la fabrication de pro-
duits pharmaceutiques.

Cette polémique illustre les
difficultés d'une interdiction. La
quasi-totalité des substance!>'
utilisées dans la fabrication dé
gaz mortels servent couram;
ment dans l'industrie chimique.
pour 'produire des pesticides
plastiques, peintures ou mêmé
médicaments. La vérificatio~
d'une élimination de l'arme chi
Mique passe ainsi par le contrt,
;lll,.de. .t'eOsembJA d"Xindustria,
Chffl"uquemonalaie. '
. Certes, le haut de gamme.
dans la panoplie de l'armement
chimique, l'arme bina.,r.e (ail"
deux composants peu ou. pss:to.,
xiques maintenus sé'pa.rés se
transforment en produit mottei
en se combinant pendant'la tra~
jectoire. du projectile) (1',.t pas à
la portes ,de tous.' M~is jUi~ffi~
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Le Soir 4.1.89 Les Kordes sont les
dernières. victimes des gaz
• L.. Kurdes, dernières victimes de "em-
11101 dis gaz 6 l'époque contemporaine,
.rant I. guerre ir.ko-ir.nienne, sont une

E't...... de millions répartis dans cinq
s: Ii Turquie, l'URSS, L'Irak, l'Iran et la

rie.
De religion musulmane sunnite, mais

Hon arabes, les Kurd.. sont au coeur des
nv.lltés inter-régional .. d'une région du
Moyen-Orient gorgée da pétrole et com-
posée d'une mosaTque de population,

,L'un de leurs prinCipaux tltr .. de gloire
~st d'avoir fourni. l'épopée IIrabe un des
... plu. illu.tr.. dirigeant., Saladin
(Sal •.h.ddln. AL Ayoubl) conquérant d.
o.ru,,'.m .t valnqulur d.. Croi.és .n

,.\81-11.,
"L~r. 'du d.membrement di, l'empire

pttoman, • la .uite de la première guerre
mondl.,., I.. Kurdes, en application du
Cprinclpi d.s 'nationalités, obtiennent,
LIne promesll d'autonomie, sanctionnée
oar le traité de $hres en 1923. .

,
Les Kurdes d'Irak s'allieront. à partir de:

1970, à l'Iran et à Israêl. pour faire
reconnaTtre I~urs droits politiques, En ré.'
plique, l'Irak soutiendra les revendica-!
tions des Kurdes iraniens. i

A la faveur de la guerre entre l'Irak et'
l'Iran, les Kurdes irakiens reprennent avec'
l'aide de Téhéran leurs opérations de har-
cèlement contre Bagdad. Contraint en
pleine guerre de consacrer une importan-
te partie de ses forces à mater la révolte
Kurde, l'Irak emploiera des moyens radi-
caux: transfert des kurdes vers le sud ara-
bophone et. • partir de 1984, selon I.. :
rapports de plusieurs organismes interj
nationaux, u.,ge de Qaz asphyxiants, et
en 1ees, 88lon l'UEO (Union de l'Europe
Occidentale), d'armes chimiques à base
de cyanure, '

Le 17 mars 1988, notamment. le bomJ
bardement au gaz de la ville de Halabja.
occupée par l'armée iranienne, aurait tué
plus de 6.000 personnes dans la popula-
tion civile,

L'horreur sournol'se
'Amnesty International dénonce, exemples à l'appui, la poursuite de~ tortures

en dépit de l'offensive de charme.lancée par Ankara pour tromper
l'oDinion internationale

• LES' violation. de. la plante dn piedJ) pendant dn Nation. unie. en aoOt. cinq policien tonionnaires
droit. de l'homme, vin.t-c:inq minute., "PI~ Mai. il nt évident que lea IOnt JU,és et condamné. :
notamment l'utili. Il•• 'oat ICCIicWet laß di.position. contenun dan. ln autorités IOntobliaéeade

_alion .y.t'matique de la dei ,claoca.... _ _ ces textn ne IOntpa. milet reconnaltrele crime. . ,
tonure Ion dn interroptoi. ~I.", exDlique-t.il, . en application. On pourrait multiplierles
res continuent en Turquie, Cet enFant prdera .. n. Le raj)pon cite le ca. de exemple.... .
contrairement. tout ce que doute toute .. vie le lO\lve. Sadik Celebil•arret' le 16 "Au cour. de e.. deux
peut dire le JOuvemement nir de ce qu'il a .ubi, mai. il novembre • Mardin. Sa fa. demlen mol., rapporteA..
CSece pay.. C'nt ee qu'.f. e.t IOni vivant dn main. mille ne peut obtenir au. nnty, presquetous ln Joan
firme un nouveau rappon dei bourreaux, ce qui n'nt . cune nouvelt. et t.nore dei tU dë torture lOUt oat
de lOixante.treizep. pu. pa. le CIl de toutes leun meme IOnlieu de d6tintion 6t6 .I.. al..... Aujourd'bul
bli' aujourd'hui par l'orp. victimn. Amnnty a 6tabll jUlqu'au 26 novembre,jour encore,.n Turquie, tous ln
ni.. don "Amnesty Intema. une Ii.te de deux cent vin(t- 0&\ IOncorps nt rendu • .. prl.onnl.rs polltlqu.. ri."
tional", neuf nom. d'hommn et CSe timille, couven de contu. ~u.nt d'ttr. tortur6.". Et
I Leaexempln plulltroce. femmes mort. en prde. .ionaet de bleuure. ~~r.bal. 1or,ani •• tion intern.tio.
Jn un. que ln .utre. de M. vue ces demi.res ann6e1. le., La veraion offiCielle nale met en prde contre la
vices, mauv.i. traitement., Ce. nom. ont 6t6lOumia.u fournie. la famille en campaane de charme et de
torture., humill.tlon. le .ouvemement turc qui .'est meme temp. que le cad.vre relation. publiques l.nc"
.ucœdent tout au lona de fév616incapable de foumlr . p.rle d'un "afTrontement par le louvemement d'An.
ces paaes. Un enfant de une explication pour cent avec la ,u'rilla" le 23 no- kar. pour am'lIorer .on
treize an., Oz.ur Cem T••, qu.rante.quatre d entre vembre. Mala de ~ource Imlle de marque. 1'6tran.
)' racontecomment la police eux, ho.pit.lI.re • Mardin Sa. r
(te Dyarbakir (capit.le ~u Quand on Interpelle~ ee dlk nt mort la veille, le 22 se "En r6111t6,conclut Am.
Kurdl.tan de Turquie) 1a propoa ln diripanta d An. novembre. nut)' I" lutortt6. turquu
lOuml•• I. Clue.tlonpour le k.r. - y com])"ale premier Autreexemplede la m.u. n'ont' fait aucun effort per.
cont~indre • d'noneer le. mlni.tre Ozar,commeje 1'.1 valle fol de•• utorit', tur. ceptlble ann de modlner Il
cou'ln.( .oupçonn'. de tiit Ion de •• vl.ite om. que., le ca. de H.... n Erdo- brutale "lilt' d. la torture
.)'mplth 1er avec le P.K.K, clelle. P.ri. -Il. le conten. pn. S. mon en d'tention, dei mort•• n d't.ntlon, d.~
(Pani de. travailleurs du tent de mondre que la Tur. en leptembre 1984• I.tan- ri litt
Kurdl.tan, interdit). En. quie a al.n' et ratin' la bul\ eat alon expllqu'e om. :rlnIOp=r:.tq•u' qUII
cftaln' lea yeux band'. et convention europ'enne clehementpar une "In.um. .
ln malnalt6el, Il a d'.bord pour la ~réventionde la tor. ..nce rénale et c.rdIIClUO". '""ço/" GERMAIN-
.ubi la "tilaka" (COUDS .ur tare en r'vrier 1988et celle Mal. en d'cembre 1988. ROBIN
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tel de's différentes -raisons d'Etal'
de cette partie de la planète?
Déjà, en 1975, les partisans du
chef charismatique des Kurdes
irakiens, Mustafa Barzani,
Ivaient fait les frais de la brutale.
volte.face politique du Chah
d'Iran. jusqu'alor~ leur principal
tuteur dans le combat qu'ils me.
naient contre le régime de
Ba~dad,

deux ans la création d'ün « cou-
loir de protection », large de 50
kilomètres et qui fermerait her-
métiquement les frontières ir/!.-
nienne et turque. Ce glacis de
verrouillage devrait empêcher
toute infiltration des peshmergas
en provenance du territoire ira.
'nien. Ce projet impliquerait que
les populations kurdes de ces
'régions soienlJegroupé~s dans

uns contre les aùtres, les éombat-
tants de la résistance kurde en
sont réduits à jouer sur les
conflits, latents ou déclarés, qui
déchirent cette région névralgi-
que.
ALLWIŒS CROISUs. Depuis le dé-
but de la guerre irano-irakienne,
les Kurdes iraniens, le PDK du Dr
Ghassemlou et le Kamala mar-
xiste-léniniste, ont bénéficié du
soutien matériel et politique des
autorités de Bagdad, dans leur
lutte contre le régime de Khomei-
ny, alors que leurs frères irakiens
ont sollicité ouvertement l'appui
de Téhéran. Ce n'est pas la moin-
dre ironie de l'histoire que ce
paradoxe des alliances croisées.
Mais aujourd'hui, la fin des hosti-
lités risque fort de se solder par
un règlement des différends in-
ternes des deux pays sur le dos
des rebelles irrédentistes, toutes
tendances confondues.
Le destin des Kurdes serait-il fa.
talement d'être sacrifiés sur l'au-

, -

Aujourd'hui, les 'Kurdes irakiens
se demandent pourquoi leur pro-
tecteur iranien ne les a pas
consultés sur les modalités du
cessez-le-feu. D'ores èt déjà, cette'
décision unilatérale laisse mal
augurer des arrière-pensées
qu'elle contient. Jalal Talabani,
dirigeant de l'Union patriotique'
du Kurdistan, ne cache pas ses
inquiétudes et prévoit, à court
terme, que ses combattants
« souffriront davantage et seront
obligés de se replier dans les
'montagnes ». L'époque où les
Peshmargas contrôlaient un vaste
territoire avec la bénédiction de
Téhéran semble bien révolue.
Face à la puissante armée ira.
kienne, qui a tout loisir de re-
constituer à présent son stock
d'armements, les principales or-
ganisations de la résistance
(l'UPK et le PDK de Massoud
Barzani) se retrouvent très iso-
iées, <l.'"aùtântque le göûverne.
,ment irakien a entrepris depuis

des centres et des villages-camps
construits autour des grandes
villes de l'intérieur. Il viserait à
couper totalement les combat.
tants de la société civile. Dans
cette perspective, des centaines
de bourgades ont été bombardées
ou rasées par l'armée irakienne el
leurs habitants déportés à Kir-
kouk, Soulemanieh ou vers d'au-
tres localités de l'intérieur.
IRAS DE FEL Les Kurdes irakiens
qui se fournissaient en armes lè-
gères et semi-lourdes auprès de
leurs alliés iraniens, ne peuvent
plus compter aujourd'hui que sur
leurs propres forces. Actuelle~
ment, Barzani serait en train de
renouer des contacts avec la Sy.
rie de Hafez.el.Assad, l'ennemi
héréditaire de Saddam Hussein,
et de négocier une importante
fourniture d'armes. Cette hypo:
thèse est assez plausible pour que
le gouvernement et la presse,
turcs s'en alarment à longueur de
colonnes. E? fait, privés du sou-
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tien iranien ::"l'engägenie~t vet- taire de 'Bagdad. nomie. En réalité;' !ë-iégime d'e' Longtemps utilisés comme 'joker
bal de Téhéran aux côtés des Le sort des Kurdes iraniens n'es~ Bagdad a bel et bien confisqué le de la stratégie de la tension entre.
Kurdes irakiens est plutôt une guère plu's enviable. Depuis 1983, territoire libéré par les peshmer- les deux pays belligérants, les
arme politique dans le bras de fer: l'armée iranienne et les Pasda. gas de Talabani. . Kurdes sont pris sous les feux
des négociations de paix avec rans de la révoiution islamiste CAUCHEMAR. Par ailleurs, entre les croisés de leurs protecteurs ver-
l'Irak - privés de leurenvironne-. ont saturé le Kurdistan iranien, Kurdes iraniens et les barza- satiles. En attendant, plus de
ment populaire par la pacifica. obligeant ainsi les org~isations: nistes, le torchon brûle depuis. 100 000 réfugiés connaissent à
tion irakienne, les maquisards combattantes à installer leurs que les héritiers spirituels du nouveau l'exode etles horreurs.
kurdes retrouvent les sentiers es- états-majors de l'autre côté de la vieux chef charismatique des d'une extermination qui n'ose
carpés de la montagne ou les frontière. Dès le début de la rebel. Kurdes irakiens ont opté de s'aH- .pas encore dire son nom. Ceux
cheminsamersdel'exil.Enaoût lion de 1979, les autorités de gnersurlarévolutiondes ayatol- que-la guerre chimique .a
dernier, parmi les dizaines de Téhéran ontÙnposé un terrible lahs. Reste que malgré la zizanie épargnés luttent contre les n-
milliers de réfugiés qui ont affiué blocus économique qui n'a fait intermittente, 10000 combat-gueurs mortelles d'un hiver ex-
en Turquie et en Iran, nombre qu'affaiblir la résistance. Selon tants continuent de mener une ceptionnel (entre 5 à 10 morts de
d'entre eux provenaient des lesautonomisteskurdes,quelque guérilla classique contre les froid par jour dans les ca~ps de
'rangs du PDK de Barzani, et plus 200 000 soldats et basidjis( vo- forces de Téhéran. regroupemement). SpolIes de
précisément des territoires qu'ils lontaires) stationnent ~n perma- L'arrêt des hostilités entre les leur identité culturelle et politi-
contrôlaient dans le nord de nence sur le territoire du Kurdis- deux puissances du Golfe a ré- que, citoyens de seconde zo?~,
'nrak. Les armées de Saddam tan iranien. Dans \Hl tel contexte, duit la capacité d'intervention ar- voire cobayes de guerres expe~l-
Hussein quadrillent aujourd'hui Jes organisations kurdes,de pan mée des organisations kurdes. mentales, un peuple de 20 mil.
la totalité du Kurdistan irakien, èt d'autre de la frontière irako- Elles doivent affronter aujour- .lions de fantômes voit son rêve
même si, ça et là, des poches de iranienne, sont le jouet d'un jeu d'hui la double menace que font d'indépendance se métamorpho-
guérilla résistent encore au rou.- de dtipes qui les prive de plus eri peser sur elles les forces conju- ser en cauchemar.
leauco!llpresseurdurégimemili- plus.'deJo,lite baSil ré~ll~ ~'auto- guées des frèrlls ennemi.s d'hier: SIAVOSHG~I

,
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LeS KUrdes, Îi~iéS vtètlÎlieSdë l'ëïiiploJ'
des armes chJmJques à réJlOilUB contempo-
raine durant la pe,rre lrako-lranJelJlJe, sont;

. une vingtaine tie .nn01l8 répartIs d81l8 clnq
Jl8J's: la TurqUIe, l~s,,":~~rak, l'Iran. et la'
Syrie. De re1Jgion mus e sWJlJlte lIJBla
non arabes, Hs sont au cœur des rlvalJtBs:
lntsrrégionales d'une région du Moyen-'
Orient Korgée de pétrole et composée d'une'

- mosaIque de populatl01l8. . . .'
L'un de leurs principaux titres de gloire est

: d'avoir fourni à l'épopée arabe un de ses plus'
: illustres dirigean~, Saladin (Salaheddine al:
. Ayoubi), conquérant de Jérusalem et vain-
: queur des croisés en 1187-1188. Lors du:
. démembrement de l'empire ottoman à la;
. suite de la Première Guerre mondiale, les
Kurdes, en application du c principe des:

: nationalités., obtiennent une proWesSé
: d'autonomie sanctionnée par le .traité de'
i Sèvres en 1923.'. 'J

Mais la révolution d'Ataturk et la décou-:
. v'erte du pétrole dans leur principale zoné
. d'implantation (le Kurdistan irako-iranien):
. met fin à leur espoir: la République kurde de:
: Mahabad, protégée par les Soviétiques~
, connaîtra une existence éphémère. :
: Les Kurdes d'Irak, sous la conduite du mOl-I'
•lah Moustapha Barzarii, s'allieront à partit de .
: 1970à l'Iran et à Israël pour faire reconnaître ,
.' leurs droits politiques.' En réplique, l'Irak!
; soutiendra matériellement les revendications:
. des Ku!,c!~~ir~~J!.S;, ...... :.. _~~..~:~_: _

. A la faveUr de la guerre entre l'Irak et
l'Irhn, les deux fils du mollah Moustapha
Barzani (Driss et Massond) reprennent avèc
l'aide de Téhéran leurs opérations de harcè-

: lement contre Bagdad, rejoint part Jalal
Talabani, un autre chef kurde, qui revendi-

.q\lait la 'JproVÎncé 'pétroJjère" ii~".'lG~;I(oüIt..
(i(>nime ch~-lieu du pays 'kurde .autonome;'
dansle:nG'rd-de l'Irak. '.:'. ..•. :' I
' ..Contraiii.i en pieine' gUerre de'ècirisacrer::
:une UnP9rtante partie' de ~es .forces. à- mater; .
IIHévolte. kurde, l':lrak emploieta.des moyensi .
:iàdicaux': transfert des KWodes'vers le sud'
arabOphone et à partir de'1984.s.elon lés rap":;
ports de plusieurs orgaiù~tDeS<irtternatio-_
naux, usage de gaz asphyxia~_tset. en 1988.
selon l'UEO (Union de l'E\4'ope Qccidentale),.
d'armes chimiques à b~~ d~ cyan\ire.. .' (:

- Le 17 mars 198ifnotainnient, le bombarde-
ment au gaz de la ville de Halabja,. occupée
;par l'armée ir~ienne, aurait tué plus de cinq
'mille personnes dans la population civile .

Le vice-président irakien Taha 'Mohied-
dine Maarouf, d'origine. kurde, en, visite
'officielle en France en novembre dernier, a
!toutefois assuré que depuis le cessez~le-feu
jinstauré entre l'Irak et l'Iran en août dernier,
.l'Irak n'avait plus fait usage d'armes chimi-
:ques ..
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Le Monde 7.1.89
• Les Kurd.. veulent Itre pré-

sents. - Dans une déclaration ren-
due publique à Paris, le comité du
Kurdistan contre les armes chimi-
qUM, groupant l'ensemble des orga-
nisations kurdea en France,demande
qu'une délégation du peuple kurde,
victime de "arme chimique, soit pré-
sente à la conférence de Pariset que
le 16 mars •. jour du bombardement

de la ville de Halabja, soit proclamée
«journée mondiale It contre les
armes chimiques. D'autre part, à.
l'appel de la Ugue dea droits de
l'homme, une manifestation contre
les armes chimiques aura lieu le
samedi 7 janvier, à 15 heures. Le lieu
de rsssemblement est fixé à la Porte
Dauphine. vers la place du Troca-
déro.

Ouest France 7.1.89 ;

Cette photo provoque l'hor-
reur: elle a été prise au len-
demain du 16 mars 1988 après
l'emploi de bombes chimiques
par les IrakienS sur la petite
ville kurde de' Halabja. O!
bombârdement aurait 'ai'
5 000 morts parmi la popula
tion civile. Les Kurdes, en
conflit avec le pouvoir de Bag-
dad, ont demandé que le
16 mars soit proclamé .. jour-
née mondiale. contre l'arme
chimique. Ce terrible exemple
sur le terrain n'est hélas pas
le seul. Ces armes ont été
employées au cours de
conflits pudiquement appelés
localisés. Les 143 pays réunis
à Paris vont se mobiliser
contre la prolifération de ces
armes de la plus .. sale. es-
pèce.

14.3. 'pays réunis à'Paris

générale
arme.s chimiquescqntre

Mobilisation
les

A partir d'aUJourd'hui, et jusqu'à
mercredl11 janvier, se tient à Paris,
au siège de l'Unesco, une confé-
rence Internationale sur l'Interdic-
tion des armes chimiques. Avec
cent quarante-_trols pays. rep"'!!n-

tés, dont solxante-qulnze ministres
des Affaires étrangères et le secré-
taire général de l'O.H.U., M. Perez
de Cuellar, cette réunion proposée
par Reagan et Mitterrand, approu-

vée par Gorbatèhev, est la plus Im-
portante conférence Internationeie
organisée depuis 1945. Une mobili-
sation à la mesure du danger et de
l'horreur que cett. arme suscite.

Les juristes romains le di-
saient déjà: • Armis bella,
non venenls gerl.. .. On 'alt
la guerre avec des armes,
non avec du poison .• A notre
époque, le poison s'appelle
.. chimique - ou .. bactériologi-
que -. La terreur qu'il inspire
est liée au sentiment d'un
danger plus proche, plus
sournois que le nucléaire. Des
images récentes au Kurdistan
()!1t r:!'_ontf~ses ravages' .

En prindpe interdite par le
protocole de Genève de 1925
auquel ont adhéré cent dix
pays, l'arme chimique a été
utilisée au Viêt-nam, au Laos
et au Cambodge dans les an-
nées 60 et 70: en Afghanis-
tan, ces dernières années et
plus récemment encore lors
du conflit irako-iranien. L'ex-
ceptiorinel, l'horreur est en.
voie de banalisatiqn. '

7
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. -;-'--~-;----'--' '-.'-'-.---- ..-------'f ..,Les Inspections « par de.!» Obliger Ie's" -Etats' à' se prononcer

OBUS BINAIRE DE CALIBRE 155 MM
: Ci-dessus le schéma de deux projectiles" binaires ». Ils co~'
portent des compartiments séparés renfermant chacun un
produit chimique peu ou pas toxique lorsqu'il est pris sépar,}.
ment et qui devient redoutable dès qu'il est au contact de
lilutr.e, c'est-à-dire au moment de l'explosion de la bombe ou
de. .l.:l?bu$,

riode nazie, ces agents chimi-,
'ques sont inodores et inco-
lores. Ils paralysent le système:
nerveux, qu'ils soient respirés
ou inoculés: Il existe aujour-
d'hui deux types de neurotoxi-
ques, les .. agents G» (tabun,
sarin somanI découverts pa~
les chercheurs du 1119Reich,
et les .. agents V», mis au
point dans les années cin-
quante. Le plus tristement cé-
lèbre d'entre eux est le " XV »
dont moins de dix milli-
grammes suffisent à tuer un
homme.

• Les toxines biologi-
ques: c'est l'arme biologique.
Ces toxines sont élaborées
par des organismes vivants',
animaux, végétaux ou bacté-
ries. Certains peuvent tuer,
d'autres ont seulement une
action incapacitante. Ils n'en
constituent pas moins une
arme redoutable. Ils permet-
tent d'empoisonner l'eau,
d'une ville, ou de transmettre
une maladie mortelle (par
exemple le choléra) à un en-.
nemi sans pour autant que ce-
lui-ci devienne contagieux..........

plus précise, plus urgente: il
faut é~!ter la prolifération de
cette arme que nous avons
été les premiers à appeler là
et bombe' atomique du pau;'
vre ». Les grands pays qui dis;
posaient il y a vingt ans du feu
nucléaire redoutaient\ aussi la
prolifération. de ce dernier"
Cette 'prolifération ne s'est.
pas développée dans des pro"
portions' aussi alarmantes que
certains l'envisageaient. En re~
vanche, pour l'arme chimique,;
les 'craintes apparaissent
beaucoup plus fondées: la'
plupart des pays, même les
plus pauvres, peuvent mettr~;
au point ces armes ou acqué~
rir un certain potentiel dans ce.
domaine. Le coût n'en est pas"
forcément très élevé. Or, une.
généralisation de son emploi
bouleverserait'l'équili~re politi-
que dans' le monde. En outre,:;
les effets de certains agents:
chimiques seraient incalcula-;,
bles dans l'espace et dans le \
temps; employés à grarde;
échelle, ils risqueraient; de ~
pertur~er_gravement l'équilibre;
écologique.,' ;!i

,Le cas des « munitions binaires:» ~;
. Pour le bon déroulement de De tels prQblèmes relèv~nt dJ

cette conférence, les respon- la conférence de Genève ei;
sables français veulent à tout sont d'une extrême co",plexi~
prix éviter des et dérapages»: té. La première difficulté ré~
pas question de laisser s'ins- side dans la définitionj mêmé.
taurer, par ex~mple, une et la délimitation des substan~,
confrontation entre l'Iran et, ces toxiques. L'apparition desr
l'Irak ou entre des pays .. munitions binaires ..~a .cré~
arabes et Israël ; pas question une nouvelle comph atlon :-;;

.non plus, à ce niveau (comme aucun des deux co osants'.
le souhaiterait l'Iran). de met- de ces munitions n' st toxi~;i
tre en place des mécanismes que', mais le mélange; à l'arri-'
de sanctioll ou de prévention.: .vée sur l'objectif le ¥ra.

Les' composants'Cfe'iï{"morf ."

La conférence de Paris vise
un double objectif. D'abord
réaffirmer solennellement le
protocole de 1925, c'est-à-dire
confirmer, par le plus grand
nombre d'Etats possible, la
condamnation de la fabrica-
tion, de l'usage et du sto-
ckage de l'arme chimique. Se-
lon un proche du président'
Mitterrand, il faut .. profiter de
!'Indlgnatlon encore percepti-
ble après les événements du
Kurdistan pour marquer un
coup d'arrêt, engager malgré
eux des ~tats qui misaient
lur l'obscurité ou l'Indiffé-
rence générale è se pronon.
cer contre l'utilisation du chl-
inique ", autrement dit: obli-
ger l'hypocrisie à rendre
publiquement les armes à la
vertu. En somma, une et opéra-
tion psychologique». Le se-
cond objectif' est de donner
une impulsion à la négociation
en cours au sein de la confé-
rence du désarmement qui
réunit, à Genève, quarante
États.

Mais au-delà de ces deux
objectifs, il y a une nécessité,

Les produits toxiques à
'-."usage militaire procèdent q'un
, cocktail toujours plus sopnisti-

qué. Ils se répartissent en plu-
sieurs catégories, selon leur
efficacité et leur persistance.

• Les agents .. suffo-
cants" ou .. asphyxiants'; : li-
quides très volatils, sont les
plus anciens. Vaporisés, ils at-
taquent immédiatement les
poumons, empêchent l'oxygé-
nation sanguine et el1traÎnent

'..une mort rapide. .,

• Les .. vésicants ": sont
apparus à Ypres en 1915. Ils
rendent inefficace le port du
masque à gaz. En effet ce

'sont des substances hui-
, leuses qui agissent sur les tis-
sus vivants et les brûlent par '
effet cutané comme par inha-
lation.,

• Les hémotlques:
l, comme le chlorure de cyano-
; gène ou l'acide cyanhydrique

(zyklon-B) bloquent la respira-
tion cellulaire.

• Les neurotoxlques:
créés dans les laboratoires

r. d'I.G .•Farben pendant la pé~

1
I
I

La tAche des experts!
s'avère d'autant plus difficile:
que les technologies en la ma-:
tière sont plus rapides. Aucun;
système de contrôle ni de vé~'
rification, si perfectionné soit:"
il, ne pourra garantir, de façon'
absolue, la non-fabrication:
d'armements chimiques. Mais;
l'opinion internationale, elle:'
aussi, a grandi en influence:
depuis 1925. C'est pourquoi
l'expression solennelle d'une
réprobation unanime, comme,',
celle qui devrait conclure la:
conférence de Paris, revêt une~
importance si capitale pour la'
paix du monde. '

Général
Jean COMPAGNON,
Jean-Yves BOULIC.

Autre difficulté: le méca-
nisme de vérification. à mettre
en place à l'échelon internatio-
nal sera nécessairement co~
taux en hommes, en moyens
matériels et en argent. Enfin:
ces contrôles, obligatoiremen1
précis, devront pourtant mé-
nager les secrets de fabrica~
tion ' civile .. En d'autres ter.-
mes: éviter l'espionnage in-
dustriel.

BOMBE D'AVION

DilioMll de methylphœlh>nlo

De même devront être pro-
hibés les produits chimiques

, de base qui servent à l'élabo"
ration des toxiques les plus
dangereux'. Quant aux vérifica-
tions, les observations par sa-

. tellite, valables généralement
pour le nucléaire, ne le sont

,plus pour le chimique. Des
'inspections sur place sont in-
.dispensables. Américains et
,Soviétiques sont finalement
tombés d'accord sur la néces-
sité d'inspections dites cc par
défi» (ou cc par mise en de-
meure »): visites quasiment

. impromptues (en moins de
:quarante-huit heures) dans les
,usines de tel ou tel État signa-
'taire du protocole et soupçon-
'né de fabriquer et de stocker
'des produits toxiques.
; Le refus, il Y a quelques
:jours des Américains de visi-
:ter l'usine cc pharmaceutique ..
libyenne" accusée par eux de

:produire des armes chi",i-
:ques, s'explique par le fait
'qu'il s'agissait d'une visite
, cc préparée»: elle aurait per-
,mis aux Libyens de camoufler
:la véritable production de
,cette usine et aurait ainsi dé-
valué le système proposé à
Genève de cc visite par défi ».
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INSTITUT I\.lllU>);:

Le protocole de Genève de 192~
Signé le 17 juin 1925 par par la Société des Nations

26 pays membres de la So- ne prévoyait ni contrOles, ni
ciété des Nations, le proto- vérifications, ni sanctions
cole de Genève vise è pro- contre les cQntrevenants. le
hiber è tout jamais l'emploi protocole de Genève, dont
d'armes chimiques sur le la France est le dépositaire,
champ de bataille, • lU u- est en effet, avant tout, un
phyxIanta toxiq .... ou alml- engagement moral de non-
lalr...llquldea. mat .... ou emploi en premier,
~~ •. lIin-
terdit aussi l\1tlll .. tlon de éette lacune dans le
• l'arme.~j)ac''rlologlque It. ;' traité n'a pas échappé aux
Depuis cette date du 17 !'lin Nations Unies. C'est pour-
1925 117 pays dont !'Iraklilt quoi en 1982, au début de
l'lra~ ,ont signé ce proto- la guerre irako-iranlenn.,
colei' . . l'assemblée générale de

CI sont les horreurs et l'O.N.U. a donné è son se-"
l'utilisation massive des gaz crétaire général la possibi-
et ;.' nts toxiques, par les . Uté d'envoyer des missions
Alle nds d'abord, pendant d'enquête sur des. actM-
la g .rre de 1914-1918, no- tH qui :pourralent conatl-
tamlnt à Ypres (Belgi- tuer unf violation du pro-
que qui a donné son nom ~~ ~~Oette procédure a
à l' rite, ou encore gaz i!i1utH'S8e dans le cas du'
mo de, qui ont am~né la ,conflit I~,ko-ir~nien .. Elle a
com unauté internationale permis tf établir clairement
à clarcher à prévenir le l'utilisation par Bagdad,
réeniloi de ces armes chi- d:abord, pui.s .par Téh~ran
miq48s. d armes chimiques. C est

Malheureusement, et encore Bagdad qui a tenté
c'est là le défaut du proto- de briser la' révolte kurde
cole~e 1925, le. texte signé avec des gaz.

Nouvelles Affiches
de MarsailIes 7.1.89

Condoléances à notre ami
Jean Kehayan,

Ma~me Guldéné' Kehayan
qui vient de mourir, portait
encore comme tous les Armé-
niens de sa génération la trace
des tragiques souvenirs du
génocide de 1915 duquel la
main de Dieu l'avait miraculeu-
sement sauvée. Fuyant les
massacres turcs, elle avait tra-
versé le désert de Der Zor avant
d'être recueillie par une famille
Kurde.

A son fils, notre ancien colla-
borateur et ami Jean Kehayan,
rédacteur au "Provençal", à son
épouse et à tous les siens, nous

'adressons nos biens sincères
condoléances.

Liberté 7.1.89 POINTDEWE Le Monde 8.1.89

d'entre eux souhaitaient la création.
de leur Etat national, les Kurdes, en
effet, ne sont plus aujourd'hui qu'un
peuple minorisé, qualifiés couram-
ment et. improprement, de «mino-;
rité t, donC Sàns droit de cité dans 'e
concert des Grands. Tel est, nous
dit-on, même dans cette France
fêtant fastueusement le Bicentenaire
de sa révolution et de la Déclaration
des droits de l'homme, l'ordre du
monde, la loi internationale. Dura
lex ... Je ne sais pas si, à la place des
Kurdes, les Palestiniens avaient été
gazés par les Israéliens ou les
Afghans par les Soviétiques ilS:
auraient été de la même manière
écartés d'un débat devant sa raison
d'être à leur malheur.

Plus jamais Halabja .
par Kendal Nezan
président
de l'Institut kurde
de Paris

PRINCIPALES victimes récentes
de l'usage des gaz toxiques,
les Kurdes ne peuvent que se

réjouir de la tenue à Paris de la confé-
rence internationale sur 'es armes
chimiques. Pour une fois au moins
dans leur histoire tourmentée leur
dra.me risque ainsi d'avoir un prolon-
gement politique concret; le specta-
cle télévisé de leur gazage à Halabja
par les armées irakiennes aura sua-
cité un sursaut de la conlCienc:e uni-
'verselle. .

Une conférence internationale a
pour vocation de réunir les représen- Physiquement absents, nous,

.tants des peuples «de première Kurd~, suivrons. néanmoins avec
classe t, à savoir ceux dotés d'un attentlOl'l et espoir les travaux de
Etat. En dépit de leur statut univer- cette conférence. Nous espérons en
sellement reconnu de victimes et de' particulier que celle-ci ne se conten-
leur importance numérique - éva- .tera pas d'une simple et énième
luée à 25 millions - qui dépasse déclaration de principes et posera les
celle des deux tiers des Etats mem- jalons d'un traité impliquant le
bres de l'ONU, les Kurdes ne pour- contrôle international du démantèla-
ront pas assister à ces assises, fût-ce ment des unités de production et de
en qualité de témoin ou de simple destruction des stocks de gaz exis-
observateur. Ecartelés en 1923 en. tants"ainsi que des sanctions'
dépit du traité international de. concrètes, précises et dissuasives
Sèvres leur reconnaissant le droit de., 'contre les pays contrevenants. Sani
créer leur propre Etat, annexés en.; de tel$ mécanismes de contrôle et de
partie à l'Etat irakien par la puissance sanctiOos, une nouvelle déclaration
man<!.ataire britannique malgré ,une ou unt?:~onvention, une fois passé
enquete de la Société des nations "effet rh6diatique, risque de connai-
constatant en 1925 que les 7/B tre le même sort. que la c:o!!férence

~ lE~ lU lu.sr .....
qui regroupe ~ organisation:;
d'exilés, demande que toute rég1f,.
mentation internationale interdisant
la production d'armes chimiques
soit assortie de sanctions. Dans un
'communiqué publié à Londres, il
souligne : « Si des mesures punitives
ne sont pas prises contre les gouver.
nements coupables de recourir à der
gaz toxiques, très peu de choseS
pourront sortir de l'initiative de
Paris.» Le Front demande aux cent
quarante pays représentés à la confé.
rence de prendre en considération le
sort des Kurdes irakiens.

~ lE PlESlIEIT lUllEt, Saddam
Hussein, it déclaré, vendredi: «No ..
Ire engagement à respecter le proto-,
cole de. Genève (sur la prohibition
des armes chimiques) ne signifie
nullement que nous sommes prêts ~ .
négliger les moyens d'assurer notre
sécurité.» Pour bien montrer qu'i'.
entendait par là ne pas renoncer au!.,
armes chimiques, largement utilisée~.
par ses troupes contre les villag~
kurdes, le chef de l'Etat irakien' a.
souligné : « Israël posséde des arme,
nucléaires et chimiques. l>
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de'Ü1 HaYli"':_;<~~""gaz,
asphyxiants et délétèras ou l'excel~
~ent protocole de Gen'ève de 192£)1,
interdisant l'emplôi des armes chimi~
ques'et bactériologiques [...J.

Même si la conférence de .Paris'
devait être beaucoup plus qu'un"
show médiatique destiné, à donner,
'bonne conscience aux Grands de ce,
[monde, qui SOl)tsouvent les mêmes
,qOI ont;.foumr'~JlOlogie et matières
ptemièrés à "r~a.!t~ le processus de:
;désaJiTte.m~( c"'~iqu~, J,-~né~Uis~

8.1.89

INSTITUT J{UH[)[~'

:~Ùè'(8)if~~.~kiue temps, peut-
'etre du anlte",:, En attendant, les
'pöpulations. ~iles sans défense,:
,comm.ele~ K,~!~es"vont-,elles rest~,
,à ,la merC:I,d~réglmes despotiql.!es.
,~'arrogeant le"droit de faire ce qu~
,bon leur semble à l'intérieur de leurs
fiol)tiènifj' n~relle veut que la lueu~
d',e\ipoi~~q'.(elle a suscitée ne restè
pas sans 1Q,f[demain,la conférence se
'doit d'adopter au moins des mesures
d'urgences, de prévention, pour qu'il:
n'y ait plus jamais de tragédia
~rnme cellede Halabja//"- __o. - -

~V~NEMENT

en inati~red'ài-mes chiiniques"~.Ou ., qui' dispose elle-même d'importants
encore: « L'accès de terroristes à stocks d'armements de ce type, mais
des agents chimiques et biologiques s'inquiète de 11;1possibilité d'une utilil
constitue une menace' croissante sation« irrationnelle J, incontrOlée,
pour la communauté internatio- de ces mêmes armes par d'autres.!
rlale ~.C.'~t~it,là propos d'une natiOl1, Décla,ra!io(l\)auirappellent cell~s que,

CONFÉRENCE SUR LES ARMES CHIMIQUES

~s dangers de l'ambiguïté
Âccord unànime hier à Paris pour condamner les armes chimi- !

ques. Mais ce sera' une autre histoire que d'y faire renoncer
to~,Je.,$~£tats~.~. '

'Lés? preinlèfes' ïiiiërVe~t1ons(j'hier,',
en cette Journée Inaugurale de

la conférence Internationale sur l'in-,
terdlctlon des armes chimiques, ont'
bien marqué l'esprit mals aussi les
amblguJtés d'une telle manifestation.
L'esprJt : tous les participants procla.
ment qu'ils sont d,'accord pour
condamner ces armes, même si cela
n'empêche' pas les arrière-pensées.'
quant aux amblguJtés,elles sont évl~,
dentes. Et te risque d'une conférence'
de ce genre, qui réunit sans doute,
trop de participants pour déboucher
sur un accord véritablement efficace,
réside précisément dal1s la 'mise en
!lvldence d'équivoques Indéniables.

I Pour la France, pays organisateur,
françols Mitterrand a demandé aux,
quelque cent quarante pays p~ésents:
:de.prononcer une condamnal!.0n In-
conditionnelle et sans appel d'une
:arme « dont, l'Interdiction s'Impose à,
la conscience comme à la pratlquf;j
'des nations J. Il avait auparavant:
;tenu à préciser qu'une telle confé-
:tence n'était pas un tribunal, sous-
~entendantvraisemblablement qU'II ne
s'agissait pas de condamner une na-
tion plutOt qu'une autre, mais l'arme
'chimique en tant que telle. Le prés!-,
'dent français plaçait ain$1une bar-
rière devant ceux qui pourraient avoir
la tentation d'utiliser la conférence de,
Paris comme une tribune du haut de
laquelle ils fustigeraient certains
comportements. Ou règleraient leurs
comptes personnels. I

On n'y a pas tout à fait échappé,
.cependant" avec l'Intervention de
:George Schultz, le secrétairê d'Etat
américain. En ouverture des débats
'proprement dits, 'le représentant des
Etats-Unis a de suite mis en avant la
menace terroriste. Sans nommer la
:Ubye, Il a affirmé pourtant: « Quel-
ques gouvernements, connus pour
soutenir le terrorisme, disposent
maintenant de cap(Jcités' notables'
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l'on entendait voici urie tréntalne
d'années dans la bouche des repré-.
,sentanta des ~ya qui pcee6dalen'
l'arme nuc:l6alre et entendaient em-
ptcher Ie8liutr.e8 de s'en doter.
. On volt mal, en effet, corllment les
àrguments habituellement empl0y6s
pourraient convelncre lei natione qui,
'aute de disposer d'armes nucléaires,'
wulent se doter d'armes chlmlq~
Ä commencer par certains paya,
arabes. Inquiets de voir Israel accé-
der. à la cepaclté nucléaire. Comment
ces pays accepteraient-Ils de renon-
cer à ce qu'lia estiment vital pour leur,
propre sécurité ? Condamner les
armes chimiques parcv qu'elles sont
des « armes de destruction mur
slve » ? Mals que dire alors des
armes nUcléaires, bien plus dange-
reuses encore ? ~damner le chimI-
que au nom de son « horreur Intolé-
rable », et des « ravages » qu'II
provoque, pour employer les mots-
mémes de Francois Mitterrand hier 7

Mals, 'lé encore: que dire de l'arme
nucléaire?

La conféren~é ~ P~~1scourt ainsi
le risque de donner lieu à des affron-
tements entre pays nucléaires, c'est-
à-dire pour l'essentiel des pays In-
dustrialisés, et pays du tiers moncW.
Auquel cas, elle ne servirait pas •
grand-chose, derrière la pompe du
cérémonial et le remue-ménage mé-
diatique.

la France souhaite que l'acte ~
nal, qui sera publié mercredi, soit
« très ferme ». Autrement dit que les
pays présents se prononcent sans
ambages pour u~ renoncement aux
armes chimiques. Assorti sans doute
de modalltès plus souples quant à la
période transitoire qui conduira à la
destruction totale des énormes
stocks actuels. Mais pour cela, Il fau-
dra qu'en coulisses la diplomatie joue
son rOle de conciliateur, afin d'aplanir
les différends trop évidents. Sans af-
fadir un texte qui doit servir à relan-
cer les négociations de Genève SUf

ces armes chimiques.

, CONfÉRENCi DE PARIS SUR Ils ARMES CHIMIQUES .

LES MORTS DE HAlAOOA
LAconference i,nternationale pour
, l'interdiction des armes chimi-

ques s'est ouverte samedi matin
.au Palais de l'UNESCO à Paris en pré-
sence de 145 delégations gouvernementa:
les ; plus de 80 d'entre elles sont condùites
'par les ministres des affaires etrangeres. La
séance de clôture est prévue pour mercredi
prochain. L'objectif de cette reunion: reaf-
,firmer la validite du protocole de 1925
proscrivant la guerre chimique et bacterio-
Iigique et hâter la conclusion d'une
convention internationale interdisant non
seulement l'utilisation de ces armes de
destruction massive, mais aussi leur fabri-
~tion et leur stockage. .

« Si toutes les armes sont porteuses' de
mort et de destruction a déclare Javier
Perez de Cuellar, secretaire general de
l'ONU dans son allocution d'ouverture, « il
en est de plus atroces et de plus barbares
que d'autres: les armes chimiques, qui,
sans' s'attaquer aux materiels de guerre
~sent uniq~ment a exterminer les étres
humains, sont de éelles-Ià '.

En effet, plusieurs pageS d'horreur ja'-
lonnent l'histoire de ces sept dernieres
décennies. Utilisés pour la premiere fois de
façon massive par les Allemands en 1915,
les gaz de combat - le gaz • moutarde. -
tuerent ou blessérent gravement un million

: 300.000 personnes durant la premiere
guerre mondiale.

Les nazis utilisérent plus tard le triste-
ment celebre "zyclor B. produit par le
trust tG Farben pour alimenter les cham-
bres à gaz des camps d'extermination. Plus
récemment en ~Ieine guerre du Vietnam,

l'armee americaine procedait à de terri-
fiants epandages, Les ravages de la guerre
bacteriologiques se font encore sentir plus
de dix ans apres la fin de la guerre. Des
enfants naissent encore avec des deforma-
tions. les ~réts sont empoisonnées. Enfin,
il y a quelques mois à peine, cinq mille
personnes pour la plupart des femmes et
des enfants, ont éte tuées par l'armée ira-
kienne dans la petite ville Kurde de Ha-
labja. '

JI est temps que le massacre prenne fin.
Aussi f~ut-i1 souhaiter que la conference de
Paris aboutisse à des resultats concrets. Un
tel forum n'aurait pu être convoque sans le
poids de l'opinion pacifiste dans le monde
et sans les multiples initiatives de paix
lancées depuis trois ans par l'Union So-
vietique. '

Depuis 1980, dans le cadre de la confe-
rence de l'ONU pour le"désarrnement, 40
pays négocient une convention d'interdic-
tion. Sans 'résultat notable, Paris n'a rien
fait jusqu'à présent pOOr presser le pas.
Bien au cQJItraire. En prétendant pouvoir
conserver lIII « stock de sécurite " aprés la
signature d'une convention, en program-
mant la production d'une nouvelle genera-
tion d'armes chimiques (les armes binai-
res) dans 'la loi de programmation mili-
taire, la F~ a place des obstacles sur la
voie du désarmement chimique. Un cap
qui heureusement n'a pu être maintenu
dans son intégralite.

Dans son discours samedi matin, le chef
de l'Etat a note que « la sécurite de tous et
de chacun necessite l'eliminati(lr, w",iI;è:

et verifiee de l'arme.chimique. JI a indique
que " le contrôle et la verification consti-
tuent à la fois la cie de voute et la pierre
d'achoppement de tout debat sur le désar-
mement ", A ce propos. il a parle de la
nécessite de placer sous contrôle interna-
tionalles installations de production et de
stockage.

Premier intervenant dans le debat gen~
raI. le secretaire d'Etat americain Georg~
Shultz s'est surtout préoccupé de parle~
des armes chimiques des autres. I

S'efforçant avant tout de défendre
l'agression americaine contre les avions
libyens la semaine derniere, il a denoncê
« les quelques gouvernements connus pou~
soutenir le terrorisme et qui disposent de
capacites notables en matiere d'armes
chimiques " '

L'intervention du ministre iranien des
affaires etrangeres, Ali Akbar Welayati ~
éte parliculierement attendue. JI's'est livre:
â un requisistoire sévère contre J'Irak qui a
largement utilisé les armes chimique au'
cours du conflit du golfe.

Le chef de la diplomatie de Teheran Ii
declaré que du sarin, le neurotoxique
meurtrier, avait ete livré à ßa8dad par des;
pays developpés ...

De son côte, sans attendre son tour,
d'intervention, la delégation' irakienne If
fait usage à deux reprises de son droit de
reponse pour affirmer que les deux bellige:',
rents avaient utilisé des armes chimiques,
En fait, le souvenir atroce de la tuerie dJ
Jaladja plane sur le debat. Le prOcés de Ii
guerre chimique doit commencer.

J.-P. ~BIOT
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I :-';SïTI'l;T 1\Lï U)l,:c- M.Vetilyatî(Iran): I
« Que ceux qui violent leurs engagements I

soient condamnés et punis»

Irak, Israèl représente sous ce rap-
pon une sérieuse menace pour la
sécurité nationale arabe, pour ccl~
des pays de la région et pour le;
régime de non-proliférationi
nucléaire. ( ..,). - I

» En juin 1981, Israël a per~tré
une agression directe contre l '(1'1IK-
'sou, ia forme d'une attaque aéricn'u~
comre un réacteur nucléaire paCIfi-
que qui avait ét6 placé sous surveil-.
lance internationale. Une telle sillla-:
tion exige que des mesures.
internationales efficaces soient'
'prises rapidement afin d'éliminer les
.armes nucléaires de cette région~
: (oo.) L'Irak considère que tout appel
à une interdiction globale des armes
chimiques, doit être associé à uri
.appel similaire et parallèle à une
interdiction globale des armes
nucléaires. .. .

Parlant dimanche 8 janl/ier,
M. Tare/c Aziz, ministre irakien des
of/aires étrangères, a dit: « Le ren-
forcement de la sécurité des Etats
non nucléaires prend une impor-.
tance particulière dans certaines
parties du monde, notamment au
Moyen-Orient. Il ne fait aucun
doute que des armes nucléaires ont
été introduites dans cette région, du
fait qu'Israël en possède, de même
que des armes chimiques el der. mis-
siles qui peuvent atteindre de nom-
breuses villes arabes, y cQrnpris en

» Nous devons réclamer l'applica~
tion des mesures contenues dans la
charte de l'ONU - je pense aux
sanctions prévues au chapItre sept -
dans tous les cas futurs d'emploi de
l'arme chimique (.oo).

• Il y a une nécessité urgente à
progresser vers un meilleur contrôle
des exportations de technologies, de
substances et d'armes chimiques.
Depuis 1985. les Etats-Unis et
18 autres pays coordonnent leurs
efforts en vue de contrôler ce type
de commerce. Nous devrions explo-
rer les possibilités de moyens de
contrôle plus efficaces, sans porter
alleinte aux échanges à des fins
pal.iflques (.oo).

• Le problème de la prolifération
est aussi dangereux que complexe,
Le défi qu'il pose à la sécurIté du
monde est SI urgent que les efforts
internationaux dans ce domaine ne
dOIvent P,IS dépendre d'autres diffi~
clles qucstlùns telles que la prolifé-
ration nucléaire. Si nous voulons
vraiment nous attaquer au problème
des armes chimiques. nous devons
l'aborder pour lui-même (oo.).

• La prolifération des armes
chimiques n'est pa, un problème qui
opposerait les pa)'s développés aux
pays en voie de dheloppement. 11ne
s'a~il pas pour quelques nations de
mamtenir un monopole. Tous Ics:
pays ont tout à gagner à concentrer
leur attention sur le vrai problème :
empêcher ces armes de proliférer et-
d'être utilisées, et s'attacher en
même temps à débarrasser le monde
de celles qui exist~nt, » .

IM. Tarek Aziz (Irak):
. «II faut interdire
. parallèlement

les armes nucléaires» .

10 Janvier 1989

1/",," in prinCIpaux extraits de
111II/'T1'enT;on laiTe .~amedi 7 ja1/-
.'it', {lur M. (i('or1!f's Shu/rz :

. ","ùus nl' puuvons lardeL le
temp, n'es! pas de notre côté. La
tedlJll\luglc ne stagne pas. Des
~rnlc, dc plus l:n plus nocives et insi-
di"u,,:, ".n! f:lhflllUécs. La capacité
d~ pfl1ductIOIl ,\'tend et avec elle la
technologie visant à produire les
missIle, balistlllues qui lellr servent
de n':hl'.ulc \ .) Une combinab,)O
de mi,' de~ f. l1.slique~, de tètes
~hlln''-Ih,'' e', d'armes biologiques
enlre le~ n.J.", de glluvernlo,nents
qui ont par:.,: Ln' à ;a vhllenct: tcrro-
nstc s". d" p'J,11 nou~ tOilS lin cau-
ehemar ( ... I I a menal.:e cst réelle.
Certains gouvernloments dotll o.) sait
4u 'ils ont' soutenu le terrorisme pos-
st:Jent des capacités en m.lllère
d'armemenls dllmil.jues ( .. ).

» M. 'n gouvernement n'a lainaiS
Sl'U'-I'stl!1lC la difficulté, dllnt I••
prin,'ipaie est la vérit'icatiun. Quand
le \'jee.présldent Bush avait propo",:
UP projC! de traité à Genève ~n
) QX4. il '\VJ;! dil que la prohibition
des Mmes chim.<jut"s ne serait pas
effiea.e si Ic~ Elats n'étaient pas
prêts • à un degré nouveau mais
absolument indispensable d'ouver-
ture. à de nouvelles règles dans ces
affaire~ '. Quelque formidable que
puisse être le défi, la communauté
internationale ne doit pas sous-
estimer la détermination de mon
pays à surmontcr le~ difficultés et à
parvenir à un traité efficace ( ... ),

Parlant samedi 7 janl/iu. lisées? Pourquoi ne s'est-elle pas
M. Velayati, ministre iranien des réunie après cinq années consécu-
affaires étrangères, a dit : tives pendam lesquelles j'ai lancé

«Pourquoi personne n'a pensé à des appels et des avertissements à la
tenir une telle conférence pendant conférence du désarmement? ( ... )
les longues ann~ où les armes Pourquoi n'a-t-elle pas eu lieu après
chimiqu~,ont ~lé ilbondllmment uti- l'emploi d'armes chimiques contre

~ lies habitants civils de villes ira-

M. Shulfi': le ca's des Etats :f:~tes~~ft~àq~a~a~ :~~~:· It. de 15 % d'enfants et de femmes, etcompromis avec e errorlsme que des milliers d'autres aient ét6
blessées? Pourquoi ce rassembl~
ment n'a-t-i1 pas eu lieu après;
252 cas - signalés aux Nations
unies - d'utilisation d'armes chimi-
ques par l'Irak '! (..,) Le protocole
(de 1925) n'a-t-il pas été violé entre
1984 et 1988 ? L'action et les consi-
dérations politiques des grandes
puissances n'ont-dies pas encouragé
cet emploi répété et étendu ? .

» Aujourd'hui, le cessez-le-feu
est en vigueur entre l'Iran et l'Irak,
et notre bonne volonté pour la réali-,
sation d'une paix durable, juste et.
honorable a été démontrée. C'est
pourquoi le problème des armes
chimiques n'est plus pour nous une
affaire bilatérale, mais une préoccu-
pation internationale. Notre pays, en
tant que victime la plus évidente de
telles armcs depuis 1925, désire c0o-
pérer sincèrement à leur élimination
( ...). Si la communauté internatio-
nale souhaite que les gouvernements
observent ses valeurs et principes, il
est grand temps que ceux qui violent
ces engagemcnb soient condamnés
et punis. Faute de quoi aucun Etat
ne s'engagera à observer les règles et
règlements internationaux.

• Toute tentative de blanchir le'
passé créera un précédent préjudi-
ciable pour l'avenir. Nous devons
garder pour toujours en mémoire le
spectre effrayant du passé, afin
d'empêcher l'emploi des armes:
chimiques dans l'averrir. »
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Le stock soviétique
contient surtout des neurotoxiques

M. Moshe Arens (Israël) :
.Ia prolifération au Moyen-Orient

J.I.

lngrédients
français

préparée, et que M, François Mit-
terrand a approuvée en son
temps, a estimé que la France
devait disposer, sans préciSion
de date, d'une capacité à pro-
duire des armes chimiques avec
l'ambition d'avoir « une capacité
dissuasive appropriée» face à un
éventuel agresseur qui userait
d'armes chimiques contre ses
forces •

En 1986, cette disposition a
été présentés comme marquant
la volonté de la France de réunir
un stock minimum de sécurité
d'armes chimiques, Dans une
double intention. Primo: pour
faire pression sur les participants
à la conférence de Genève, qui,
depuis des décennies, tentent de
résoudre les difficultés pratiques
d'un contrôle et d'une vérifica-
tion d'un accord de désarm&-
ment chimique. Secundo: poUf
être en mesure, le cas échéant,
tie dissuader un adversaire
d'user de ses armes chimiques,
comme, par exemple, au Tchad,
où les forces françaises pou-
vaient en être menacées par les
libyens,

Il semble que cette disposition
de la loi de programmation mili-
taire ait été laissée en suspens

Cbambr en 1988 avec le gouvernementes de M, Rocard. Au ministère de la
d'essais défense, on explique que- le chef

Il fallait en préalable connaitrè de "Etat n'a pas souhaité que la
les caractéristiques, le mode France, le pays dépositaire du

protocole de Genève de 1925d'action et les ptrformances des l" d.' d
produ.i~, ~~Q!l1 partlç~!'t d'une sur Inter Ictlon e l'emploi en
gûèrre chimique. la France Il premier de "arme chimique, soit
",nsenti cet investissement et aussi le paye qui encourage sà
elle continue de le faire avec, en. prolifération.
particulier, des chambre. D'autre part, au sein même de
d'essais. des souffleriès à basse l'institution militaire, en France,
vitesse ou des laboratoires on assiste à des débats sur
d'analyses qui lui permettent de 'l'opportunité de disposer ou non
conduire des études, à petite de stocks d'armes chimiques.
échelle, du comportement de Face à ceux qui préconisent que
certains produits chimiques selon la France ne doit s'interdire
les différents modes de disper- a,ucune arme ~étenue par
sion . d autres nations, Il y a ceux qui
, C'eue produ~tion d'agents. considèrent qu'on peut, ~rllce
cf:limiques ne débouche PaS pou; a~x nou~elles armes clas,slQues
autant sur la constitution d'un d~tes c Intelhgente~ J, c est-a.
stock de munitions chimiques d!r~ les ~rmes gUidees avec pré-
(obus, roquettes, missiles ou CISIOfl, ~ ~n prendre à la sourc!!
conteneurs largables). du mal . I USine,par ,exemple,. q':ll

La l ' d "l' fabrique en série Iarme chlml-
01 e programmatIOn ml I- que

taire 1987-1991, que le gouver- •
nement de M•.Jacques Chirac Il

la France n'a pas d'armes
chimiques. le chef de l'Etat et le'
ministre des affaires étrangères
l'ont réaffirmé, non sans raisons,
avant la conférence de Paris.
Mais la France sait produire les
.agents chimiques qui pourraient
entrer dans la composition d'une
arme, La distinction est fonda"
mentale dans la mesure où elle.
marque la séparation entre un:
stock existant, immédiatement
disponible, et une potentialité
techriologique.

Depuis plusieurs années, les
armées françaises se sont dotées
d'équipements, collectifs ou ind~
viduels, de décontamination et
de protection chimique. Des
~aboratoires de recherche spécia-
lisés et des moyens de simula-
tion ou de test, notamment le
centre d'études du Bouchet,
dans la région parisienne, et le
,service de santé des armées, ont
été chargés d'évaluer la menace
/;:lJjmique, d'expérimenter cer-
t.lns matériels et de prévoir de
traiter les intoxications.

« qui se déclarent en guerre ävec
Israël et qui soutiennent des
groupes terroristes ", Israé!1 s'est
doté d'un programme de défenS'e
civile, a poursuivi M. Arens. JI
s'est prononcé pour des mesures
urgentes en attendant la mise sut
pied d'une convention internatio-
nale.

Ce sont à peu près ICI 11lemes
que celles qu'avait suggérées
samedi M, George Shultz : ren-
forcement des contrôles sur le
commerce des produits qui peu-
vent servir à usage civil ou mili-
taire, renforcement de l'autorit€,
du secrétaire général des Nations
unies pour qu'il puisse agir immé-
diatement quand il soupçonne-
l'utilisation de ces armes,

composés neurotoxiques (type
sarin et somanI auxquels les
Soviétiques ont eu accès dès
1945. Ces agents chimiques
sont fabriqués dans une dizaine
d'usines essentiellement répar-
ties dans la partie occidentale du
territoire soviétique. Nombreux
sont les modèles de munitions à
avoir été adaptés Il l'emport de
ces composés toxiques pour
toutes les situations tactiques
envisageables : conteneurs lar-
gués d'avions ou d'hélicoptères,
pièces d'artillerie sol-sol, lanc&-
roquettes multiples et missiles
Frog ou Scud, d'une portée de
70 à 300 kilomètres.

Entre 60 000 et
90 000 hommes (l'équivalent de
la gendarmerie française) servent
dans les unités chimiques de
1',uRss.

l'Union soviétique a officiell&-
ment reconnu en 1988 qu'elle
détenait de l'ordre de
50 000 tonnes d'agents chimi-
ques. Cette évaluation ne corres-
pond pas aux estimations avan-
cées, de leur côté, par les
Etats-Unis et l'OTAN, qui consi-
dèrent que ce stock est, en réa-
lité, de. quelques centaines de
milliers de tonnes de toxiques :
entre 30 000 et 125 000 tonnes
de substances (soit de l'ordre de
200 000 à 700 000 tonnes
d'armes chimiques si, à la masse
des produits eux-mêmes, on
ajoute le poids des munitions Qui
les emportent),

On èbnsidère généralement, à
l'Ouest, que te sixième des mulÜ-
__ .1OVi61iquet.p8I,It transpor-
tat' un produit chimi4ltll. Cn
.ubetlncea tOXÏQl.Wll. aQßt dM

Premier orateur à intervenir
lundi matin. M. Moshe Arens,
ministre israélien des affaires
étrangères, a souligné l'inquiétude
particulière que ressent son pays
devant les armes chimiques, Non
seulement pour des raisons histo-
riques, parce que des millions de
'juifs ont été gazés, mame s'il ne
s'agissait pas à proprement parler
d'une guerre chimique, mais
parce que ces armes prolifèrent
au Moyen-Orient. « L'Irak a uti-
lisé ces armes dans la guerre du
Golfe à partir de 1984, nous
avons des preuves que la Libye
les a utilisées lors de son invasion
du Tchad en 1987, la Syrie a éga-
lement développé des armes
chimiques ", a-t-il dit. Devant ces
développements dans des Etats

M Ch do d N t d' ,. t •. .immédiatement à la liquidation de nos• evar a ze:« ODS avons ar e, c es vrai» ~~~~:ta:~~11:~:;:rat':n~tl~
Le ministre MWiétique des tdJalns du ~pe d'un contrOle g6n6raIis6 et d'ouverture jamais connus par le pass6. conclusion de la convention.

~trangi'es a notam",ent tf/dari l I mvitatiœ des observateurs 6tran- L'ouverture est la prémice essentielle .. En mSme temps, I:Union soviéti-
r/imanche 8 janvier: «.En l'espace des gers PQUI' assister aux opératioœ de d'un désannement réel et contrôlé. que déclare son intention de figurer
deux derni~ années, notre positiœ a l'arme chimique. L'ouverture est le fruit de la peres- parmi les premiers signataires de cette
hol!)6 d'une façon fondamentale: E' di tro\ka, l'ouvertUre est norme et règle convention et invite les autres états à
DOUS sommes psss& de la fabrication .. t si Ion nous 't que nous avons de la vie internationale moderne. fairç.de..mSme.
des armes Chi..,inues à la renonciation tardé, nous répondrons que c'est vrai. "
totale à leurfubrlcation, du silence sur Mais une fois la décision politique .. ( ...) Est-<:eque, conscients de tollt :. ~ous, acceptons le principe' de
les statistiques relatives aux stocks prise et notre choix llI'rSté, nous y cela, nous pouvons ne pas étendre cette .« I mVltation permanente àux inspcx>
accumulés à Is publication des don- adhérons scrupuleusement, en rattra- ouverture à la production chimique à tions .., étant entCnd\l-'1pie les inspcx>
nées pertinentes

l
du souci de mettre les pànt.rapidement tout ce qu'on a omis des rIDS militaires que nous avOll8héri- teurs aUront 1Lccès à tout lieu et toute

installations et es d~ à l'abri des de faire au cours des ann6es pr6c6- t6e du passé, tout comme la manie installation à contri\l~sans restriaion
regards indisctets lia ~ dentes et. en ~atteignant des mveaux patho1ogique des secrets? .. ,aucune, ~ 1'~ceptiÖn des locaux

.. Notre Pays aclWverà, daDs ~ûD ~'babi~Oa.. .
a~ pas très.éloigné,.la constructlœ ,. L1JÎ1Îon soviétique se prononce
~ ~ mstallation des!-1"~ à la .. po~ le coptrô~e ~temationa1 le plua
tructiOD. des armes chimiques et, ~ strict, y compns L'jnspcctioq sur p~
le chanti~r ,achevé, nous y ~~ 5ll!W droit de refus et se.déclarC prête à

faue tout ~ poI5ible et nécessaire
potU' que la ClJMeIltion soit CiODl4lue en
1989.... I
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La conférence de Paris
sur les armes chimiques

La coaférence de Paris a été l'occasion de ..ombi'edses -reIÎ-
contres entre les quelque quatre-'ingts ministres des arraires étnn-
gères présents. Cest aiœi que M. Shultz, secrétaire d'Etat améri-
cain, a eu dimanche un ROU,el entretien a,ec son homologue
so,iétique, M. Che,ardnadze, auquel Ha présenté des documents sur
-l'usine chimique de Rabta en Libye. Les deux ministres ont, pat ail-
leurs, signé deux accords: l'un, qui a,ait été mis au point en
novembre dernier entre experts des deux pays, pré,oyant une coopé-
nation dans la lutte contre la drogue, l'autre sur la recherche fonda-
lientale et la politique scientifique.

Pour sa part, M. Dumas a eu dimanche un petit déjeuner de tra-
vail a,ec M. Chevardnadze. L'entretien a porté notamment sur la
,kite q,ue M. Gorbatche, doit faire l Paris cette année, la signature
(f'un acconI 'cUlturel franco-So,iétique, le problème du Cambodge et
les perspecti,es de clôture de la conférence sur la sécurité et la c
pération en Europe. Le ministre français a fait part de son intention
de se rendre à Vienne à cette occasion le 19 janvier.

M. Genscher, ministre ouest-allemand des affaires étrangères, a
é'oqué de son côté a,ec M. Shultz la querelle survenue entre Bonn et
WashingtoA à propos du rôle de firmes allemandes dans le dé,elop--
pement de l'industrie libyenne (le Monde daté 8-9 jan,ier). Le secr'
taire d'Etat américain a indiqué à l'issue de l'entretien que d
experts des deux pays se réuniraient cette semaine à Washingto
pour en discuter. La RFA «prend très au sérieux la questiou fi,
armes chimiques ....a-t-il ajouté.

, ,M--_l\1,~_~rens, nou,eau mini~tre i~raélien des affaires étran
:gères, a mis à profit la conférence de Paris pour nouer ses premiers
contacts. Il a eu avec M. Cbe,ardnadze, dimanche, une con,ersation

~

'u'iI a qualif"aéede « très amicale, out'erte et fraucbe .... Le ministre
,iétique, préc:ise-t-on de source israélienne, a remercié l'Etat,

, ébreu de son aide, lors du détournement d'un a,ion so,iétique le
mois dermer et, après a,oir produit des chiffres en nette hausse sur
l'émigration des juifs so,iétiques, a laissé entendre que la délégation
.consulaire israélienne actuellement à l'œuvre à Moscou pourrait
prendre possession des locaux de l'alK:ienne ambassade, fermée
depuis la rupture des relations diplomatiques, en 1967. M. Che,ard-
nadze a également affirmé, selon l'agence TASS, qu'il existe
aujourd'hui «ODe chauce historique d'aboutir à UD règlemeot du
counit du Procbe-Orient ..., grâce notamment à «la positiolJ
construçtit'@..e(réali~te de la direction paJestinielJM .... •
.. M. Arens ~¥1llt eu aupara,ant, ll'oc:casion d'uo petit déjeuner,
une con,ersation apparemment plus difficile a,ec m. Schultz, à
.propos de l'ouverture du dialogue entre l'OLP et les Etats-Unis :
-« 1~1 estime que des COIItacts 8t'(e l'OLP, acconlaot à cette orga-
!}iMtiOll, sous lIDe (orrtte ou soas uoe autre, recOllllllissoce 0If ""'Il-
:~é, oe peIIt'eot eo aucUDcas (a,oriser le processus de JMix ft',..-
pieRt au COIItraire etH:OflIaIeT d'autres actes de terroriBllteet de
¥ioIeoœ .....a dit le ministre isnéliell à l'issue de l'entretien. Celui-ci
.. eu également, dimanche, a,ec son homologue égyptien,
~. Meguid, une rencontre jugée «amicale ...par ce dermer, qui l'a
bmté à déjeuner. M. Areas devait renc:ontrer,lundi, M. Mitterrand.

M. Cbevardnadze a éplemeat rencontré, dimanche, SOD homo-
logue ddnoia, M. Qian Qicben, qui a 8IlDOIlCé. à l'issue de l'eau.
tied, qaè le ministre soviétique se readnit, début unier, à PéldD
pour préparer UD IOIIUIIetsiao-soviétique.

M. Perez de Cuellar, secrétaire gênênl de l'ONU, a reIIeOIttré de
IOD roté MM. Velayati et Aziz, ministres iranien et irakien ties
afJai~es é~ères. Tout en jugeant ces entretiens « imporllUJts ., U
a indiqué qu ~ucune date n'a,ait été fixée pour la reprise des pour_
~1e!5 d~ ~~ en~e l'Iran et l'I~ car iln'y .. selon lui, c .ucuoe
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Les pays arabes metten!!
.', ,- - "'e'" - .....- -

Israël en accusat_on'
Tous les pays arabes qui sont

intervenus les deux premiers jours
ont fait bloc pour rattacher la ques-
tion des armes chimiques à celle du.
nucléaire, et montrer du doigt
Israel. M. Moshe Arens, écoutant
l'intervention de son collègue ira-
kien, fut en proie à une telle impa-
tience qu'il se saisit du panneau
c Israel» posé devant lui pour tapo-
ter sur son pupitre.

Les propos de M. Tarek Aziz
étaient effectivement sidérants si
l'on songe à la genèse de cette confé-
rence : c'est bien en effet l'émotion
soulevée dans le monde par les atro-
cités commises par l'Irak au moyen
des armes chimiques. contre des
militaires et des civils iraniens et
contre ses propres populations du
Kurdistan, qui fut à l'origine de la
décision des présidents Reagan et
Mitterrand de convoquer cette
conférence.

Et si certains les avaient déjà
oubliées, des photos qui circulaient
dimanche dans les locaux de
l'UNESCO, grâce vraisemblable-
ment aux bons soins de la délégation
iranienne, les leur auraient rappe-
lées: des images insoutenables,
comme le masque de mort blafard
de ce qui avait été le visage d'un
enfant, à demi rongé par les gaz
toxiques, les mâchoires ouvertes par
l'asphyxie.

Mais Ie délégué irakien n'était pas
venu à Paris plaider on ne lait
quelles circonstances atténuantes. Il
était venu détourner le sujet, se
faire, au nom de la nation arabe, le
chantre de la paix, et placer Israel
,au banc des accusés. Après avoir,
comme tout le monde, rendu hom-
mage au président Mitterrand pour
l"initiative de cete conférence, et
salué, ayec une certaine perfidie,.
l'amitié manifestée par la France à
son pays « en toutes circonstances»
(c'est-à~ire pendant la guerre), il
s'offrit mSme le luxe d'appeler leS
Etats qui ne l'ont pas encore fait 1.
adhérer au protocole de 1925 prohi-
bant l'emploi des armes chimiques,
dont son pays est signataire et qu'il
a, pendant presque toute la durée de
la guerre du Golfe, abondammenl
violé.
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lISSuQUlcequ'ils soient productifs ». Ces négociations, qw butent sur
le problème de la réouverture lia naviption du Cbatt-el-Arab, ont
été suspeadues début DOvembre.

Ennn, les ministres des affaires étraDlères des quatre pays du
Mapreb (Maroc, Mauritanie, Allérle et Tunisie), se sont réunis en
marie ~ la cODfér~ Ilefa ..... a-t-oll apPfis cie source ~r~be.

M: 'Vèllyätt;'. ministre iranien
des affaires 6trana~res, avait dreaa6,
samedi, un bilan de Cel violations
- cinquante mille victimes dOl
armes chimiques dont cinq mille
morts, en Iran seulement - et lOU-
hait6 que la conf6rence admette
clairement que c'est dans Cel hor-
reurs r6centes qu'elle puise sa railOn
d'etre. Cette intervention avait valu
samedi apiJ .la premi6re escarmou-
'che irano-irakiellnèvM. Tarelt Aziz'
d6mentant que lOrl"'payseOt 6t6 for-
mellement condamn6 par lea
Nations unies et renvoyant la balle A
J'Iran pour usaae des memes armes
dans le conflit (1).

Mais, dimanche, le d6l6au6 ira-
kien avait d6cld6 de chanaer
d'adversaire et de d6velopper une
araumentation qui, parce qu'elle est
reprise par tous les pays arabes, ri..
que d'embarrasser les d6l6au6s
chara6s de la r6daction du texte
final.

lArsque le protocole Interdisant
l'usage des armes chimiques a 6~
sian6 en 1925, a dit en substance
M. Tarelt Azlz, ces demlares 6talent
les seules armes de dOltruction mu-
sive existant. Ce n'est plus le cu
aujourd'hui. • L'arm' nucUal" a
~t~ Introduit' au Moy,,...OrI,nt par
[Jrall: C"Jt 14", menac, pour la
r~gion-, a-t-il pounulvl. Or l'ONU
dans le document final de la pre-
miare session qu'elle a conaacr6e au
d6aarmement en 1978 lOuliane le,
droit de chaque Etat lia a6curit6 et
stipule que le proceSSUIde d6aarme-
ment ne doit privil6aler aucun pays.
• UJ paYJ nuc/~al"J, conclut le
ministre Irakien, dolv,nt ,arantlr
aux Etau non nuc/~alr'J qu'UJ ",
J"o"t paJ m'nac~J (".). Tout appll
d la prohibition d, l'arm, chlmlqu,
doit J'aCCOmpal",rd'un appll ~qul-
val,nt pour l'arm' nuc/~al".-
CQFD.

Ne reculant pu devan't 101amal-
gaines, M. Tarek Az.iz reprocber.
encore aux Iara6Uel1l d'utl11ser dOl
• ,az toxlqulI - contre 101PalOltl-
niens, une allUilon aux aaz lacrym()o
a6nes qui jusqu'A nouvel ordre IOnt
consid6r6s par les, Etats comme
moyens du maintien de l'ordre, pu
comme armOl chlmlquOl de auem.

Uaeoasea. ?

La conf6rence de Paris Olt aplil
tout l'antichambre du premier v6ri-
table tralt6 multilat6ral de d6larme-
ment, et il eOt 6t6 surprenant
qu'aucun diff6rend n'appan1t. Elle
ne parviendra cependant A son
objectif que si le consensus se fait
sur le texte final, faute de quoi
l'effet serait d6plorable et il aurait
mieux valu s'abstenir.

Ce qu'a d'Inqui6tant l'araum,nta-
tlon de M. Tarelt Azlz, c'est qu'elle
• d'hldence fait l'objet d'une
concertation et que tous 101 paya
arabes, £aypte comprise, pa... ls.. nt
d6cid6s l faire front. Des contact.
pr6alables ont eu lieu dans la Iialoft,
des r6unions A Pari., et le aroupe
arabe avait, .. mble-t-il, cbar,6 101
d6l6au6. du Maroc, de la TunlltC, de
la Sytleet de l'Irak de d6fendre son
point de vue dimanche, lors de la
r6unlon du comit6 pl6nier chara6
d'6laborer le document final.

Devant l'allembl6e, tous lea
repr6sentanta de ce aroupe qui se
IOnt exprlm6s pendant le week-end
(Tunisie, Maroc, £aypte, Ala6rie,
Arable saoudite, Irak) ont d6v...
10pp6 la meme tUse, avec plUl ou
moins de fermet6. Le repr6sentant
alg6rien a 6t6 'part1'li les plus viru-
lents, ajoutant aux arguments de
d6fense un araument 6conomique
repri., lui, par d'autrea pays en voie
de d6veloppement : Il ne faudrait
pa. qUille contrOle sur les exporta-
tions de certains produit. sensibles
mais utilisables l des fins purement
civils entravent le d6veloppement
indUitriel du tien-monde.

Tout d6pendra finalement du
degr6 d'exiaence de. pays arabes. Se
satisferont-ils d'une formule dan. la
d6claration finale qui replacerait la
prohibition des armes cbimlques
dans le contexte a6n6ral du d6aar-
mement (mise en penpective qui
fiaurait dans de tr6a nombreux di..
court, notamment celui de M. Mit-
terrand) 7 Ou bien exiaeront-ll.
qu'un lien plus formel IOlt 6tabU
entre d6sarmement chimique et
d6aarmement nucl6alre, A quoi 101
ptya d6velopp6a ne sauraient IOUI-
crire 7

Les arguments' bPPOSll*'8W1:
Arabes sont nombreux, l cbmmen-
cer par celui qu'exposait, dans lea
couloirs, un membre de la d616ga-
tion iranienne, à savoir qu'on n'a pas
le temps de parler de tout et qu,
cette conf~rence n'a pour seul objet
que les armes chimiques.
Isra!!l a, certes, toujours refus~
d'adh~rer l la convention de non~
prolif~raion des armes nucl~aires, en
arauant que ce trait~ ne constituait
pas une garantie suffisante contre
une 6ventuelle utilisation de l'arme
atomique par un Etat arabe et en
militant, en revanche, pour la cr6a-
tion d'une zone d~nucl6aris6e au
Proche-Orient. Il s'agit, feront valoir
les d616gu61 occidentaux, d'un pr()o
blame purement r6gional, alors que
la conf6rence de Paris pr6tend lune
approche univenelle.

L'argument, au demeurant, selon
par exemple le d~16gu6 français lia
conf6rence de Gen6ve, M. Pierre
Morel, n'eat pa. fond6 du point de
vue strat6gique, dans la mesure oà
l'arme chimique, contrairement au
nucl6aire, n'est pas une arme de dis-
suasion. L'objection paratt cepen-
dant trop abstraite pour convaincre
les pays arabes. Reste, et c'est
l'ellentiel, que l'arme chimique,
comme le rappelait M. Morel, n'a
pas le m!me «statut international _
que le nucl6aire : son Ulage est pr~
hib6 par le droit international deputs
plus de lOixante ans, et l'objet de .1J
conf6rence de Paris Olt d'abord de
rappeler le droit et d'obtenir de c1i~-
cun l'engaaement de le respecter.

La tr" forte participation l la
conf~rence t~moigne de, l'attente
existant sur le sujet, et on 'imagine
malles pays arabes s'isolant au sein
de la communaut6 internationale en
s'oppoaant l un consensus. Les quel-
ques 6changes pol6miques qui ont
eu lieu les deux premiers jours sont
classiques dans tout d6bat interna-
tional, et il est remarquable que
d'autres sujets explosifs n'aient pas
6t6 pousa61 sur le devant de la scane.
Seul le repr6sentant alg6rien s'en est
pris aux Etats-Unis pour la destruc-
tion, la semaine demiare, de deul(
avions libyens. Le repr6sentant
libyen ne devait intervenir que lundi
apr6a-midi, mais M. Shultz s'est
aard6, pour sa part, d'accuser nom-
m6ment qui que ce soit. Il a sembl6,
en outre, rechercher l'apaisement l
Propoa de cette question dans tous
les entretiens bilat6raux qu'il a eus
pendant Cel deux jours l Paris: avec
lOI alli61 allemand et italien, mais
aUlli Ion de .a rencontre avec
M. Chevardnadze, au cours de
laquelle Il .'eat bom6, a-t-Il dit, l
'. 14", brtvt pr~s'ntatlon - dOl irifor-
mations am6ricaine. sur l'Uline de
Rabta.

CLAIRE TRéAN,

(1) L'ONU D'I jlmail mil en Cluse
l'Iran l ce lujet. Aucune preuve de l'uti-
Il.. tion d'irmel chimiques par ce ~ys
P'•• ~ 10\l(l\i0. .
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Loir Matin 10~1.89

bis -.inÎl.fântS--1(lifdes -'au siège
lu P.s.
:,' .Urie vingtaine de ~litants lwrd~,test présenté~lundi m~-
1m l;S",antle siège du P.S.,btoquarifpendant plus~ ulle .deml-
beûre l'entrée prinoipate '~'dem...ndI,nt • être re.çuspar un
",ponsable socialiste. " " ,
,",.'Les militants kurdes, qui ont parlementé,avec;des perma-
n8Ats du P:S.,sont repartis dans le calme après avoir:étalédes
affiches sur les baies vitrées ~e l'enti'ée du P.S. dé~o~ant
c plus de 10000 morts en Kurdistan par les armes chlml'lues
irakiennes. Pourquoi le silence 7 JI. Ces affiches sont sjgn~e.~
~'un« Comité du {urdistan contre le.sarmesch.imiqu~,JI.~ .,'

International .
Herald Tribune 10.1.89

.1t C~T1t~al ArmsTal~,Histo1ic Legacies
. Undermine M,oralPreaching

NEWS ANAtYSIS .
United States has been one of the chief
accusers at the conference, pointing a
,linger at Libya for allegedly building a
chemical weapons plant and, quietly in
the corridors, at West G~rmany and other
industrial democracies for turning a blind
~ye to companies that spread technology
and chemicals to unreliable Third World
,customers.
:, The Reagan administration has sought
,to seize the high moral ground at the Paris
iconference, saying, in effect, that Wash-
'ington and its allies can be trusted not to ::
use chemical we;lpons, but others C8W\9\.._ :

;>
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Yet, the Unitèd Stäïës, which exten-'
sively used chemical defoliants in Viet-
pam, only formally ratified the 1925 pro-
tocol in 1975, entering a caveat
permitting certain military uses of herbi-
cides. Two years ago, it began the manu-
facture of sophisticated binary chemical
weapons to replenish an aging stock of
older gasses.

Addressing the conference Monday,
India's foreign minister, Natwar Singh;
declared that his country could not accept
a ban on the export of substances re-
quired for the making of chemical weap-
ons since this would favor "certain cotm-
tries" that already have "vast stocks of
'chemical arms." He meant the United
:States and the Soviet Union.
i The Soviet Union, according to U.S.
experts, has an embarrassing past, too.
Washington believes that ~t the Soviet
Union and its Afghan allieS ùsed chemi-
cal weapons against .the Afghan resis-
tance between mi<r-19'19.ancH981. There
also are indications that Sovief...'backed
Cuban troops in Angola may-have em"
ployed chemical arms against anf8:0m7'
munist .Angolan rebels. . :.
, By announcing Sunday that the Soviet
Union would unilaterally destroy some of
its chemical weapons, Foreign Minister
Eduard A. Shevardnadze recaptured a bit
of high moral ground himself. He also put
indirect pressure on the Americans to-
reconsider their binary program.

Since 1925, there have been episodic
breaches of the ban on the use of chemi-
cal weapons. The Japanese fired them in
Manchuria in 1931. So did Mussolini's
troops in Ethiopia in 1936, and so did
Egyptian forces dispatched to South Yea:
menin the 1960s: . ":-: ,:' ;
, But it was Iraq's widespread lUid':s~ûri.:
ningly effective resort to .poison 'gas in
halting Iranian human-wave lI;Ssauitsin
the Gulf War that alarmed t~e:Yllited

States ana -Praiiëe into coiwok1Ïig thé
Paris conference. It is one of the ironies of
the gathering in Paris that Iraq is unlikely
to receive little more than the moral
equivalent of a slap on the wrist.

The Iraqis have powerful friends. Both
the Soviet Union 'al)d France, the confer-
ence host, supplied conventional arms to
tile Iraqi armed forces while Arab states
gave Iraq vital diplomatic, military and,
financial support in the war .. A West
German concern is believed to have fur-
nished Iraq ,with its chemical arms plant.'

"This whole conference is precooked in.
favor of Iraq," complained a senior diplo-:
mat from a European country that was:
neutral in the Iraq-Iran war. "I find if
extraordinary that no one has the guts to,
talk about the UN Security Council reso-
~utions that accused Iraq of using chemi-
~ weapons." . '. ,
I So far, the only participant to evoke thei
damI1!ng l!N fir.~~.!!a.s ,been Iran, b~t,
Tehran's ruung \:i-:ricshàve just about as
many enemies in the world as Iraq ~as

, friends. Moreover, Iran is suspected' of
having used chemical 'shells on a limited
scale itself.

During his stay in Paris, the U.S. secre-
tary of state, George P. Shultz, under-
lined the danger of the proliferation of
chemical weapons to nations like Libya
that might pass them on to terrorists. The
U.S. effort has also provoked a very bitter
confrontàtion with. West Germany,
whose lax export laws make it difficult to
police or punish morally delinquent'
firms. '

West Germany, the world's biggest ex-
por;t nation, haS a heavy legacy of its oWn:
Germans were the first to experiment"
with gas warfare. t\t the battle of Ypres fi
1915, KaiserWilheltn's forces killed 5,000
French soldiers widt. chlorine shells. One
war later,.the Nazis murdered millions in

. gas_c~am_~er~ _
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Paris' signe contre la torture
La France a ratifié hier la convention européenne
pour la prévention de la torture.
StrulJourg (Palais de l'Europe),
de IOtre correspoadaat

La convention pour la prévention de
la torture du Conseil de l'Europe,
ratifiée hier à Strasbourg par la

France, est l'un des instruments les plus
sophistiqués au monde de protection
des droits fondamentaux. Onze Etats
européens (France, Italie, Royaume-
Uni, Autriche, Suisse, Irlande, Luxem-
bourg, Malte, Pays-Bas, Suède et...
Turquie) l'ont ratifiée pour l'instant.
Elle entrera en vigueur le Ier fevrier
prochain. Elle prévoit notamment la
constitution d'une Commission de per-
Sonnalités autorisées à visiter à tout
\noment dans les Etats contractants
'tout lieu (prisons, commissariats, hôpi-
taux psychiatriques, etc.) où pourraient
~tre pratiqués des mauvais traitements
ou des tortures.
; Les gouvernements ne pourront s'op-
poser aux investigations de cette com- .
mission, qui sera mis en place à la fin de
l'année. Ses rapports seront dans un
prèmier temps confidentiels, et remis
/lUX 22gouvernements membres du
Ç'onseilde l'Europe (tous les Européens
de l'Ouest): ils pourront être rendus
publics si Ul! gouvernem~nt ne mettrait

pas fin immédiatement aux pratiques
de torture constatées.
Au secrétariat de la Commission des

droits de l'homme de Strasbourg, sur
lequel s'appuiera dans un premier
temps la Commission contre la torture,
on:s:attend déjà à une avalanche de
plaintes, surtout contre des bavures
policières, de tous les pays membres.
Mais la tâche la plus urgente du nouvel
organisme sera sans doute d'enquêter
en Turquie, où la torture, selon. le
dernier rapport d'Amnesty InternatIO-
nal, publié la semaine dernière, reste
«particulièrement brutale et systémati-
que». .
Ankara avait réussi en 1987 un joli

coup publicitaire en rati~~nt cett~
Convention, escomptant qu il faudrait
des années pour réunir les sept ratifica~
tions nécessaires pour que la Conven;
tion entre en vigueur. Cette erreur 4<\
calcul plonge désormais Ankara dans le
plus profond embarras. Dès .la. fin ~~
l'année, en effet, la Commission 0"
Strasbourg sera chez elle aussi bien
dans la prison de Dyabarkir (où selor,
Amnesty sont torturés les prisonnien
kurdes) que dans un commissari ..t dt
m'liilly, Londres ou Zurich.

Francesco CERRI

• CONFERENCE •• 'Libération 11.1.89Forclßg pour un accord chimique
Après un long marchandage, les négociations devaient la nuit
dernière .aboutlr à une ~ltime version de la déclaration f!nale, .

ette conférence est oondamnée
au succès... » Victor Karpov,le
vice-ministre' . soviétique des
Affaires étrangères, .affichait
un 'optimisme à toute épreuve,
hier soir, à la veillede la clôture

~ de la Conférence de Paris sur
l'interdiction des armes chimiques.
KaTJiO-va ,même tendu une nouvelle
perche aux Américains: si les Etats-
.Unis renonce~t à leur production de
nouvelles armes chimiques binaires,
l'Union soviétique pourrait accélérer la
destruction de ~ propres stocks, qui
commencera cette année.
Le vice-ministre s'exprimait au mo-

plent où, au palais de l'UNESCO, les
diplomates entamaient une longue nuit
de négociations, afin d'aboutir à la
verSion définitive de la déclaration fi-

Redir...tifa
Dans notre article sur les armes chimiques,
dans LibiratiO/!l d'hier, un mastic a rendu
incompréhensible un ~ssage que revoici:

Le fonctiotmaire americain a egalement amr-
mé que la Libye avaitl:lbtenu des annes chimi.
ques de l'Iran, et qu'elle avait tenté, sans grand
succès, de IC$empIoY~.IlU .Tchad. Il a, par

ailleurs, refusé de confirmer si Is,raël disposait
d'armes chimiques, alors qu'un rapport de la
CIA y avait fait explicitement Mereila: il Ya.
deux aos. . "

Le ministre israélien des Affaires étrangères,
Moshe Arens, a lui aussi «occupé te temin »,
hier, à cette Confërence où son!pay's est mis en
cause. Des aa:usations. estiment les Israéliens
tout comme les Iraniens, qui constituent une
manière de détourner l'attention de l'utilisation
par Bagdad des gaz ~ues.
Arens s'est lui aussi placé sur le registre de

l'autodéfense, les pays détenteurs d'armes chi.
miques selon lui, Irak et Libye, se disant «en
état de guerre contre Israël Il. En attendant une
interdiction complète de ces a~ts,. ~
ministre a proposé quelques mesures mten-
maires, notamment l'interdiction de la vente
des produits chimiques pouvant entrer dans la
composition des gaz toxiques à des pays soup-
çonnés de produire de t~lIes armes, Il a d:a~tre
part souhaité que soit renforcée la capaCIte du
secrétwre général de l'ONU de pouvoir enquê-
ter sur les capacités d'utilisation de ces armes.
• Le Gabon a d'autre part démenti être
demeurée avec la Côte-d'Ivoire lors de l'inter-
vention du ministre sud-afncam des Affaires
étrangères (vOIrLibération d'hier). Le Gabon a
prél.isé qu'il avait été Ilsolidaire des autres
délégations africaines»

nale. (I Il s'agit de l'ultime exercice de'
réduction des différences », a souligné
un des négociateurs, pour qui, ce matin;
«chacun devrait pouvoir se dire qu'il
n'est pas content du texte, mais qu'il est
prêt à se rallier au consensus ».
La négociation a connu un tournant

lundi soir, lorsque le groupe des pays
non alignés a présenté de nombreux
amendements au projet franco.finlan-
dais de la veille. Les non-alignés, aidés
par d'autres pays, comme la Suède,
reprennaient a leur compte certaines
des revendications mises en avant de-
puis le début de la conference par les
pays du groupe arabe, mais en les
rendant plus acceptables aux autres
participants. Hier, de nouveau,les réu~
nions se sont succédé pour aboutir à
une nouvelle version de la déclaration
-la cinquième ... - qui devait faire
l'objet des ultimes marchandages. Bon
nombre des observations des non-ali-
gnés ont ainsi été prises en compte. En
dépit d'une manifestation de mauvaise
,humeur du représentant britannique,
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qui a tendu l'atmosphère. Un incident
rapidement réglé grâce au tact ~'un des
principaux négociateurs françaIs.
: Quatre «points sensibles», selon ~n
négociateur, res~ient en suspens ~er
soir. dont le plus Important reste le lien.
entre le désarmement chimique et le
désarmement général. Le grou~ 4e
pijys réunis aut~u.r des non~~lignes
n"exige plus la referen~ expliClt~ au
nucléaire, mais revendIque touJours
que le désarmement chimique soit lié
aux négociations sur les autres arme-
ments. La solution serait une référence
à la déclaration de l'ONU de 1978 sur fe
.«désarmement général et complet!);
malgré les réticences des Etats-Ums.
L'administration Reagan a en effet du
mal à endosser un document signé sous
Jimmy Carter. . ..

Autre point de contentIeux, ~are~endl-
cation du tiers monde de vOIr pnse en
compte la «prolifération verticale»
-u~e a.llusiona!lR[ogr.~~me (l,: ~(\-
dermsatlOnck:s ~rtnes toXiques .1111,"
caines. DansÎii:-êinquièmevèrsion hie~
du document finaL oJ'Jsemble 'pouvoir

conturner le problème en mentionnant
« l'existence même et1a di~minatioo n
.des armements chiilliqùes. Hier soir, un
groupe informel dit des «Amis du prési-
dent» (Je ministre finlandais Kalevi
:Sorsa - Ndlr), représentant les pays
« qui comptent» devait déblayer le ter-
rain pour aboutir à la version définitive;
solennellement approuvée aujourd'hui.

De leur côté, les victimes se sont
rappelées, hier à Paris, au bon souvenir
des diplomates. Au cours d'une confé-
rence de presse patronnée par la Fédé-
ration internationale des droits de
l'homme (FlOH), les organisations
kurdes irakiennes se sont plaintes que la
France ait refusé des visas à leurs diri-
geants, alors que la principale raison de
tenir cette conférence a été l'usage des
gaz toxiques par l'Irak contre les
Kurdes, notamment à Halabja, faisant
selon eux 15000 morts. Les militants du
Front de libération du Kurdistan ont
affirmé que le « silence» qui avait en"
touré les premières utjlisations de
l'amie c~imiqtie par l'Irak a,vait «en-

cou ragé Saddam Hussein à continuer».
La FlOH et l'Association allemande

pour l;u(éfense. des peuples menacés
ont, poû!'IGüdlart, publié une.déclara-
tion intitulée On ne parle pas odes vic.
times des gaz toxiqueS, dans laquelle
elles fonl des demandes concrètes. Elles
exigent le demantèlement, sous
contrôle américano-soviétique, de
l'usine irakienne de Samara « où ont été
fabriquées les armes utilisées contre les
Kurdes». Elles demandent également
des indemnisations pour les victimi:s,
ainsi que le placement sous l'autorité de
la Croix-Rouge et de l'ONU des réfu-
giés du Kurdistan en Turquie et en Iran .

Les orateurs se sont également indi-
gnés de voir l'Iran « se dresser en défen-
seur des Kurdes» à la Conférence de
Paris, même s'ils ont estimé qu'il n'y
avait pas preuve concluante de l'usage
de gaz chimiques par Téhéran. En
conclusion, Daniel Jacobya' évoqué
« les ressemblances entre Guernica et
Halabja. Il faut parler d'Halabja».

Pierre HASKj
... Alfred() VALLA~

A.F.P.A.F.P. A.F.P.A.F.P. A.F.P.
iAFP-VH69

de Genève devraient s'dchever en 1990. selon M. Dumas

A.F.P. A.F.P .
F "F Fi
, RA0589 4 I 0411

onf-.ch im iQue
es néGociations

. A.F.P.

PARIS, 11 Jan (AFP) - M. Roland Duwa~, minislre des Affaires étranGères. a
"Jo.. d' QU- "dans l'espt'it d..~ <- •. :;,-.licipants" to la Confér'ence de~clar~ mercre l ~ - . . 't ..

P-. 'es n'Gocialions de Genève pour l'élaboratlon dune Conven_ivndrlS.! '" " d- ._._ t s'act-everiinlernationale interdisanl totalemenl les ~rmes ChlmlQUeS "'Vt.di~n_ II
:"en 1990".

M. Dumas. Qui tenail la conférence 6e presse flnale en sa Qualité de .
SUI.. l' 1.r.l"'r-. 0' icl ior-.d.es ar'mes ch irniQues, a préc lséprésidenl de la Confétence • ~

Qu'il se rendra lui-même à la reF,-:se des néGociations de Gen~~e po~r ~
Pr ésenter les résullats de la réunion de Parls. et nolarnm",nt &.lm~~&51Vn
F"" it iQ'."".d.-.nnP'"par' ses par.ticipanls F.OUt-.Que la futur'e conver,li'.'"

....1 _.~ . -- ... "Jo • d t.- .. ;a.p t"'(ci-{:.pl'int el'n at ion a Ie .s(0 il mis e a'.'p (0 ln !~ d l~n e a _~ "t ,_.P -' .' .._ . • • ..'. _
' .. d'clal'at i.)n fin.:;le dE:'la Confèr'.ence de r.;,r'.lSF''-.",VOll<"ue L",,_l~ .
Ld '=' -. 9""5 .. t - ci' t l' ,:.mp 10'Convenlion. complétant le Protocole de Genève de 1 £ Q~l in;er ..~~,. :. • t

dtÖ'sarmes chimio:ues! intel'dira èGalement "la mise.au p~lnl. !a fdbl lCdtlon e_
Ie stockaGe" des armes chimiQues, ainsi Que prévoiera la destruction des
stocks existants. t.

Sur)a Questi~n des san~tions éventuelles! non prévues par la Déclara lon
de Paris, M. Dumas a souliGné Que celle-ci confir~ait 1: rol~ donné aux
Nations Unies et à son Secrètaire Général "en mal1ère d enQu\:'tes en ~as. et
:d'alléGation de violat.ion du Protocole". "Au delà du renforcement. POll tlQUe
moral du Protocole! il ~ a une mise en place de procédures QUl dOlvent se
itraduire dans la Convention à venir" .• a-t-i 1 ajouté. -'.e'
j M Dumas a réaffirmé d'aut.re part Que la France ne posséddlt Pd_ darmes
khimiQues. "La France ne possède pas d'armes chimiQues et ~'a ~onc pas a
'procéder à 1a destruction de st.ocKs Qu'elle n'a pas"! a-:-t.-l1~lt.

Interpellé par un journalist.e.à propos des ~rdes QUl auralent é~é
vict.ime~de l'emploi des Gaz par l'armée irakienne, M. Dumas a décld~é Que "ce
~roblème d~uloureux n'a pas ètè èt.ranGer à la t.enue de la ~o~férence •..
: "Ces èvènements ont. étè présents dans l'esprit des ~artlclPantS! m~ls Je
dois rappeler Que cet.te confèrence ne pouvait pas s'ér~Ger en trlbuna! pour
condamner t.el ou t.el"! a-t.-il ajout.é. . . '" .. _
. M. Dumas s'est. enf in fé 1ici t.è de 1a rél,lsslt.e de Ia c~nférenc:. _ ~..~?.ilme
Qu'elle ~ at.t.eint.son but., a-t-il dit! par la condamnatlon unanl~e QU e11e a
port.è cont.re l'arme chimiQue. e'èt.ait. l'essent.ie~ e~ c'est ce QUl permet. de
parler du succes de la conférence el de sa rèusslt.e •

pmv
AFP 112008 JAN 89
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Là Conférence internationale pour l'interdiction des armes chimiques s',achève cet après-midi à Paris

.VERS.UNE DEClARATION
COMMUNE

pie de cette conception de la « non-
prolifération », car, sous le prétexte non
étayé de preuves, qu'un pays se prêpare
I. fabriquer des armes c~miques, les
Etats-Unis qui disposent d'un arsenat
important de ce type d'armes et produi-
sent des armes binaires, s'érigent en gen-
darmes et agressent une nation souve-
raine.

A .ce propos,. le chef de la diplomati.
cubame, Malmlerca, a dénoncé « l'atti-
t~de hy'pocrite des Etats-Unis, qui parti-
cIpent a un processus de désarmement
négociant des accords avec l'URSS, toui
en menaç8!lt et en se prépardnt à agres-
ser de petIts pays ». Cuba a réitéré sa
position en faveur de l'interdiction de
toutes les armes chimiques « et non
d'une part de celles-ci », La Havane se
prononce aussi en faveur de la destruc-
tion de toutes les installations de pro-
duction, « sans exception ».

Telle sera la clé de la réussite de la
Conférence de Paris : favoriser, par une
déclara.tion de politique claire, la
conclUSIon d'une convention qui inter-
dise l'existence des armes chimiques et
qui donne véritablement à la commu-
nauté internationale, représentée par,
l'ONU,)ç mo'":, r1'1,~I~liquerles textes.

Le hen avec le nudealre, ~oul1gne
avec force par les pays arabes notam-
ment, ne devrait pas constituer un blo-
cage. Car, si les pays socialistes (URSS
en tête) agissent pour l'extinction totale
de la menace nu~éaire d'ici à la lin du
siécle, lier étroitement les deux dossiers
aboutirait à un échec à la Conférence de
Paris. Tel est le sens de l'intervention de
la Tanzanie, qui a rappelé que l'objectif
est bien le désarmement général, que le
danger nucléaire est plus grand encore
que le danger chimique, mais qu'il ne
faut pas créer des prétextes à un désac-
cord.

On semble s'acheminer vers une dé-
claration 'où il serait fait référence « aux
autres aspects du désarmement ». L'im-
pact des propositions soviétiques et It;
refus exprimé par presque tous les délé-
gués de la, barbarie chimique devraient
créer une dynamique, qui dépassera le
cadre de la place de Fontenoy.

Jean-Paul PIéraI

de la destruction de deux de ses avions
par la chàsse américaine au-dessus de la
Méditerranée.

Dans leur déclaration, les pays nona-
Iignés, qui ont pris connaissance d'un
rapport présenté par le chef de la diplo-
matie de Tripoli, Jadalla Azouz Talhie,
rappellent qile « déjà en 1986, l'agres-
sion aérienne et navale américaine
contre les villes libyennes de. Tripoli et
Benghazi avait été précédée, comme au-
jourd'hui, par une campagne de presse
et des menaces». Le Mouvement des
non-alignés « condamne de tels actes
d'agression et de telles menaces, perpé.
trés par les Etats-Unis contre la Jamahi-
riya arabe libyenne», Il demande aux

:Etats.Unis « d'y mettre lin » et assure la
Libye de « sa solidarité dans la défense
de sa souveraineté, son indépendance et
~oninté~~,
etre question, comme l'a déclaré le re-
présentant du Mexique, Alfonso Garcia
Robles, que des Etats profitent du délai
qui sépare la Conférence de Paris de
l'adoption de la convention pour pro-
duire de nouvelles armes, notamment
les armes binaires. Le Mexique se pro-
nonce pour une interdiction stricte de
l'utilisation' des armes, y compris du
droit de riposte avec des armes chimi.
ques. Les pays non alignés insistent sur
l'ambiguït4 du terme de non.
prolifération. Des délégués sont fondés
à relever JIU 'il y aurait discrimination
intolérabl~ à refuser à de petits pays ce
'que les grandes puissances s'accordent.
, Le ministre albanais des Affaires
:étrangères, Reis Malie, favorable à une
convention d'interdiction globale, a noté
que celle-ci « prendrait toute sa valeur si
elle était en mesure d'assurer la destruc-
tion définitive et aussi rapide que possi-
ble des armes chimiques existantes, à
commencer par leurs plus jeunes géné-
rations ». Quelle que soit la quantité que
l'on veut conserver sous divers prétextes,
comme celle que l'on évoque sous le
terme de stock de sécurité, ce dernier se
comporterait en fait comme un stock
d'insécurité.
; L'attaque américaine contre les deux
~\Vions libyens est typique d'une situa-
tion que les pays arabes et nouvellement
indépendants redoutent. C'est un exem-

LESIII-UNES
SOUDAIRU
DE lA um

Les ministres des Affaires étrangères
des pays non a1ipés, réunis dans le caO'
dre ~e la {;Q!lt:'r~l:l~.,de Paris, ont
adoplé hier un ",,~niqllé réaffirmant
leur solidarité avec la Libye, ,à la suite

, ,

Le texte adopté par les délégués pourrait faire r~férellc,e également «aux autres aspects du désarmement »!
- . .. '.'., .. - .. . ,

, ,

LE lien à établir entre le désarme-
ment chimique et la liquidatiOll
des armes nucléaires demeurait,

l8u centre des débats de la Conféren~
internationale de Paris dont les travau!l,l
prennent fin ce mercredi. Sous quelle
forme exacte la déclaration finale misc
au point par le comité plénier que dirige,
le Finlandais Kalevi Sorsa synthétisera
les différences d'approche exprimées de-
puis samedi l'UNESCO ? Telle était;
mardi soir, la principale question que
chacun se posait.

Parlant au nom de son pays, le minis-
tre Sorsa a souhaité, mardi matin, que
les négociations de Genève se terminent
rapidement et que cette volonté soit ins~
cnte dans la déclaration. Le chef de la
diplomatie finlandaise s'est attaché à
souligner l'importance que revêtent les
mécanismes de contrôle et de vérifica-
tion. « Non seulement, a-t-il déclaré, les
pays ne doivent pas pouvoir refuser une
inspection mais ils doivent également
apporter leur aide à la réalisation des
enquêtes.» Il convient aussi de mettre
au point un mécanisme d'interdiction
d'exporter des produits chimiques sus-
ceptibles d'être utilisés à des fins non
pacifiques. Le ministre a annoncé que la
Finlande était disposée à prendre en
charge gratuitement, dès l'an prochain,
des chimistes venus des pays en voie de
développement afin que ceux-ci puis-
sent prendre part aux opérations de
contrôle du respect de la future conven-
tion.

Plusieurs délégués des pays en voie
de développement ont insisté sur la né-
cessité d'accompll$"er la prohibition
frappant la fabrication des armes chimi~
ques de l'obligation pour tous de dé-
truire les stocks existants. Il ne saurait

-
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Les « Grands)) rassurants
et les petits gaz méchants

I
[ ,

n'ont pas hésité à dév.:rser des
agents orange (chimie mor-
telle) sur les Vietnam;ens et à
les brûler au napalm, n'hési-
tent pas non plus à tirer sur
des Mirage libyens parce que
Kadhafi a une usine de gaz
chimiques dont il pourrait se
servIr.

Quand les Etats-Unis utili-
saient le~ armes chimiques, ce
n'était pas, bien sûr, l'atroce
bombe atomique du pauvre.
C'était la grande guerre du
Vietnam. Mais quand un
« petit» utilise ou menace
d'utiliser la même arme
chimique, il faut bien qu'il
sache qu'il n'est plus, lui,
dans le registre de la guerre,
mais qu'il frise le crime contre
l'humanité.

Ainsi des «grands», qui
n'ont pas craint d'utiliser
massivement les gaz chimi-
ques, viennent de s'en lavcr
- arme du pauvre, horreur:
de la guerre, uniquement fixée
sur les images horribles des
gazés k.L!rdes - et nous de-
mandent d'invalider un drôle
de message:

les «grands» sont rassu-
rants,

Les «petits» sont mena-
çants. Sylvie Caster

L'URSS: L'ADIEU AUX ARMES (CHIMIQUES)!,

Le «grand» hyperrespon-
sable a le nucléaire, l'arme qui
dissuade. Et il montre du
doigt le «petit», avec son
arme atomique du pauvre qui
«prolifère». Avec ses gaz
chimiques, le «petit» est dé-
signé comme le danger, de
tous les petits et de tous les
grands. Alors que les deux
plus « grands» des
« grands». l'URSS et les
USA, ont en stock les trois
quarts des gaz chimiques de la
planète.

Mais il est entendu. et il
nous est demandé de croire,
que ce « grand» qui ne maî-
trise pas la vente au détail,
maîtrise la force mortelle de
ses bombes atomiques. Que I~
« grand » est fiable et sait ce
qu'il fait, alors que le
« petit», lui, n'est ni fiable ni
responsable, et menace l'uni-
vers entier.

La supériorité du « grand»
n'est plus seulement en sur-
puissance. en richesses et en
armements. Elle est aussi.
maintenant. en humanité, en
responsabilités supposées,
v.oireen « moralité » du guer-
nero

Il est donc formidable de
voir que les Etats-Unis. qui

AVEC la conférence in-
ternationale contre les
armes chimiques,

voici les « grands » contre les
« petits». Les « grands » ~ont
armés jusqu'à la gueule. Ils
ont le nucléaire, les missiles,
les gaz chimiques, des tonnes
b'armes, Hiroshima derrière
eux et les trois quarts de ce
qui peut faire péter la planète.
Pourtant, les « grands» vien-
nent de réussir un fabuleux
tour de passe-passe. Ce ne
sont plus eux les détenteurs
du gros stock à exterminer,
plus eux les gros fabricants et
les gros vendeurs qui repré-
sentent le grand danger. Ce
sont les «petits » qui portent
désormais le chapeau de tous
les dangers et de toute l'h,lr-
reur de la guerre.

Les «petits» sont trop
pauvres pour acheter des
bombes atomiques. Ils utili-
sent des gaz chimiques, immé-
diatement intitulés «bombe
atomique du pauvre». C'est
de cette «chimie mortelle»
que les grands du monde en-
tier veulent faire l'indispen-
sable procès. Ils ont raison.
Avec ce procès, les « grands »
s'installent dans une magni-
fique position: ils savent ce
qu'ils font, mais ils ne savent
pas ce qu'ils vendent.

En tant que vendeurs, ils ne
sont pas responsables. Les
« grands» vendent aux «pe-
tits» tout ce qu'il faut pour
faire cette chimie mortelle,
mais ils sont comme cet in-
dustriel qu'on pouvait voir
aux informations, à la télévi-'
sion, et qui vendait des conte-
neurs en expliquant: « Nous
faisons le contenant. Dans ce
contenant, on peut mettre de
l'eau. du lait ou du poison. Ka-
dhafi y met du poison, ni/US ne
sommes pas responsables. »

Un «fou» met du poison
dans un conteneur à poison.
C'est parce qu'il est fou. Il n'a
pas vu qu'on lui vendait des
bouteilles de lait.

La belle logique des grands
est là : on n'est pas responsa-
bles en tant que vendeurs. On
vend des pièces détachées. On
ne saurait maîtriser l'en-
semble. Mais on est hyper-
responsables en tant que
guerriers.
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EDITORIAL
'JAMES BURNETT

LE CONTRAT MORAL

L
e monde a-t-Il pris enfin ses
« responsabilités. face aux
armes chimiques
dont la dernière utilisation

remonte seulement à quelques
mols? Répondre par un
oui catégorique serait faire
preuve de naïveté.
Mals quelque chose d'Important
s'est Incontestablement passé '
pendant ces cinq jours à
l'UNESCO. Le choix de cette
enceinte Internationale
était un symbole. Les 149
délégations
présentes pouvalent-elles Ici se
quitter sans donner une
Impulsion aux négociations de
Genève sur la suppression des
armes chimiques?
Echouer aurait été faire- Injure à
J'human)té tout entière alors
q~e l',UNESCOt~nte

d'en' sauvegardèr le patrimoine.
Certes l'accouchement de la
déclaration finale a été .
difficile. Il est vraI que, jamais
depuis au moins dix ans,
résultat aussi substantiel
n'avait été obtenu
dans un délai aussi court.
C'était le pari de la France. Que
l'on s'en rappelle: l'Idée avait
été lancée en même
temps par les présidents
Mitterrand et
Reagan, Il y a quatre mois à
New York. Mals cette
conférence a aussi montré les
difficultés d'un dialogue qui
dépasse le cadre rituel
~desnégociations Est~uest On
a assisté à l'Irruption des pays
du Sud qui avalent été
jusqu'alors superbement
.Ignorés par les Grands dans ce
genre de discussions. Reste
maintenant la réalité
sur le terrain. On peut se
demander si les
~s Irakiens gazés l'été
d'ëmier - à supposer que les

résultats de cette
oonférence leur parviennent -
sont désormais rassurés. Le
contrat moral passé il
Paris sera-t-Il respecté? Trop
de traités, de déclarations
finales ont été
bafoués par le passé. A
commencer par le protocole de
1925 qui fut au centre des
délibérations de la
conférence. Il a fallu plus d'un
,deml-slècle pour qu'à nouveau
la communauté
Internationale s'y réfère.
Pourtant les victimes des
armes chimiques se
chiffrent par dizaines de
milliers. Il reste aujourd'hui un
pas Important à franchir: la
destruction complète
de ces armes. L'Etat Irakien qui
a utilisé massivement les gaz
toxiques dans sa guerre
contre J'Iran s'en sort sans trop
d'égratignures. Sera-t-il le
dernier à recourir aux gaz
toxiques? C'est l'autre pari de
cette cOl"férei1r.~.

Un essai à transformer à Genève
Les pays industrialisés ont pris conscience qu'un processus de désarmement ne peut exclurf!1le reste
du monde. Et les pays du Sud ont amorcé, pour la première fois, un vrai débat stratégique. Reste à
assurer, à Genève" la signature t;J'une c,onvention interdisant àjamais les armes chimiq/Jes.

e débat stratégique était jus-
qu'alors réservé aux puissance$'
de J'Est et de l'Ouest. La confé-
rence de Paris sur les armes
chimiques aura marqué l'irrup~
tion des pays du Sud dans ce'
débat. Le document final adop-

té hier constitue de fait un savant com-
promis entre les perceptions les plus
disparates du problème de la sécurité
nationale, exprimées par les 149 Etats~
participants.
Il ne s'agissait pas cette fois, de pren-

dre position sur les grands principes;
moraux ou la nécessité d'un monde
sans armes, Il fallait au contraire se.
prononcer pour un processus de désar-
mement précis -les armes chimi-
ques- pouvant avoir des répercus-

sions directes sur la défense et sur
certains aspects de la souveraineté des
Etats, Le travail accompli au cours des
quatre derniers jours par le groupe dit
des « non-alignés », pour harmoniser
des exigences aussi marquées que celles
de l'Irak et des Etats arabes, de l'Iran,
des autres pays en développement, a été
titanesque. De ce fait, il n'est pas exa-
géré de dire que la conférence de Paris
constitue la première pierre d'un débat
stratégique Sud-Sud.
Pour la première fois également, Ir

Nord était confronté non pas au tradi-
tionnel discours, sur le désarmement et
le développement. mais à des pays dont
certains commenœnt à ,l'. ,'IT le,
movens de:.c doter J'arme, de ùcstruc
lior. massive. Les récentes avancées en

matière de réduction des armements
nucléaires des deux grandes puissances,
couplées à la diffusion vers le tiers
monde de technologies militaires plus

'avancées rend le dialogue inévitable.
.Les pays industrialisés prennent, eux,
.conscience des limites d'un processus de
'désarmement qui exclut le reste du
monde. Les Etats du Sud se trouvent
placés, pour leur part, devant l'écra-
sante responsabilité de choix stratégi-
ques lourds de conséquences, et pour
leur sécurité et pour leurs budgets na-
tionaux.
Le succès de la conférence de Paris

vient à point. On se trouve en effet, en
présence d'un « créneau» particulière-
ment favorable aux négociations de
ä~ement. La .n(luve!!!' détente en-
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~reWashington et Moscou,I¥lgnature.
de l'accord INF stipulallt l'élimination'
des «euromissiles », roiWéiit)lre. ,:Pf(l~
chaine des pourparlers surile~.J6~ce~
conventionnelles en Europe, créec,l uni
climat favorable au sein de l'OTAN ""t
du pacte de Varsovie, Par ailleurs, la
'technologie permettant la fabricatio~
d'armes chimiques modernes, ainsi qu~
'les vecteurs pouvant les transporte~
commence à être disponible dans le tier~
nlOllde, mais n'est pas encore très« dis~;
séminée», On peut donc essayer d'en-'
rayerla course aux ga7.de Comh;!1a\ant
qu\:llc ne ~'embal1e, Surtout..::l,l\le la
'ptupari de's rl1y'$,inltr~ssès pili':ies\'lmïès'
chl!nillues hé~itcnt em:oresur la valeur
réellement « dissuasive» de' ces derniè-
res et crai~ent l'issue improbable
d'une competition dans ce domaine,

:' A Genève, la conférence du désarme-
pient a beaucoup avancé dans la rédac-
tion d'une convention interdisant ces
äimements, Les principales divergences
~olitiques ont été résolues, mais il reste
af;tire un important travail concernant
.tesq~estions techniques liées à la vérlfi~,
Ca~ion d'un accord. On se souvient que
'/es problèmes de vérification des ac~
~rds INF avaient été réso!u,s ~n.deu~

INSTITUT KURDE

mois, une fois acquise Ia'Volonté politi"
que. Le contrôle de l'industrie chimique
est une tâche infiniment plus complexe.:
Mais, si la conference de Paris a réelle~
ment fait émerger une volonté' politi~
que, on devrait arriver assez rapide~
ment à un consensus à Genève. 1

: Reste un problème de fond: la Illon-,
dialisation du débat stratégique impli.'
que une mondialisation des solutions en
matière de désarmement. Déjà, lln~
convention interdisant les armes chimi-
'ques se devra d'être «universelle», sou-
mettant grands et petits pays à un
'régime juridique unique, L'irruption du
:Sud dans le débat stratégique mène
donc au renforcement du droit interna"
tional. Mais comment harmoniser les
pratiques juridiques -et même cer-

,taines dispositions constitutionnelles--'
de pays ayant une tradition étatique
forte avec, celles de pays Irès « libé-
raux Il, des démocraties avec des dicta-
tures? La Constitution américaine !'lose
par exemple à Genève, ('une des ques-
tions difficiles à résoudre dans le cadre
des inspections d'industries chimiques:
,Elle garantit en effet à l'individu et aux
entreprises privées, une protection face
~.1'Et~t"quin:~~~t~ p!,:s'dan,sla pl~p~r,t

~ëS pays européens <.:....: et moiDs encore à
l'Est et au Sud, Quelles seront égale-
ment, pour j'économie de chaque Etat;
.resconséquences d'un contrôle interna-,
tiona! tâtillon sur une de leurs indus-
,tries clés, la chimie? Dans tous lescas de;
'figure, il faudra que chacun accept~
d'abandonner des pans de souverdinetê,
nationale. Une affaire qui n'est pas
mince quand on l'aborde à l'échelle de
la planete, '
La conférence de Paris est donc bien un
essai qu'il faut encore transformer à'
Genève. On devra encore convaincre les
pays du tiers monde que leur sécurité
:nationale sortira r"., forcée d'une inter-
'diction des gaz de ù!;'jlbat, même si l'on
ne touche pas à la « prolifération»
;nucléaire, Au fur et à mesure que l'on'
'avancera dans le désarmement chimi~,
que et dans la réduction des arrne~'
'nucléaires des grandes puissances, l'ac-
quisition d'armes atomiques par de'
nouveaux pays, deviendra un problème
crucial. Le temps des seules négocia-
tions soviéto-américaines 3'estompe
'peu à peu, Il est donc inévitable de
'redonner vie aux négol'Ïhtions multila'
térales sur le nucléaire,
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flaldoyer en faveur"
'des Kurdes

victimes des gaz
toxiques en Irak

:",Choquu,. par l'absence des'
Kurdes, «même pas confiés en
qualité de témoins» à la confé:
tence, la Fédération intematio-.
nale des droits d.e l'homme,
;(FIDH) a pris fait et cause,
mardi 10 janvier, au cours d'une!
conférence de presse à Paris,
pour ces victimes de gaz tc)xi-,
ques utilisés par l'Irak. :

:, En compagnie de l'Association -
'Ouest-allemande - pour la défense
'des peuples menacés, la FlOH a
:demandé que des mesur-es soient'
prises et des sanctions infligées afin
d'empêcher l'Irak d'effectuer de
nouvelles agressions par armes'
chimiques, «ce qui implique le'
'démantèlement, sous le, ,contrdle'
~'lte!national ( ...), du ,co"'p'le~i
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industrièl' de Samara et d'aulres,
installations similaires Y>., .'

Les deux orgànlsationsoht égale-'
ment suggéré que le prot<?COle~e
1925 soit complété par une mterdlc-
iion de l'utilisation des gaz toxiques
,lors des conflits intérieurs à un Etat.,
Enfin, elles demandent l'indemnisa-',
Iiuii. des victimes pollrles responsa-
Ql~/;politiques irakiens et par les
'~n;,eprises occidentales ayan! ve!1du
les' équipements de production des
$a'!-toxiques.
, La FIDH et l'Association pour la
déf<;nsedes peuples menacés souhai-
tent aussi que les réfugiés du ~ur-
JSistan en ,l:urquie et en Iran sOient
• placés sous la protection des orga-,
nisations internationales et nonplus,
sous le contrôle des gouvernements:
turc et iran,iendans lesquels [elles"
n'ont) aucune confiance »,

Enfin, des observateurs indépen-:
cùt~its,et notamment ceux des orga-
n;.~ations non gouvernementales, doi-,
v'tnt être autorisés à enquêter,
librement en Irak, estiment les deu~,
orP'!li,}!~\i~ns,,

I
i
I
Il,
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EDITION SPECIALE
Annes chimiques :
le dossier
• Au lendemain de la conference de

;Paris sur l'armement chimique, Edition
~ale pose la question à l'ordre du jour
lie la destruction de cet armement et celle
'de sa fabrication en France. La France
fabrique-t~lle des armes chimiques,conte-,
nant et contenu? La question est posée
dans le reporta~e de Daniel Maudinet, qui
a enquêtéaupres de 3 fabricantspotentiel$
de cet armement après avoir tout bonne-Jment consultéun annuaire des fournisseurs
de l'armée, au tirage limité il est vrai.
Ces trois sociétés, Alsetex, Etienne LacrOŒ
et la SNPF ont toutes répondu fabriquer
soit des agents chimiquesde combat, tel lé
gaz lacrymogène,soit des feux d'artifi~;Î
du «matériel défensifd'enttaînement» ou'
encore de « la chimie fineIl qui serait en:
partie seulement à usa~ militaire. '~
question reste posée, au teléspectateurdé se
fàire une idée.
Deux autres reportages, l'un soviétique,
l'autre américain devraientêtre consacrésà'
,la destruction de cesarmeschimiques~Une'
rétrospective de la guerre de 14, a~
Kur.dea,donne une idée des effetsdes gaz
et 'autres produits ,chimiques sur les bu-mûœ. '
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Quotidien de Paris 12.1.89
UNE INTERVIEW DU « QUOTIDIEN»

Victor Karpov : plus d'armes
chimiques, nulle part

Le vice-ministre soviétique des Affaires étrangères propose
des mesures de contrôle pour la destruction des stocks et

l'interdiction de la fabrication des armes chimiques. Il
condamne aussi la Roumanie qui souhaitart, comme les

'pays arabes, établir un lien entre le chimique et le nucléaire.

LE QUOTIDIEN. - Le grand problème
de la destruction des armes chImiquea,
c'est bien eMendu le c:ontJ'aIe de cette
destruction, et n est eDCOft plus difIiciIe
de se mettre d'lCCOI'd _ les modalités
de c:ontJ'aIe de la flbrication de ces
armes. Est-ce que l'Union soYiitique •
des propositions concrèta à faire dans
ce domaine!
Victor KARPOV. - Oui, nous suggé-
rons le schéma 'suivant: chaque
pays annonce de quels stocks il
dispose et à quels emplacements ils
se trouvent, et dès l'entrée en vi-
gueur de la convention, aucun Etat
n'aura plus le droit de transférer
ces stocks vers un autre endroit que
celui de leur destruction. Nous pro-
posons que cela soit fait sous un
contrôle international très strict.
C'est-à-dire, pratiquement, que
chaque entrepôt, chaque stock, de-
vra être placé sous l'autorité de
contrôleurs internationaux. Ce
contrôle devrait évidemment être
permanent. Le transfert des armes
vers les lieux de leur destruction
devrait également se faire sous un
strict contrôle, et les moyens de
transports utilisés placés sous scel-
lés si besoin est. C'est là que nous
voyons la seule garantie de ce que
ces stocks seront effectivement dé-
truits ...

Q. - Et la fabrication !
V. K. - Ce deuxième problème est
effectivement un peu plus com-
plexe. Pour ce qui est de l'Union
soviétique, pas de problème: nous
pouvons ouvrir toutes nos usines
chimiques à l'inspection, mais évi-

'demment nous n'avons aucun inté-
rêt à voir divulgués des secrets
techniques liés à la compétitivité de
notre industrie chimique. Et à
l'Ouest, nous savons que le souci
majeur est identique: la protection
du secret commercial. Mais à notre
avis, il n'y a pas là d'obstacle
infranchissable. Par exemple, on
pourrait décider que les inspecteurs
désignés n'auraient pas le droit de
divulguer de renseignements

n'ayant pas trait directement à la
capétcité des entreprises à fabriquer
des armes chimiques. Et ces derniè.
res informations ne seraient trans-
mises qu'aux bureaux appropriés
d'un organisme international de
contrôle. Nous avons déjà dans ce
domaine du « secret professionnel»
des inspecteurs internationaux, une
certaine expérience grâce par exem-
ple aux accords INF ...

Q. - Le fait que certaiœ pays du tiers
monde, et sinpliàement les pays arabes
étabIiIIent un lien entre le chimique et le
~I&ire vOUlInquiètH-U !
V. K. - Vous savez, j'étais beau-
coup plus inquiet avant la confé-
rence. Mais nous avons beaucoup
travaillé dans de nombreuse" capi-
tales avant l'ouverture des travaux
de Paris. A cette époque, nous
avons entendu plus d'une déclara-

tion péremptoire: « Tant que le
problème de l'arme nucléaire
n'anra pas été ré&lé, il n'y aura pas
de désarmement chimique ... » Mais
tout au long de la conféren~ de
telles positions semblent s'être quel-
que peu atténuées. Penonnes n'a
plus vraiment cette attitude, à l'ex-
ception de la Roumanie ...

Q. - Cela doit justement vous poser un
problème, en emboitant le pIS à un
certain nombre de pays arabes, la Roo-
.me s'est éIoipée des positions du
Pacte de Varsovie ...
V. K. - Ecoutez, il y a dans la
position roumaine quelques contra-,
dictions. On a vu le ministre des
Affaires étrangères, Ion Totu, dé-
clarer qu'il fallait garder l'arme
chimique pour l'opposer à l'arme
nucléaire. Très bien, mais en se
plaçant dans cette logique, tous les
Etats « non nucléair~ », y compris
la Roumanie. doivent se doter de
l'arme chimique. Mais ce pays, au
niveau le plus élevé, c'est-à-dire par
la bouche de son président, Nicolae
Ceausescu, a déclaré à de nom-
breuses reprises qu'il ne possédait
pas d'armes de ce type et ne comp-
tait pas s'en doter. Ceausescu a
d'ailleurs signé de nombreux docu-
ments du Pacte de Varsovie allant
dans ce sens. Et à présent le délégu~
de la Roumanie à cette conférence
défend des positions qui ne sonl
pas compatibleli avec les prises de
position antérieures du gouverne-
ment roumain ...

Q. - Si cette conférence S'eM réunie,
c'lIt en grande partie pan:e que l'Irak •
fait lI&llge i pllllieun reprises de l'llr1IW
chimique ces demires années. D'abord
contre des soIdaa iranienI, emuite
contre dfS cirils kunia Ut-ce que vous
c:ondaJMez l'Irak pour ces qisIemen1li !
V. K. - Nous condamnons toul
emploi d'armes chimiques, quel
que soit celui qui emploie ces ar-
mes, dans quel que com du monde
où cela se passe ...

PropoI ....
, PIf a..MONIQUET
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La Conférence internationale pour l'interdiction des armes chimiques s'est achevée; hier après-midi à Pads,
par l'adoption d'une déclaration, solennelle. La revendication des pays du tiers monde visant à lier cette
interdiction au désarmement général a été retenue, rendant ainsi possible l'heureuse conclusion de la réunion

Conférence de Paris

BAN DE L'HUMANITE
LA Conférence internationale sur

l'interdiction des annes chimi-
ques a pris fin mercredi après-

midi, après a\loir adopté une déclaration
finale (voii pàge 3) souscrite par les;
149 Etats qui étaient représentés à Paris
depuis samedi dernier. Peu après
15 heures, Roland Dumas, ministre'
français des Affaires étrangères qui a:
présidé la conférence, a donné la parole'
à Kalevi Sorza, le chef de la diplomatie'
finlandaise. Le ministre, qui était chargé.
d'animer le groupe préparant le texte;
s'est félicité de l'accord réalisé au tenne
d'ùn intense débat et' de .nombreuses'
consultations. '

,I Vers la mise
au point

, d'une convention
, La dernière mise au point du docu-'
ment final avait été apportée au tenne'
,de plusieurs rounds de négociations aux
premières heures de mercredi avant'
d'être transmise, en fin de matinée, au;
comité plénier' ôû le texte devait subir:
encore quelques: ultimes modifications.;
Il s'agit d'urie déclaration pour l'élabo.;
Jïltion de làquellè tous les courants qui,
,se sont, ~~pnmés durant les, cinq joilrs;
de "<Ié!ats 'onr 'consenti des efforts' de'
compromis. Néanmoins, le texte répond
aux objectifs que s'était assignés la'
.conférence. Il traduit la volonté d'accé ..
lération de la mise au point de la;
convention d'interdiction globale en dis.:
cussion à Genève. Les propositions so.:
viétiques allant dans ce sens présentées:
dimanche par Edouard Chevardnadzé
se retrouvent pour une large part dans le
document.

Ainsi les Etats sont-ils conviés à
I( redoubler d'efforts, de toute urgence,
pour résoudre promptement les pro.
blèmes qui demeurent afin que la
convention soit conclue dans les délais
I~s plus rapP,!oc.~é$" _I,.à .._'l~goci~ip.lJ, de
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UeÀève, à laquelle participént 40 Etats
depuis 1980, pourra bénéficier de la
contribution, sous des fonnes restant à
définir, d'autres pays qui le souhaite-'
raient. Cette clause donne satisfaction
aux pays non alignés dont plusieurs dé-
légations avaient plaidé en faveur d'un
élargissement des pourparlers,

La déclaration inscrit la suppression'
des annes chimiques dans le cadre « des
efforts en vue' d'assurer un désannement
général et complet sous un contrôle in-
ternational efficace ». Tout au long des
cinq jours de discussions, les pays
arabes et non alignés s'étaient pro-
noncés en faveur de l'établissement d'un
lien précis entre le dossier chimique et le:
dossier nucléaire. L'engagement à ban.
nir les annes chimiques devait, selon
eux, s'accompa~ner d'un engagement
universel similaire vis-à-vis de J'anne
nucléaire. Les pays arabes sont fondés à
craindre l'agressivité d'Israël, qui' n'a
pas signé le traité de non-prplifération
Qes annes atomiques et qui dispose d'un
potentiel militaire nucléaire. L'Union.
soviétique, qui agit pour l'abolition des
annes nucléaires avant la fin du siècle,
estime que toutes les négociations doi-
vent être menées de pair, mais non
d'une manière globale, au risque que
l'un des volets fasse capoter l'autre.
Néanmoins il était hécéssaire, comme le
fa!t la déclaration, de montrer la dyna-
mIque d'un désarmement général devant
conduire à un monde moins dangereux.

Un 'même combat:
J'abolition
des annes chimiques

. et celle
des annes nticléaÎres '

, Les pays non alignés avaient .déposé
plusieurs amendements. Ils ont eu satis-
faction, notamment en obtel'ant'I~ dis.
parition du tenne de non-prolifération
contenu dans les premières ébauches et.
auquel les Etats-Unis tenaient paniculiè.;

rement Ce tenne introduisait une inéga:
lité entre les grands pays disposant d'un
arsenal chimique et la majorité des Etats'
jugés ainsi moins responsables, et à qui
la possession d'annes de destruction
massive devrait être absolument pros-
crite. Le document de la conférence pré-
cise que la future convention d'interdic-
tion des annes chimiques sera non
discriminatoire, Il y est fait état du dan-
ger que constitue le risque d'utilisation
des annes chimiques « tant que ces
annes subsisteront et qu'elles seront dis-
séminées ». Cela revient à donner une
responsabilité équivalente aux pays qui
souhaiteraient se doter d'annes chimi-
ques et ceux qui, tels les Etats-Unis et la
france, s'engagent dans la production
de la derniére génératiOfl : les annes
binaires. Ces pays sont particulièrement
~oncernés dans l'appel à la « modéra-
tion» et à « l'esprit de responsabilité»
dont ils devraient faire preuve d'ici à la
çonclusion de la convention. Poursuivre
la : production d'armes chimiques,
cqmme le prél'oit la loi de programma-
tion militaire de la Françe, revient, à la
lecture de la déclaration de Paris, à faire
prellVe ~'irresponsabiljté. Au-delà, un
:àppel iIüplicite est adressé à töuies les
,puissances chimiques pour qu'elles
prennent, comme l'a fait J'Union soviéti-
que, des mesures immédiates: Moscou a'
annoncé, en début de conférence, que
les stocks d'annes chimiques'soviétiques
commenceront à être détroits dès cette
année, peut-être même avant l'aboutisse-
ment .des négociations de Genève .

Confonnément aux objectifs de la'
conférence, le protocole de 19:5 qui in-
terdit l'usage de gaz asphyxiants ~t toxi.
qucs a élé confinné, et les mots em.;
ployés à cet effet, - « les Etats parties'
au protocole réaffinnent solennellement
l'interdiction qui y est prescrite» - soni
plus forts que ceux utilisés dans une
préc.édente version où l'on se bornait à
souligner « l'importance et la validité
persistantes du protocole».
, La conférence s'achève donc par un
'succès : la déclaration adoptée est suffi.
samment explicit~ pOlir dOJ:\l1èr~x né.
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gociations de Genève l'impulsion. que
l'opinion publique pacif:.,1epouvaIt en
attendrl' Pourtant, moin~d'une semaine
avant la réunion: les Hats-Unis avaleul,
en détruisant deult a\lons libyens, tenté
de lancer une torpille sur la place de ,
Fontenoy. Sans doute espérait-on .à III,
Maison-BlaJ\ch\:, en frclppant la Llh)l'.
en l'accusant sans preuve de fabriquer
des annes chi~ques, en o~isant ~ne
o~~_~ .~I!trelripo6,.~nen-

ter te débat contre certatns pays non
aliplés coupables, ault yeu~. de W~-
shingt.on, de mener une polttlque an~-
impérialiste. Par ce biais, les Etats-Ums
escomptaient aussi .m!Üntenirda~ I:ou-
bli les annes chImIques américames
stockées à l'intérieur et à l'extérieur de
leurs frontières.

L'Union soviétique a apporté une im-
portante contributton à la conférence.
En annonçant des mesures unilatérales
de destruction, Chevardnadzé a pu em-

cacement convaincre que la conc:\usion
de la convention était à portée de la
main. En prenant appui sur l'opinion
publique revoltée par les horreurs de la
guerre chimique - le souvenir du rnas.
sacre des Kurdes d'Halabja demeure
dans toutes les têtes - , l'URSS et les
Non-Alignés, ell dépit de différentes ap-
proches, ont sauvé la conférence et ont
permis qu'elle ait de rapides prolonge-
ments.

Jeln-Paul PNroI

----....-----------l'OPINI'ON
Au lendemain de la conférence de Paris sur les armes chim~ues que tous
les participants ont condamnées, l'Iran exprimant toutefo~ quelques
léserves. l'opinion d'un joumaliste iranien rappelle ci-dessous des .
iesponsabilités de la Répubique islam~ue qUI n'a pas hésité à utiliser de
fypérite contre la rébellion kurde au début des années quatre-vingt,

L'alchimie des mollahs vigltance - el « confirment leur sou-
tien aux initiatives appropriées et
efficaces prises à cet égard par
l'Organisation des Na/ions unies
,'unformément à sa Charte -. La
référence explicite au cI-.apitre 7 de
f", Charte, qui prévoit les actions de
l'ONU »en cas de rupture de la
paix e/ d'agression". avait élé
réclamée notammenl par M. George
Shultz dans son intervention. Et
bien que le lexIe adopté SOil beau-
coup moins précis, c'est comme une
référence au chapitre 7 de la Charte
de l'ONU que le général Burns,
membre de la délégation américaine
à Paris, l'a i"!lerprété,

tl.6pl1ndant à la question d'un
journaliste qui l'interrogeait sur
cette imprécision en matière de
sanctions, M. Roland Dumas a rap-
pelé, lui aussi, mercredi. que • la
Charte, dans son paragraphe 7. per-
met déjà de poursuivre les viola-
tions avérées". »La France. a-HI
'ajouté, a évoqué aux Nations unies
la possibili/é de prendre une initia-
t.ve au Conseil de sécurité en cas de
viola/ion. " C'était une (Illusion au
discours prononcé par M. Mitter-
rand à New-York fin septembre,
dans lequel le président de la Répu~
bli~ue évoquait entre autres la possi-
bilité d'adoptcr des mesures
d'embargo contre le pays en cause.

L'attestation
des raits

La déclaration de Paris est,
d'autre part, très explicite sur la
question de l'attestation des faits en
cas de violation présumée. Elle sou-
ligne en effet le soutien des pays
réunis à Paris au secrétaire général
pour diligenter des enquet,es et
demande que l'efficacité des procé-
dures existantes soit renforcée.

On se souvient par exemple qu'en
septembre dernier la Turquie et
l'Irak avaient refusé de recevoir des
missions d'enquete de l'ONU après
qu'avaient été formulées de nou-
velles accusations d'utilisation par
l'Irak d'armes chimiques contre les
Kurdes. Un tel refus devient beau-
ciJbp plus difficile après la d6clara-
tion de Paris.

cè texte effeCtivement ne men-
tionne pas express6ment, contraire-
ment à ce que nous avions indiqu6
(le Monde du 13 janvier), le recours ~
à des sanctions en cas de violation
du protocole de J 925. Les Etab
r6unis à Paris affirment cependant
dans leur d6claration finale que
l'ONU «fournit un cadre et un ins-
trument permettant à la contmu-
nauté internationale. d'exercer :.

sOnne1Iement. commandé du zy-
klon-B à l'usine de Marvdacht.
que tel autre en a' reconnu l'utili-
sation et en a menacé ses adver-
saires, et que le chef du Parlement ;
de Téhéran en connaissait nOn i

seulement l'existence mais que I
leur fabrication se poursuivait.
Si des Kurdes ont été massacrés !
au printemps dernier à H~~ja ;
au cours d'une guerre meurtnere, ,
d'autres Kurdes ont été éliminés I
huit ans plus tôt du côté de '
Sanandaj et de Baneh pour s'être !
opposés aux mollahs. Le sol ~ !
porte encore la marq~ oran~ :
que le temps ne pament pas a :
effacer. Quant aux arbres et aux
récoltes, ils ne poussent plus de-
puis longtemps.
L'actuel ministre iranien des Af- I
faires étrangères, Ali-Akbar Ve-
layati pourra toujours dire qu'il !
n'est pas a? ~?,rant, il était en- I
core médecin a Iepoque... .

FnidDIIlI .... '
(iDlnIIiIeI--) I-.. I

~rès la confér~ncede Paris sur lesarmeschimi~

Le,recours à des sanctiolls n'es.t pas prévu...
. Plusieurs gouvernements ont
exprim6 leur satisfaction à l'issue de
la conf6rence sur les armes chimi-,
qu~s, tandis que çertains mouve-
ments, comme les :Verts allemands,
d6nonçaient ,'« hypocrisie. de
l'Occident, et que certains comme~-
laires de presse insistaient sur le fait
que la d6claration finale ne pr6voit.
pas de sanctions en cas d'utilisationl

de ces armes. .

• Quand à l'automne 1963, le
général de Gaulle inaugurait près
de Chiraz le plus important com-
plexe pétr<H:himique du Moyen-
Orient. il ne se doutait pas qu'un
quart de siècle plus tard, cette
usine serait l'une des causes de la
réunion à Paris d'une conférence
internationale sur les armes
chimiques et k'ur emploi dans les
conflits modernes.
Si l'ancien régime impérial a ef-
fectué dès les années soixante-dix
des prémiers essais en laboratoire
de gaz de combat et de défoliants,
c'est à la Républi(l.ue islamique
que revient le temble honneur
d'avoir utilisé de l'ypérite pour
mater une rébellion kurde entre
1980 et 1982, puis d'avoir éliminé
dans de véritables chambres à gaz
des opposants politiques et des
minorités ethniques et religieU;5eS
avant d'employer ces mêmes ar-
mes dans sa guerre contre l'Irak:
Aujourd'hui, des docum~l1ts CIr-
culent en Occident, démontrant
Que t~l. Premier ministre a, Der------
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,KYPDlir:-CIIIIlKHAR':' 'CYDbil
, 'APE,B,HEr,II,' HAPDAA

KyPAY, KYPA14CT3H, KYPACH8S apo6neMa ••• 3!H criOBa B nocneAHee
BpeMl! Bce 'laU4e MenbKalOT Ha neHTax TeneTal4DOB 3apy6elKHblx HH-,
'lJ!opMa1.\140HHblXareHTCTB. B coo6U4eHIVIX, n~CTYDHBmllX H3 TYPl\HH,
rOBOpI4TCl! 0 CKOMeHl414 B IOrO-BOCTO'!HblX paHoHax cTpaHbl 6onbworo
'!Hcna 6ell<eHl.\eB il3 KpaKcKoro KYPAMcTaHa Il 0 CTonKHoseHHH MelK-
AY KYPACKMMK oOBcTaHl(aMK K TYpe~MMH BOHCKaMH. B TO lKe BpeMB
B 6arAaAe 06'bIlBneHa nOnHaR aMHHCTI4II BCeM KYPAaM, KOTopble Be-
nH 60pb6y OpOTI1B MpaKcKoro OpaBl4TenbCTBa KaK BHYTPM crpaHbI"
TaK III 3a Vy6elKOM. TeM 143 HHX. KTO OKa3BnCR 3a npeAenaMH MpaKa,
DpeAnOlKeHO B IlIeClI'lHbIM CpOK sepH)'TbCR Ha POAMH)'.

Bce 3TH Co6blT14R BHOBb npMBneKnH BHMMaHl4e K KYPACHOM upo6ne-
Ille. 06 HHTepece K HeM rOBoPRT 14 IIIHOrO'lHcneHHble DHCbMa, DOCTY-
nalO\lUle B peAaKI(HIO d13BecTMM,>. HaWK 'IJITélTenl'l npoCJ!T pacCKa:
3aTh 0 TOM, KaK B03HMKna 3Ta up06neM8, B 'leM ee CYIltHOCT'b. :
• Ham KoppecDoHAeHT BCTpeTMCJl C 3aseAYJO\lUlM ceKTopoM HIICTIf-'
TYTa BOcToKOBeAeHHJl AKaAeMHH Hayl< CCCP, AOKTOJlO1'lHCTOpII'leCKIIX:
Hayl< M. A. rACPATßHOM, OAHH1lI H3 Bep;y1l\HX COBeTCKHX CDe~Jßl-
CTOB, aBTopolII MHorMX pa6OT, ,DOCBR~eHHblx KYPAalll.

'1aC1'Il()ÇTI1, CB:I1AeTenbCTB¥IOT
nj)orpaMMHbJ.e nonOlK€'H\1l1 KYP)J,-
CKI1X nOJll1TII'leCKIIX nap11l1K, npK-
HlITble 80 BTOpOit nOnOBI4H~ 70-1
- nepBoii nOnOBI1He 80-x rOAOB.

- HaY'!Hble pa60Tbl ° KYPAax
BhIXOAlIT He TonbKO B HaweÏi
CTpaHe, RO il 3a Py6elKOM. MMe-
IOTCR nH pa3ßl4'lHlI B TpaKTOBKe
KYPACKOM npo6neMbl COBeTCKI1MB
143élDaAHblMH Y'leHblMJl?

-- Ha 3anane 113AaHo HeMano
pa6oT, nOCBlIiI.\eHHblx KYPAaM, I1X
IICTOpl'll4. CpeAK HI'IX - 3aenYlKH-
BalO~l4e BHI1MaHl'IlI, rily60Kl1e,'
A06pocoBeeTHble KccneAOBaHI4II,
HO eeTb M TaKKe, KOTopble OTnM-
'laIOTeIl TeHAeHI.\1I03HOCTblO. TaK,
Hf'KOTOpble 113AaHHble Ha 3anaAe'
pa60Tbi 110 BonpocaM KCTOpKII,
KYPl\OB H Hosoe Il oc06eHHO:
HORej,(wec HpeMli KMelOT lIBHO,
KOliblOHKTYPHbliii xapaKTep il npe-
CJ1CAYIOT rnaBHOH l(enblO COAeil-
CTHOBaTb YCllneH1110 n031'1L1I4" tlM-'
nepManKCTlt'lCCKMX AepJKaB Ha
Enllll<Hl.'M K Cpel~HeM BocToKe.'
KYP,ACK.l:l >Re np06neMa pacCMa-
Tpl1HaCTCB 11 III1X no CYTII Aena
K~K CBoero pOAa pblyar AßlI OKa-,
3allMB Aar.J1eHI1i1 ß I1HTepecax 3a-'
nana 11a Te IInl1 I1Hpie pell<lofMbI

...;, H3BeCTHO, 'ITO' KYPAbl - '
OAMH 143 APfBHeMWHX HapoAoB
BOCTOKa. KlIK cnOlKHlJacb MX MC-
TOpM'leCKaR CYAb6a, KaKOBO DO-
J10jf{eHMe KYPAOB B HaWK AHM?

- AeiiCTBI1TenbHO, KYPAbi OCTa-
Bl1nK 3aMeTH~H cne~ B KCTOpKK
Eßl1,lI<HerO Il Cpe~Hero BOCTOKa,
yyaCTßOBanll nOYTK BO 8cex Ball<-
Hei1wKJC c06b1TI1HX npownoro 3TO-
ro penlOHa. Hoc~l'Te.nl1 caM06b1T-
HOj,( KynbTypbl --, K!YP~b1 BI!€Cnl1
6onbwoii BKna~ n AyxoBHoe pa3-
BHTKe Hap<JAoB TYPl.\I1K, IipaHa,
pHAa apa5CKK;X CTpaH.

nocne 1917 rOAa, KorAa TIOA
Bnl1HHKeM OKTH6pbCKOii peBoiUO-
l.\I1K Haya,nCH nOAbeM H>aLlMOllanb-
HO~CB060AMTenbHoro AB~l}1(eHMH
HapoAoB BocToKa, Ha 60pb6y
npoTMB CBOMX nOpa60TI1TeneH
nOAH'HncH Il KYPACl<KH HapoA. 0.11-
HaKO B AanbHeHweM B cMny MHAa
06b8KTB~ \lI cy6'beKTHBHbIX

n;YI~£li;lï'::jPÄbl- K KYPA:lfCT,all 61>11111
pa3A€neH'b1 MelKA'Y Typl.\l1eii, I1pa-
HOM Il HpaKOM, 'lTO Il rtpHBeno 1[,

B03HiIl'KHOBeH'111O'KY!PA{;KOK npo-;
~eM~ '

B HaCTo~ee BpeMll, 00 01le-.
HOYH>b1MAaHHbtM, Ha 6nll'lKlleM Ii
CpeAHel'! BoCTOKe npollOl,Bél!IOT .lI0
20 M,nH. KYPAoB, B TOM 'tM.çne
10 MiTH. B TYPI.\I1I1, 6 Mnll. B Hpa-
He, 3 MnH. B Hp3'K€ K 1 MnH. B
CI1PIl'I1. lI>opMaJl.bHO KYPAbl, Ka.s
rpall<Aalle 3TIIX rocy,!\apcTB, M.Me-

.IOT, paBHble npaBa C npeACT<lSK-
TeMIMII OCIlOBHblX Hal.\'"H (TYPKa-
M~, nepcaMM, apa6aMII). O,l\.HaKO
lU no CYD.\ecTBY He DpH3H<I,IOT B
KayeCTBe oTAenbHoro HapoAa,
Il,~lelO14ero npalla Ha C03A3iHM€
co6CTBellHoro Ha4110,HaJJ.bHO-Tep-
pMToplla.nbHoro 06pa30Ba,IIMlI A.a-
lI<e B paMKax 3,",,'X CTpaH. He-:
cr10TpH Ha 3TO, KYPA>Cl<I1IHH<lPOA
coxpalllleT CßOIl) ,Ha1.\1ol0H3J1.bfl'Y1O

è'aM06b1THOCT'b, poAitoii II3brK,
~yuJbTYPY, 06b1'la~ H TpaAI1I(HI1. 8
TO lK.e B»ei'lll MHOrl1e KY'Pl1Cl<K€
naTpl10TbI 6b1nK BblHYlKAeHbI Bbl-
exan 3a py6elK, B CTpalW 3ana,n-
HOit EBportbI, r.ll€ OHiII I1jlIl1,HI1MalOT
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Y'laCTl1e B AeJlreJ1bHOCTl1 pa3nl1~
HblX KYPACKI1X HaY']'HbIX LleIlTp08;
06ll.\eCTBeHH:~X H nOJl.I1TH'feCKifX
Opraal13aLlKH.

3aM,eyy, YTO np06ße'Ma KY'PAOIl
B K3'lI<AOM 113 6m1lKHeSOCTOYH'b1X
rOCYJ\.apCTB KM,eer C'!lOIO cne,l.lll~
~KKY. OHa BQ MH'OI'OM 06'bJlCHlI-
eTClI ttlOaHJCaMlI B I1OJJ,H-nlIKe.npa-
BI1TellbCTB, pa3HblPI ypoBHeM COUI1-
a,ßbHO-31l0HOMI1yeCKOrO noooll<e.
HIKlI SY'PAOB, Il'X Hal.\1I1<IH3lJIbHorq
ABl4lKeHlllI B ,3TM C'I1paH3'x. ;

- KYPACKaR np06neJll'8 OCTaeT.!
ca HepeweHHoM AonrJle rOAbl. B
'leM oco6eHHOCTJI HblHewHero
3Tana 60Pb6b1 KYPAOB 38 CBOB
opasa?

- B Itaum AftM KYPACJ<éI1I n~
flneMa B CTpalt<lX EnKlKHero Il
C peAHero BocToK.a coxpmt'lleT
Uj(j1O 3'KTYanbttOcTb. Cyori. ee, CBO-
AI1TOl Il npOTltllOpe<lol1lO "~H~lI<Jl,Y
pacrYll.\HM ypoBHeM Ha'LlI'IOHaJlbHO~
fO caMOC03H3HK" KYPAOB, Bblpa-'
,ll<alOll.\I'IJ'!ClI B ynopHoit 6CJPb6e 3a
Ha1.lilOHa.nb1iOe C&MoonpeAeneHll1.ei
il Helflen3KHeM npa1!IIll.\lIx KPyroll
CTpaH, pa3Ae,ßi18WKX KYPA41CT-3H;
npK3HaTb 3aKOtlJHible npa'Ba KYPA;:
CKoro HapoAa. " ,:

__f,e,rQAH,lI :,KJ'.P"J;\c:~ ,'Hl\!,II!~II3'nb:
flOe AISK'lI<ettl'le 8CTynl1no B HOBbIll
31M!, ECAI'! B 20--,30-4' fl':'bj
lIVPllCKI11",H BOCCTaHIIHM" PYK'-'Bt'.
~K~, rnaBHb/,M 06pa30M npe;,;, LI-:
ßM'feJ\1I Jt>eoAallbtfblx KH<TIofTYTM

-- ara, weiixK, BOlK,,\11nneMeH, TO,
HblHe I(YPlibi C03Aa1\11OTHOc.I!TeJlb-
HO 3peJlbie nomlTl1'leCKI1~ lIao-
'rKI1, I1MefO~Ke nporpaè:~:b1 GÜPb-
6b1 3a YAOBneTBopeH'lofe HaklllO-'
HanbHblX K COl.\lIa,nbHblX Tpe60Ba-,
KI1.ii CBeerO HapOAa~ BMeCTe c
TeM KYPACKoe ABK:)f(eHl'le 'B('.e
etl~el>Cjl'aöneHo COXpaHlIlOll.\i1MIof-
ClI',p~,aHÖrnjlC'KlIIM~' '~e}K,l\Y pa'3-
JiJ1,HbJ!'1I{ kYPACK:lllil'\K,' IIOIlIl'TI4'l.~:
CKIlri8Î napT'K'lIMIof Il ~'pyn~'';;Il.''

Heilb311 060iiiTil B~ManMeM _
TaKoit Ball<HblH MOMeHT B Ha1.\110-
HanbHOM )J,BlIll<eHI\:K KY'PAOIl. Kal<
pacnpOCTpaH,eHlle cpe,nK tt'IU co-
LIll aJ1I1CTl1yeC1<I1XIl Jl,eii. O~, n0!':1, II.

:,:"'irr,l .

':1,'1'1,.), I~I. (11()1~ Il pafioTe J'I't()..

'( . :"~' ithlX 3aHK~"'aK'l

.l' ':' 'Ii: )lin"~:3M" KYPAOIl. E'
, ' '''' VI~l\aHbI HaY'IHble
., K<lll.'PlolX I13Y'laK1Tca

',)l'i-lM. ml ~epaTypbl,
JIIIHI H." I ::1\11 Il 3TtiOrpacplofl'l KYPA-
CKoro HapoAa.

Ii Bee lKe, AOJllKeH :laMeTIITb,
YTO ~tbl HeJ,\OeTaTOYHO YAenlleM
BHI1MaHKlI KYPACKOH np06neMaTII-
Ke. ManoHaTo, lia MOit B3rJlllA,
BblXOAl1l' nonYJUlpHblx M<JHOI'pa-
qll1H, cTaTeii, p<.lCe'lIlTaHllblX Ha
WllpOKI1H Kpyr YI1T3Teneit, ena60
OClleUlalO'rCH B ne'laTK 3KTyanb-
Hble BonpocbI cOBpeMeHlloiii lK113,
HI1 3apy6ell<HblX KYPAOB. AYMaeT~
ClI, '!TO B HalUe BpeM1l, BpeMlI
rnacHoen:, 3TOT HeAOCTaTOK MO-
)j<CT lof AonlKeH 6b1Tb KCnpaBneH.

- KlIK, Ha BlIW B3TJIIIA, MOlKHO
6b1ßo 6101CABI1HyTb C MePTBOM TO;'
'lKM peweHMe, KYPACKOH Dpo6n~
MhI? '

- YpoSM npOWOOfO nOBa3b1Ba-,
lOT, '1TO CTpeMneH.He npaBJlll.\l1lC
KPYTOB fOCYAapcTB, pa3AenllBwKx
KYPAHeTaH, pewMn 3TY enolK-.
HYIO np06neMY HaClfnbCTBeHHblM
nYTeM, C nOMoll.\blO BOeHHe-aAMM-,
Hl4eTpaTKBHblX M nonlll.\eHCKI4X Mep
06pe'leHO Ha npoBan.

OqeBI1AHO n03TOMY, 'lTO TaKOe
peweHl4e MOlKeT 6b1n HaHAeH~
TonbKO Ha AeMOKpaTK'leCKOH OC~
HOBe. OHO He TonbKO DpilHeeno
6b1 MMp K 6narononY'IHe MHoro-'
cTpaAanbHoMY KYPACKOM}' HapO-:
AY, I4MelOll.\eMY, KaK Il Bce Hapo":
Ab/, npalto Ha llal\1I0H3ßbHoe ca ....
MOOnpel1eileHl'le M COl.\l1anbHble
CHo50Abl, HO il' B 3HaYI1TeJlbHOK.
Mepe COAeikTuonano 6b1 cTa6Knl1-:
3al\MK 'nonOlKeHIIlI lia Enl'llKHeM Il
ÇpeAHCM BOCTOKe 8 l.\enOM, ' nil":
WI1AO 6bl BHeWHKe peaKl\1'I0HHble,
CKnbl B03MOll<IiOCTI1 l'ICnOnb30BaTb
'KOHlI>IIHKTHble cMTyal\KH B 3TOM:
perIlOHe B CBOI1X LleßHX.

hCCellY Ben
M. KmKEBHllKOB.
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IONN. 16 Jan (AFP) - La Ju.lic. ou•• l-all •• and. a annonct lundi
l'incul~alion d'un. Kurd. d. nalionalilt lurQu. ~our "a~~arl.nanc •• un.
oraani.alion l.rrori.l." • l'inl'ri.ur du Parli d•• lravaill.ur. du Kurdi.lan
(Parl»a Kark.r.n Kurdi.lan. PKK).

".ral Kidir. 29 an •••• l incul~'. ~our avoir tail ~artie du co.it. c.ntral
.uro~'.n du PKK 'ColoGn. (ou•• i d. la RFA) Qui a ordonnt plusi.urs meurtr.s,
n\ta ••• nl conlr. d'anci.n •••• br •• du ~arli accu.t. d'avoir trahi. indiau. un
Ct.m.uniau' r.'u • Bonn du ~arQu.l t'd'rai d. Karl.ruh ••

".ral Kidir. inl.r~.ll' •• n Juill.l 1981 .l .ainl.nu. d.~ui •• n dtl.nlion
p",'v.nliv•• a 'Gal ••• nl tail ~arli. d'un "lribunal rtvolulionnair." dan. un
ca.~ du PKK au Liban Qui a tail .xtcul.r au .oin. d.ux ~.r.onn •••• elon le
co•• uniaut .iant dU ~rocur.ur t'd'rai. ". Kurl R.b.ann.

La Ju.lic. ou••t-all •• and. a lane' c•• d.rni.r. aoi. un. ott.n.iv. conlr.
1.5 aclivi.l •• Kurd ••• n RFA. Ell. a incul~' .n nove.br. d.rnier 16 Kurd •• d.
nalionalilt lu~au" .ou. 1••••••• ch.t. d'incul~alion au. ". Kidir. La Sutd. a
exlradt v.r. la RFA la ••• ain. d.rnitr. un aulr. Kurd. de nalionalilt turau •
•eabr. ~rt.u.' du PKK~ ". Ali C.lin.r. 35 an ••

Iba/c.a-idt
AFP 161253 JAN 19

A.~. A.~. A.I!P. J. . J. . A.~. I
GLGL
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Irak-pol iliQue

L'Irak d.cide d'.laborer une nouvelle Lonstitulion pour permellr'e le
mllIl ipart isme

BAGDAD, 16 Jan (AFP) - L'Irak a dêcldé d'élaborer une nouvelle
(:t,lr.5titution pour permetlre l' instauralH..n du multipartisme dans le pa~s, a
annoriè-è,lundi. le chef de l'Etat ir'akien Saddam Hussein lors d'une bréve
a!locution retransmise en direct par l~ télévision irakienne.

" L'instauration d'un s~st.me de pluri~~rlisme en Irak "est devenue une
rI.' cess ité vita 1e pour renforcer dav,c:Hlt~..:s(;;t:'1es bases de 1a d.mocrat ie el de 1a
r':vo lyt ion au cow's de 1a proC~lalne èt.:spe",.:sC:éoc1ar. 1e pr'êside1":tS.:iG ;:;;,3m
r,c,s~ein,QUl VlÖ'naltde F'r'és.:.derune r'èu,-,lonc.on..;ointe-ci!..l C';:':l:1l131'ld..:.-rl'llÖ'fl'_~l.,f,'::r'+.,:,
£..:as(au F'OUVOlr en !raid et du Consti'il,h~C.ollllll..:snc:h:'me:'It.de l~ r'""v,-,lutil>r":':c's
d.:.>uxplus haules instances poliliQues en l'r'.:sk.

Il a .Galemert indiau. Que les pat,ti~iF'anls ~ celte réunion conjointe
avaienl d'cid. de cr.er une cOMmission Qui .:surapour tache de pr.parer une
nvuvelle conslilulion. Elle devra être ensuile approuv.e par ces deux
i~stanc •• avant l'orGanisalion d'~n réfèrendum, a-l-il ajout ••

,Le pr'sidenl irakien avail annoncè en novembre dernier la possiblité pour
d'aulres parlis d'avoir une exislence lèGdl~ en Irak "afin d'assumer leur rôle
d',-ms 1a soc i .l." •

Trois parlis seulement sont actuellem~nt ~ulor'isês en Irak: Le parti Baas
arabe (au ~ouvoir), le Parti d'Mocrale du Kyrdislan irakien (branche du PDKI
Qui a ralli. le r.Gime) el le Parti de l..:s;::;~olution du Kurdislan. Ces trois
Pdrti5 sont reGroup's au sein du Fronl n,~tional proGressiste (FNP).

fch-salll/msl
AFP 162149 JAN 89
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,DE LOUIS LEPRINCE-RINGUET de l'Académie Française

Armes chimiques et paix
'universelle

Voix du Nord
16.1.89

11 n 'CSlpas Irop lard pour revenir sur la
/oUle récente conférence de Paris consacrée à
l'intea!i~lion des, armes chimiques. S'il faut
se fébcJter de I accord (mi-chèvre mi-chou
mais accord quand même) intervenu' après
de longues el laborieuses traclations il faut
aussi garder toute 'sa luCidité face à ~ne réu-
nion inlernalionale qui conslitue à sa ma-
nière,.un parfait chef-d'œuvre d'hypocrisie.

J:Iypocrisie d'abord des EtaIs occidentauX,
qUl.olil l[lrgemen( pourvu les pays du Tiers

.. MfJn.de en moyens lechniques aple$ à les do-'
.:ter d~ l'arme chim/que. Et qui continuent de
le faIre. RoublardIse des Soviétiques dont les
st0c.ks sont colossaux et. qui peuvent en. dé-
trUIre une énorme p~rtie sans pour autant
p~rd.re leu; suprématie j hypocrisie des Amé-'
ncams qUI slockent moin.s mais affinent sans:
cesse une lec.hnologie extraordinaire permet-:
tant de réalIser - et de multiplier _ des
armes chimiques en un rien de temps. .'

, l!ypocrisie, encore des pays du Proche-
Onent jouant les victimes et brandissant
ct;tte arme effroyable "arrachée" aux pays
nches, comme Prométhée le faisait du feu

. déro~é aux dieux. Pour eux, un lei arsenaJ,

..,~eraJt une répo!lse aux Elals indu~lrialisés
. qui font peser la menace de l'a"poéall'J.'s,'t,'u-

cléaire. Les ~urdes, les pauvres Kurdes, qui
n'auront jamais 'la moindr~ bombe atomique

. - ont-ils seulement quelques pétoires? -
et que les Irakiens déciment à l'aide de gaz
morteß ont, sans doute, leur avis sur: un tel
raisonnement.

Hypocrisie enfin 'de tous .les commenta-
teurs qui ont app'laudi à cette conférence, 'Ia-
queUe tenait du meeting et de 'la cé'lébration
antichimique. Ne savent-i'ls pas, comme vous:
el moi, que 'les traités internationaux - si
louables soient-i1s - n'ont jamais empêché
l'uti1isation des armes nouveUement créées.
Depujs l'uti1isation de la bombarde à Créey:

-jusqu'à l'horreur nucléaire d'Hiroshima,
l'homme a toujours fait usage, de ses nou-'
veaux engins de guerre. Le protoco'le signé à
Genève en 1925 voulait effacer jusqu'au<
$ouvenir d'Ypres où 'les gaz firent d'affreux,
ravages. C'est sur.tout ce protocole qu'ont

,oublié les participants à la conférence de.
Paris. Tous ou presque, ,en effet, sont en-,:
ga~és dans la course proliférante au «chi~
mIO-armement ». .

Et si, comme l'a dit ün ministre français,
'la réunion du palais de 'l'Unesco [ut «l'une.
des p'lus importantes manifesla-
tions diplomatiques depuis la.

. dernière guetre», je ne suis pas
abso'lument sûr qu'eUe aura de'
l'influence 'sur la prochaine ..
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O ue penser des armes chimi-
ques et de la conférence qui
vient de se tenir à Puis

avec la présence des représentants
de 149pays? EUe appuBÎt comme
un sucees pwsqu'une décluation a
été signée à l'unanimité. Cette dé-
cluation comporte essentieUement
les points suivants:

11 Un e11lBiement à ne pas utili-
ser les U111.escl1irniqueset à con-
d8l11/1erleur emploi, résffirmant
les tennes du protocole de Genève
de 1925.

21 Un accord sur la nécessité de
conclure une convention sur la.
mise au poin~ la fabrication, le
stockage et l'emploi, et aussi sur la
destruction des armes chimiques.
Entin, la volonté de poursuivre les
eDorts pour assurer un désume-
ment général et complet sous un
contrôle international eHicace.

Disons d'abord que l'on ne pou-
vait espérer mieux, après les vives
discussions et le désir des pays
pauvres d'associer les umes nuclé-
raires aux umes chimiques. Mais
quelle réDexion peut-on faire pour
l'avenir?
. Tout d'abord nrak et la Libye
'n'ont pas été cond8l11l1és.On sait
pourtant que l'utilisation massive
de gu mortels pu nrak fit des di-
zaines de miUiers de victimes ira-
niennes et aussi kurtl.es../

On sait aussi - cela semble inau-
bitable - que l'usine libyenne de
RaMa fabrique et entreprose bien
autre chose que des produits phu-
maceutiques.

La mIme longueur
d'onde

Cette dernière affaire, à savoir la
participation d'entreprIses ouest-
:8Ilemandes à la construction de
cette pande usine provoque des
grincements dans les relations ger-
mano-8l1léricaines, ce qui risque
d'être pave de conqéquences. Et
'puis l'attitude de l'URSS est signi-
,fiestive. Elle fait un geste el) an-
nonçant la destruction d'une partie
importante (50.000 tonnes) de ses
umes chimiques, mais les Améri-
C8ÎlJS. $ont persuadés qu'il s'agit es~

sentieUe!11ent de se déburasser
d'armes obsolètes et de conserver
la quasi tots/ité de celles qui sont
utilisables.

D'sutre part l'URSS accepte
d'ex811liner les documents 811léri-
cains sur l'usine de Kadhafi, mais
s'oppose à tout contrôle sur place et
aussi à toute éventuelle pression'
ou action sur la Libye, Ainsi,
l'URSS et USA sont loin d'être sur
la même longueur d'onde, ce qui
modifie l'atmosphère officielle de:
bonne entente et de sourires com-

, plices devant les c811léras,atmo-,
sphère que nous respirons depuis
plus d'un an. DOhCpas de sanction.

Mais aussi pas de contrôle de la
vente des matières premIëres et,
des technologies adaptées à la fa"
brication des umes: Il faut dire
que ce n'est pas facile de définir Wi
contrôle sur des produits de base
qw' sont susceptibles de fournii
aussi bien des médicaments que
des gu mortels. .

Aucun contrôle
Enfin, on doit savoir que la fabri-

cation de certaines de ces umes
est extrêmement facile et que,prao'
tiquemen~ aucun contrôle ne pour~
mlëviter. .

Les pays pauvres vont sans au-
cun doute, malgré leurs protesta~
tions en faveur du désumement et
de la paix générale sur la planète,
conserver ou accroître leur poten"
tiel chimique, principale guantie
(on l'a vu avec nrak) contre une in~
vasion fats/e.

Quant aux pays nucléaires, ils
feront. des gestes spectaculaires
mais je serais bien étonné qu'ils
acceptent de détruire leurs stocks.
et d'oublier leurs procédés de fabri-
cation rapide.

Ne soyons pas dupes. Néan-
moins, 1Ï est toujours bon pour des
diplomates comme pour nous tous
de se rencontrer cu les contacts
entre les hommes sont indispensa-
bles à la compréhension, à l'estime,

, au respect réciproque et peuvent
apporter un peu plus de chance à
cette paix universelle dont nous rê-
vons tous.
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MA"GAZINË"
LES COLOSSES
DE PIERRE DU

NEMRUD-DAGH
Une pvrarnidc d'un million de lonnes,

les colosses décapités, les dieux céles-,

tes dominant la Turquie ... Toutes les
-U

énigmes ne sont pas résolues au, pa""

dl,; '0: o\ntiothO&.,

Charl~~Pierre REMY

Le Généraliste 17.1.89

L'étude la plus approfondie
fut menée par une équipe
américaine dirigée Jilar l'émi-
nent archéologue Theresa
Goel\ : les travaux ont duré
cinq ans dans des conditions
extrêmement pénibles, par
petites campagnes de quel-
ques mois chaque été. Il est
bon de signaler qu'en plein
juillet la température oscille
entre 0° la nuit et 45° le jour,
sans eau ni ombre à proximi-
té et que, faute de chemin
d'accès, il était impossible
d'acheminer du matériel
lourd sur le chantier. C'est
cependant à cette mission
que nous devons le nettoyage
du site, la reStauration des
terrasses et la présegtation
en position verticale de c,es
têtes de plusieurs tonnes,

. Cela peut paraitre peu. En
réalité, Theresa Goell avait
une autre ambition: retrou'
ver le tombeau d'Antiochos
,.', qui normalement devrait
se situer au cœur du tumu.
lus. Or, comment creuser des
galeries dans cet amas de
cailloux calibrés? Les trav-aux
de" fouilles qui y furent effec-
tués eurent pour seul résultat
le déclenchement d'avalan-
ches dangereuses malgré t&\.l.:.
tes les tentatives de soutène-
ment. Existe-t-i1 une chambre
funéraire ou non? Pour le
moment, le mystère demeure
entier, les grands colosses de
pierre, le Lion et l'Aigle gar.
dent bien le secret d'Antio,
chas ,.', petit roi de Comma.
gène .qui fit le rê~e fou de re-
chercher l'immortalité sur ces
hautes crêtes de l'Anti-Tau-
-rus, dont une inscription dit
qu'elk!s sont" les plus proche~
du rrône célesce de Zeus Ji,

l'une vers l'est l'autre vers ,Le ,soin extrême apporté "à'
l'ouest. les rest~s de sept co- la réalisati~n ~e c~ mon~-
lasses de pierre font face à me~t, le chol~ d un Slt~ parti-
deux profondes 'vallées. . culièrement inaccessible, le

fait que le Nemrud-Dagh soit
le plus haut sommet de la ré-
gion et, surtout, la découver-
te de textes qui laissent sup-
poser que le sanctuaire re-
couvre un tombeau, font que
les missions archéologiques
s'intéressent beaucoup au
Nemrud-Dagh depuis !.:ne
trentaine d'années.

Les dieux décapités

CitÇlns encore Fortuna:"
déesse locale de la fertilité et
les animaux Qardiens qu
gle, il est il la fOl~ ie ,Yl~,~--,e
de Zeus et le principal motif
artistique des civilisations
anatoliennes.

Encore un rappel de l'art
égyptien: pour qui a pu
contempler les colosses de
Memnon, près de Louxor, la
ressemblance est frappante:
même position assise. même
blocs grossiers et rongés par
l'érosion, un peu plus petits.
cependant, au Nemrud-
Dagh : une douzaine de mè-
tres contre vingt pout les co-
losses égyptiens. Ces statues
ont, évidemment, souffert de
vingt siècles d'intempéries,
des attaques du gel et du
'vent et, aussi, des tremble-'
.ments de terre qui sont fré-
quents dans la région. Toutes
les tête~ ont roulé au sol. La
dernière, encore visible en
'place sur des documer.ts an-
térieurs à '965. git aujour-
d'hui sur le dallage de la ter-
rasse, ultime victime des fu-
f"eurs de la Nature. Ces gran-
des têtes de calcaire sont po-
sées à terre, face au levant et
au couchant. Il y a là le mai-
tre des lieux, Antiochos ,.'
coiffé de la haute tiare d'Asie
centrale qui rappelle celle
que coiffaient les souverains
achéménides de Perse. Les
traits du visage, très fins,
frappent par la ressemblance
avec ceux d'Alexandre Il;!'
Grand, dont Antiochos serait
un descendant par sa mère.
Cette double appartenance à
l'Orient et à l'Occident se re-
trouve dans les dédicaces qui
accompagnent les autres sta-
tues. Le Dieu-Soleil est dési-
,gné sous le nom d'Apollon
mais également sous celui de
Mithra : un bel Héraclès à la
barbe bouclée représente
aussi son équivalent orien-
tal: Artagnès, tandis que le
Père des dieux porte le dou-
ble nom de Zeus et Mazda.

Antiochos ,.' avait bien
choisi le site et son sanctuaire
géant restait parfaitement in-
visible jusqu'à la dernière
gorge rocheuse qui débouche
sur un plateau dénudé. La
soudaineté de la découverte
ajoutait encore à l'impression
causée par la vue de cet en-
semble gigantesque: sur un
pic bien régulier se dresse un
cône parfait de petits cailloux_
blancs, haut de soilta,r1te mè-'
tant l'effet est saisissant, Fai-
sons un rapide calcul ; Il y a
là 400 000 mètres cubes de
gravier calibré, un million de
tonnes de roches, Une
construction plus vaste que la
pyramide de Mykérinos à GI-
zeh I On a peine à Imaginer
le grouillement des ouvriers
occupés à débiter les rochers
en petites pierres (dont les
plus grosses sont comme le
poing) et à les entasser en
une forme géométrique par-
fait~ I
Mais il n'y a pas que le tom-
~au présumé d'Antiochos et
le sommet du Nemrud-Dagh
recèle d'autres merveilles
tout aussi spectaculaires et,
en tout cas, plus photogéni-
ques que le grand cOne de
gravier; sur deux terrasses
orientées avec précision,

Un tombeau
d'un million
de tonnes

l'empereur Septime Sévère.
Ensuite. il fallait gravir la'
montagne par un sentier qui
ne desservait qu'un village de
quelques maisons de terre r'
Horik Köyü où l'on pouvait
apprécier la chaleur d'unll
hospitalité typiquement kurf
de. De gigantesques plateault
de cuivre garnis d'excellents
fromages, le thé vert et ~ne
bonne nuit sur un empile:
ment de tapis et de coussins,
on retrquvait l'ambiance des
premiers voyages à 'l'époque
romantique! Il ne restait plus
que quelques heures d'ascen-
sion dans la frllÎcheur du petit
matin. "

, Ce qui a peut-être le mieux
pré,servé le Nemrud-Dagh est
sa difficulté d'accès. JUSQu'à

'ces dernières l:olnné'e's,il fallait
'èeux jours de marche sur
J'ancien chemin des proces-
sions du temps d'Antiochos
,.' pour gagner le sommet de
la montagne sacrée, à deux
mille trois cents mètres d'alti-
tude. Ce chemin commençait
sur les rives du petit fleuve
Khata-Cay après l'avoir tra-
versé sur un pont magnifi-
quement conservé, dédié à

ans le centre de la

D Turquie, la chaine
des montagnes de
l'Anti-Taurus do-
mine une région

particulièrement aride, au cli-
mat très rigoureux et, actuel-
lement, peuplée en majorité
de montagnllrds ~~s qui y
élèvent des troupeaux de
chèvres et cultivent quelques
champs d'orge, Les villages
sont minuscules, les routes
quasi inexistantes et en très
mauvais état. Le petit chef-
lieu, Adiyaman. reste encore
en dehors des circuits touris-
tiques classiques malgré la
prox'imité d'un des plus
beaux monuments de l'Anti-
quité : le sanctuaire d'Antio-
chos ,.', roi de Commagène.

Il y a deux mille ans, le
royaume de Commagène
constituait entre les deux
grands de l'époque, l'Empire
parthe et l'Empire romain, un
Etat tampon qui. aux dires du
consul romain Strabon, était
" pecic mais excrémemem ferti-
le Il, Ce royaume était bien
tentant pour ses puissants
voisins et n'eut qu'une exis-
tence éphémère: une centai-

, ne d'années. Ce fut Rome qui
l'annexa en J'an 72 de notre
ère et les fertiles vallées se
dépeuplèrent et s'appauvri-
rent graduellement. Des siè-
cles d'invasions successives,

,l'érosion et les chèvres ont
transformé les possessions du
roi Antiochos ,.' en l'actuel
désert de cailloux.
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BONN, 20 j~n (AFP) - L. no.br. d'~ll.nl~l. l.rrori.l ••• n RFA. di.inu' en
1911, .~i. ilIa••nae. ~.r.i.l.M, ~ indiau' v.ndr.di • Bonn le ••cr'l.ir.
d'Elal au .ini.l'r. d. l'lnl'ri.ur Carl-Oi.l.r S~rana.r (~arli lib'r.l Union
chr'li.nn.-.oeial. CaU).

S.lon 1••• lali.liQu •• du ~arQu.l t'd'ral, 1•• ine.ndi •• d'oriain.
lerrori.l., ~u no.br. d. 195, onl di.inu' d. 32,3 ~c ~ar ra~~orl • l'.nn'.
prtc'd.nl •• L•• all.nlal •• l'.x~lo.it (22 .u lol.l) onl di.inu' d. 53,2 pc.

L. ~lu. arand. rtu•• il. d••• nQull.urs .n 1988 •• l. llarre.lalion, 1. 26
oclobr., d. lroi. l.rrori.l •• ~~l••lini.n. ~r'.u.'., •••br•• du Fronl
populair. d. lib'ralion d. la Pal••lin.-Co ••and••• nl a'ntral (FPLP-C6) .l la
d~couv.rl. d'un i.~orlanl ar.en.l dl.xplosifs, d. l.nc.-tu •••• anlichar., de
morli.r •• l de aren.des, e.li •• le secr~laire d'Et.l.

L. aroup. l.rrori.l. oue.t-alle.and Fr.clion Ar.'. ROUG. (RAF) a
rev.ndiQu' ~our •• ~art un .ll.nl.l .anau' contr. 1••• cr'laire d'El.l au
mini.ltr. d•• Fin.nc •• 'Hans Ti.l ••~.r, au Moi. d••• ~l••br•• Il co.pt.rait de
15 • 20 .ililant •• l .nviron 2'0 .~.~athi.ant ••

Le. C.llul •• roua •• (arou~. 'aal •••nt .~~.lt Rot. lora) .er.ienl, •• lon
lui, .n ~ha•• d. rtoraani.ation.

". S~rana.r • cil' l'oraani.ation kurd. PPK co••• 1. Grou~. terrori.t.
ttr.na.r le ~lu. dana.r.ux. "ai. il apr'ci.' au'. 1. conn.i ••anc. d••
autorit •• , il n'.xi.t~il ~a. d. coordination d•• Groupes t.rroristes
d'extrl.e-droit ••

TJ/aca/c ••
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L'Humanité 23.1.89

Relations entre la CEE et la TurquIe

ANKARAOAUiPIEO DU MUR
De notre enroyée spéciale. Strasbourg. :

U.N dialogue utile : tel est l'avis
unanime de tous les députés"

. tures ou européens, quelle que
'Soit leur appartenance politique, aprés i
la première réunion cette semaine de la (
commission parlementaire CEE-
Turquie, gelée depuis le coup d'Etat mi-:
fitaire de septembre J 980. '

Les deux coprésidents, Luc Beyer De
Ryke côté européen, et Bulent Akarcali
'CÔtéturc, se sont félicités au cours d'une
cànférence de presse finale de la fran.
chise du débat au cours duquel tous les
pr_oblè!n~ ~~ fond dnt ,ététf.,rdr.s.,- • ~

La quesbon dëS rolts e I homme a
()ccupé près de la moitié des travaux. Le
~pporteur européen, Ludwig Feller-
!TIaier (RFA); a 'dressé un véritable ré.
quisitoire dans lequel touS les problèfnes
ont été énumérés: procès d'opinion, no-'
tamment celui de Kudu et Sargin, pri.
sonniers politiques, tQ.rtures, entraves à'
la liberté politique et syndicale, pro-
bIèiiîê~Që.::~( ~1aut, a.t.ü'>.dl~.",e'"
jtè(orme 'Uù-arolt penal turc poui"n\l!ttre
\fil}lptr procès arbitraires et permettre le'rét.... elli~ politiques. » Il a an.
~ qu~.Iors de 1a,.P.fOCh3ine.~

1it la commission, les 24, 25, 26 avril à
Ankara, un « catalogue » de questions
~ur les droits de l'homme serait présente.
lU gouvernement turc ~Lq!!e la commis ..
sion demanderait uD~.eatretien avec les
ministres de la Justice et de l'Intérieur.

Du côté turc, on s'est montré plutôt
discret sur ce chapitre devant la presse ..
Bulent Akarcali, à qui je demandais s'il i
était ou non favorable à la légalisation '
du Parti communiste, a éludé la ques ..
lion d'une façon peu banale en me pro- .
posant de la poser « en privé » à cha-
Cun des membres' de sa délégation !
Mais Ion des débats de la commission, .
certains députés tures se sont montrés '
très virulents dans leurs critiques du ré. .
gime, cUnonçant notainment les tortures, .
fabsence de liberté syndicale, l'oppres. :
sion des Kurdes.
r Qu'ils le disent ouvertement, comme
fèS"'"OeP'ûiés du partI d'opposition,'
(social-démocrate), ou cont'rtle Mehmet
Kececiles, dù parti au pouvoir (ANAP),'
oU « en p~ », comme Bulent Altar.
CaI~ les élus tures se prononcent tous I

pour la légalisation du Parti commu.'
niste. Au point qu'on se demande pour.
quoi Kudu et Sargin sont encore en pri.!
s~n aujourd'hui... .

L'ensemJ?le des députés européens,
même les plus réactionnaires, comme le
Britannique Taylor (droites etl'ro-
.péennes), ont estimé indispensable que
!ie' Parti communiste de Turquie puisst
exercer légalement ses activités et parti .
.ciper aux élections. Ce qui a fortemenl
impressionné la délégation turque.

En tirant pour « l'Humanité » le!
conclusions de cette rencontre, le prési.
dent de la commission mixte, Luc Beyel
De .Ryke, y a vu l'un de ses aspects les
.plus importants : « Nous espérons que
nos interlocuteurs ont bien saisi le mes-
sage : par.delà les opinions politiques
qui nous divisent, nous avons exprimé
une .même approche de la démocratie,
qui n'eSt pas formalisme: màis philoso-
phie. Nous ne doutons pas de la sincé.
rité de nos amis tures quand ils expri-
ment leur désir d'établir une véritable
démocratie en Turquie, mais nous leur
demandons de traduire ces aspirations
dans les actes. La clé de l'entrée de .lll
Turquie dans la CEE, c'est le respect
des droits de l'homme. C'est à eux de
trouver cette clé. Nous attendons d'An.
kara, d'ici au mois d'avril, un geste de
bonne volonté qui montre que nous
avons été entendus et compris. »

Pourquoi ce geste ne serait.il pas la
libération de Kudu et Sargin, que le Par.
lement européen a déjà demandée à
plusieurs reprises ?

f'nI .... GennIIn-Robin
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No Progress:on Poison Gas
a magnificent speech about
these innocent victims and
the Western world would
have swept to their aid.

I think this is an indication
of the degree of purity of the
declarations of principles by
both the East bloc and the
West on these issues.

Has there been sufficient hu-
manitarian aid to the hundreds of
thousands of Kurdishrefugees who
fled Iraq last year?

For the [Kurds who are] ref-
.ugees .. in Iran, there is no
Western aid. They live in
camps without doors or win-
dows in the snow and ice. It is
minus 20 degrees centigrade,
they are sick, there is one Ben-
gali doctor who speaks no
Kurdish, there are no blan-
kets, virtually no source of
heat. There are epidemics
among the children. The Ira-
nians say they have thou-
sands of Afghan refugees,
they have displaced people
from inside Iran [because of
the war], they cannot help
these refugees more.

In Turkey, the refugees
are in camps under military
surveillance. No contact is
allowed with the local pop-
ulation, which is itself Kurd-
ish. The Turks will allow no
international humanitarian
organization to help the refu-
gees, to distribute food or
bring blankets or medical aid,
because Turkey says it is not a
Third World country and it
can do without such aid, But
the situation is bad, for food,
for medical help; there isn't
enough to eat, there aren't
any drugs, because Turkey
hasn't got the means, and it
hasn't got the experience, ei-
ther, to deal with the relative-
ly large mass of refugees .

If we had one tenth of
the aid which has been given
to the Afghans, everything
would be different. But we
haven't been lucky enough to
be invaded by the Russians.

I

Do you blame Iraq's ally France

occasions, the Iraqis 'used
chemical weapons against
Kurdish civilians-i~ other
words, against their own citi-
zens.' But Iraq sUffered no
sanctions whatsoever from
any state, econo~ic sanc-
tions or otherwise. On the
contrary, a few weeks after it
had finally condemned [the
Iraqi use of gasagainst
Kurds], the U.S. government
[kept open] a line of credit for
$1 billion for the Iraqis.

and. to a lesser extent. the United
States. for the lack of pressure on
Iraq to stop using polsongas?

First I think the blame
should fall on the Arab
League.It's a shame on the
Arab nation that not one
Arab state had the courage
to denounce this barbarity
committed in an Arab state.
After that, they dare to ask
others to support-this or that
Arab state or oppressed Arab
popula~ion.

Then I think there's a lack
of daring on the part of the
Western powers, .which are
often great givers of lessons.

. If, in the place ofKurds, Pales-
tinians had been gassed by Is-
raelis, or Afghans gassed by
Soviets, there would have.
been an incredible fuss across
the world, and President Ron-
ald Reagan would have made

Kendal Nezan
A state in our region
-today Iraq,
later perhaps Iran-
can use chemical
arms against civilians
without fear

last year the U.N. Security

control mechanism and sanc-
tions have been left to the ne-
gotiations in Geneva, And
those negotiations have been
going on for 20 years,

While we wait, there's
nothing new, nothing signifi-
cant, For the Kurds, [the doc-
ument] signifies concretely
that a state in our region-
today Iraq, tomorrow perhaps
Iran-can use chemical arms
against civilians without fear
of sanctions.

Council did debate the use of poi-
son gas against the Kurds. Was
that useful?

Formally, the use of chemi-
cal weapons was denounced
and several states asked for
the U.N. to send an inquiry
mission to Iraq. But Iraq re-
fused to accept the inquiry,
and Turkeyalso refused to al-
low the mission to meet with
the [Kurdish] refugees on its
soil. There were no sanctions
imposed on those states for re-
fusing the visit of the interna-
tional inquiry mission.

[Several weeks later], a
team of French doctors man-
agedto enter a [Turkish] mil-
itary hospital to take sam-
ples from the wounded, and
then the American Physi-
cians for Human Rights also
came. Their conclusions were
absolutely formal: on several

MARSHAll: The Kurds did not
attend the Paris conference.

NEZAN: It's true, the princi-
pal victims, the Kurds, were
not even given the status of
witnesses: we were allowed no
delegation, we were excluded
from the conference. The con-
ference's raison d'être was
what the Iraqis did to the
Kurds, but we, the victims,
were shut out.

Why? Because we have no
state. It's always the same
problem. [But also because]
there were very heavy pres-
sures by the Arab states, and
the Iraqis publicly declared
that if there were the least
Kurdish representative at the
conference the Arab states
would boycott it.

How doyouanalyze the results of
the conference?

The final document is
abov.eall a declaration ofgood
intentions, and I think it is
always useful to recall princi-
ples which have been violated
so frèquently and so lightly
in recent years, However, it
doesn't resolve the problem at
all, because the questions, of a

Last week,' as the five-day
Conference onBanningChem-
ical Weapons wound up in
Paris, 149 nations pledged not
to use chemical arms and
called for their eventual elim-
ination. The conference also
endorsed a strong(!r u.N. role

.in investigating reported vio-
. lations. But the meeting made
no mention of the prolifera-
tion of chemical weapons in
the Middle East; nor did it
vote sanctions against Iraq,
which allegedly used poison
gas in its war against Iran-

. and also against Kurdish
civilians livinginIraq. NEWS-
WEEK'S Ruth Marshall dis-
cussed the conference:Sresults
with Kendal Nezan, a 40-year-
oldKurdishexilefrom Turkey
who is president of Paris 's In-
stitut Kurde.
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SUP will divide the country & hand
autonomy to the Kords, Ozal warns
Wim local e1eclims due in

March, Prime Minister Turgut Ozal
is using every opportunity to
denounce the main chreat to his
ruling Motherland Pany (ANAP),
namely Erdal lnOnu's Social
Demoaatic Populist Pany (SlIP).

Ozal, speaking 10 reporterS on
his way from LIke Abant to Ankara
Monday, said In SlIP government
in Turkey would be • disaster Ind
cause the division of che country.

. He pointed 10 • statement made
by one SHP deputy during talks

. between Turkish and European
parliamentarians in Strasbourg last
week.. The SlIP legislator said he
IICCeptedche Kurdish community in
Turkey was a separate people Ind
not merely a minority.

To Ozal this was tantamount to
IOd adnùssion that if che SlIP was
in power, Kurdish claims for
autonomy would be met

"They (the SHP) cannot claim
power in mis country, they will
divide the country," said Ozal.

o DSP: l...a1erthe prime minis-

ter flew to Ille eastern province of
Van and told reporterS the AN AP
recognized the Democratic Left
Pany (DSP) was gaining ground on
Ille SlIP.

He predicted with Ille reappoint-
ment of Butent Ecevit IS chairman,
the DSP's position would become
even scronger IS Ecevit would be
keeping extremists and aeparatists
out of the party.

In his speech at VIn. Ozal
Ippealed for Tw'ts to p-eserve stabi-
lity under • single-party govern-
ment for me next decade.

"Do not disrupt unity and
stability," he said. "The time of
coalitions is over. If we can con-
tinue this for another ten years,
Turkey will be among the five
leading nations of the world."

o VOW: Ozal vowed the ANAP
would see out che remaining four
years of its five-year mandate and
asked voters to opt for local
government that would work
harmoniously with Ankara.

"What binds us all is the fact w~

are all Cltuens of che Turkish
Republic. and all are considered fIrSt-
class citizens." he said.

"The Turkish state is secular but
the most coherenl factor in our
national unity is Islam. Such
factors are most important in
peservin& lDlity IOd solidarity."

The SlIP leader - who has
already dissociated himself from his
colleague's renwts in Strasboura -
- told journalists in Istanbul: "Our
objective is 10 emerge IS Ille lead-
ing pany from Ihese elections. We
loot Il Ihem IS general elections."

Inonu charged chat government
under Ille ANAP w. DOt wexting.

"State mechanisms Ire DOt
operating. The prosecutors are not
doing their jobs. The National
Assembly commissions are not
functionin&," be said.

o SEMUR: Inonu's charges
llainst the prosecution service were
not borne out in Istanbul Monday
• Cumburiyet said che state pr0-
secutor had launched a case against
fooner Emlak Bank. chairman
BuJent Semiler.

Inonu accused Semiler ri fraud
last week. saying he had
misappropriated funds while with
Anadolu Bankasi in 1987.

Semiler resigned as Emlak chair-
man earlier this month in a row
with Deputy Prime Minister Kaya'
Erdem whom he said was involved
with Kemal Horzum, a business-'
man awaiùng trial in connection
with an $80 million bank fraud.

Inunediately after his resigna-
tion Serniler was appointed special
advisor to Ozal.

The news thaI Serniler is now
being investigated is me last thing
Ozal will want with elections less
than two months awa)'.

[) SCALP: Another scalp
claimed b)' Semiler's aIlegatiom
was mat of Yavuz Canevi who
resigned Monday as treasul)' and
foreign trade undersecretary.

CanevÎ went on leave shanJ)'
after Erdem -- his boss -- resigned.
Newspapers predicted Canevi
wouIdn 't return to, bis post as he
was opposed 'to Czars brother,
Youssef, taking over from &dem
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TURKEY
Inonu battles to clear up 'Kurdish people' affair

..

Social Democratic Populist
Party (SHP) dlairman Erdal Inoou
continued Tuesday 10 try IrK! clear
up the conll'Ove:rsy caused by one of
his pany members describing Tur-
key's Kurdish community _ a
separate people md not just a
minority.

The swement, made by Malatya
MP Ibrahim Aboy during a meet-
ing with European parliamentarians
in Strasbourg last week. prompted
Prime Minister Turgut Ozal to
warn that if the SHP ever took over
the government it would probably
~t Kurdish demands for
autonomy.

Inonu. who has already I
dissociated himself and his party
from Aksoy's remark. announced

, Tuesday the MP would be brought
before the SHP disciplinary court.

He told reporters that the SlIP
was "totally devoted and dedicated to

. the nationa's territorial integrity."
With local elections due to take

place in March, loonu's desperation
to end the affair is understandable.

o POll.: One cheering piece of
news was given to him Wednesday
when Sabah published the fU'St
opinion poll on the election
campaign which showed the SHP
in the lead.

The figures in the poll carried
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out by the Piar Ilene)' were: SlIP
26.9 percent, Mocherlmd Pan)'
24.7 percent, True Path Party 19.3
percent, Prosperity (pro-lslamic)
6.3 percent, Democratic Left 5.3
percent, undecided 17.s percenL

[] TORnJRE: State prosecutors
in Mardin and Cizre in southeastern
AnllOlia have been ordered by the
Justice Ministry to investiaate
allegations of torture of prisooers
suspected of working with the
separatist Kurdish Workers Party
(PKK), according to Wednesday's
Cumburiyet.

The paper said the investigation
will focus. among others, on Major
Cafer Caglayan who is alleged to
have forced all residents in the
village of Yesilyun to eat human
excrement

A group of SHP legislators has
already been to the area to carry out
their own inquiry.

International human rights
watChdog <Wganizations -- led by
Amnesty IfIler1lJJlionaJ -- have
repeatedly accused Ankara of
allowing the widespread use of
torture, a charge Turkey denies.

[] CYPRUS: Former Premier
Bulent Ecevit has appealed to
Briùsh Prime Minister Margaret
Thatcher to extend recognition to

the Turkish Republic of NCI1hem
Cyprus.

Ecevit, on a visit to London.
said British recoenition of the
breakawa)' state -- which was
poclaimed in 1983 IrK! is only
recognized b)' Turkey - would help
bring about an overall solution to
the Cyprus problem.

It w_ Ecevit who. IS prime
minister of TUlkey in 1974, ordered
aoops to the island following a
Greek-inspired coup.

o HASHISH: Police Tuesday
seized 2,684lbs of top-grade hashish
hidden in a Jony bound for the
Netherlands from Lebanon.

The haul, with a local street
value of $8 million, was believed
to be one of the biggest ever made
in Turkey.

Six people were detained in the
southern city of Antakya near the
Syrian border and police are still
searching for three others.

A total of 2,612lbs of heroin
was reported seized in 467 separate
incidents in the fust ten months of
1988 compared with 2,872lbs for
the whole of 1987.

About one tenth of what
normally gelS through is seized.
Most of the drugs come across the
remote Iranian border, with smaller
amoun~ from Syria and Iraq.
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140 inlerpe Ilal ions au Cours d' opéor'ati ons conlr'e des "Gr'oupes lerror isles"

ANKARA, 25 Jan (AFP) - 140 personnes ont ètéo inlerpelléoes au Cours
d' opéoralions conlre des I~Groupes lerr .•.H...i '::>tes"effecluéoes dans 1es zones
rurales du sud-esl de la TurQuie, une ré~ion ~ maJoriléo kurde, a-t-on appris
~. rcredi de source policière.

86 de ces per~onnes ont éoté mises en G~rde A vue, les autres ont été
r~mises en liberlé. '

Parmi les personnes interpellées flGW"l:'f:tdes militants du Parti des
Travailleurs du Kurdistan (PKK, marxiste-:&::~niste, principale orGanisation
~,:.rdeen 1ut te depu is aoCit 1984 contJ'e 1e :~'OI....VO ir centr'a 1 d I Ankara)
r~sponsables .de deux meurtres, selon l~ mem~ source.

Au cours des opérations, huit Gr'enaê~Sl 19 Plstolets, un fusil d'assaut
K,lachnikov de fabrication soviétlQ~~ e~ U~~ mi~r~illeuse ont été saisis par
l~s forces de séocurité, a-t-on aJoyléo de '::>?~~~~ policière.
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Basler Zeitung 26.1.89

Türkei: Terror gegen Opposition
Polizei und «Sonderteams» umstellen im Morgengrauen eine mehrheitlich von Kurden bewohnte
Siedlung, treiben die Bewohner auf dem Dorfplatz zusammen, wo sie stundenlang verhört und miss-
handelt werden: Ein Beispiel dafür, wie in der Türkei die politische Opposition eingeschüchtert wird.

Athen. Haarsträubendes wird in die-
sen Tagen aus dem Südosten der Tür-
kei gemeldet. Im kleinen Dorf Yesily-
urt, in der mehrheitlich von Kurden
bewohnten Grenzprovinz Mardin,
sollen die für die Bekämpfung kurdi-
scher Guerillas eingesetzten «Sonder-
teams» die Dorfbewohner bestialisch
gefoltert und teilweise garzum Verzehr
von Fäkalien gezwungen haben. Nach
Ansicht von in das Gebiet gereisten
Parlamentariern und Journalisten
handelt es sich dabei keineswegs um
einen Einzelfall. .

Seinen Anfang genommen hatte
das Drama am 13. Januar mit der Er-
mordung von zwei Polizisten in der
staubigen Grenzstadt Cizre. In den
vorangegangenen Wochen hatten die
Sicherheitskräfte im ganzen Südosten
der Türkei Hunderte von Kurden ver-
haftet, meist Mitglieder der grössten
Oppositionspartei im türkischeR Par-
lament, der .«Sozialdemokratischen
Volkspartei» (SHP). Begründet wurde
diese Verhaftungswelle von offizieller
Seite damit, dass die SHP {on linksex-
tremisten und Separatisten unterwan-
dert worden sei. Aus Kreisen der SHP

hiess es dazu, die Regierung versuche
mit einer beispiellosen Provokation
die Opposition im Vorfeld der Kom-
munalwahlen von Ende März zu kri-
minalisieren.

In dieser gespannten Situation
war der doppelte Polizistenmord in
Cizre für die Sicherheitskräfte offen-
bar der Auslöser, ein grauenhaftes
Exempel zu statuieren. Im Morgen-
grauen des 15. Januars wurde das rund
sieben Kilometer von Cizre entfernte
800-Seelen-DorfYesilyurt von der Po-
lizei und von zur Bekämpfung kurdi-
scher Guerillas in das Gebiet entsand-
ten «Sonderteams» umstellt. Bei Ta-
gesanbruch wurde sämtlichen Bewoh-
nern über den Dorflautsprecher befoh-
len, auf dem Dorfplatz zu erscheinen.
Dabei mussten sich die Männer auf der
einen, die Frauen und Kinder auf der
anderen Seite im Schneematsch hinle-
gen. Daraufhin wurden die Männer,
später auch einige der Frauen zum Ver-
hör in ein leerstehendes Haus geholt.
Wie der Muhtar (Dorfvorsteher) Ab-
durrahman Müstak später aussagte,
habe man ihn und seinen Onkel fünf
Stunden lang verhört, verprügelt und

mit Elektroschocks misshandelt. In
dieser Zeit sollen Soldaten mit ihren
Stiefeln die im Schnee liegenden Dorf-
bewohner misshandelt haben. Nach
rund fünfStunden habe der Komman-
dant der Sondereinheit, Safer Ca-
glayan, Kindern befohlen, mensch-
liche und tierische Fäkalien einzusam-
meln. Die unter Todesangst stehenden
Menschen seien daraufhin zum Aufes-
sen des Kots gezwungen worden. Die
Militärs zwangen zuletzt den Sohn des
Muhtars, seinen Vater mit Fäkalien zu
füttern.

Dass diese unglaublichen Vor-
kommnisse ans Licht gekommen sind,
ist ausschliesslich dem Muhtar zu ver-
danken. In seiner Verzweiflung hatte
er Tage, nachdem die Sicherheitskräfte
abgezogen waren, in Cizre Anklage ge-
gen die Verantwortlichen eingereicht.
Der Kommentar des Präsidenten des
Menschenrechtsvereins Ilhan in An-
kara dazu: «Die Berichte'zeigen, dass
der Zwang zum Verzehr von Fäkalien
zu den demokratischen Verhörmetho-
den in der Türkei gerechnet werden
muss.» Werner van Gent
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NEW AMNESTY INTERNATIONAL MOVE ON EXECUTIONS IN IRAN

Amnesty International today (Monday 30 January) appealed to the
international community to bring pressUre on Iran to end the wave of
political executions there.

The worldwide human rights organization's call for a halt to the
killings came in a statement submitted for the 45th session of the United
Nations Commission on Human Rights in Geneva today.

Amnesty International says it now has the names of over 1,000
political prisoners reported shot dead or hanged throughout Iran as the
country moved towards the 10th anniversary of the establishment of the
Islamic Republic.

The wave of executions began last August and has been the biggest i.n
Iran since thousands of political prisoners were put to death in the early
1980s. Most of those executed have been members or supporters of Iranian
opposition groups. Some were prisoners who had already completed prison
sentences, some were former prisoners who had been re-arrested.

Amnesty International also informed the UN commission that Ivhile the
latest wave of political executions had overshadQwed other human rlghts
concerns in Iran in recent months, violations in other areas have
continued.

These include torture, detention without trial. unfair trials and
"cruel. inhuman or degrading" punishments SUCh as the cutting off of
thieves' finqers - Amnesty International says it recorded 21 cases of
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amputation as a jUdicial punishment in Iran in 1988, including, for the
first time, that of a woman. Floggings also continue to be widely used as
a punishment.

Detention without charge or trial of people suspected of connections
with opposition groups is reported to have increased in the latter part of
1988.

Amnesty International says it is also concerned that a new clampdown
on drug trafficking in Iran has led to the execution of at least 75 people
convicted of trafficKing so far this year. A number of them were hanged in
public after trials by Islamic Revolutionary Courts with no provision for
appeal or review of cases. Hundreds of people have been hanged in Iran for
drugs offences since 1979.

The organization says it has continued to be denied access to Iran to
have talks with the authorities about its human rights concerns. It has
reiterated to the Iranian authorities its proposal for discussions
following public statements by Iranian officials that human rights groups
could visit Iran provided they are, in the words of Chief Justice Ardebili
last month, "honest and not politically motivated".

Amnesty International says it welcomes announcements by the
authorities of an amnesty to mark the Islamic Republic's 10th anniversary.
But the organization says it is concerned that, in political cases, the
amnesty appears to apply only to prisoners who have adequately demonstrated, .
their "repentance" of their pOlitical views or activities. It also points
out that the amnesty comes too late to save the many political prisoners,
including prisoners of conscience, who have been executed in the past six
months.

EMBARGOED FOR 0001 HRS GMT MONDAY 30 JANUARY 1989
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Since the end of July 1988 Amnesty International has recorded over 1000
names of political prisoners who have reportedly been executed. The
organization has spent months collecting information about large numbers of
political executions, and further reports are still being received. It has
sent appeals on behalf of hundreds of political prisoners reportedly at
risk of execution. and submitted a list of reported execution victims to
the Iranian authorities for their comments. No response to these inquiries
has yet been received from the authorities in Tehran.

The majority of the execution victims were supporters of the Iranian
opposition group the People's Mojahedine Organization of Iran (PMOIi, but
members and supDorters of a number of left wing opposition groups including
the Tudeh Party, the People's Fedaiyan Organization of Iran (Majority).
Rah-e Kargar and the Iran Communist Party, as well as the Kurdish
opposition groups Kamala and the Kurdistan Democratic Party of Iran, are
also reported to be among the execution victims.

Many of these groups are involved in armed opposition to the Iranian
Government. The PMOI-backed National Liberation Army staged an armed
incursion into western Iran from neighbouring Iraq between 25 and 28 July
1988, immediately after the ceasefire in the Gulf War. This incursion
appears to have been one of the events which triggered the current wave of
executions. However, many of the execution victims had been imprisoned for
a number of years prior to their execution, and among them there were a
large number of prisoners of conscience and others serving prison terms,
imposed after unfair trials, for their non-violent political activity. Many
of the PMOI prisoners who have been executed had been serving prison
sentences dating from 1981 when ~here was a major clampdown on the PMOI's
activities by the government. Thousands of PMOI supporters were executed
at that time, including those involved in armed clashes with government
forces. Thousands more were imprisoned for such offences as distributing
leaflets and newspapers, collecting money for the families of political
prisoners and taking part in marches and demonstrations. Some had been
forced to remain in prison despite having completed their prison terms.
Many of those recently executed were teenagers at the time of their arrest.

In some cases former political prisoners have been re-arrested and
executed although they had not participated in banned pOlitical activity
since their release from prison. Reports of executions have reached Amnesty
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Le lecteur interroge

À propos des événements du Kurdistan
De nombreuses lettres arrivent à la rédaction pour nous
demander de parler de la question kurde et des récen-
tes évolutions survenues dans les territoires kurdes.
Ainsi, Abdoullaïev Makhmoud Karam-ogly (ville de
Goriatchi-Klutch, territoire de Krasnodar, URSS) écrit:
«D'après différentes sources, la situation s'est compli-
quée dans les Kurdistans irakien et iranien et des actions
de guerre ont lieu. En Thrquie, dans les régions peu-

plées d~des, le calme ne règne pas non plus. En
quoi consiste donc la question kurde? Quelles sont
les raisons des événements dramatiques ayant eu lieu
au Kurdistan?»

Ci-après sont publiés les articles de S. Khalil, membre
du Parti communiste irakien, et deS. Amin, représen-
tant des forces nationales patriotiques kurdes.

Le désir de liberté du peuple
les Kurdes d'Irak (plus de 3 millions) se trouvent cons-
tamment aux premiers rangs des combattants pour
la liberté et l'indépendance de leur peuple, la voie où
s'engagent les pionniers est, c'est connu, particulière-
ment pénible. Chaque action de guerre tentée par les
Kurdes a été brutalement réprimée. Cependant, ils
bénéficient toujours du soutien des forces démocrati-
ques de l'Irak, des communistes en particulier, qui
furent les premiers à reconnaître le droit des Kurdes
à l'autodétermination, ce qui fut stipulé au lendemain
de la formation du PCI (1).
les communistes ont soutenu le combat des Kurdes
par tous les moyens à leur disposition. Nous estimons
qu'il existe des liens organiques entre les efforts entre-
pris pour assurer les droits nationaux des Kurdes et
ceux en faveur de la démocratie pour J'ensemble des
Irakiens. Des décennies d'incessants combats ont jus-
tifié le mot d'ordre mis en avant par le PC: «I..?alliimce
arabo-kurde représente un obstacle insurmontable
pour la réaction et le colonialismc», mot d'ordre que
toutes les forces progressistes et démocratiques de la
société ont fait leur.
Devant la révolution kurde et la pression des forces
démocratiques. les actuels dirigeants irakiens avaient
fini par reconnaître le droit à l'autonomie de la popu-
lation kurde d'Irak. Cependant, en réalité, les autori-
tés évacuèrent toute démocratie des institutions légis-
latives et exécutives. Tout en lançant des slogans déma-
gogiques, le pouvoir engagea de nouvelles répressions
contre les Kurdes et s'évertua à modificr la situation
démographique du Kurdistan irakien. De nombreux
Kurdes, surtout lcs habitants des zones pétrolières, se
virent déplacés vers lcs régions désertiques au sud du
pays, alors qu'il était procédé à l'arabisation de la par-
tic septentrionale où la population kurde fut progres-
sivement remplacée par des colons arabes.
Ayant recours à la corruption et à la force, le régime
voudrait faire que les Kurdes soient loyaux envers le
BAAS, parti au pouvoir, plan qu'il n'arrive pas à exé-
cuter. La nouvelle vague de répressions lancée contre

les Kurdes après la conclusion de l'accord de 1975entre
l'Iran et l'Irak (2), contraignit l'avant-garde du peuple
kurde à proclamer un soulèvement armé auquel les
masses apportent leur soutien, les forces nationales
patriotiques, dont les communistes se mettant à sa tête.
En raison du durcissement de la politique suivie par
les autorités, une large opposition s'est formée dans
le pays. Les révolutionnaires kurdes, les communistes,
de même que d'autres combattants de la démocratie
et de milieux progressistes divers constituent les prin-
cipaux détachements du mouvement intitulé «Pour
un Irak démocratique et pour une autonomie effec-
tive du Kurdistan», va s'élargissant sans cesse. Les mon-
tagnes du Kurdistan irakien sont devenues l'arène de
la résistance armée au régime; une opposition achar-
née caractérise les soulèvements de masse qui se déclen-
chent dans des villes kurdes et que les milieux diri-
geants tentent de noyer dans le sang. La terreur va
s'intensifiant.
Bagdad craint que le combat du peuple kurde ne donne
lieu à des actions antigouvernementales dans d'autres
régions du pays, crainte, en effet, justifiée, car, malgré
les pires violences, les forces démocratiques se font
toujours plus actives. Par haine à l'encontre des insur-
gés, le pouvoir n'hésite pas à employer, l'arme chimi-
que, à chasser par milliers les familles de leur foyer,
à détruire des villages entiers, à procéder à des exécu-
tions massives. Dès que les opérations militaires eurent
cessé sur le front iranien, les trQupes irakiennes lancè-
rent une nouvelle offensive au Kurdistan avec l'emploi
de différentes armes.

*
Les gens de bonne volonté qui soutiennent les Arabes
et les Kurdes dans leur aspiration à la démocratie peu-
vent être confiants, car ces nouvelles actions de terreur
et de répression sont condamnées à l'échec, le désir
de liberté du peuple dépassant la forpe des armes.

Ssümend HALlL
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Nous voulons vivre dans la paix et la concome

.,

Les régimes nationalistes de droite se refusent.à recon-
naître le caractère licite du combat de libération natio-
nale. que mène le peuple kurde, et ne veulent pas enten-
dre parler de son droit à l'autodétermination. Bagdad
applique avec une ardeur particulière sa politique chau-
vine contre le peuple kurde. Ainsi, en mars 1988, le
gouvernement irakien lança contre les Kurdes plusieurs
offensives dans la zone de Halabja, recourant en par-
ticulier à l'arme chimique, faisant cinq mille morts
et blessés. Ensuite, le 25 août, les autorités utilisèrent
à nouveau l'arme chimique contre la population civile,
tuant ou blessant grièvement des milliers de femmes,
de vieillards et d'enfants, obligeant par ailleurS des dizai-
nes de milliers de Kurdes à partir pour l'exil en Turquie
et en Iran.
Les régions choisies par les exilés sont le prolonge-
ment naturel du territoire kurde en Irak; car y vivent
les f1lsdu même peuple. Si le gouvernement turc n'avait
pas aidé les réfugiés d'Irak, les Kurdes de Turquie
l'auraient fait d'eux-mêmes. Or, les autorités turques
font tout pour éviter de tels contacts, les troupes des
forces de l'ordre ayant encerclé les réfugiés et leur inter-
disant l'accès aux localités voisines.
Aussi, les communiqués de.<;agences de presse occi-
dentales et turques sur le traitement humain dont béné-
ficieraientles réfugiés et concernant l'installation de
camps de toile n'ont-ils qu'un lointain rapport avec
la réalité.
Thccord de sécurité conclu il ya plusieu.rs années entre
la Turquie et l'Irak prévoit de prendre des mesures visant
à coopérer et à concerter des actions à l'encontre du
mouvement de libération nationale kurde dans les deux
pays concernés. Les autorités turques ont, il est vrai,
élevé des camps pour les réfugiés auxquels ils fournis-
sent des vivres. Néanmoins, les véritables intentions
d'Ankara vis-à-vis du peuple kurde sont manifeste-
ment hostiles. La preuve en est donnée par les cas de
rapatriement forcé des Kurdes d'Irak opéré par le gou-
vernement turc, de même que les bons office~ de ce
dernier rendus au régime irakien par le. fait d'avoir
nié - cela; sans aucun fondement -l'emploi par l'Irak
de l'arme chimique, cela alors que l'opinion publique
mondiale s'en était indignée.

Les faits démontrent l'existence d'un plan touchant
au mouvement kurde de libération nationale à la réa-
lisation duquel participent la réaction locale, l'impé-
rialisme et les milieux sionistes. Le but recherché est
d'établir un contrôle sur le mouvement kurde, d'en
évacuer le contenu démocratique, de l'isoler des forces
progressistes et patriotiques de notre région, d'en faire
une variante de contre-révolution afghane inspirée par
les milieux de l'arAN et les régimes pro-américains,
de compromettre aussi longtemps que possible les rela-
tions traditionnelles de bon voisinage entre Arabes et
Kurdes, d'exacerber l'animosité entre les uns et les
autres.

~annonce par le gouvernement irakien d'une «amnis-
tie totale» va bien avec le plan en question, car, impli-
citement, elle offense le peuple kurde, en dénigre l'his-
toire, les principes de lutte, donne des patriotes l'image
qe «bandes de mercenaires». Nous ne saurions à cet
égard passer sous silence les dommages causés à l'oeu-
vre de libération par la politique de certains groupes
droitiers kurdes:

Au mouvement de libération kurde, les milieux pro-
gressistes ont assigné les tâches suivantes: s'en tenir
à une ligne nationaliste patriotique indépendante; cou-
per ses liens avec la réaction; ne pas se faire une mon-
naie d'échange dans le jeu politique des régimes au
pouvoir; éviter de se laisser entraîner dans leurs dis-
sensions ou leurs conflits territoriaux, cela n'allant pas
dans le sens des véritables intérêts des Kurdes; aller
à l'essentiel et mobiliser la totalité des forces pour par-
venir à l'autodétermination.

*
Nous engageons instamment tous nos amis, en parti-
culier ceux du mouvement arabe de libération natio-
nale, tous les partisans de la démocratie et de l'égalité
à attirer l'attention de l'opinion publique sur les évé-
nements en cours au Kurdistan et à renforcer la solida-

. rité avec les peuples kurde et arabe.

Salah AMIN

Quelques renseignements historiques

40

La carte politique du monde ne comprend pas de «Kur-
distan», lequel est une notion plutôt ethno-géographi-
que concernant une zone montagneuse d'Asie occi-
dentale à population essentiellement kurde. La' plus
grande partie de ce territoire occupe les plateaux
d'Arménie et d'Iran. En 1514, à l'issue de plusieurs

conflits armés, le Kurdistan fut partagé entre l'Iran
et l'Empire ottoman. Après la Première Guerre mon-
diale et l'effondrement de l'Empire ottoman, les terri-
toires peuplés de Kurdes furent partagés entre la Tur-
quie, l'Irak et la Syrie apparus sur son territoire.
Les Kurdes, un des peuples les plus anciens d'Asie oc-
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These widespread detentions appear to be taking place without any judicial
supervision. While it is anticipated that the tenth anniversary of the
foundation of the Islamic Republic in February 1989 will be accompanied by
an amnesty for prisoners. Amnesty International's welcome for the release
of political prisoners imprisoned after unfair trials and of prisoners of
conscience will be muted because hundreds. if not thousands. of prisoners
will have been killed before the amnesty comes into effect.

The death penalty has continued to be very widely applied in criminal
cases, and a new law due to come into force from 21 January 1989 appears to
provide for a mandatory death sentence for anyone found in possession of
more than five kilograms of hashish or opium, or more than 30 grams of
heroin, codeine. methadone or morphine. The law forms part of a new
campaign against drug abuse launched by Prime Minister Mir Hussein Musavi
a~ a press conference in Tehran on 8 December. On 16 January 56 people
convicted of drug trafficking were executed in various towns'across the
country. The new campaign promises to add to the hundreds of people
executed in Iran for drug offences since the establishment of the Islamic
Republic, some of whom were sentenced to death after unfair trials before
Islamic Revolutionary Courts.

Beatings continue to be a widely used jUdicial punishment and in 1988
Amnesty Int~rnational recorded 21 instances of amputation as a judicial
punishment for repeated theft. For the first time in Amnesty
Internat;or~al's records one of the amputation victims was a woman. This
punishment normally lnvolves the amputation of the four fingers of the
right hand. Amnesty International agrees with the position reflected in
Resolution 1984/22 of the Sub-Commission on Prevention of Discrimination
and Protection of Minorities. according to which such punishments cannot be
considerp~ consonant wIth the prohibition of torture or cruel, inhuman
or degradinç punishment.

Amnest~ International has continued to be denied access to Iran to
discuss with government authorities the organization's serious concerns.
fne organization has not received any reply from government authorities in
Tehran to its many inquiries and appeals. although some Iranian diplomats
have met with representatives of Amnesty International overseas, which we
welcome.

Amnesty International urges the international community to use
whatever channels are available to persuade the Iranian Government to put
an end to the present wave of political executions, and to implement and
observe jUdicial and other procedures to safeguard the human rights of its
citizens.
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cidentale, vivent en Iran, Irak, Turquie, Syrie, dans
d'autres pays encore, dont l'Union soviétique, le Liban,
l~fghanistan. La population kurde s'élève à l'heure
actuelle à 20-25 millions. La langue kurde relève du
groupe occidental des langues iraniennes et comprend
plusieurs dialectes, comme le kourmandji, le gorani,
le bahdinani, entre autres.
~histoire des Kurdes est mouvementée, ce peuple s'étant
plus d'une fois soulevé contre ses oppresseurs, chahs
d'Iran, sultans turcs ou autres.
Présentement, le mouvement kurde pour l'autodéter-
mination est fort hétérogène, ce dont témoigne l'exis-
tence de dizaines de partis et d'organisations politi-
ques ayant des points de vue différents sur la question
kurde. Au début des années 1960, le régime irakien
déclencha des actions armées contre le peuple kurde.
Venu au pouvoir en 1968, le Parti BAAS entama le
processus de règlement. En 1970, à la suite de la con-
clusion d'un accord sur le règlement pacifique du pro-
blème kurde, le gouvernement rendit publique la
«Déclaration du 11 mars», mettant ainsi un terme à
une guerre qui durait depuis près de 10 ans. Se basant
sur ladite déclaration, fut adoptée en mars 1974 une
loi portant sur l'autonomie du Kurdistan irakien, loi
en vertu de laquelle furent constitués les organismes
législatifs et exécutifs de la Région autonome kurde.
Cependant, à la fin des années 7q~la sitllation (:rnpiJ:a.

de nouveau, et les opérations militaires reprirent entre
les troupes gouvernementales et les fnsurgés kurdes,
le conflit Iran-Irak compliquant encore davantage
les choses.'
Du fait que, en Iran, la question nationale reste non
résolue, que le gouvernement de la République isla-
mique refuse de satisfaire les demandes des Kurdes
et d'autres minorités ethniques portant sur l'autono-
mie administrative et culturelle, il est résulté une con-
frontation dans le Kurdistan irakien entre les Kurdes
et les forces du régiine de Téhéran. D'après la presse
mondiale, des opérations punitives dirigées contre la
population kurde du Sud-Est de la Thrquie, ont été
effectuées ces dernières années par l'armée.
~opinion progressiste du monde exige que la question
kurde soit réglée de façon équitable et que ce peuple
martyr puisse avoir droit à l'autodétermination.

Adnan EL-ASSAM,
collaborateur de la rédaction

Notes

1. Le PCI a été fondé en 1934 (N.D.L.R.).
2. Vaccord conclu entre le président irakien et le chah d'Iran (AII':;:r,

mars (975) prévoyait un règlement des différends territoriaux .,t la
. cessation mutuelle de l'appui à l'opposition dans le pays parle~,aire

(N.D.L.R.!.

Milliyet 2.1.89:F.AI_nya'da
\J!K~)adarbe:i.Fecte~a~AJhianpollsfnln eie geçlrc:t191n1\utan~:
!. . lararastnda PKKmerkez komlteslüyelerlnden
: . OUi"ari:KaUCan,~iIHaydar ~Ikari vese.läflattln
. .çellk'ln de.bulunduQu beltrtlldl .'~ '. ," .' . "" '
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DIYARBAKIR, (Mil-HA)
mRALARINDA PKK Mer- .tAJ k~ Koinitesl üyelerinden
, Duran Kalkan, AU Hay-.
i1ar Kaytan ve SeIahatUn ÇeUk'-
ln de bulundugu 14 militanlD Fe-
deral Almanya'da yakalandlkla-n ve özel bir mahkemede yargJ-
lapacaklan ögrenildi.

Edinilen bilgilere' göre,
"Abbu" kod adbpuran Kai-
kin, "Fuit" kod adb AU Hay-
• Kaytan ve "SéIIm Hoca" kod
adh Selablttln ÇeIIk; örgütün Av.

rùpa propaganda ve eylem çah~. :
riIalamh yönetiyorlardl. '

-,. 'j" •

PKK'cliarin, olu~turulacak
öul bir mahkemede geni~ güven-
\ik önlemlerl ahnarak yargJlana.
caklan ögreniidi. Bu tutuklama. ~
lar üzerine, PKK'mii Almanya'-l
daki Ona Avrupa Propaganda vel
Eylem Merkezi'ni Fransa'ya ta.1

~Id[g. belirtildi. Yakalananlardan:
"SeUm Hoca" kod adh Selabat-:
tin ÇeUk'in Almanca ve Ingi\iz.
celyi çok iyi bildigi, PKK'mn Av-
rupa kolu. ile Türkiye araslDdaki
irtibatl kurdugu kaydediliyor:
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wlÄmacUl oynadlk. Oç
kere ellerinden kllpaYI
kurtuldum. Daha lazla~~k=:elçlllti'ne mtmdun."

TORKtYEYE DONee

Gönül Atay, Büyükelçi.
lik'te altI gün kaldlktan son..
ra. önceki gün özel bir timir
koruffi881 altmda ~'dal1
Ankara'ya getirildi. Atay.
Ankara Emniyet Müdür.
lügü Siyasi Sube'de 80rguya
ahnd!. Burada b~mdan ge.
çenleri ayrmtllar1yla anlatl~
örgüt hakkmda da öneml:
bilgiler verdigi ögrenildi. Yet
kililer, Gönül Atay'm daha
önee Diyarbpku SlklYö,
netim Asken Mahkeme'
si'nden bir YII dört ayhk ha.
pis ceZ8ll1bulundugunun be.
lirlendi~ini, 80rgusu tamam.
lanmea da, cezasml çekmek
üzere Ankara Merkez Ka.
pah Cezaevi'ne gönderildigin
belirttiler. Bu arada. An.
kara Devlet Güvenlik Mah.
kemesi'nin de, Atay hakkm.
da bir dava açtlgl bildirildi.

Emniyet Müdürlügü'n.
den bir üst düzey yetkili.
Gönül Atay'm hâlâ nam'
lunun ueunda oldugunu be.
lirtti. Yetkili, "Gözü dön.
mü, Apo, cezaevindeki
ma,alarlm kullanarak,
vur emrini mutlaka uygu-
latmak isteyecektir. Bu
nedenle Gönül'e cezaevin.
de Ölel koruma uYIJula-
nacak" dedi.

!ann birçotu, eylemlere
katllmak üzere Türkiye'ye
gönderildi. Akademi'yt'
arada sirada, Abdullah
Öcalan eIa plirdi. Yetiten
iRiIkaalan lwntrol eder,
ekMkliklerimizi lÖylt!1'di.
ADcù, _ )'IluuD sonia-
nadaD ItIIIanD, 6rrQt 1)'-
lemIerlnlD, Dotu Anadolu'.
dakl bd1n w çocuklua
y6n.elmeai. kam5i ciller
InlUtaniarda .lbi,
bencle de rahata yarat-
b. Yaklae1k (1ç ay ÖDce,
öl'lütün Clat diUIey yetkllt.
lerinIn katllcbl1 bfr toplan.
bela, öl'lütün Kanh I)'lem.
lerini kmayan. bir kOlNl.
ma yaptun w bu eylem.
lerden bir an ÖDce va.e.
çIlmealnl iatedlm. Bu ko-
DUfIIWD, Öl'lÜt yetkW)erl
arumda rahatalhk yarat.
b. Daha aonra ötnndi.
time !Öre, blaat Apo'nun
emrlyfe öl'IGt benl ölüm
liateaine alnut.

"Bunu ötnnir ötnn.
mez, bir luloIt p1am haz1r.
laCbm. UYIqIl !d!. flI'Iat
anyordum. latedIIIm f1r.
ut, bundan 10 li1n önce
dotdu. Bir pee, akade-
mide kaldJtun oùdan,iz-
lice Ç1ktlm w tel örgülerl
geçerek earn'a kaçtlm. Bir
süre ne yapacatlml bile-
meden dola,tlm. Ancak
örgüt kaçt\t1ml anlaymca,
beni öldürmek üzere bir
Irup militam pe..flmden
~'a gönderdi. ~'da,
iki lrÜn tam bir ölüm ka-

"1lI88 yih ortalannda,
PKK'nm emrifle Suriye'ye
gittim. ~ yakmlanndaki
Mahsun Korkmaz Akade-
misi'nde, önce; hem teorik
hem pratik yönden etitil-
dim. Etitimimi tamamla-
dlktan IOnra, akademi-
deki yüzlerce örgüt \iyesi
arasmdaki çok &aylda ka-
dm1 etitmek üzere, bana
Kadmlar Kolu 8Orumlulu-
'.unu verdiler. Burada,
kachnlan gerek silah kw-
lanma, gerekae etitim yö-
nünden. yetittirdim. Bun-

t,te orada kendisine
~'Fadime" kod adl verilen
G6n61 Atay, Ankara Em-
niyet Müdürlüiü Siyasi
~ube'de sorgulaIUna81SlJ'881~-
da, örgüt militanlarlm ~e(mk
ve pratik olarak eiltmek
üzere; $am yakmlarmda ku-
rulan Mahaun Korkmaz
Akademisi'nde b~mdan ge-'
çenleri ~öyle anlattJ:

ken Mahkemetll'nde 8Ç1lan
bir.davada, glyabmda yargl~
land\. Örgüt meßlUplarma
yatskhk yapt1iÏI gerekçesiyle
bir YIIdört ay hapil cezaIlD8
çarptmldl. Olatanüstü Hal
Böige Valiliii 81mrlarl içinde
güvenlik kuvvetlerinin al~ltJ
etkili önlemler nedemyfe
TI1rkiye'de daha uzun aÜfe
kaJamayacal1m anlayan G6-
n6l, üç YIIönce örgütün em-
riyle kadmlarl etitmek üzere
$am'a çal1rlld\.

OLOM KOVALAMACASI

SURtYEYE GEçte

Edinilen bilgiye göre,
$am'da ba~aXlp Ankara'da
lIOn bulan "OIüm kovala-
tnacllll1"mn b~langlel, Gö-
Dül Atay'm üç YIIönce PKK
saflarma katllmasma daya-
myor. Dogu ve Güneydogu
Anadolu böigeierinde, ör-
gütün diger militanlanyla
birlikte birçok eyleme ka-
ulan, jandannayla S1kS1ksi-
lahh çat~aya giren Gönül,
pïY..arbakll' Slklyönetim As-

Namlunun ucundaki kadm
UQur fEFKAT

ANKARA, ~~) -
PKK'mn Suriye Bqken-

ti earn yakmlarmdaki kamp-
larmda, "KadmJar Kolu"
lorumlululunu yürüttülü
pne aürület1 ve örgüte ..
nelttiti elllltiriJer Yülüner:
~:~~ Apo (Abdullah

), taraflndan ö1üm
liateaine ahnan "F..ume"
kod adb G&lüI Atayl PKK
cellatlarlnln nef.. keaen' ko.
valamaculndan kac,'lP ~'
daki Türk Büyükelçihtl'ne
~IIIUnaYI bapl'dl, .

,"Fadhne" ya da 06061 ..
bir hafts kadar önce IIl1ndltI
Büyükelçiliiimizden, leDlI
güvenlik önlemleri ve tam bir
lizillik içinde, önceki tün
Ankara'ya getirildi. G6it61
Atay, Siyasi Sube'de sorgu-
landlktan sonra, daba önce
Dlxarbalur Slklyönetim As-
ken Mabkemesi'nce glyabm-
da veriJen bir YII dört ayhk
cez881m çekmek üzere, An-
kara Merkez Kapah Ceza-
~vi'ne konuldu.

PKK'nln zoraki rnllitanlarl tek tek kaçlyor

Bölücülerin' militan yapmak için kaçlrdl~1 165
gençten 58'i ellerinden kurtulup kaçtl. Orgüte intibak ede-
meyen 8 genci ise öldürdüler

o
SttRT. (1èrdlmaa}. PICK'nm

as1œri planIan tutnwb. Or.
gUtUn,militan SlkIDtlSlmsider-
mek amaclyla kaçlrdlll16S ki-
pden S8'inin kurtuJma)'l baIar-
masl ve bunlann verdiAiifade-
1erdolrultusunda yapllan ara-
malarda 0raUte ait çok sa)'lda,
silAh,mUhimmat, dokUman ve
bilgilerin eie geçirilmesi,
PKK'nm belini klrdl.

PI.nl.r bozulclu
PKK'mn kaçlrdlAI gençler-

den S'inin. O\".lUteintibak ede-
mediAl için OldUrdUlUnOntes.
bit edildiJini belirten ~kililer,
bOlgede yapllan operasyonlar-
da 22 .Jllhntlm belirlen-
diJini sOylediler. $l1'D8k, Eruh
ve Uludere bOIgeIerinde yaPI-
Ian operasyonlarla PICK'mn
3'Uncü kongrede almll karar-
lar doArultusunda hUlrlamll
askeri plammn tutmachl1m be-
IIrten ~kililer "Ör!lttl. bell
IunIdL Yawt ,... ......,...
ç6ztllme lOa a1a1erde lJke

1uIIaacb" fekllnde konu,tular.

OrgOtte p.nlk
GUvenlikkuvvetlerine tesllm

oIanlann yapuklan itiraflarla,
Ol'JÜttepanile sebep oldukla-
nm belirten yetkililer, milltan-
Iann billnen kod adIarm1 ve sU-
reldi bulunduklan )lel'leridellf-
tirc:liklerinisOylediler.Yetkililer,
mIlitanlann bOlaede yeni '111-
Hk. bulma tell,ina air-
diklerini.duOzlerine eklcd.iler.
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Ulv.slararOSlAf Örgütü'nün Türkiyeyi suç/ayan raporunu.
haZlrlayan Qb~rqiek, BBCye açlk/ama yaptl

Cumhuriyet 5.1.89

...
,

"Siyasilere
~kence sistenIli'

3Raporu haZlf/ayan ekip ba$kam
Helmut Oberdiek: UTürkiye'de .

. i$kencenin sistemli o/maslmn
. ana nedeni, siyasi nedenden içeri
alman herkese i$kence uygu/anmasldlr.
l$kencede a/man ifadeler .
mahkemelerce kabul edilebiliyor ve
sistemin bir parçasl haline geliyor.". .:3BBC Dünya Servisi, AI Örgütü

; . raporunun, Ba$bakan 'Rirgut
, Öza/'m uinsan hak/arz
l konu$unda Batl standartlarmm
.uygulanmasmaba$lanmlilir" $eklindeki
isözlerine ~~ölge dÜ$ürecek" nitelikte
oldugunu belirtti. Avrupa Konseyi'nin
heyet gönderebilecegi öne sürülüyor.
. '~" . '. '.

3Oberdiek, AI Örgütü'nün
. . Ankara'dan bek/entilerini $öy/e
.' dUe getiriyor: UBu raporda ,:.
. .bundan önceki/erde o/dugu gibi
;kök/ü bir degi$imi 'bekliyoruz as/mda.;
:Gözaltmdakilerin durumu, 141 - 142 -'

t
;163 gibi konu/arda yetkili/erden baZI .
kesin vaat/er istiyoruz."

- ~ -- .

sundaki 'gÖrüntüsünü düzeltmeye
EDtp EMiL ÖYMEN . çah~hgl bir Slr-ayarastladlgl" kay-

I..oNDRA - "Uluslararasl Af dedildi. Raporu hamlayan ekip
Örgülü"nOn, Türkiye'de insan ba~kam Helmut Oberdiek, "Siya-
hliklanmn hiçe saYlldl~1 ve i~ken- silere i~kence Türkiye'de
cenin sistemli bir biçimde uygu- sislemle~mi~lir" dedi.
landl~ma i1i~kin iddialara yer ver- "Ulusiararasi Af Örgülü" tara-
di~i son raporu Ingiliz baslll- fmdan hamlanan "Türkiye: tnsan
yaymmda eie ahndl. Haklannm ~iddelle ve Sislemli

.BBC Radyo ve Televizycnu, ha- thlali" ba~hkh 73 sayfahk rapor-'
ber bOitenlerinde rapora yer ver- da, 1980 askeri mOdahalesinden
di. Yaymlarda, "Af Örgülü"nOn bu yana gözaltmda ya da tutuk- .
geçen kaslm aymda da TOrkiye luyken ölen 229 ki$idèn 144'ünün
hakkmda bir rapor hamlaml~ 01- ölUm nedeni hakkmda Türkiye
du~u hal1rlal1ldl. Raporun, "lam Hükümeti'nin yeterli ve doyuru--:
Ankara'mn, insan haklan konu- cu bilgi veremedi~i kaydedil~~or.

....... ,~----
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Basin, rapora i1i~kin' haberleri Oberdiek. "t$kencenin sislema-
iimdilik yorumsuz verirken, BBC lik biçimde yaplldlgml iddia edi-
DOnya Servisi tarafmdan hazlrla- 'yorsunuz. Sislemaliklen ne}'i kas-
nan yorumda, raf.0run, Ba~bakan lediyorsunuz?" seklindeki bir so-
furgut Özal'm " nsan haklarl ko- ruyu da, "Sislemli olm:!~mll1 ana
nusunda Ball slandarllanmn uy- nedeni, siyasi nedenden ölürü içeri
gulanmasma ba~lanml~llr" seklin- ahnan hemen hemen herkese uy-
deki sözlerine "gölgc dü~ürecek" gulanmasl demeklir. Polisle ah-
nitelikte oldugu belirtildi. nan ifadelerin çogunlukla i~ken-

Türkiye'nin imzaladlgl sözles- ce altmda ahndlgl iddia ediliyor-
melerle. Avrupa Konseyi tarafm- sa da, mahkemeler bu iddialan
dan olusturulacak özel bir heye- !lra~tlrmamakla birlikte bu ~ekil-
tin durumu yerinde görmek Oze- de ahnml~ ifadeleri çogu zaman
re TOrkiye'ye gidebilece~i kayde- da delil olarak kabul ediyor. YII-
dilen yorumda, "tnceleme sonun- ni yal'2l1ama sisleminin bir parçasl
da Avrupa Konseyi de Ar Örgü- haline geliyor ve yargl sistemi is-
lü'nün iddialanRI dogrularsa, du- lei' askeri mahkemelerde, ister
rum Türkiye Hükümeti için çok onun yerine geçmi~ olan Devlet
ulanç verici olur. Türkiye, Avru- Gü.venlik Mahkemelerinde çok
pa Toplulugu'na üyelik b~vuru- büyük bir önem kazamyor. Dola-
su kabul edilebilsin diye Batl Av- YlSlylaartlk bir sislem haline gel-

digini söylemek istiyoruz" seklill-rupa'daki görüntijsünü düzeltme-. de yamtladl.
ye çah~lyor" denildi. ..

"Uluslararasl Af Orgütü"nde "Bu raporda ve bundan önce-
raporu hazlrlayan ekibin ba~kam kilerde oldugu gibi, Türkiye'de
Helmut Oberdiek, BBC TOrkçe köklü bir degi~imi bekliyoruz
Servisi'nde yapllan mülakattnda ashnda" diyen Oberdiek, Türk'
TOrkçe olarak yaptl~ açlklamada, Ceza Yasasl'ntn TBMM'den "uy-
raporun nastl hazlrlandlgml anlat- gun" biçimde geçmesini arzu et-
th Oberdiek, "Ar Örgülü, kaum tiklerini, iskencenin önlenmesi
btlflnda da bir rapor }'lI)'I ..... - için etkili önlemlerin ahnmastnl
tl. He. Türtt yetkililerdell '- de 'istediklerini kaydetti 'le ~öyle de-
d~~ik yerlerdeki Türk elçlßlde- di: "Bu konuda yetkililerden ke-
rinelen yamtlar aldlk. Vamllar p- sin bir söz istiyoruz. Bugünden ya.
nel olarak, raporun insan haklarl rIRa belki olmayacak bir ~ey, fa-
ihlallerfni abartllml~ bir biçimde 'kat biz 'Tamam avukatlanyla ya-
anlalhgl dogrultusundaydl. Aym klRlarl gözaltJndakilerle
zamanda rapor içinde yer alan gö~türecegiz' diye bir söz almak
,olaylar hakklRda bilgi veriliyordu. veya idam CeZaSlR1kaldlracaglz
Ancak bunlann büyük ölçüde ye- demesi ya da 141, 142, 163'ü de-
'tersiz oldugu kamslRdaYlz" dedi. gi~tirecegiz demeleri gibi birtaklm
Oberdiek, Ar Örgütü taraftndan 'kesin vaaller istiyoruz, ki ondan
saptanan tOm olaylar için ya!)lt sonra tekrar hükümete bu konu-
gelmedi~ini de kaydetti, i~kence da gerekli uyanlan yapmayJ da bir
konusuna ço~unlukla de~illilme- . görev biliriz, tabii eger bunlan ye-
dijini ya da aynntllarm aktanlma- rin~ getirmezsf:".
'dIAlOI.tlelirtti.
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ikiIrakhdan iltica istemi
MALATYA (Cumhurlyel) -

Suriye'den aldlklan silahlan ka-
IIrlarla Türkiye üzerinden Irak 'a
geçirmek isterken 1980 Ylhnda Sl-
mr yakmlannda yakalanan ve ha-
Ien Malatya E Tipi Cezaevi'nde
bulunan Irakh iki hükOmlO,
Türkiye'ye ihica etmek için ba$-
vurdu. Irakh hükümlüler, cezala-
nnm bitiminden soora Irak'a ia-
de edilmeleri durumunda kur$u-
na dizileceklerini söylediler. SHP
M.latya Milletvekili Ibrahim Ak-
soy Irakh hükOmlüleri cezaevin-
de ziyaret ederek görO$tO.

Abdullah $ahln ve Hallt Süley-
man isimli Kürdistan Demokratik

Partisi (KOP) üyeleri, 1980 Ylhn-
da Hakkâri'nin Irak smlrlna ya-
km bölgesinde silah yOklO kallr'
larla gOvenlik güçleri tarafmdan
yakalanml$lardl. Tutuklanan sa-
mklar ifadelerinde silahlarm
KDP'ye ait olduAunu ve Suriye'-
den Irak'a Türkiye üzerinde geçir-
diklerini hiraf etmi$lerdi. Diyar-
bakIr I Numarah Slklyönetim As-
keri Mahkemesi'nde yargllanan
samklar, 21 YII2'$Cr ay aAlr ha-
pis cezasma çarptlnlml$lardl.

Samklardan Abdullah Sahin',
in cezasl 1991 Ylhmn nisan aYIl1-
da, Halit Süleyman'm ise 1990 }I-

hnm eylül aymda sona eriyor.

Malatya E Tipi Cezaevi'nde bu-
lunan saOlklardan Halit Süley-
man, 1986 Ylhnda bir dilekçeyle
TOrkiye'ye ihica etmek için bas-
vurmuSlu. Ancak bakanhk bu
basvuruyu reddetmi$ti. Halit Sü-
leyman 1988 yllmda tekrar ba$vu-
rarak Irak'a gönderilmesi duru-
munda kursuna dizileceAini ve i1-
tica basvurusunun kabul edilme-
sini istedi. Abdullah Sahin'in ise
geçen günlerde ihica için ba$vur-
dugu öArenildi.

Geçen günlerde cezaevini ziya-
reI eden SHP Malatya Milletve-
kili Ibrahim Aksoy, iki Irakh hO-
kümlüyle görü$tü.

ANKARA, (Hürriyet) -
Batlh tilkelerin, Tür-

kiye'deki Kuzey Irakhlar
için Türk hükümeti tarafm-
dan hazlrlanan 160 milyon
dolarhk yardlm projesine
katklda bulunmakta a~1r ha-
tetek etti~i bildirildi.

Türkiye'nin önerilerini
betlh' ülkeiere iJetecek alan
Bir~ MilletIer Mülteciler

Hiçbir ülke, Irak/tan kaçlp Türkiye'ye
slglnanlara yardlm elini uzatmadl

PE5MERGELER
dÜDyamn utanç tablosu

Aliz UTK~ Yüksek Kbmi8erli~i i1e KI- mise~li~i'nden tekn~ d!i~Y:
zalay arallmda yapllan gö~- de blr heyet. KIDlay la Ikll1CI
melerden ise, bir türlü somul tur görü,melerde ba,lad ..
bir sonuç almamadl. Ankara Heyetin. gö~eler son",:cu
bu durumu, batlh ü1kelerin ortaya çlkacak yardlm mlk-
taahhütlerini yerine getir- tarIm önümüzdeki hafta için-
mede ciddi bir gecikme de Cenevre'de, Avrupa Top-
olarak degerlendirdi. lulu~'nu olUflturan 12 ü1key-

Bu arada. Birll!flIDi,MiI- le ABD, Kanada, Japonya,
leller Mülteciler Yüksek Ko-

....:.--- --

AVÙ8turalya ve Kuzey Av-
rupa ülkeleri tem8tlcilerine
aktarmaBI beklèndi~j'bildÎril-
di.

. Ancak bu göriipnelerin
; bir türlü sonuç vermemesi,
Ankara'da rahat8Jzhk yarat-

,tl. Türldye adma gÖl'ÜfIme-
; \ere katlJan ÜBt düzey bir
. yetkili, "Görü,melerin
. \IZIUD8IUUD IOrumlu1utu,
'hlçbir tekllde Türkiye'ye
ait detß... dedi.

~ 'TAAHHOT tsTtYORUZ

. Yetkili, gö~elerin uza-
'mumm sebebiru lÖyle anlat-
It!.
~ ''Türkiye, ul1Waruua'
.eamianln kendl.inden
~~lerini lnq(üne ka-

dar èn iyi -tekilde yaptt.
$imdi, bu ülkeIerin zama-
nmda bize IlÖylediklerinin
samimiyet derecesi onaya
'Ç1kacak. Türkiye, yardun
.paralaruun harcanm&llD-
da bit talum yetkUer vere-,
~bilmek içln, bu ülkelenlen
'önemll bit katkl )'lYMlcak-
~lan yolunda taahhhüt iI-
tlyor. Göriipneler bu ne-
denle uzuyor."

Yetkili, OJatan~tü Hal
Valili~i tarafmdan hazlrlanan

.yardlm ve e~itim projesine,
: batlh ülkelerm hangi ölçüde
. katklda bulunabileceklerinin
~,kadar net bir !Je-
kiy)de anlatt\mad1t1ru da bil-

l dirdi. "Bu ülkeler, ........
'11ÇtaD berl Türkiye'nln

yarduna y" ~ obnadJtt
'ÖI'ÜfÜ içtndeydUer. An-
cak Türkiye, ,ayet clddi
bit yaklatamla bu iti ele
alcb. Ortaya, Kuzey Irakh-
lara yÖnellk ,eDit kap-
aamh bit proje Ç1ktl." dedi.

'lBO MILYONA KAReIllK
6 MILYON .

Yetkili, Türkiye'nin is-
ten~n her türlü biJ,iyi vakit
geçlrmeden Birleoml' Miller'e
ulqtJr1ldJ~ml da belirtti, flÖy-
Ie dedi: .
. "Bu tür ulUilarara81
kurulutlar, _yaliat hü-
kümet!4lr "bi. IOD derece
yavat yÜrÜyen bit meka-
nlzmaya aahip1er. Merke-
ziye~çi pir yakla,lmlarl

var. Araya bit de Noel ta-
till ,irdi ve 12 Arahk'tan 5
Ocak'a kadar her tey dur-
du. Ancak, bu ,öriipne-
lerin uzamasuun sorumlu-
lutu. hiç bir teki1de bize
ait deti1."

GörüflIDelerle ilgili olarak
Hürriyet'e bilgi veren 0Jfi,:
leri çevreleri de, "Bizim bu
ülkeIerden. '160 milyon da.
larhk proje tutarmm tümünü
siz verin' diye bir talebimiz
yok. Ama, 6 milyonluk bit
katkl da olmaz. Türklye,
bu yardlm paralarlnln
harcanmaamda bir takun
yetkUer verebUmek lçin,
bu ülkeIerden ÖDemil bit
katkl yapacakianna clair
ta~,üt .1atl,ypr,:',Ji!!.Ctiler.)
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Cumhuriyet 10.1.89
, .Beslenme, bannma, sagllk, egitiin.v~::~'neôla~i1g(zt~kayglSl.:.

S .~-.'.i,.,:. "bèld' •.'."" .. t.'....;.'.....'..'. ...- ...... .IgD1macmm e '.,',gm< , ' e~l

.'
~~;" ... '

YI"lIIa SlVl$I - Sorun deyince ilk akla gelen, 15 bin Kürt SIQlOmaclOlnkaldlQI Klzlltepe oluyor. Kampta toplam 2654aile çadlrda ya~ama sava~1veriyor.

.
tLKER MAGA'

KIZILTEPE - Irak'tan kaçlp
, r~eJlmn~..aaY-~41kJjlfUl~a
, lekamaçlan vardl:çocuklan, ka-

üJitlarl ve ya~hlan kimyasal silah-
lardan kurtarmak ... 8mm seçtik-
lerinde ise siyasi sl~mmacl <>Iarak
kabul edilmey1 beklemeye ba$la-
'dllar. .

Kimileri Irak'a döndü. Geri ka-
lanlar çe~itli barmma kamplarma
.yerl~tirildi. Irakh Kürt sIAmma-
cdann dummlanna ~kin çok ya-
Zlldl, çok ~ey söylendi. Aradan
be~ ay geçti ve onlar hâlâ "geçlci
'bannma kampl"ndaydllar,
, 'Önlerinde Y1#Jnlasorun vardl:
Beslenme, bannrna, sa~k, e#itim:
ve "ne olacaAIl?" kayglsl, .. 8aA-
h,k, bannma sorunlan denince ilk'
a!Qlagelen, 15 bin Kürt slAlnma-
clilln kaldl~1 K!zdtepe kampl olu-
yor', Kampta Z654 8.üeçadJrda ya-
~am sava~1 veriyor. Resmi açlkla-
'maya göre toplam I~ lAI" 29 ki~i-
.n!"! 45~8'i. 0-6, ,3~jll'. ( :4 ya~
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grubunda, bilecejihe i~aret edlYl)rlar. , ~.m UIIIYUIIl'IIZIIIUI. Vlumll:r. u,
Çadlr ko~ul1annda da olsa ya- • 'KIZ1ltepeKampl'rida satllk hiz~-:J'ürklye'" ortals~aslnln çcJlI

~am; beslenme, sa~hk, bannma, m.eti,biri kit<Jm. uç do~to/~lal;a- IUtlnl1."/dediler." . ':'
su sorunlan, evlilik, dogum ve flnda" verjliyor: He(.~;',SaJUk . Kampta, K~rt ~1~rt~ac,!aJ:1.~
~IUmle sUrUyor, 'Ocala'na aden 250-300 kill de en aptl~nda seçtlklen kOffiJtecJeSÖë

'ço,k görUnen rahatslzhk is« solùf (~vh S,./Ib RIZiar., kllllli»n''fl.~
. Klimpta giderilemeyen somnla- alg'mh1\l. Kamp yetkilileri ve dok- larara&1Sa#h,k Or~t~ ~a.rafl~~~
nn ba~lnda "su" geliyor. Çadu ~ t t k---dj&A kOfni
.dizilerinin ba~lanna konan tan- torlar bu konada aym te'Y1eri56Y. aranm~iSlßJ ISer ..~ .-;8'-r, .. ",~

. . .0..' . . " te Ü~I ~beyi! M4",s!.: sp~lal'J
kerlerdeki su bitince binlerce in- U~rill{l: ..... IManlarrnedj,ol" sôyleda:." . :, .«:';.ê'-:: '>
san ana çe~melere hUcum ediyor ~nta, ~yor!ar. Blu doga!. : "Su~Jma)1nea te~y~
ve su kuyruklan gUn boyu sUrU- IÇamJ2l,.a._dolum o~tal~ma~1 da ruZ~Titv8Jeder lafllUl ~m"'~
'yor. Elbet su olmaymca temizlen- gUnde be~ çocuk. ~lmdIY~ kadar MèvIIni .~ öldul~'::~
'me sorunu da dddi boyutlal'a' 600 çocu~ dUnyaya gelml~. hastillJk a(irilnmüJor~ AnurJIIZID.
'ula~ma~, Bu yllkl ser~~I~ ko~ullan 45 yd. 'çOk'ddd'i te)1er olabllit.:--OPleiD
. Tuvalet, son gUnlerde kamy dir ,görUlmedlgmden, Ismma so. ilhnnia!I." " . . , " .:~ "
~.'ivedt"'Ç02ülfiiesi gerèkëii br ,runu da sorunlan" ba~mda yer '.' : -: . '.,' .~ '.
_mun. Fosseplik I,'ukurlall dolun.' ahyor. Bu yUzden dUzenli olarak . ~~! dU~b1erle de. ~ro,r:;-

yakacak dagltllmaya çah~lhyor ~,~uAU.nlen mat~li',KwtSl~
,',', 1111 .li~llerin' ,',\ rekrinde tiiri: '. . Ii~~,~n. Nedeil1nJ. kObûtedè
killlikr I.llu~nlll' 13u Jurum i~..: Kampta, b~ ayhk sU~eçte 91 görey~~übeyir 'Mai.'anJatl~r~',
çocuklarda )'laygm bl ..iu,Je isha- ölüm olmu~, Bunlarm 70'1 alti ya- . "'U' . , .'..... • ',' " ',,'

le oeden Oïmu~, Kämpi~ki dö'F- ~m aItmda,.Dï'gerle,r~ is~ ya~h in- . ~',Topr~_; ~~
! 'dTk b nun önlemilli saniar. Kamp yetklhlen ve dok- anaIariàJiJi. blllallftllUi'l ~p

.tor sr, ~IITI a lU, ' . torlar,' ölUmlerin kamptaki ilk geImIfIa. :.,Do"~)'Ia etIenmék
alabiidikIerini, ancalt y~ si~ gUnlerde ~1tJ yorgunluktan kay- dotru detB blDm ~. lIüt.
eIa bunun '~"Irf".tt'.' dönu$C-' ,naklandJAml belirtirken "Slmdl y~ruz etlenme,l. -.n1lD-1cia "
• ••• 'n.!:.*~._. •__.. .... A.~ .. _ ~_ ~.~mI~~~t; \:. :."
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-Cumhuriyet 10.1.89

Kampta gideri/emeyen sorun/arm ba~mda "su" ge/iyor. Çadzr
dizi/erinin ba$larma konan tanker/erdeki su bitince, bin/erce insan

ana çe~me/ere hUcum ediyor ve su kuyruk/an gUn boyu sürüyor. Su
o/maymca temiz/enme sorunu da e/bette ciddi boyut/ara u/a~IYor.

Diyarbak,,1Ja bUIll$ICI hastallk kol geziyor

KaIn ta be~yüz
luzannk

Slgmmacllarm kamp/arda yaptlgl
hiçbir i~yok. Be~ ayllk süre/eri
bek/emek/e geçti. [rak'a da
'S'ââ'äamrejimi b~ta o/dugu
sürece dönmek istemiyortar.
TUrkiye'de daha uzun
katacak/arma inand,k/flrmdon
y~am/an için gerek/i kQ~//arm
klsa zamanda yerine xetirilmesini
bek/iyor/ar. '

DIYARBAKIR (Cumburlyet) - Klultepe'deki
çadlrlardan, Mus ve Diyarbaklr'daki afet konutla-
rma uzanan çizgide, Kürt slAmmacllann yasadlAI
sorunlar ortak. Klzlltepe'de, Diyarbaklr'da ya 'da
Mu$'ta kime sorsamz alacaAmlz yamt deAi$meye.
cektir. Vine beslenme, bannma, saAhk, eAitim vr
gelecek kayglSl sorunlann basmda yer ~Iyor.

Kampta 13 bin slAmmacl 72 bloktan olusan 432
daireye yerle$tirilmis. Her dairede ortalama 20-30
ki$i kahyor. Bu nUfusun 6869'u 16 yasmdan kUçUk:
2809'u ise kadm. Ge~i k~an saymm yarlsmdan faz.

lasl pesmerge.
SaAhk, kamptaki sorunlann basmda yer ahyoT.

Çok kisinin bir arada ya$amasmm bir sonucu ola-
rak, klsa zamanda geçirilebilen rahatslzhklar uzu-
yor, haftalarca stirUyor. Kamp yetkilileri ve doktor-
laT saAhk sorununa ili$kin aym ~eyleri söylUyorlar:
"HastaJann çotunda sotuk a1gmhgl göriilüyor. Çok
~I bir arada yqadltl için de rahatslzhklar uzayll'
bW1OI':'

Kamptaki komitede görevIi KUrt liderlerden Ek.
rem'MaI, yaptlklan bir taramada her dairede Uçki-
sinin hasta olduAunu saptadiklanm söylUyor. Mai
karnptaki saAhk sorununa iliskin sunlan anlatlyor:
- IDI "ùla duill. H.. a. çok; 1IIItIl doll.
..,. Bir ay ÖJlCe dura. lyi"'i. 1e lün boo
,.... _rUme4i, elektrUder IœIDelI. Eyler so-
~ arttJ. 8Irbç lia 6nœ k6mir
",--aldJ, ~ elektrtlder kelik. çotum,nll
~ blttI, bile .... ÜreI8lyor ..Su çok u,
temlzlenemiyonal. Çoealdanmlun 5OO'Üklzamak
oldu:'

Kampta bu gUne kadar 130 öiUm olmus. Bunla~
rm çoAu 0-6 ya$ grubundaki çocuklar, geri kalan.
larl Y8$hlar olu$turuyor. Kamp yetkilileri ve dok.
torlara göre, "Burada da 16rtinen ölüm olaylan
Türklye ortalamaslnln çok albnda:'
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Bes aydlr çesitii kamplarda yasayan Irakli KUrt
hAmmacllar bu sorunlarla boAusurken, "ne
illacaAlz" gibi belirsiz bir bekleyis içindeler. Oç.
kampta da kime sorarsamz, bu konuda alacaAmlz
vamt deAismiyor. Diyarbakir kampmdan soruml~ .
KUrt liderlerden Sallh Haci HüsO'ln bunlardan bl-
ri: .

"TUrkiye blzl slyasl slAmmacl olarak kabul etsln.
Serbestdolqlm ve ~Isma hakkl tamnsm, bin blr
böige "trUsln, orada ne IS olursa yapanz, devlete
yük olm8)1lhm. Biz blr mllletJz. Bizi gruplar balln.
de daAltmasmlar."

SIAmmacllarm kamplarda yaptlAI hiçbir is yok.
Bes ayhk sUreçleri beklemekle geçti. Irak:a da ~ad.
dam rejimi basta olduAu sUrece dönmek Istemlyor-
lar. Turkiye'de daha uzun kalacaklanna in~ndlk.
lan~dan yasamlan için gerekli kosullarm klsa za-

manda yerine getirilmesini bekliyorlar, tvedilik.le
bekledikleri de siyasi slAmmacl olarak kabul edll-
meleri. EAitim konusu da çözUm bekleyen sorun-
Jann basmda yer ahyor. Kamp liderlerinden Ekrem
Mai eAitim konusunda su istemde bulunuyor:

"Kürtçe dUlmlzdlr. Bunun lçln eAltlmln Kürtçe
yapllmaslnllstlyoruz. Okul yaptmhr, klrtasl~e, kl.
tap verlIIrse sorun çözülür. Kendi aramlzda oAret.
menler var zaten. Türklye'de daba uzun kalacaIJ.
mlzdan Türkçe de öArenmemlz kaçmllmazdJr."

MuS, Diyarbakir ve Klzlltepe kamplannda~ so:
rumlu KUrt liderlerin tUm Ulkeierden bekledlklen
ortak bir Sey var:

"Fas1st BASS reJlml soykmml amaçhyor. Dün.
ya Ulkelerl bu konuda sessiz kalmamah, tepkl gös.
termelldlrler." .

Cumhuriyet 12.1.89
Bush imzalz raporda aynlzkçz Kürt oigütünün adz bile geçmiyor

erika PKK'YJ
terörist saymadJ. .

G B h S Ik' d A 'k yöne anlasllan ABD hm Kurt davas,-Bl1$kan Yard,mCISI eorge US ve avunma mamasl be I e men an - Sovyeiler'e kapl1rmamak için
Bakanl r;'rank Carlucci imzaslyla yaYlmlanan .timinin onu "özgürlük savasçlla- bnultu"r destek programlanm yü-r, n" kapsammda görmesinden kay-
ve dUnyanm dört bir yanmdaki terör naklamyor. BilindiAi gibi, A~D rUrlüAekoyduAu idi. ~?cak ?as.~r-
örgatlerinin kimliklerini ve yaptlklanm yönetimi, Nikar~g~a'da Mar.kslst tl~llol~n ç.~~t~ ~~~;~~:~r~r.~~~
slTalamaYI amaçlava':' ranorda, PKK'nm adl Sandinista yönel1mme karSI slla~h ~il~tleere,nnsea~~sn~aslzkisilere aelma-

J 'Y " direnis içinde bulunan Contralar a •geçmiyor. (JrgUtlen Uterörist gruplar ve Angola'da Marksist rejime karSI SIZCB saldm" seklindcki tammm
uözgUrlUk savl1$çllan" olarak ikiye aYlTan mücadele eden ve Cli\ ajam oldu- PKK'ya t.as~amam ~yduAu halde
ABD'd PKK'mn uözgUrlUk SaVa$çISI" ~u belgeyle sabit Jonas Savim.bi~ ned~n. tek bu kere bile admm geç-,e, . . nin liderH~indeki UNlTA örgutu- meYI~I.
sayillp saYllmadlgl da belli degll.ne, Afganistan'da Kabil hük~me- Ermenî örgütleri

.. t çok kesin pjr aynm yaplhyor. Bu ,tine kar~1 'sava~an mücahltlere
UFUK GULDEM R iki grup itrasmdaki en büyük far- ,"özgürlük sava~çllarl" adlm Terör örgütlerine i\i~kin bilgile-.

WASHINGTON - ABD bas- km, teröristlerin savunmaslz in- veriyor. rin 128 sayfada topla~dlAI rehbKer-
I Oldu' 01 .. de, ASALA ve Ermem Adalet 0-, kanhl1na seçI1en ve haien bastan san an aclmaslzc~ fJ~.esl -. Ashnda ABD'nin aynhkçl Kurt. mandolan adh örgütlerle eylem-

yardimclhAI görevinde bulunan duAu belirtiliyor. zgUrlU sava~~ terorizmine "terör" kapsami dl- lerine deAinilirken, ASALA'mn
Geo~e BJI~b'}l~.~~e!!Jl1jI)4ç ll~-., çdanmn Ise uluslararaslyasa vesmda yakla~masl yeni bir olgu ~e'- 1975 yllmda kurulduAu, üye saYI-'
Zlrlanan "lèriir Örgüüeri" adIJ ra- standartiara uyduAu ~urgulandlk- Ail. Washington, y!lIa~ca ~rak ta- SI ve merkezinin bilinmediAi, ey_.
porda, yeryUzUndeki tUm ~iddet tan sonra bunl.arm savun::~ ki aynhkçl KUrtlerlO h~en Molla lemlerini ise dünya çapmda ger-'
yanl1S1örgUtier uzun uzun anlall- durumdaki sivJllere deA~l~li Mustafa Barzanl'ye destek olmus. çekle~tirdiAi aktanhyor. Rehberde"
hrken PKK'mn admm bile aml- bedeflere" saldJrdlAI kay . yor. sHah vardlml yapml~tl. Nitekim örgütte somadan meydana gelen
mayarak "terörist gruplar" arasl- Amerikan halkml teronzmle Barzani ABD'de tcdavi edilmek- bölünmeyle olu~an ASALA Dev-

:.n~J9~1IJmaYMI,qikk~~i.Ç!;Jftj., ' , mücadelede bilinçli kd~a.k ama- teyken ölmU~tü. ABD'nin aynhkçl rimd Hareketi adh kanadm lider-.
, "Terörle Mücadele Ozel Çah,- 'clyla olu,~to/ulduAu behrtden ça- KUrt hareketine bu olumlu yakla- HAineMonte Melkonyan'm getiril-
ma Gr'ubu" tarafmdan ~aZJrlanan hsma grubili,tca ~,azJ~!an~ söz ko-, Slml geçen yd daha da belirginle~- diAi, ASALA Militan adh örgütün
ve 20 o~ak gUnU yemm edec~k' ,n~su rap~a, terorillt olara~ mis, Irakh solcu Kü~t liderlerden: Jideri olan Agop Agopyan'm 1988
olan yem ba$kan George Bush de mtelenen örgutler tek tek aynnll CelaI Talabani Washmgton'da çe-' mart aymda öldürüldUAu anlatl-'
$imdiki Savunma Bakam. Frank, h olarak anlallhyo~lar. RaI?orda sitli yetkililer tarafmdan kabul: hyor. ASALA örgUtUnUn Filistinli.
Carlucel'nin imza\arlm ta$lyan ra-. Kuzey Kore, Iran, Ll~ya, '~unye ve, edilmisti. DI$i$leri Bakam Geor- radikal gruplar, Ebu Nidal örgU-
por dUn açlklandl. 131 sa~f~hk ~e, GUney Yemen, te~önstlen destek- ge Sbultz'ùn da Thlabani'yle gö- tU, aynhkçl Kürt gruplar ve Suri-
dunyadaki terör ör~Utlefmlß blr, leyen ulkeier se~h'nd~ ambyorlar., rU$tUAUsöylentisi çlkml~tl. lran- ye tarafmdan desteklendiAinin sa-
rehberi niteliAindekl rapo~da, Or- , ..B,~nla~dlll\',~!JJI.Ye'.rrn ~et~enrak~1Contra skandalmm kahramanla- iuldlAI bildirilen rehberde, Mark-
tadoAu, Ball Avrupa, Latm ~e- Ebu Nidal ve yana~ an. p _ rmdan General Secord da ABO sist _ Leninist grup olan ASAL.¥
rika, Asya ve Afrika'da faah~ette I~n~dan çl~artarak teron,z~l~ v~;. Kongresi'ne verdiAi ifadede, A~D mn dUnyadaki tu!" sol örgutlerle
bulunan 52 örgUtUn adl geçlyor. diAl desteAI azalttlAI behrtl y Savunma BakanhAI'mn geçml~te i$birliAi içerisinde gerçeklestirmek

Raporda 'teriirist örgütler" He, .söz konusu raporda terör ör- bir KUrt destekleme programl bu- istediAi hedetler saYlhyor; Hedef-
~.~özgürlük saVB$çJlan" arasmda gUtieri arasmda PKK'mn )'er al: lundu$unu açlklarrnstl. Burn.ardan, 1er arasUI,da, Sovy~ E~~eE~.~~a!!I~.
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m Ttlrkiye'ye karSlgirisilecek sal-
dl~lIar 'için bir Us haline gClirme-
nin hul\lnd'u~una da. isarel
ediliyor.

Rehberde Ermeni OrgUtUnUn
~imdiye kadar gOrUlen eylemleri-'
nin iki koldan geU,tiAi, bu arada
saldmlann hedef gOzetmeksizin
yapiimui ve Uderlik. çeki,meleri
sonueu 1983 Orly baskml ardm-
dan ASALA'rnn ikiye bOIUndUAU
anlatillyor. ASALA Devrimel Ha-
reketi adlyla kurulan ayn bir Or'
gUtUn, davaya zarar verebllecell
inanelyla eylemlerinl sadeee TUr~
hedenere yöneltirken, ASA LA:
Militan ÖrgUtU'nun T.Utk ve,

c:mperyalist hedenere ayrlm gO-
zetmeksizin saldlnJara devan! etti-
Ii rehberde kaydediliyor. Rehber.
de her iki 0raUlUn ,imdiye klldarki
eylemlerinin kronolojisi verlliyor.

ASALA'dall ayn olarak yine
1975 yJlmda kurulan Ermeni Soy.
kJrlml Adalet Komandolarl adll
Or,UtUn de tahminl Uye saYlsl ile
IIderl ve merkez!nin bilinmediAi
kaydediliyor.

lèr'orlzm rehberinde, Adalet
Komandolarl'nm hedenerl arasm.
da, TUrk dlplomaslslni felç hali.
ne ,etlrmek Uzere c1nayetler Isle-
mek, hUkUme~e b~.11 kurumlara

saldlrmak, TUrk ekonomisini lah-
rip etmek ve TUrkiye'ye dlsandan
ekonomik yardlml Onlemenin yer
aldlAI bildiriliyor. Bu OrgUtUn,da.
vaya zarar verebileeeAi inanclyla
.aldJrllarml TUrk hedenerle klSlt-
ladlAml açlklaml' olmasma kar-
,m, girl,tiAi saldJrllarda yabanel
Ulke vatanda,larmm da OlduAU
haurlatlhyor. Ermeni Soykmml
Adalet Komandolan'nm Bask,
ETA OrgUtleri ve KUrtlerle daya.
m$maYlgerçekle$tirdiAi, aneak ey~
'em baAlan bulunup bulunmadt-
.mm billnmediAi de rehbérde ve.
rilen bilgiler arasmda bulunuyor.

---.- ..-.. -.., ,----------

Cumhuriyet 13.1.89.

Muhalefetten
ABD'ye tepki

ANKARA (Cumhurlyet BUro-
lU) - Georae lIulh'un >:Onellmln-
de "Terörle MUcadele Ozel Çah,-
ma Grubu" tamfmdan hazlrlanan
raporda, PKK'nm lerOr OriUtleri
arumda yer almamasma muhale-
tet lepki ,Osterdl. SHP Genel Ba,-
kam Erdal tnönU, PKK'nm TUrk.
Iye'de terOrlat eylemler yapttllmn
,ayet açlk oldulunu dUe ,ellrdl.

InOnU, bu konudakl .orumuzu
yamtlarken, ABD'nln .Oz konu.u
tavrl hakkmda ABD Ile re.mllll,-
kllerl olan Da,I,lerl Bak.nhll ve
tem.llcllerlnln konllfmul ,erektl-
Ilnl bellrttl.

SHP Genel Sekreter Yardlmea-
Il 1\IIan Dotu lae kendl.lnln
ABD'n1n dOit olmadllma Inanan-
lardan ~dulunu bellrterek ,öyle
konu,cu:

"Her .mperyaUlt Ulke albl
ABO, kendl ~karla"na UYRunha.

ganlk lIi,kilere, g'eçeo'llmesi,
yalnlz dl' dünyaya yanslyan gö.
rOntOmOzOdeOI,tlrmek içln de-
Oll, uygar Insanlar glbl ya,amak
lçln gereklldlr. I,keneelerln Ostü.
ne yOrOmeklvedl bir gOrevdlr; ln.
san haklarlna saygl, Kürt
sorununu da rahatlatacakllr.

SOzde Ermenl soyklnml VF!
Klbrls sorunundA hakli dava"'I ..,
Zl dOnya kamuoyuna benimset,.
mek, daha uzun süreli bir
çabaya gerek gOstereblllr, Ker.-
di lçlnde saOlikl1 blr demClkra~i
kurabllen Türkiye'nln bu sorun.
larl çOzmek lçln dl' dünYAda
aOlrll~1,do{lalilkla artacaktlf

reket etmeyl hel8ph)or. PKK le-
rör öraUtU dealldlr dt'mck, ARD~
nln TUrklye Uzerinde )enl blr h&!-
.abl ve pazarhll olduAu sekUnde
yorumlanablllr."

DYP Grup Baskanvekili Köksal
Toptan ise sorumuzu ~öyle ya.
I1Jtladl:

"PKK'nln TUrklye'dekl önemll
terör öraUtlerlnden blrl oldulu ve
bunun da öte.lnde bu öraUtUn
ululla"'''''1 eylemler yaP"II, ulu.-
la ....... 1 n ulu.al pekçok öraUtUII
yaklndan Izledlll blr terör öraU-
tUoldulu tartlfma.zdlr. Böyle blr
öraUtU ABD'nln terör öraUtU ola-
... k kabul etmeme.l, bunu bllme-
dl.lnden kaynaklanlyona, bu a.. -
1"lhr blr l, dllUdlr, Böyle delll
de ABD bunu blllyor ve aözlerlnl
k~lrIyona, 0 zaman akla hlç de
hOf olmayan olaalhklar ,elmekte-
dir,"

--:---=:;::::::::;:;;;;;;:;;;:::;;;;::=======--~A~ni~a;gg';er~ç;eOaïln boyutlarl, lçe

P.E"NCERE dOnOkpropagandanln klslr çem.
berlnl çok a,lyor,

Bu gOrOntOyOdeOI,tlrmek lçln

G.. l' t .. G k n. yapmall?orun U ve erçe Yapllaeak Ilk l"~ klla sOrede
.yapilablleeek olanlan hemen

Uluslararssl At ÖrgOtO(Amnesty International) 1989 BOltenl'n- gerçekle,tlrmektlr. TOrklye'de
de TOrklye'de ya,anan I,kenee olaylarlnl eie aimi,; "Y8YQm"ve haikin bOyOkçoOunluOu demok.
"slst9matfk" olarak nlteleml" Ornekler vermi" lIsteier yaylmlaml,. rallyl Batlll anlamlyla benlmse-

Bu konudakl ayrlntlll haber Cumhurlyet'te yaYlmlandl. At Ör- m.y. hazlrdlr; toplum, 12 EylOI
gOtO,TOrklye'de resml makamlaran verdlklerl bllgll.re, yaptlkla- balkillyla k.ndilin. blçllen dar
n açlklamalara aldin, etmlyor; gOvendlOI gOzlemellerln v. b.l- glYIII.rlnden rahatllzdlr. KomO-
gelerln l'IOlnda bu sonuea vanyor. nllt partlye yalal oIanaklaran ve-

Pakl, dOnya kamuoy~ kim, Inanaeak? TOrklye'dekl resml açlk- rllm'II, flklr OzgOrlOOOnedayall
lamalara ml? dtmokratlk r.Jlmln kurulmasl, l,-

AI ÖrgOtO'ne ml? çll.ndl~alarlyla sol partllerln or-•"Olkemlzln dl$Sfldan baklldlOmda gOrOnW,Onedlr?" lorusu-
nun Ozerlnde dO,OndOOOmOzzaman ç.lI,klll blr tablo ortaya Çl-
klyor. Bir açldan TOrklye, Avrupa Konleyl Oyesldlr kl bu konum
blr anlam ta,lr; Avrupa Kan'ey/, uygar dOnyanin d.mokratlk Or-
gOtlenm.slnden olu,uyor.

Aneak blr ba,ka açldan uygar dOnyanln TOrklye'y. dOnOkyO-
zOnde olumsuzluk aOlr balllyor: I

1)Ulu,/ararasl Af "rgOW'nOn bellrttlOlne gOre TOrklyeI,kenee-.
1erOlkesldlr.

Elbette bu sert yargty8 ker" çlkanlar o/aeakt"; af!7a d/,artdan
bakllmea, 12 EylOl'den bu yana, Olkemlzln lçlnde VI dl,mda l,-
keneeden bafka f8Y konufulmuyor. TOrklye'nlnre,ml g6rO,One
klmsenln kulak astlOI yok; I,kenee/.rln varllOI '0" b.llYOr.

2) DI' dOnyadakl çoOu çevred•• TOrklye,Blrl.,ml, MIII.tl.r VI
Avrupa Kon,eyl Oye,/, Klbrt,'m toprak/lrtnt IJg.,.tml, devl.t go.
rOntO,OnOtaf/YOr. Ankara bu ./anda ",'n' n. k.dar duyurablll- ,
yor? Grek-H""t'yan kOltarOyl. yoOrulmu, blr dOny.ya ne /(ad",
d.rt anl.tabll/yor?

3) Batt dOnyasmdagOngeçtlkçe yoOunl'fln VI yayllan blr .0/-
11m.gOre TOrklye,KiJrt h.,klnt bllkl ,'ttnd. tut.n blr dev/et gOrO-
nO",OrtdIdf/:"R8Iml ~(jrOIOI1lDZItI" dO,.. de, Anl<.ra'ntn e.nt-
nt Ilk" da gOrOntObudur. "BOyOkmOtttflklmlz ABO"nln gOzOn-
de KiJrt sarunu, ",." g.,dlOlnd. kull.ntl.e.k blr O.mokl .. klilol
de6erlndedlr.

~) Bântn HlrI.t/y1IndO/?llIlfld. TOrklerErmenlltJylonmtyi•• uç-
I.ntyorfer. Fran,wdan Amertk6Y' ~ soklktlkl.d.mdan ".ml9tv-
,./e,. dek çoOunluk, .(jzd. Ermenl .oykmmm. In.ntyor. Su b.-
klmden O.menll e"lvItrlnln .çtlme" olumlu blr .dlm olmu,tur;
.me ABD Tem.llell" Meell,l'nln gOndemlnd. bll. bu o/ay e.n"
tutuluyor.

5) Avrupa Kon• ..,,' Oye,' olme.m. kI"m TOrkl""nln d.mokra-
tfk blr rellm yapllm ... hip olmedlOI dlfIJrtd. ylyQm blr kamY' cJ6. .
nO,müftür. Komünl.t p.rt'" üyelerlnln ylfgll.nmll.", IIn'~II ••.
rm VI yazerlarm b.,me g,'.nler ~ Inlln h.kl'rtmn kllltll olu,u
Ozerlne Betmm dUY'rllOI ylyQmdlr. OoOuS/aku'n. k.", .,d. tu.
tu/an TOrklye,uYQerl/kvt d.mokre.1 tlraz/.lnd. ,zlmllmyor.

•Kim ne dem dellln, dl,arldln blklldlOlndl TOrklyt'nln görOn-
tO,O budur.

Iktldar polltlkaellannln lç.rl)? dOnOkpropaglndul, bu görOn-
tOyOgörm.zllkten g.lee.ktlr. Ulktmlzln dOnYldl bOyOk1ay;ln ••
Ilk kazandlOlnl yln.l.m.k, blzlm B.. blkln'In relml görlVln •
• Ibet d.nk dO,mekt.dlr.

------------------------------4t49r



,

'INSTITUT' KURDE

MHHyo.13189.1 ... A. ............ .-. il lil __ ._, . . _ .~

'- .PKK'YI terör örgütleri 8r8Sinda saymadl

Bush'un ilk ga'i
• pentagon'Ia ortakla$a haZlrladl{J1~'Terör An.
, slklopedlsl"nde,PKK'VI savmavan Bush'un bu'

tut'umu gaf olarak nltelendL Raporda, 52 te-
r(),r ()rgO~On~ver ver"!V,or, ,_

• Bali gOziemcller Ise, Bush'un PK~'VI'Glddlve
alrnadlQI lçln ver vèrmecllOlnl SàvunUvorlar',

8üttüiünü belirtirken: "Bu ö11lll,
aynca Türktye 'yi deltekleyen iii.
kelere de IlIebrmak (IUyor" de.,
nUdi.

Dllilleri BakanhAt Sözcüsü
Büyükelçi Inal Batu, konuya ilill
kin soruyu, ,öyle yamtladl: '

"SÖZÜ edilen kltablD, ABD'.
de ber yd yayJnlanan resm! teröt
yllhAt olduAunu samyorum. Bu'
ydhAtn 1987'ye mlkln baslmlD.'
da PKK'mn eylemlerlnden çok
genii blçlmde söz edilmlltir ...

ABD Büyükelçiligi yetkilileri
de, terörle mücadele konusunda
resmi kaynak olan yllh~n ~u ana.
kadar yalmzca 1987 basmumn bu- ,
lundugunu, 1988 basurumn bu yll
yaz aylanna kadar yaYlmlanma-
smm beklenmediglni belirttiler.

Geol'le BUlb ve Savunma Ba.
kanl Frink Clrluccl'nin önsöz
yazllarmm yer aldllt raporun sa.
dei:e Ermeni terör gruplanyla II-
8ili bölümünde ASALA'mn "IY'
nhkçl Klirt gruplln" tarafmdan
desteklendigi belirtiliyort aneak
PKK'dan bahsedilmiyor.

Rehberln ASALA ile ilgili bö-
lümünde bu grubun ba~ta Suriye
olmak üzere, Ebu Nidal ve ayn-
hkçl Kürt gruplan ile de i1i~kisi
oldugu ve destek gördügü belir-
tildi. '

ASALA'mn si)'Qsi amaçlan-
mn ba~llida "Türk sömürgecili-
ginin" imhas! geldigme dikkati çe-
ken raporda, A,SALA'mn dünya-
mn her tarafMf'da Türk kdefleri-
ne ve' yëtkililerine saldJrma amacl

Pe,mergeler geçim slklntlslndä

5Dft' alelftlar~KIUZEY /rak'tan bol a/tin z/ynet e~yasly/a ge/en Pe~merge alle/erl, son a/tlnla-
"m da bozdurmaya ba~/adl/ar. Once ceplerlndekllrak dinarla" takenen Pe~-
mergeler, bazI zorunlu Ihtlyar;la"m ker~/layabllmek lçln, geldlklerl gOnlerde

kadlnla"nln, k,z çocuklarlnl(! boyunla"m, kulakla"m, bl/eklerlnl sOsleyen altln takl.
la" pazara çlkardllar. Kadln;ve k,z çocuklarlnln Ozerlerlndekl altln takl/ar, gOn ger;.
(Ikçe azallyor. Yuka"da giJrUlen kOr;Oks/~/nmacllarln taktikla" altlnlar birer "ani"
olarak kalmak Ozere.Ana-babala" belkl de blrkaç gOne kadar bu altlnla" çocukla,,-
nln boyunla"ndan, blleklerlnden çlka"p Diyarbakir kuyumcula"na giJnderecekler.

'(Fotograf:t'/amlk DURUKAN----:D/VARBAKIR, M/L,HA)

• Turan YAVUZ
• WASHINGTONIHIALEN ABD Baokan Yar.

dlmclSl olan Georle
BUlb 'un bllfkanhk ettill

Terörizm1e Mücadele Grubu ile
Pentagon 'un ortaklala hazuladl-
il bir "terör rebberl"nde, bugü.
ne kadar yüzlerce masum kadm
ve çocuAu katleden PKK'ya yer
verilmedi. Bu rehber, Washing-
ton'daki bazI siyasi çevrelerde,
BUlb 'un Beyaz Saray görevi ön-
cesi "büyük blr gafl" olarak de-
gerlendirilirken, bazi çevreler de,
ABD'nin PKK'yt ciddiye a1madtgt
için Iisteye konulmadl~ görülü-
nü savundular.

Söz konusu rapor, dünyada
belli billt 52 terör örgütünü kap,
slyor ve "Tèrörlzmde kim kim-:
'dir?" biçiminde bir "terör an-:
tlkIopedlsl" niteJigini tIIlyor. Ra"
porda Ermeni ASALA ve Adalet
~omandolan terör gruplanna da
yer veriliyor:
PKKYOK
:, Yeni Balkan George Busb,
Kaslm tarihin! tallyan rapo:
run önYlZlsmda, teröristIerin "öz'
gt1rIük ve demokruiyl yok etmek
içln masum lnsanlan, kaebnlan
ve çocuklan bedef a1ebilD1" be-
Iirtirken, teröristler ile "öz~rIük
savqçdan" arasmda farkhhkla-
nn olduSunu belirtiyor.
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Nihat Behram'm kitabma Ankara DGM'ce taksit taksit el kandu

Bas:dm~ kitaba toplatma karan

_O. _

------------ Asian VI' Hüseyin tnan'm renkll
TUKAN YILMAZ lototraflanndan o~an VI'blrlncl

bamur kailt baskdl 'albUm' bö-
ANKARA - Nlbat Bebram'- lümü, ucuza çlkarmak lçln Mine

m "Hayaon T8IllkhIJnda, Yürek., OIset'te bastmidi. Olier Ikl bö-.
lerl ~alakta KlVIlclmlar" adh he- lümü Ise Özkan Matbaasl zaten
nUz baslimaml$ kitabi, Ankara I
DOM 'ce "takslt taksit" toplatli- baslyordu. Kltabm teknlk 1$ler-

ni Ise R Prodüksiyon sablbl Bilai
dl, Üç bölUmden olu$an, ancak Gün- yaptl. Ancak Mine Olset'-
henUz baslml tamamlanmadl~1 lek! bÖlüm, daba da ucuza çlksm
için birbirinden ayn duran bu bö- 11ye SO.70 boyutundaki kaililara'
IUmlerden metin klSmml "suç un- I)aslmldl. FoloArafiarl gören Mi-
suru 18$lyan kitap", ikinci bölU- oe Obei sahibi ~aban Hersan,
mUnU "poster", UÇtincUbölUmU- iSiz Deniz Gezmi~'lerin foto~ra-
nU de "bro$ür" olarak de~erlen- fml bastmyorsunuz, bu yasak de-
diren Ankara DOM, ilk iki bölUm

d' ~il mi?' diyI' ku,kulandl. Matba-
için toplatma karan ver l, UçUn- aCI Hersan, güçlük)e Ikna edlldl.
cU bölümde ise suç unsuru bulma- Öncekl cumartesigünü yqanan
d!. Toplatllmayan bölümü de ha- H
len "müsadere" altmda bulunan bu olayda henüz ikna olan er.
kitabm ilk iki bölUmU için "Türk SAn,akpm 18.00 !lralannda Isye-
Halk Kurtuhq Ordusu'nu ÖV- rlnl çok say Ida pollsln çepeçevre
'mek", "Kürtçülük VI'bölücülük sardlAIßl görünce neye ujtradlil-
yapmak" ve "kanunun suç say- ßl J8$udl. Güvenlik ~ubesi'nden.
dl~1 filII övmek" suçlamalan ge- Ba,komiser Mustafa Ylldmm'm
Ilrlldi. emrindeki ekip, 'Bunlar afi~' di.

Kitabm IOplatllma öyküsü. 5 yI' kitabm bu bölümüne el koy-
gUrt sUreyle Ankara Emniyeti'nde mQ$tu bile. Henüz ortada bir top-

lalma karan yoktu. Ama olay,
tutulan Yurt Kitap Yaymclhk'm DGM Savci Yardlmclsi Ülkü Co,-
sahibi Onsal Öztürk'ün anlallm-

kun'un sözlü emri Ile geli,iyordu.
lanna göre ~öyle geli$ti: Emnlyet Basm Büro Amiri Ylldl-,

"Kitllbm Den.iz Gezml$. Yusul
rim, ylllarln tel'rühesiyle basllan-,

------------ .--.------ ..-

lann 'afi~' olmadljtlßl tespil etmi"
bu tespitini de telefonla 'irtibat'
kurdujtu Savel CO$kun'a aklar-
ml~t1. Ama Öztürk'ün i,ittijtine
göre CO$kun, 'Ben anlamam, ba-
sam da basuram da araClYIda ba-
sllam da toplaYlp getirin' diyor-
du. Öyle de oldu."

Kitabm "aklbeti"ni ara~tlran
Öztürk, ilk olarak DOM yedek
üyeli~inin 20 arahk tarihli toplat-

ma kararl ill' kar~lla$tJ. Bu karar-
la, "suç illendijtina dair bulgular
görüldiijtünden" kitabm m'etin
klsml toplallllyordu. Yedek liye
bu bölümde, "Türkiye'de
Marksist-Leninist sUahh halk sa-
V8$1yoluyla komünisl bir idare
kurmak içln mücadele eden, ku-
ruculuiunu VI' yönetiellijtlni De-
niz Gezmi$, Yusuf Asian VI'Hü-
seyin tnan'm yaphil Türk Halk
Kurtulu, OrdllSu'nun eylem VI'fa-
allyetlerinl övmek", fiillerini, ay-
rica "halkl suç i,lemeye tahrik VI'
t~vlk, halkl slmf farkhhAI göze-
lerek kin VI' dii~manhga aÇlkça
lahrik VI' te,vik ill' Kiirtçülük VI'
.bölüeülük propagandasl"m sap-
'taml~t!. Yedek uYI', yalmz fotog-

ratlann bulundu~u ikinei bölüm
ile yine Behram'Jn bir ~iirinin de
yer aldl~1 fotol!rafll üçüncü bö-
lüm için ise "milstakil mahiyel arz
eUiklni" \e "SU" unsuru
ta,lmadlklarl" !!erekçesiyle top-

j.llp1a karan vermedi.

<;a\'('i1!kbuna itiraz eui. 23 ara-
IIkla loplanan li<;ki~ilik DGM he-
yeti, kenar bO$luklarma tasarruf
olsun diye Behram'm kitaplanmn
tallltim yazllanmn da bastmldl~l
'bölümlerden "poster" olarak ni-
t. lenenin "çok miktarda basllml'
()~masml" da göz önünde bulun-
durarak, "kanunun suç saydlil fi-
'ill övdügü" savlyla toplatUrd!. Ki-
tap bölümlerinden "bro,ür" ola-
iak niteleneni hakkmda ise her-
hangi bir toplatma karan verilme-
di. .

Öztiirk, bu bölümün ise haien
"müsadere" altmda bulundu~u-
nu, kendi~ine \'erilmedi~ini
söyledi.

• Öztürk ~imdi, "Kitabl bastlra-
madlglma ml, 5 gün emniyettl' ka-
h,lma ml, yoksa 10 milyonun iize-
rindeki zararlma ml y'anaYlm?"
diye soruyor.

---------------

PKK nasd elendi?
içinde PKK'nm admm bile geçmedigi terör
raporunun haZlrlaYlclsl Whitehouse,
"Türkiye'nin toprak bütünlügüne
taahhütlerimiz tamd,r" dedi. Sayunma
Bakanllgl 'nca saYlsl 200 olarak saptanan terör
örgütleri arasmda PKK da yard,. Ancak daha
sanra bu say' 50'ye dÜ$ürüldü ye DI$i$leri
Bakanllgl 'mn onaYlyla PKK /iste dl$1kaldl.

UFUK GÜLDEMtR
WASHINGTON - PKK'YI te-

rörist saymadlgl için Türkiye'de
yogun tepkilere yol açan ABD'-
nin "terör raporunu" hazlrlarken
PKK'YI Nikaragua Contralar'l ill'
birlikte liste dl$1blraktlgl ögrenil- .
di. Cumhuriyet'in bnuya ili$kin

..uruIanm yamtlayan özel operas-
yonlar ve alçak yo~unluktaki ça-
tl$ß1alardan sorumlu ABD Savun-
ma Bakan Yardlmclsl Cbarle~
Wbltehouse, "Türkiye'lÙn toprak
bütünlüiüne taahbütlerimiz
tamdlr" dedi,

ABD Ba$kan Yardlmclsl Geor-
ge Busb'un görev talimatlyla Sa-
vunma Bakanh~I'nca hazlrlanan'
"terör örgütleri" adh raporda,
yeryüzündeki hemen tüm $iddet
yanhsl örgütlerin kimlikleri ve
yaptlklan uzun uzun anlatlhrken
PKK'mn adl bile amlmaml$t!.

Edinilen bilgiye göre Ameri-
ka'mn yeryüzündeki terör örgüt-
leri konusundaki resmi tutumunu
'ortaya koymak amaclyla derli
toplu bir terör raporu hllZlrlanma-
SI çall~malarl 1987 ortalannda

ba$lad!. Özel operasyonlar ve a1- liste dl$mda kalmasl tesadüllere
çak yo~unluktaki çatl$malardan degil, tamamen bilinçli bir secime
sorumlu Savunma Bakan Yar- dayamyor.
dlmclsl, BüyUkelçi Cbarles Wbi- Komisyon çall$malan hakkmda
tebouse yönetiminde kurulan birbilgi veren alçak yo~unluktaki ça-
komisyon yeryüzündeki terör ör- lI$malar dairesinin sözcüsü Peter
gütlerini tek tek incelemeye ba$- Probst, "BaZI gruplarln listedI'
ladl. Ön elemede 200 olarak or- bulunmamasl bir ~y ifade etmez"
taya çlkan terör örgütleri arasm- .dedi. Bazi trlanda gruplanmn da
da PKK da vardJ. Ancak saYlYI Hstede bulunmadl~JnI belirten
50'ye dÜ$ürmek amaclyla yapdan Probst, "En tehllkeli olanlan seç-
ikinci elemede ABD DI$i$leri Ba- meye çah,tlk" diye konu~tu, Bu-
kanh~1 ile de yapdan görü$ all$- nun, PKK'm "en tehllkeli olmll-
verisi sonucunda PKK listeden Çl- dlil anlamma ml geldiginin" so-
kanld!. Liste dlSI kalan bir ba$ka rulmasl üzerine de "eier raporu
örgüt de Nikaragua Contralar'i yenilersek Ilsteyi de gözden geçi-
idi. Komisyonun üzerinde karar receilz, ad mm listedI' olmamasl
kildl~1 örgütlere ili~kin metin ise onlan terörlst saymadlimlz anla-
Savunma Bakanh~1 Askeri tstih- mIDa gelmez" dedi. Listedeki
barat Terör AnaHz Dairesi tara- gruplarm Amerikan askeri kaygl-
fmdan hazlTland!. Yani PKK'nm larlm gerektirmesinin de göz önü-

ne ahndl~ml kaydeden ProbSt ay-,
rica, "Bütçe VI'zaman darhgmm"
da inee eleyip slk dokumaYI ön-
ledi~ini anlatl!. Probst, "Listede
cografi temsll de olsun istedik"
diye ekledi. Probst PKK'nm 00-'
~u Anadolu'da Amerikan radar
üssüne saldmda bulundu~undan
haberdar olmadlklanm söyledi.
Ama sonuç olarak "PKK'mn
hangi siyasi nedenle liste dl,1 bl-
raklldliml bllmediAlni" de vurgu-
lad!.

Komisyon Ba~kam Charles
Whitehouse ise PKK ill' Nikara-
gua Contralar'l arasmda ba~lall-
U kurulmasml gerektirecek bir ne-
den olmadl~JnI söyledi. Bunun
üzerine, "Peki 0 zaman Nikara-
gua Contralar'i neden liste dl$1
blrakddl" 4iye sorulunca ~u ya-,

51



,
INSTITUT KURDF:

niu verdi:
"Nikaragua Contralar'J.iistede

yok, çünkü bizim 'gö~ümüze gö.
re onlar silahh güç kullanarak si.
yasi bir de~~iklik arzuluyor ..
Uçaklara patlaYlcl madde yerle~'
tirmiyor, düzenli bir orduya kar.
~Ialçak yogunlukta mücadele ve.
riyor. ~rubun amacl ile 0 amaca
ulqmak isterken ne kadar Ame.
rikan menfaatlerine zarar verdi.
~ ve Amerikahlara hasmane day.
randlgl, araslßda mUllIU\1t It)' IIRI
yapmak gerek. Ancakbun\l söy.
lerken sagcI örgüderin, yani öz.
gürlük savqçtlaTl denilen grupla.
rm zaman zaman yaraltlltl ~iddel,
olaylarlnt onayhyoruz anlaml dB;

'çlkmamah ...
Whitehouse'lß 'Nika'ragua,

Contralar'l konu'sundiiki aÇ1kla-
malan PKK'mn neçlen listede ol~
madl~1 konusunda da ipuçl,an ve.
riyor. '

ABO'nin Kürt konusundaki tu-
tumu TUrkiye'yi uzun sUreden be.
ri rahatslZ ediyor. Halta TUrk ma-
kamlan zaman zaman Amerika'-
mn "BazI beklentilerin yerine ge-
tirilmesi amaclyla yan sorunlaTl
.kqldlgl" endi~esine dahi .kapl~l-
yor. Amerika'nm TUrklye mn
toprak bUtUnlU~une taahhUtleri
var. Oysa geçen YllWashington'-
.da hUsnU kabul gören KUrt lideri
Talabani'nin de TUrkiye'nin top-
rak bUtUnlü~üne kasteden PKK
île "~birli~ anlqmasl" var. TUrk
DI~i~leri Bakanh~1 SözcUsU, BU-
yüketçi Inal Batu bu açlk çeli~ki-

ve, ABO Ol~i~]eri Balüinh~1 1987
hlsan haklan raporu yaymlandl-
'~mda sarf etti~i "böyle bir rapo.
'run dost ve mülteflk bir ülke hü.
'kümetince haz1Tlan~mm arkasm-
'da yatan saiki anlamak mümkün
degUdir" cUmlesiyle 1~lktutuyor.
ABO'nin geçen YII OI~i~leri Ba-,
kanh~1 SözcUsU Charles Red.
man'm ifade ettigi resmi Kürt po-
litikasl ise ~öyle:
; "ABD'nin poiltikasl, Kürtlerin
gayelerine ban~çl yoldan ve böl.
gede mevcut devletlerin slntrlarl
içinde kavu~malarl yönündedir.:
Amerika bu ülkelerin içi~lerine,
karl~maz, "

Redman'm bu açlklamasl, aglz-'
dan kaçml~ bir ctimle dègil, aksi-
ne .D1~i~leriBakanhglpn~',¥a~m-

dogu Dairesi'nin her sözcügü dik-
katle seçerek haZlrladlgl bir me-
tin. KUrtlerin kendi haklanm bu-
lunduklan devletlerin sm Irian
içinde aramalanm tavsiye etmek
bir baklma 0 devletlerin içi~leri.
ne açlk bir müdahale, çünkü böy-
le bir açlklama, bu ki~ilerin ara-
naeak haklan oldugunun Ameri-
ka tarafmdan kabul edildigi an-
lamma geliyor. Bu tasvibin son
i~areti ise bir ba~ka KUrt gurubun
geçen gUnlerde ABO OI~i~leriBa-
kanhgl'na konferans vermeye da .
vet edilmesi oldu. Amerikan yO-
netimi gerçi bu kez Kürtlerte res-,
men görü~medi aneak yine de DI-
~i~leri Bakanhgl'nda kOllferans
verdirterek tutumunu ortaya koy-
du.

slDmda ve kamuoyunda hakli tep- naklandlglDl, zini: A BO'nril
kilere ve zihinlerdl' bazI istihfam- PKK'YI terörist bir ör~üt olarak
lara yol açml~lIr. gördügünü res~i p.landa ~Y.lk\:a

ABO'nin Ankara Büyükelçisi beyan l'ttigini, mteklm ~eçllglmlz
Robert Strausz-Hupe bu sabah agustos aymda, lani hUlldan. Ima
Bakanhlt1m1za davet l'dill'rek bu bir süre önee AHB Ih~l~kn Ra.
hayret verici geli~me ka~lSInda kanhgl'nea ~'aYlmlal\a" ulllslara"
kamuoyumuzda vl' basmlmlzda rasl tl'rörilm Yllhk raporunda da
da yanslyan (epkilerimiz dile ge- PKK'va Yl"rverilmi~ bulundll~u-
tirilmi~ ve hatamn düzeltilmesi ile ,n'u, bu ke~ ortaya çlkan halamn
bundan böyll' bu gibi durumlara düzeltilmesini temiflel\ Bmlan la-
mahal veriltilemesi (alep edilmi~- ymm bundan muhtemelen birkaç
tir. ABD Büyükelçisi, cevaben Sa-iay sonra çlkacak Yl'ni basklsmda ,
vunma Bakanhgl'mn yaymmda'PKK'ys yer verilmesi için Was-
PKK'ya atlf bulunmamasmm hington'a gerekli telkinll'rde bulu- '
muhtemell'n b~ry~~h~h~.(an kay- nac~gml kaydetmi~tir."

Cumhuriyet 14.1.89

kaynakhndlglDl;' ~elir~er~k
ABD'nin PKK'YI terönst blr or-
:gUt olarak gördügünü söyledi.

DI~i~leri Bakanhgl'nm yaptlgl
{içlklamada ~Oyle denildi:,:'

"Çoluk-çocuk ayrlml yapmak-
slzm masum vatanda~larlmlza
ka~1 caniyane katliamlar düzen-
ledigi herkesin malumu olan m~~
um bir terör örgütünün, ABD Sa-
vunma Bakanl1gl'mn bahse konu
yaymmda terörist gruplar arasm.,
'~ z,~kredi!m!tl!li~J)hnasl,Türk ba-

ABD'nin Ankara Büyükelçisi Hupe, Dl$;$ler['ne' bUg; verdi

'PKK terörist örgüt~

, , ANKARA (Cumhuriyet Büro-
su) - ABD Savunma Bakan-
hgl'nea yaYlmlanan "Terörist
Gruplann Tamml" ba~hkh ra
:porda, PKK'mn yer almamasl
üzerine, ABD'nin Ankara Büyü-
,kelçisi Robert Sirausz-H~ <Iün
j OI~i~leri Bakanll~I'na Çag-,t1dl.DI-
~i~leri, konuya ili~kin yaptlgl açlk-
lamada, Slrausz-Hupe'nin "Va;
Yln4a J>KK'ya allf bulunmamasl-

, illn', muhtemel bir yanh~hktal\

ABD Ankara Büyükelçisi Strausz Hupe, 'ABD
Savunma Bakanllgl'nca yaYlmlanan raporda PKK'ya
atlfta bulunmamaSlnl muhtemel bir yanll~llktan '
kaynaklandlglnl, ABD'nin PKK'YI terörist örgüt
olarak gördügünü söyledi.

yaYllllaiian ve Pentagon'un
"Ozel Operasyonlar ve
OÜ!iük Yogunlukta Sa-
~" Dairesi tarafmdan ha.
zlrlanan "Terorist Grup~
Iann Prof'tlleri" ba~hkh rai
por, ABO Ol~~eri île Savunj
.ma Bakanhklarmm raporla';
nnda, PKK konusurida bi~
farkhhk ortaya koydu. Bu,
'nun nedeni, ABD OI~i~leri
Bakanhgl'mn her altI ayda
bir yaymladli1 terör raporla.
nnda, PKK'nm faaliyetlerine
de yer veriyor olmasl. Son
olarak ABD OI~~leri Bakan-
hgl Kar~1 Terorizm Oairesi
:Ba~kaDl Büyükelçi Paul
Bremer, bundan klsa bit
süre önee "Hürriyet"e ver.
'digi bir demeçte, PKK'y\
;~'çok tehlikeli" bir terör öre

'Hürriyet 14.1.8~
,

rum bundari' sonraki' 'j'IH
por~rda, listeye ilk rapor:'
:da )'Pr almayan örgütlerin,
fdaliiI edilmeyecegi anIa--
'mma gelmez" ~klinde ko..
nu~tu, .,

ABD Savunma Bakanh"
gl, bu açlklamaslyla PKWY~
Amerikan çlkarlarma tehdi~
ol~turan bir örgüt olara~'
gönnedigini belli etmi~ oldu.
Bununla birlikte PKK'mn,'
1986 Ylhnda Güneydogu:
AIi.adolu~daki bir NATO ra-
dai' üssüne roketatarlarla sai.
dudlgl blr b~ka Amerikan
belgesinde, ABO DI~i~leri
Bakanhih'nlD hazlrla~litI
1988 Oca'k tarihli terör rapo-
runda belirtiliyor.

,ABD'ninyeni Ba~kam,
,~rJ~:' ,B~)~~önaözüy.1e

IL _
Pilnlalliln~1It!J:m$J'BlIIJiltlatll:

;~pitK,terOr Orgütüdür'
• SavUnrna Ba.ka.nl$'run bir OOZCÜBÜ,&H~ad1gmuz

ra'porda PKX'ya 'yer vertlmemesl, bu ôrgütün, Ame-
r1ka.n vata.n~la.ruu dogrudan teMit etm,ames1nden
ka.yna.kla.nrna.kta.d1r. B1z1m icin PKK lœsin olarak bir
teror. ôrgütüdür& dedi.:

'Sedat ERGiN blldlrlyor yet "in konuya îl~ki!:l ~rula_1~===..:......=:~=-==~:....::..:. TIm yamtlarken, "Künbstan

WASHINGTON, (Hür- 4çi Partisi (PKK) ABD,
riyet) - ABD Savunma Sayunma BakanbgJ tara~l;

Bakanhgl (Pentagon) ,tara- fmdan ~u:,te1'Ör ?rgütü I

fmdan haZlrlanan ve dunya' olarak gorulmektedir. Bu-,
daki terorist gruplarm kim- nunla birlikte Savunma
,liklerini anIatan "Terorist ;RAIrAnl1ll 8Öz konusu ra-
'Gruplann Pror.lleri" b~- ~ru ha~r~e.!" rap'?~.n
'l1kh raporda, PKK'dan söz clünyadalu bütun teror or:,
!ildilmemesinin yankllaTl ~~- giitlerini ~~ ribi
frerken, Pentagon, PKK YI hir amaç gutmeD1lftlJ'. Ra:
,bir terorist örgüt olarak de- J'Or, ~BO Ç1karIuuu.' \le,
rgerlendirdigini, ancak ra- Amerikan vatandao~arl~
'porun bütü.n tero,ris,t g,ruplart ,tehdit eden ra ,da,teh~lt;
'kapsamarllgml blldlrdl. etm~ pO~lye~e~ ~~
~ ABD Savunma Bakan.:.: bulunan teror orgutlertnl
JIgI'nm bir sözciisü, '~Hürri- ;konu alm,~tad1~,~ I!u d~-:
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giitü olarak gordüklerini bl'T-Enneni teror örgüt1erine ay-
dinn~ ve PKK teronine kar- rllan bölümde, pogu Ana-
" Turk makamlanyla ~bir- dolu'dan ''Tarihl E~enis~
ligi 'yaptlklanm açlklam~tJ. tan" olarak soz edllmesl
. Ote yandan, ABD Sa- .olu~turuyor. Raporda yer
vunma Bakanhgl'mn terör alan bir haritada, bugi.Jnkü
raporunun Türkiye açlSlndan Sovyet Ennenistan Curnhu-.
rahatslzhk konusu olabilecek riyeti ile Türkiye'nin Dogu
bir ba~ka yönü nü de Anadolu topraklannl. kapo'
MALA ve "Adalet Soykl- sayan bir alan ''Tarilu Er-
rum Komandolarl" adh menistan" diye tamtlhyor.

Cumhuriyet 14. 1. 89

D .. 'nun ambu..lans. Günü gününe uymayan havaogu ko~ullan, özellikle yurdun batl
kesiminde ya~ayanlan ~a~kma çeviriyor, ancak ~ogu'nun tek de~i~meyen
görüntüsü, göz alabildigine uzanan beyazhk. Bitlis ve çevresme blr karaba-

san gibi çöken kar ve tipi nedeniyle.y?lu ka~an.~n köylerde "klzakli yasarn".
yine vazgeçilmez ula~lm aracl. Deliklita~ Koyu nde rahatslzlanan ~alt Turk.
men adh köylü, klzakla hastaneye yeti~tirilm~ye çah~lhrken blr k~ylude olasl
bir kurt saldlnsma kar~1 silahl omuzda tetlkte bekhyor. (Fotograf. AAl

Hürriyet 14.1.89 Washington~Kürt
Iidere yüz vennedi

WASHINGTON, (Hür-
riyet) - Amerikan Yö-

netimi, Washington'da bu-
lunan ve Kuzey Irak'taki 6
Kürt partisinin bir araya ge-
lerek olu~turdugu "Irak
Kürdistan Cephesi"in Ii-
derlerinden Dr. Mahmud
Osman'm göriipe önerisini
geri çevirdi. Ancak D~eri
Bakanhgl'nda düzenlenen,
"1lÇ1k forum"da kon~llSl'
için kendisine kaplYI açtl.

ABD D~eri Bakanhgl'
nln Dr. Mahmud Osman
kaJ1lSlnda aldlgl bu tutum,
geçen maylS aymda Was-
hington'a gelen Kürt hareke-
tinin önde gelen liderlerinden
ve ayru cephenin üyesî olan
"Kürdistan Yurtaever Bir-
liti" Lideri CelaI Tala-
beni'ye gösterdigi kabul dü-
zeyinin gerisinde kaldl.

"Irak Kürdistan Cep-
besi" liderliginde Kürdistan
30syalist Partisi'ni temsil
~en Dr. Mahmud Osman,
lkili göriipe yapamamaSlDa
ka~hk "1lÇlk forum "a ka-
Lllarak ABD D~eri Bakan-
[Igl'na ayak basma ve bu çat!
iltmda smITh bir gruba
lrak'taki Kürt hareketinin
jurumu ve Sacldam HÜBe-
yin rejiminin Kürtiere dönük
llygulamalarl konusunds bil-
~i venne imkârunl eide e~
Jldu.

Dr. Mahmud Osman,
açlklamalarl 8lTllSlnda ABD'
nin "Kürt politikasl"m
el~tirdi ve Washington'un
Kürtiere dönük politikllSlnln
"rürkiye ve Irak'ia i1~ile-
rinin ipotegi altmda oldu-
gunu lIÖy1edi. Dr. o.aan,
bu konuda "ABD'. Kürt-
.!ere~, K~.in-

san haklanyla I!l\mro du-
rumd •. Bunun Herisine
litmiyorlar. EIer p1erler-
'-, TQrkiye ve Irak'la ~-
.kUerinin bundan etkilen-
mesinden çekiniyorlar.

Nitekim, Irak Kürdistan
.Birligi yöneticisinin Was-
hington'daki temaslannda
aphk, Kongre'ye kaydl. Dr.
Osman, Washington'da bu-
iundugu SÜfe içinde, Kon-
gre'de gerek Temsi1ciler Mec-
1isi. gerek Senato kanatlarm-
da d~ i1~i1er komitelerinin
d8JU¥11anlarlyla ikili görü~-
melerde bulunarak Kuzey
Irak'taki durum hakkmda'
bilgi verdi.

Dr.Osman, bir bqka so-
rumuz üzerine. Thrkiye'nin
"Kürt politik.sl"m da
"çifte standarth" olarak ni-
tell!di. Kürt lider "Mülteci-

lere kap1lanDl .açog. için
Türk Hükümeti'ne mü-
te~kkiriz. Nitekim SaYlD
öZaJ'a bir mesaj gönde-
rerek te,ekkürlerimizi
ilettik. Ancak Türkiye de
Irak'taki Çlkarlan nede-
niyle lrak'm kimyasal gaz
kullandltml söylemedi.
Ayrlca Türk Hükümeti'
Din 'Türkiye'de Kürt yok-
tur' ,eklindeki yakl.'l-
mina katllmamlZ da
mümkün deti1. Ben Tür-
kiye'deki Kürtler adm.
konUlj&llUlDl. Ancak Tür-
kiye'deki Kürtlerin de
uluaa1, kültürel, siyasi ve
iclari haklannm tamnma81
gerekir" diye kon~tu.

Dr. Osman, PKK ile
resmÎ ili~ileri bulunmadlgml,
ancak Kürtier olarak dogal
i1~kiler bulundugunu da be-
lirtti
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Hürriyet 14.1.89

"" ,,' r

,. .... lIi " MINNETTARIZ" lrak'taki köylerine I nüstü Hal Böllre VaJiliti tarafmdan UiyarbaklT'd~ AnkllTlf'yauIINYE1E IM .. I 1.5,.y1.1önoe atwm uçakla I{önderildi. Küçük Haœr'in eski yiizüne kavullmastna az
bomba sonueu yüzü tanmmayae'lk dununa gelen Haeer, Olaga- süre kala baba i\bdülmecit Rellit, "Türkiye'ye m;"nf'tanz" riP<li.

, Havaalam'nda gazeteci-
lerin sorulsrlm yamtlayan'
küçük Raoer'in babasl Ab-
dülmecit Relilit, olaym 1,5
iyll kadar önce Irak'm Uma-'
~iye Kenti'nin Süpeyizr
Köyü'nde g!!rçekle~tigini, sal-

Pe~merge klzlna, Hacettepe'de tedavi olanagl. ..

Racer' e, 'Devlet Baba' destegi
radaki ,. götevliler,' 'pe~erge dmda üç çocugunu biropn
çocugunun ,ted~vis.inin Ha-' .kaybetLigini. bu ~'avrusunul1
cettepe Omversltesl Tip Fa- da olaym izini yüzünde ta~l'
kültesi Plastik ve Re-: dlgml belirterek, "Allah,
konstuktif Anahilim Dal~'n-' Türkiye'ye zeval ver-
da Y.~Pllm~sll:lIn,d~a dogru mesin, Yeni bir insanhk

..olaca.gml, one ..surdule~" Bu- ömeti sergillyorlar. Yav-
.~lUnuzerme Boige Vah,slKo-. lnunu eski ha1ine getire'-
zakÇ1otlu~ Ankara Ile, ~-" eekler. Pelilmergeler
1ll8S8 geçt!, .Hace~ ~1iIl~ m, olarak, devlete liIükran ho-
.tum tedavi glderlermm Bolge rçluyuz" dedi
-Yaliligi'nce ka~ll8?ffiasl be- .
,n!~ndi. K,üçük. pellffierge 'Babasi ve Böige Vaji.
,dun ~aba~1 Ile ,bl~hkte An- ligi'nden iki görevliyle birlik.
~ra ya gonderlldl. te Ankara'ya getirilen pe~;

metge Hacer, yüzündeki
'''DEVLETE~OKRAN' bomba. yamg-I izlerinin gide.
:,': BORÇLUYUZ" . rilmesi amaclyla Hacettepe

Hastanesi'ne götürüldü.
.Haoer'in ilk muayenesini

yàpan Plastik Cerrahi Ana.
bilim Dah B~kanl Profesöl
Or,Giller Gürsu, "Plaatik
éerrahide yapiimasi zor
1l~1'\ ililler''vard1r. Bunlar-

ihs.n DÖRTKARDE$
,fthARBAIÜa, (bha) - Bir Irak uçdmm köylerine attl!1 bomba
:Yëotmëu yüzü yanàrak tamnmayacak haie gelen, daha sonra smm
geçip Türkiye'ye sljtman pe'ilY1ergelerarasmda yeralan dört y~n-
daki Hacer Revit, Olajtanüstü Hal Böige Valili!i tarafuldan tedavisi
için Ankara'ya _gönderildi.

Unlü Alman Stem Dergisi'nin "Napalm kurbam Kürt çocuk"
..di~~ fotot!af!..~. y!y!l)ladl!' ve. öyküsünü!UÙattI41:T.!la~r. Re.lit'\,.
.Où' yaymdan klsa sili'e sonra HÜirlyet eklbi M'ut takT pe'ilY1ergè
kampmda babBSl Abdülmecit Reeit ile birlikte bulmuotu. Küçük
Haeer ile ilgili yaYlmnuz tip çevreferinde büyük ilgi ile kaJ1llannu~;
Fran81z Paateur Hastanesi plastik cerrahlarmdan Dr. Oya 8ayn;
pegmerge çocutunun yüzünün bir kaç ameliyattan sonra eski haline

: ~elece!ini söylemi~ti. Bu arada aym hastanenin anastezi uzmanhin
Ile doktorlarl da Haeer'in eMetik àmeliyatml seve seve üstlenecekle~

: rini duyurmuij!ard.1. .': ~ . . .
,. --'B~~bâ:iun 'etkis~le yti~ü ... ' '~v'àlïsi '}{ayriKoz8kétojlu,

tanmmayacak hale gelen Ha- ,devreye girdi. lstanbul'daki
cer'ie ilgili geli!lffieler sürer- ,Franslz Pas~eur. Hast~-,
ken konuya Ola~anüstü Hal nesi'nde tedavl edllm,ek .IS-,
Böige Valiligi e~ildi. .tenen küçük Hacer'm ll~
. Hacer'in yüzündeki ya- m~yenef!Ï, ~iY8:rbak.U"d~~1
mk lzlerini yoketmek ama- -Dlcle Umvel'SlteSiTIp Fakul-
clvla Ola~ânüs£ü Hal .Bölge .tesj'nde: gerçe!de~tirildi, Bu-
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dan biri de, yanDUf kuJatt
eski haline getirmektir.
Bu baklmdan, Hacer çok
flUlsh. Onun kulaklannda
yamk yok. Aym f4!kilde,
kemik YllDIt1 cia bizi çok
utra,tlr1r. Racer'in yüz
kemiklerine itlemit bir ya-
mk da görü!m(lyor" dedi.

Racer'in yüzünü birkaç
etapta eski ha line cetinneye
çah~caklar1m kaydeden Pro-
fe!lOrDr. Güler ~ÜJ'lIu, An-

kara Rürriyet Bürosu'ndan
Ye,im Ersoy'a Ijunlan säy-
ledi:

"Dana inanm, che gö-
rünütünÜD çirkin ve tarkh
oImuma ratmen, Hace-
r'in yüzünde razla bir ba-
IIU' yok. Bu tip yamklann
œclavWnde ve IlimeJiyatm-
da, mükemmele yakm ba-
.. n ekle, ec1Wr."

RACER'IN yüzO
SIL BASTAN

Plastik Cerrahi Anabilim
Oah ö~retim üyelerinden
Profesör Or.Yücel Erk de,
büyük bir ol881hkla geleœk
hafta gerçekll',tirilecek ame-
tiyatla illfHi olarak, tunlarl
8Öyledi:

"Hacer'iJI ,ÖZ kapakla-
rou, burmmu ve atzuu lIi1
bqtan cleyip, yeniaen ya-

pacstIz. Samnm gözleri
korumak am&.C1yla önce-
Iikle göz kapaklarlm eski
haline getirrneye çahttnz.
Daha sonra, stIz düzeltile-
bilir. Son olarak cia kulak-
Iarclan veya yanatm yan-
maml' bölÜlnlerinden ala-
<,qulllz dokularla, Race-
r'in yok olan burun kanat-
Iarml yaparlz. Bunlarm
hepsi bittikten IOnra da,

. estetik amaçla yüzün deri-
sine müclahele edilir."

Uyelerine sorgulamalan Slrasmd:t
'"SUP Ile 111111" sorular soruldu-'
iu öirenildi.

Batman ve Siirt'teki gOzaltilar
sUrerken 7-8-9 ocak gUnlerinde
Oiyarbaku'm Silvan ilçesinde ve
köylerinde de bir dizi operasyon
yaplldl. Operasyonlarda gOzaltl~
na ahnan yakl8$lk 300 ki$inin ara-
smda 12 ya$mdaki Murat Yllhk.
tie: 14 YS$lIldaJo:itlrat \. azhk adh
iki çoculun da bulundulu bildi-.
rildi.

GOneydoAu'da son hahalarda-
ki yoAun gözalttlar Uzerine .han'.
kete geçen Uluslararasl Af Or)/,ü,
lU haZlrladl~1 "aeil ba,vuru mel4

.ni"ni lçi,leri Bakam Mustafa Ka-
lemll He Siirt Valisi Atilla Koç'a
gönderdi. ÖrgUtUn mektubunda
gozaltmdakiler arasmda Petrol-I~
Batman Sube Ba~kam Ahmet TI.
murta, ve SHP Batman tlçe Ba$-.
kam Sallh Aktan He Mehmet Ka-
ra, ~ükrü Ekinci, Mehmet ~irin
Aytekln, Bqlr Kurt ve ~ükrü Gök

Batman ve Silvari~daSOO ki~i
sorgudaBü eek
gözaltz
Batman 'da aralarù,da SHP i/çe
yönetici/erinin de bulundugu 200 ki$inin
gözaltma almmasmdan sonra Diyarbaklr'm
Si/van i/çesinde de aralarmda iki çocugun da
bulundugu 300 ki$i bir haftadlr sorguda.
PKK'ya yardlm ya da yatakl1k iddiaslyla
gözaltmda tutulanlara 'SHP i/e i/gi/eri'
konusunda da sorular soruldugu ögreni/di.
Gözaltmdaki bir gazete bayii dl$anya
ula$tlrdlgl mektubunda i$kef1:~eyeugrat!,glf~,
öne sürdü. Uluslararasl Af Orgütü, IÇl$len
Bakanl1g1'ndan gözaltmdaki/erin durumuna
tli$k~ngüv.ence istedi.

BATMAN/DIYARBAKIR
(Cumhurlyet) - Ba$ta Batman
olmak üzere Siirt'in merkez ve
öbür ilçelerinde yakla$lk 200 ki-
$inin gözaltma ahnmasmdan sono'
ra Diyarbaklr'm Silvan ilçesinde
de arasmda 12ve 14 y8$larmda iki
çocuiun da bulunduiu 300'e ya-
km ki$i gözaltma ahndl. YOiun
IOzaltJ olaylan Uzerine "acll bllf-
vuru metni" hazlrlayan Uluslara-
rasl Ar ÖrgUtU, tçi$leri Bakanh-
Il 'ha ba$vurarak gOzaltmdakile-
rin saihklannm iyi olduiu ve i$-
kence gOrmediklerinin garanti
edilmesini istedi. ABD Adana
Konsoloslu~u yetkililerinin de
gOzalti olaylanyla ilgilendikleri
bildirildi. Siirt'te gOzaltma ahnan-
lardan altlsl daha, önceki aksam
çlkanldlklan mahkemece salive-
rilirken gözaltmdaki aazeteci Sab-
ri DIIf, dl$anya ula$tlrabildiAi
mektupta i$kence gördüklerini
One sUrdu. "PKK'ya yardlm ve
yatakhk" gerekçesiyle gözaltma
ahndlkl~~1 bildirilçn ba~1 SHP

Ud polis ~hit edildi
CtZRE, (Mudin) - lIçl! merkezinde dcv.

riyt>görevi yapan polis otosuna atelj açll-
dl, iki polis tehil nldu. Dia)" 1111 14.00
8lralarmda meydana geldi. Cizre lçe Em-
niyet Amirlili'nde görevIi polis ml'murlarl
Necip On'Ie Muammer Gence, kimtikleri
belirlenl'meyen otomotik türeklerle açllil
atet sonucu tehit duttüler. !dil Hçesine çlkan
karayoluna biti,ik sokakta meydana gelen
olaydan lIOnra, Cizre'dl' güvenlik önlemi
ahnd.. Bu y1l bölaede güvenlik güçlerine
kall1 giri~len Hk eylem olan saldmYI PK K'
mn düzenleditinin samldltlID belirten yetki-
tiler, soru,turmamn siirdülünü betirttiler.

gihi SliP ~"'ll'II,'i 'e Il,,,1 '1111"

lllillllldllgllllllll l',!;111 talall".d.'"
bdilldi[!i b, Iii till'Il'" gCl/,dll 'III e-
l\:1 illin lI/lIl1ll1gllna dik""1 ,'d il
dl

!\Ickllll'ia anl;a ha\:\ ,,(akil
glllln Batlllan\la c",j on dl! "le
(,ldllglllla h' 1I\I"i~l"nlll iI,'1 1111-
lu kÖlu 1ll1l:lInde \C i'>"l'lIll'~e
LU,>I ~Ö/Ic,>lIll'\ i in1/alalhf"lla dlk-
kaI çckilcn:" ,>ovle denildl.

"i,kenl'e iddialan l'Ill.' 'Il' '''-
nelimin si"il hülo.ümell' I(l,,'ml',in-
den beri de\"am edel(elml'Io.ll'dir.
Gözaltmdaki ki,i1erin saghklan-
nm iyl uldu~u ve i,kenl'e l(iirnH'-
dikleri ailelerine "e 8\'ukathlrlna
garanll edilmelidir."

6 ki~i sahverildi
Gözaltllla ahnanlardan ?',i da-

ha on.:di ak5am Siirt ("'111111:1"

'Yl'l Sav':lhgl'na gCltrildi. :\I.tl,,, Il
da Siirt ßclcdi)e Ba~kall ,'.1."
adaYI doktor .:krem Bilek'lIl 1.:\1-
\ .""\aC Hilej.'in de bullllilht;. ,.\lllk pllli.,', ki .'"::rkl,. ,;",-
':11.llafllld311 illc.:l .. ".i1kkll .. 1I1'a
mahkemeyc ~(\ k cdildi. 1\lahk.:.
me, samklardan Abdülbari Kapll-
hgöz'U tutuklarken imam Ahmel
Ya" Eruh'un Ekinyolu IllUhlan
Resul Nas ile SH P üycleri Ne' ar"
Bilek, All Oktav. Silk. Balur \ c
Mehmel Ali Akl~'1 sal"erdi. Bliv-
Ieee son bir hafta içinde sah, c;i-
lenlerin saYISl 2ü'yi buldu.

180 kisi kaldl
Son Uç hafta h;inde yapllan ve

ço~un~ugu SHI' üycsi vc yöncli-
cisi olmak Uzere 200 dolaymda ki-'
$inin gözaltma alllldl~1 Batman
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.basta o!mak uzere Siir! 'merkez ve. melaubui1da iskence ve 'kötÙ mu-
öbür ilçelerinde silvelhga sevk edi- amele altmda sûrgulandlklanlll
len 20 kisiden sadeee biri tutuk- öne sürdü. Das, meklUbunda,
"landl. Bilindigi gibi, hatfa basm- "Burasi çok sojluk. Gözaltmda 20
da Siirt ve Batman'da mahkeme- günü'müzü dohlurduk, Buradaki
ye çlkanlan 14 SHP üyesinin tü- durumla" yazm" ... t'~m'~'..rl' ~;.I-

mü serbest blrakllmlstl. Bu du- ~sdl~lmlz kâbus l'Il H' iinn hit.
'~umda Siirt ve Batman'da haien sin" dedi.
,180kisinin gözaltmda oldugu sa- .Ye' \..ilikr gözalt1ll3 Itu.. 'rd;.
mhvor ceSI hakkllllia açlklal ,,~Y"J)lnu.

. . ken <!,,'.:altlndakileri I "P"K'~'a
:'Ïskence 2örüyoruz' yardlm ve ~alakhk" gerek,esiyle

Bu arada, gözaltma almanlar- ßorgulandlklan bildirildi. Aneak,
dan Kozluk Gameda Bayii ve gözaltma ahnan SHP üyelerine
Hürriyel Haber Ajansl muhabiri 'sorgulamalan slfasmda "SHP')'e
Sabri .Das, dlsanya ulaSllrdlgl niçin üye olduklan, kim larafln-

dan ün' kavdediidîkleri ve ne tür
çah~~alarda bulunduklan" gibi
sorular soruldugu da ögrenildi.

Yogun gözaltllar" üzerine
ABD'nin Adana Konsoloslugu
yetkililerinin de ineelemelere baS-
ladlgl ögrenildi. Konsolosluk yet-
kililer-inin gözaltmdaki SHP Ilçe
Baskam Salih Aktan ile Petrol-Is
Sendikasl ~ube Baskam Ahmet
Timurtas'm Batman'daki yakm-
lanm arayarak gözaltl olaylan
hakklllda bilgi istedikleri, daha
soma valilik ve emniyet müdür-
lügüne lelefon eilikleri bildirildi.

Diyarbaklr'm ~ilvan ilçesinde-

ki .yogun gëza!!!!ar Ozerine SE
Milletvekili "'uat Atalay dün [
yarbaklr'a gelerek incelemele
bas lad\. Atalay bugün, lçisleri \3
kam Mustafa Kalemli'nin yan
lamasl iSlemiyle cie TBM!,-'I Bz
kanltgl'na bir sorU önergesi vel
cegini söyledi.

SHP Mardin Milletvekili A
nan Ekmen baskanltgll,!daki i
lanbul Milletvekili Ali Hayd
l)o~an ile Mardinl'vlilleti'ekili A
met Türk'ten ollJ~l.:ak SHP'h
yetinin de yann Ball'nan'a gider:
incelemelerebasl::lya..;,:,gl'ögren
d.' ~.
I. .. .

Gaziantep'te
Öte yandan, Gaziantep'te de

önceki aksam üç SHP üyesinin
gözaltma ahndlgl bildirHdi. ~ahin-
bey lIçe Gençlik Komisyonu Bas-
kam Kamil VlldlZ, Gençlik
Komisyonu Oye~i Mehmet VII:
maz, DDY iSçisi ve SHP Üyesi
Nuri Kaplan'I evlerinden alarak
götüren siyasi polis ekiplerinin tu-
tumunu ele~tiren SHP tl Baskam
Mehmet Aydm, "Arkad~larlml-
zm blr soru~turma nedenlyle göz-
aUma ahndlgl bildirlliyor. Ama
astl amaç bize gözdagl vermektir"
dedi.

cuklsnml tekme ve tokatla döv-
dükleri yetmiyormu~ gibi
ayaklarma at~ ettiler. Daha son-
ra bir akrabamlzm evinde olan
kocam Abdülkadir'i getirip köy
halklnl topladlklan benzin istas-
yonuna götürdüler, Orada döv,
dükten sonra üzerinde külolu'
hariç çmlçlplak soydular. Üzeri-

miyle TBMM Ba~kanhgl'na soru ne mazotlu soguk su döktüler,
önergesi verdi. Sonra iki oglumla birlikte koca-

tki itirafçl PKK'hmn ifadeleri ml gözaltma aldllar,"
üzerine baslatlldlgl belirtilen ope- Fuat Atalay Diyarbakir Emni-
rasyonlarda Batman ve Silvan'dan yet Müdürü Necdet Menzir'in yö-
soma Siirt'in Eruh, ~Irnak, Mar- nettigi operasyonlarda Yaglzhk
din'in Cizre ve Diyarbaklr'ln Bis- kardeslerin dlsmda Bismibarköy'-

ANKARA (Cumhuriyel Bü" ;;~ giderekincelemelerde btihj~â~ .mil ilçelerinde de çok sayIda kiSi- ünden 15 yaslandaki Ali Capraz,
rosu) - SHP Genel Baskalll eaklanm bildirdi. :., .... nin gözaltma ahndlgl bildirildi. Hanifi Kaya ve Sih'an'm Pi rh a-
Erdal inönü, Güncydogu'd~ .-:--::-::-:-:=..:....::---:-;---'---- Bir süre önee iki polis memuru- san Köyü'nden 12 yasandaki Ba-
Batman, Silvan ve Cizre ilçe_ANAP'1 kollama nun öldürüldügü Cizre'de 300, haltin Valçm adlt çocuklanIl cl;:
lerinde SHP'li bazI yerel yöne- Inönü, eski Genel Sekreter Yar- Eruh'ta 100, ~Irnak'ta 40, Bismil~ gözaltma ahndlgml belirterek iz.
ticilerin ve üyelcrin "PKK'ya dlmclsl Ali Topuz'un, "SHP'de de de 35 kadar kisinin gözaltma lenimlcrini söyle anlatll:
yard1m" ~üphesiyle gözaltlna bölücüler ve komünistler ahndlgl bildirildi. Eruh'ta gözal- "Bismil ve Silvan ilçelerindekl
ahnmalan ve daha soma blm.. bulundugu" yolundaki iddialanyla tma ahnanlardan Payamh köyün- operasyonlarda bazI köylülerin
kllmalanm elestirdi. Înönü, bu olaym baglantlsmm kurulupden muhtar ~bdullah Say," ile evlerinin pencere ve kapJlafl kml~.
olaym tehlikeli olduguna isa- kurulamayacagl yolundaki bir so- .uzman. VJlmaz m S~g~l~durum.l~- ml~ ve akla gelmeyecek ~iddet kul;
ret cderek, tam yerel scçim ön- ruyu yamtlarken, hiçbir ilgisinin n.mn.ag?r.~I~ugu,.I~lsmden bm- lanllml~tlr. Bütün bölgede.
cesindc ortaya çlbn bu olayla bulunmadlglfll söyledi. "Buna mn oldugu one suruldu. Anca~ ya~ayan insanlar potansiyel suç-
yallhs izlenim vererek sc,im benzer olaylar daha önce de 01- Eruh K.aymakaml. Sa~fet Karahl- lu muamelesi görmü~, aramada
..,lanaklanlllll daraltilmak is- mu~tu. ANAP'I kollama yönün- saIdrh .soz kOhnus.uk.lddla~m~SII:IZ 2eli~i2üzel olarak insanlar dayak~.
lendigini vurguladl.de bir davraßl~, ArtJk bu olayla- 0 ugunu, er.I I s~mgm a u- tan geçirilmi~tir. Bu operasyonun

Inönü, dün' parlamemoda nn bitmesini istiyoruz" dedi. tnö- tuklandlgml soyled\. arkas,"da hany,i neden olursa 01-
bazI partili y'öneticilerIe düzen- nü, bu t~r davra~I~~ann S?~UCu, Toplu dayaklar sun, hiçbir yelkili bu nedenleri ge-
Icdi~i basm toplanlisllldiI, baskl ve l~kellce ~Ikayetlerunn de -=...c:::..a::_..:..::;......::::..::..::.o<...::.:~-'-'-____ rekçe gösterip halka terör ve
100'ü askm saYlda vatandaSlllcanlandlgml söyledi. Yogun gözaltma alma ola~lan ~iddet kullanamaz. Son bir yJl içe-
niçin gözaltma ahndlklan yo- .. üzerine bölgeye gelen SHP mlllet- . risinde TBMM'de imzalanan
lunda müphem açlklamalar Gozalb dal2aSI Y3YIbyor vekilleri Fuat Atalay ile Mehmet uluslararasl anla~malara ragmen
yaplkhgllll belirterek, Bat- Diyarbakir ve Siirt'teki Cumhu~ ~ahra~an Diyarb.a~lr ve. ç~vre-: bu uygulamalann giderek yogun-
man'dft Petrol-t~ Sendikasl'nln riyet muhabirlerinin bildirdigin~ smdekl mcelemelenOI sür~ürüy?r-. luk kazanmasmdan üzüntü duy-
yerel örgüt baskanhgml yapan göre ba~ta Batman olmak .Uzere lar. Fuat ~talay, .SII~~.n III . maktaYlz. Bölgede insan haklan
ki,sinin de gözaltma ahOlp bl; Siirt'in merkez ve diger ilçeleriy- Volaras~.ve Plrhasan, ~lsmJl m de. sorumsuzca ihlal edilmektedir.

ra~lld~- le, Diyarbaklr'm Silvan ilçesinde- Ba~köy ünde .~a~tJ~1mcelemeler Konunun pe~ini blfakmayaca-
gml anlaltl. PKK'ya yardlm Iddl- ki gözaltJlann GUneydogu'daki di- masmda görustugü yurttaslan!l' glZ,"
aSI ile gözaltma ahnan bu kisile- ger ilçelerde de yaygmla~tmldlgl operasyonlarda güvenlik güçlen-
rin ~ahkemeye çlkanl.ma~lklan- ögrenildi. Siirt'in Eruh, ~lrnak, nin çok kötü d~vr.andlklanm an-
na dlkkat çeken tnönü, blr kam Kozluk Sason Hakkiri'nin Ulu- latuklanOI behrtu,
.ve bir izleni.1T!yarat.J1!,"ayaç~I.lsll- dere v~ çuku~ca, Diyarbaklr'l~ .~il.~an'm Yolarasl Köyü'nden
dlgml, bu klSllere OIçm SHP .h o.I-Bismil ilçelerinde çok saYlda kiSI Gu!sum. Vagl~!lk (3.5) Fual A~a-
duklarmm soruldugunu behrltl, göza!tma ahmrken gUvenlik güç- lay a e~1Abdulkadlr Vaglzhk la

SH~:ni~ ~erhangi bir gizli ör- lerinin operasyonl~ slrasmda, ba- birlikte 12 ve 14 ya.slarmda iki ço-
güde Ih~klSl bulunmadl~ml kay- Zlevlerin kapl ve pencerelerini klr_cugunun gözaltma ahn.dlllm' an-
deden tnönü, yerel seçlmle~den 'dlgl, köylüleri köy meydanlannda lat:~ken ~unlan s~yledl:. .
v~lt~nda~la~m çok ~~y.bekledl~I~- toplayarak ma dayagmdan geçir- 7 ocak geeesi saat 12.00 I.~e
nm, güvenhk güçlenmn.görevmm dig! ve gözaltmdakHere iskence ya-. 01.00 arasmda kapl çahndl. Gu-
de bunu ~olaylastlrmak oldugu~ Plldllll öne sürüldü. 8ölgede ince" venllk ~öre.vliler.i b~gmp çaglra: ;
n~ söyledl, ., lemeier .yapan SHP Diyarbakir rak lçerr glfdller, ,e~iml

!nönU, konuyu yen!lde mcele.~ Milletvekili Fust Atalay, "Güney- bulamaymca 10 yll$md~kl Nev- .
~ek. Uzer~ MYK. üy~sl Halil Ak- dogu'dakl gözalh dalgasl" He il- zat, 12 y~mdaki Mura~ tic 14 ya-
yüz Ile mll!etveklllen Ad,nan .Ek- gili olarak tçi~leri Bakam Mu.stll~ ~I~da.kl oglum Ferhat I ve benl
,men ve Hardm: En:I~gan m yöre- fa .Kalemll'nin yamtlamasl ISt~::dovdüler •.K~r~.uda~aglayan ço-

SHP Genel Ba$keÛll, Güneydogu 'da
partili baZI ..verel yöneticilerill "PKK)'a
yardull" ku~'kusuyl(l gözalnna alll1nzasll1l
ele$tirdi, Gözall1 olaylannlll EI1lIz, $mlU!(
ve Bismil'Ie, Cizre'dc yaY!!.ll7lasttgl ö.~renildi,
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Güneydogu'daki 'bÜ)Jük gözaltl'yä'seri.tepki•
.lnönü: Bash dursun
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hi!) àlanda toplartmasml ister. Sa-
NOTLAR baha kalll, GUneydolu'da bir da-

Am tepesinde ya da eteklerindeki

Bull.t~"'a~~lV1'yerlesim biriminin insanlan kOy
.a£ I 1Y .J - a1amnda, kadmlanmn OnUnde 51-

ra dayaAmdan ml geçirilirler, yok-
CELAL BASLANGIÇ sa avuçlan açtmhp ellerine birer

ADANA _ "Gözaltl dalla'I'~ sopa ml vurulur, bu oradaki gO-
mn b"alamasl i,.;n, Oncelikle uy- revlinin insafma kalmlstJr.

.... Y. d' "Zanb" kOyden kaç erkelin IOtU-
lun bir "Itlnlpllmk" lerekli Ir. rUleœli de elbette oradaki gOrev-
'Pi$manbk Yuul'ndan yararlan- linin ''yulka yiretl"ne balbdlr.
mak isteyen "Idrafp", bir Itahve- Sonraslm Allah bile bilmez. ÇUn-,
de oturup çay içtili ki$iden, yol- kU gOtUrUldUltleri yerlerde biraz
dan selam verdiline kadar herke- camaclyacak olsa "Allah" diye
sin adlm sayar, dOker can havliy- ballrmaya kalkmca, sUrekH kell-
le. GUvenlik gOrevliler,i de ahrlar' disine "Burada yoklur" diye ha-
ellerine telefon rehberi gibi "zan., tlrlatlhr.
Il l"leII!~lIi, baslarlar birer ikiser BaZI durumlarda herhangi bir
toplall!aya. "Ihbar", "duyum" ya da benzeri

Eier, uYlun bir "Idrafpllnlk", bir seyin aimasI da gerekmeyebi-
yoksa, "lÖzalt! dala"''' için eHsi- lir. Batman'da oldulu gibi...
lahh, ayalll salvarh iki kisi de ye- Polis, Argun Ailesi'nin evini
terii olabilir. "Jstlhbarat kaynak. basmls, anyordu. Masanm Uzerill-
Ian", iki PKK militammn (eHnde de Hasan Hüseyln'in bir siir kita-
'Silah, ayalmda salvar varsa, mut- bml gOrdUler. "Kim i1glleniyor"
,Iaka Oyledir) uAradlll, yemek ye- sorusuna, bir gUn Once Balman'a
diAi kOylerin "duyum"unu verir. gelen Ankara Üniversitesi Olren-
o zaman kOyde herkes zanhdlr. cisi Serhal Araun "Ben" yamlml
Aneak 0 kOyde konustuklan kisi- verinee, evi arayan polisler, "Sen
1er de ihbar edilmisse, onlann de gel bakahm" deyip babaslyla
oturduklan ev "nokla"dlr. birlikle gözallma aldllar.

Artlk gerisi kolay. Bir sabaha Serhal Argun. bir haflaYI askm
karsl kOyOnçevresi sanhr. "Nok- sürcdir Balman'da gözallmda; di-'
ta" evlere kapl peneere kmlarak ger elli kisiyle bember, Suçlarl bel-
~irilebilir. Bir görevIi megafonla Ii: "~iirle ilgilenmek, üniversilede
duyuru yaplp köydeki tUrn k.adm- okumak, elbelle en önemlisi de
lann ve erkeklerin (çoeuklar da- Güneydogulu olmak, Bu kadar

delili yörede görev yapan polis b,ir sa, bu lesadüften kaynaklamyor"
arada bulunea, adaml gö~ahma diye .yalanhyor. Tam bir YII son.
almaYlp ne yapsm! Gyle blr g~~- raki gazetede yer alan "SHP'liIer
allma ahr ki, saveldan on be~ gun Közallmda" unsuru için, Teker'den
sUre bile uzallJrlr; 0 da yetmezse "sonra Siirl'e vali olan Alilla Koç
OlalanUslU Ual Yasasl'Ila d.l~a' da 13 Oeak 1989 larihli "l:umhu.
mp, ikinci hir sllre II/l~tll1as.' alir r1yel"te, "Gözallma ahnanlar ara.
da ,hiç suçlln ohlJ.a.~abalc. Im a\'. sinda SHP'liIerln bulunmasi
da!! aSLljlll ': :lIl1al'an \al..:\vl. lesadüftür" diyor.

l:::siw o~1 ~,\/.,ltlll.,ahnan Ik- Bu ne tesadUrse!..
dia Arauo, kat man K.\ymakam. GUneydolu'da "gözaltl dalKasl"
hll'na bi! dllt'kçe vel nd~, "Otlu- yerel seçimlere birkaç ay kala gi.
mun üal".r'liile öArendll1 olmasl, derek yaYlhyor. Gözahl ve isken.
aÖlürillmhi lçln )'eterli lltirülmüs- ee savlan Diyarbaklr'm Bismil \(
lür. Ankara'dan blr aün önee gel- SiI"an, Sirl'in Merkez, Kozluk.
ml,llr. E"de oImamasl "ey& ünl- Balman, Eruh ve Sason, Mardin:
worsllede öArenel olmamasl duro- in Cizre, Hakkâri'nin liludere v(
nillnda gözallma ahnmayacaktl" Çukurca ilçelcrinde yo~unla~IYllr,
diye. Ne yazar ki, eide bu kadar "(~tizaltl dalllasl"na ise SliP
'delil' varken kolay kurtulur mu? (~enel Merktzi "duyarh Yllklalf-
Hakkmda hiçbir delil olmayanl,ar mak"la gecikmisti. Geçcn YIIböy-
bile 0 kadar yaltlktan sonra ... Hlç- le bir olaya amnda heyel gönde-
bir sey yapmasa SHP'ye oy ver- ren, SHP, bu kez isi aglrdan alml~-
mistir. Eier yasl lutmuyorsa, za- II. Ulus!ararasl AI' Örgiilü Türki.
mam gelinee mutlaka SHP'ye.oy ye Masasl ~etï Helmul Oberdil'k,
verir ... Bu da yeter de artar bile. Londra'dan Balman'a, parli genel
Valilerin demeci bile bu saptamaYI Illerkezinden da ha çabuk ula~Il\I~-
'dolrulayabilir. fI. .

Bundan tam bir yJl önce,9 Ocak Glincydogu in~anlill gö/alllllil
1988 tarihli "Cumhurlyet"te bir almak kolaydlr. Bunlln için bir ili
haber: "Siirl'Ie S7 gözaltl ....., tarn rarçl samk ya da eli silahh. aya~1
bir yll sonra, Il Oeak 1989'da ~alvarh iki ki~i yCI\TIiolabilir, Zor
"Cumhurlyet"te bir haber: "Bat- olan~a, Güncydogu imanll\a sahil'
man'da SO SHP'Ii gözaltmda!.. çll..l\1ak, suçllliaii arark,'n insani

Bir YIIönceki haberde yer alan ölçlilcrden \'a/.ge';lik. hi.; lkj!ilse
"C;özaltmdakiler SHP'Ii" unsuru- dev\ctin in1/aladlj!1 lIllI\I.1l ,IIaS!
nu 0 zamanki Siirt Valisi Selami allla~l\1alardaki .hg,1l i ko~ullara
Teker, "(;özaltmda SHP'liIer yar- uymakllr.

Cumhuriyet 18.1.89

jnönü verdigi demeçte i$kence konusunda kU$kulannln bulundugunu söyledi

'Güneydogu'da gözaltI' BBC'de
sap lider; "G6ziz/tmdaki/ere niçin SHP
Uyesi o/duk/arl soru.'muS. K.il1}/erin~endi/erini
SHP Uyesi o/maya ,kna ettig, veya uye
o/ma/arl için zor/ad,k/arl soru/m.us, Bu y'a~~as'm.
SHP'ye yere/ seçim/erde oy veri/memes, 'çm
bask, uygu/and,g' iz/enimini veriyor" dedi.

ANKARA (Cumhurlyel Büro- nUn yamllan söyle: .
su) - SHP Genel Baskam ErdIlI "GüneydoAu'daki gözallina al.
tnöni, GUneydoAu'da Balman, malar hakklnda bilKI \'Crlr
Silvan ,'e Cizre ilçelerinde SHP'Ii mlslnlz?
bazI yerel yOnetici ve Uyelerinin
"PKK')'II )'lIrda eldklal" zanmy- tNÖNÜ - Birçok insan bazI il-
Ia s.özaltma ahnmalanm eleslirdi. çelerde haftalardlr g~za1tmda tu-

Onceki gUn saal 24.00'le yaYlm- tuluyorlar. Yerinde incelemelerde
lanan haber bUlteninden sonra bulunmalan için bir grup millet-
BBC muhabirinin telefon ile tnO- vekilimizi yOreye gOndermek zo-
nU'ye sorduAu sorular ve InOnU~ rynda kaldlk. Bu insanlar yasadl$1

PKK OrgUlü i1ei1iski içinde bulun-
maktan suçlamyorlar. Parlimizin,
blrakm Ulkenin bölUnmesini savu-
nan PKK'YI, hiçbir yasadlsl OrgUl
ile iIi$kisi yoktur. Öle yandan gOz-
ahma ahnanlar arasmda partimi-
zin Uyeleri de: bulunuyor. Bunlar
bir sUre sonra serbest blrakllmls
olmalarma ralmen, insanlarm,
SHP Uyelerinin niçin bu suçlama-
larla gOzaltma ahndlklarml, SHP
Uyesiolmamn tehlikeli olup olma-
dllml, yerel sCl,.;mlerdcSHP'ye oy
vermenin lehlikeli olup oimadillm
sorduklan bir almosrere yol açll-
miS bulunuyor.

"Gözaltma ahnanlllrdan bulla-
rmln serbesI blraklldlklanm söy.
Iedlnlz. Gözaltmdayl!en kend!lerl-

ne nelerln soruldu~unu' söylediler
mi?"

INÖNÜ - Niçin SHP üyesi 01-
duklarl sorulml1~, Kimlerin ken-
dilerini SHP üyesi olmaya ikna el-
tili veya iiye olmalarl için zarla-
dlklan sorulmus. Beklenlilerinin
ne oldulu sorulmus. Bu yakla$lm,
SHP'ye yerel seçimlerde oy veril-
memcsi için baskl uygulandlll iz-
lenimini veriyor.

I,kenee gördüklerinden ~ikâyet
edenler oldu mu?" ,I

INÖNÜ -- Elimde spesifik bir.'
is~enee vakasl yak. Ama bu suç-,
lamalar Türkiye'de maalesef ta-
mamen giderilememislir. Çunkü
gOzelim ahmda tutulanlann sa-
vunmaYI lemsil e4en ki~i1erle gö-
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rii~meleri haien lIliin'~1I1l degil.
!lu nelknk i~kenrc 1.1I11usunda
kll~knlar var. l\1illelvckillcrimizin
vi\rl',kn diilllnelcrindl'n soma bu
~(lnlllia da ha razla hilgilll olaeak.

"( ;üzIlllm3 ahnalar ill' ~'akl~an
ycrel sl,\'imkr arnsmda bir b.1Rlan-
Il knnJunuz. Scçimlerde ba~hc9
mllbalifiniz iktidardaki ANAl
IIhll'llk, Giizallma almalann arka
smda ANAP'm IIldu~unu sii;vleye
hi1i"lIr musllnllz'!"

INÜNÜ .- HaYlr, bunu söylc
yelllclll. "nrak bu !!lizaltma alma.

larllllan' ~IIan L, 1'<' :(''''''~iv(''
lila", kay!-,dat1 III H:' \ Il.:'I}..: ';-11111

da ".ylemcliyilll: I", .d;. 1:11ya!,
ia~:IIJ scçinlkldc "'l'.i" ;'1' !\a~al!

eide l'lllll'llli/i l'ngl'II. 1111"\' '. eklil
Bunlar yercl k:III~;l.lrl.laldl' 11all
hll "-a'I~lkhkhl"l a~II' hllnl.pp' :'Ie
~illl' haklllaVI \t' hi(illl 1,;.tlil!tÎ/I

(IV \'l'rml'vi [lii:, d:t". I\o.pill' ' .. ,.
I~nlim, Sill"";,, 1'11 ,'.;illlk'.k hi
rind parti 01:', 01 . ; a,:ag' V(.III"
dalhr. Vard'II 1.,,11'" v"II., •....1

bllnl! gösll'I i. '"
"Aynhkl;l I 1\ II. il.: ichlil' .. Jil.....

i1i~kil('rc I!l'I,"rl.. ~i,hllllbFII' !II
lIIalh~lIl1 "ji' 1i;\"clI"'""''' \ Il' :,'

pI.rlilliz I., ... ,nrllllunu M. "ist.
J!iilllll'III" l!l'lirdi. A~'m'nbu kiln'
d:. hiikiillll'l; dl' Kii,llcrc kar.j'I)"
iiliiwslluhn tI..ia~I (';l'~lirllj."

iNëtN i' EV!'I •• 1I11a hll ha ~
"-ahil W~ lIi/liilllllll~urlanyla "il
,knl"kr:I'.;\i/. Iklll,,"-ralik hakla
Il H' hiilli\Tlkri \(' IÏkiricrill sel'
1'('"". I. '"l':llhlla~.1l11dcst('kli~\I.
1111 IllI \'(ind" de lk\":l1IlCdl'l'l'P.;I
"1'1'I <IIi. ,II, "IL'ki ,'.kllll"C~il.ii~"1
Ivlill" \" \(",;/, aY'"I1\'lhgl parla
"1': 'Iod: 111'1'prol' ,Il' clli"-. ÂI!
. al. ""'11'" \'''''Ilh~. I,ir tirgiitk il;~..
I.i i \l'J.

./
'--

CUJ"hriyet 1~-1)~9

• TPA(J"nun Kahta
daki "Kar:.J.kus' ku.
YlÙarl nondaj f,lerisi,
yüz güldÙl'dit Uç ay
önce, yüksek verinùi
va kaJ.iteli petrol bu-
lunan Karak~-3'ten
80nra, Karakus-5
kuyusnnda da pet-
role \Ù~lld1. Yeni ku-
yudan, güJ1c1e üç bin
varil, 31 graviteli

. petrol alllla.hilecek.
çah~màIar, devam ediyor.
Karaku~-I'de ise sondaj-
lara kiss sürede baljjla-
naeak. Bölgede kaliteli
petrol var. Gravite, pet-
rolun kalitesini gösteriyor.
31 graviteli petrolde, beyaz
ÜJ'Ündeditimiz gaz, benzin
ve mazot oranl daha yük-
sek. Bu deterdeki petrol,
'ince petrol' diye de adlan-
dlnhr ve ekonomlk deteri'
yüksektir. D~ük graviteli
petrolde, asfalt, fuel~il
daha yoAundur, ekonomik
d~er daha d~üktür" diye
konu~tular .

Bu arada, TPAO'nun
günlük 30 bin varil olan pet.
roi üretiminin yüzde 20'sinin
Achyaman Bölgesi'nden SlIg-
landlgl bildirildi. .,' '

IRTllil'sürrlürpn TPAO. iki RV
önce sonrlaj çah~malaTlna
ba"~ladlgl Karakllli-{)'te de
petrole ula~l~ll.

Karakllli-{)'te, 2 bin 550
metre derinlikte. 31 graviteli
pelrol stoguna ula~lldlglnl
belirlen TPAO yetkilileri,
petrol tabakasmm 100 metre
kahnhkta oldugunu VI."bu.
radan günde üç bin varil
ürelim yapllacagmm tahmin
edildiginÎ söylediler.

.Yeni kuyuda, lest cah~-
malarlllm devam ettigini ve
en erken 15 gün sonra üre-

. time ba!j1anabilecegini belir-
ten TPAO ilgilileri, "Ka-
rakuljj sondajlart yüzü-
niüzü güldürdü. Bu gün-

le~e, Karaku~-4'te sondiij

bin val il lIldugunu, iki kli
yunun )'al..n Türkiye'nin ell
verimli pt>lroJ ku)'ulan ara.
slnda )'er aldlglnl bi Idirdiler.

Kâhta lIçesi'ne sekiz ki.
lomelre mesafadeki, üç bin
YII önce y~l~ Commen-
gene uy~arhglna ait olan ve
"Dünysrun Sekizinei Hari-
kaS! olarak nitelenen de\'
kral heykellerinin bulundugu
Nemrut Dagl'mn eteklerin.
de yer alan Karakllli Tepesi
çevresindeki ikinci sondaj da
TPAO'culan. sevindirdi.

Günde üç bin varil
üretim yapllan Karakllli-3
petrol kuyusunun,' yakl~lk
üç ay önc" üretime ahnma-
slnd,an SC)n,'C' bölgede sondaj.

Süleyman SELçUK

KAHTA, (Adlya~an)
(hha) - Slmrlan içerisin-

deki Nemrut Dagl ill' önemli
bir turizm merkezi olan
Kâhta tlçesi, yüksek verimli
petrol kuyulanyla aym za-
manda "Petrol Beldesi"
olma yolunda. Türkiye Pel-
rolleri Anonim Ortakhgl'mn
(TPAO) bölgede sürdürdügü
sondaj çah~alan slrasmda
Karakllli-{) kuyusunda, yük:
sek verimli ve kaliteli petrole
ula~lldl. Karakuljj-5'ten,
günlük üç bin varil petrol
ahnabilecegini. belirten yetki.
liler, üç ay önce üretime
ahnan Karakllli-3'ün de or-
talama veriminin. günlük üç

SHP'/i Afa/ail ve SI'iI1'C;"GüfU'}:doül' ',/,

'0 ~HP" , ·perasyon k ._ ) t'

yönelik'
. nlYARIJAKIR '(CulllhllÎ'i~'('1l yo IJII!WIII' 01"1' 'lll,hill'I, n'II l.i. \:!' "1,,.1 ,"~"II .11"" I.
'_ Batman'Ja basla\lldlklan son- { iiIlC\d,'!!1I {ia.Tll',il,. <.l'Ill • rll'" 'll,,,h .. ')1"""'''';' '11''''111

:ra Güncydogu'daki pck .;",,- ikl' \'c vd' mil' dÜ/('I\lenl'll haslI\ lopl:n' cia glin'nlik gu,.!t .• """ '''!!I!hlll:!

köylcrdc yaygllllaSlinlall gi\/altl- i,sll'.Ia SI'II' Di\'111bakll \Iillel" • 'n. haikIll IJII'an-j't:J _11,'111 ob
na alma olaylanna tCl'kikl sOrü- kili: liai "Iala\', Sihall'!I', "ll, Il,. l'a.. ~lIrllloul!II"\1 ..I ,'"" ~' ." ,.

yor. mil'i'l s.:kiz kiiY'illldl' S'''I I~ ~".II! \(". \lIrllashlr:t. 'Ri/t. Ipml,,'l,'ri
;.;inoe yapllall oP,',a,\(,,'lar Sll:, ya Inli'lI r''''~'. j,"nlar h:ll.klllll:lLJözalll olaylanyla il!!ili ola- :'md:! 2~(}'nill üSliilllk \ !Irtl:l~1I1hi Ici 'nir_inil ~ll da daga l'.kmll"rak bölgedc inrclcl11c yal'all Sill' !:özallilla alllllhj!1I11bdil"'ll'k $1111ya ml'dlllr olacakslIIlI' dt'Ilihl'('~,

IIlillctvekillcri rllat Atnlay. ill' SII- I tri si\ykdi: .edir. D,'\ll't ~u Hy'a hll Mlll'nk
lib Sümer opcraS\'lllllalïll P:\l1ile- \ I kasilh 'II da kaMlslI tfnirll ""'~l"~
rille kar~1 dii/.l'ilkllllli~ "ir sell:.lr- ','Uu opl'rasynnlllra l!",rt'k"l'. Ipdi' in'j giisternll'I.h'dir"

, ~IIj-lt:'~larlll hiilgl'tll' ra~liYl'll!ii-- g__________________ .LL. . ..._. __ ,. . . _

\
I
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Kâbta bö/gesinde zetigin petrol yatak/arlna rastlandl

.UMUT KUYU.dan
berekel fl,klrdl
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Cizre

"Güneydogu'da ~ocu~ar da.
i~kencegörûyor'i

SILVAN, MIL.HAlollY ARBAlIR SHP Milletftkili r ... A.... ' YC .. Sillll'.
Silvio ve 8_ iIçeIerinde IÜvenlik kuvvetletince Ylllllan ope-
rasyoolarela ~'içocuk 252 klfinio "kOl.l YI ............ l1li.

'P'" IÖzaltana ahndJjJol ve IIkence .ördûiû,
nu ileri sürdû. '

Operasyonlann yapdcIJjJ köylerde incelemelerde bulunan SHP mil.
, lelvekillerindeo r ... AlIIay YC .. Si_, ....... kIJII Jlr!-

I.n ledllJl. Ueye ..... ,.. .. dedi. Allia" operuyonlann Sil.
van'a baah YoIanII. AllpJlr, ...... , r.-e, Aaey, GIœa. II-
Id. MelJevlI, Allo, GI..,&m.u iIe I_'e bIib ...... Der.
.qII. lukö,. ~, A.... YC Ak_ köylerinde Yoiunlaluilm
bildirdi. AllI.y. buralanla 12 yapnelaki M.rIt, 14 Yl$lnelaki rlnl. 9
y~md.ki Nevul. 13 yqindaki All Çapru ve HulfIlaya i1e Ballal-
Il. Ya\çI. d. dahil 247 kifinio lÖza1una ahndJjJol iddla eui. Operas:
yoolann köylerde devam euijini i1eri sûreo r.al Allia,. lçilleri B.ka.
01 M•• l.f. KIIe •• IIrafmelan y.mll.omasl istemiyle h.zuladlil soru
öneraesini TBMM'ye verdi. Allia, önergesinde. i,kence iddial.nnda
valiliklerin sorumlulup olup oImadlilnm açlkhp kavu,lurulmaslm da
isledi.

KOZAKÇIOllLU'NUN AÇIKLAMASI
Öle y.oelao bir aÇlkiama yapan Olajaoüslü Hal Böige Valisi Hayri

KoukÇJOill, "Tirklye'de faalyellÖlletH lerilriltlert. arbII .. il.
llmizl........ '*-Yn ilk_ ' r. BI.1arlIuI kJPIm .1.
.... -- YC ylyecek ,...... yOlllr • .bcIk devIetiIIlz aïç-
lidir. B. jIII kill 'e k.nIlqIuIa Bir de .. kOl•• I-
••• y.llld ..... Itk... bIr lddIa ,ardIf. B. da deilIdIr. lite.
yea Kirtçe. lIteyea Çerkaœ kOl..... r. A.caII Hf devlell. resIlI
bir dlli mdlr. Bizlll de Miliz Tirkçedlr" dedi.

a"I

.~Operasyonda
0g- ça~ma ÇIktl.1 BIJlaca IJrgat ayesi olduklan rahmin edilen iki
U ki$i ölfJ olarak eie geçiri~di. "., .

CIZRt:/RE\'IIAi"oi LI (AA) _ kl çall~mallm elklSI} le I~~erlerllll
Cizrc'de gc.;cn hafta iki polis me- kar>~tan \'atanda$lar c\lerinc çe-
murunuil öldUrUlmesiylc i1gili50- . "11.dl1er.\, atl~mallm s~na erme~IY-
rU~lurm~ sUrerkcn dUn bir eve dU- Ie lIçede .d~ru".lun ~~Iden norma-
zenlenen opcrasyon siraslllda ça- le döndll,~lI blldlrlldl.
tl$ma ';Iktl. l1çede heyecanh saat- Mardin Valisi Aykul Ozan da
1er ya$atan çall$mada iki ki~inin olaYI 1(I~l. u~a~l..C?la~.i\~ti .o~arak
ölU olarak eie geçtiAi bHdirHdi. ell" ,:eçen Ikl kl~lmn ~1~hAI~m te-

Ilçe mcrkezinde dUn saal 16.30 sI 'IIIC ~ah~II~I~ln,l. Ikl'poh.s ~Ie-
SlTalannda bir ihban deAerlendi- m trIl1lun ~elllt edllmeslyle Ilglle-
ren gUvenlik kuv\'etleri, Kale ma- ril.11I t>ulunup bul~lImadlAlllln
hallesindeki bir evi kU$atarak içe- araynildl~hOi s~yl~dl: . .
ridekHere "Tes11m or' ça~nslllda Ote yamlnn SUrJ~t:den ,rllrkl.

. bulllndlilar. Içeriden kar$lltk \'c- ye"'c kaçak olara~ ~Ir~~k IS,tc\'cn
rHdiAi, bunun Uzerine çlkun .;all~. yal UlKI u~~u~lu ,kl k}51 olu l'Ia-
Olalla bölUcü élrgüt üyesi olduAu ~k ~Iegcçl~lldl. Hatay III Reyhanh
öne sünilcn iki ki~inin öliJ olalak Il.;( .1 l?rahllTl Pilsa .h'vu \'akml.l-

. eie geçirHdiAi kaydedildi. rmlakl 'ilmr bölgesmdelll!lrme}c
Çal1~lIIanm ba~lal1lasl~lu Cine ,,'?h .all Za.mbia. \I~~l1klu.N~~mo

Hçe merkezinde tam bir heyecall Cet'~a~' \'c tredt'nc Ktnslt'~' 111 dur
havasl ya~alldl. PTT yal.llllarlnda- ihtallna" l1\'l11achl.larlhelirtildi

Imkh biyolnjik
silah suçlamasl

Hürriyet 19.1.89

Barzani, dtSek anyor'
DtYAR~K~R, (bha) - ~~HYinde lirir.t~

Irak Kürdl8tan Demok. , 1eri~~'
rat Parti.i Lideri, M.au~ =rc~. 100 ~::::r'ar=::U 6:~" yaktn bölümüpiln d8.~~
Lübnan'daki DUni ~d.r.':, .~' " .i.b.'WIMlIi~den !IO~~
eupôlät1a RärGIen'~' , K6rctiIWi~
ani, arad1t1 l1ettlti buldG;,: ~I'=~;'_
"~ERGE''8tZ KALix ~~G~~.

cbltt.n .'li .'. ._~~,...'
Geçen y!hn A,uilto. Dünßerin lllderi 'Yi f QUlJ

. AYI'nda. Irak b~~n ill- poIat'la ÖI1œki lÜn aöriittü,

tlBD'1i uzman/ar Irak'myam sira Suriye'nin de biy%jik
si/ah/ara sahip o/dugunu öne sürdü/er.

DI' Haberler Servlsi- Kimya- bHgisini de aldlgllll \urguladl. Uz.
sai sHahlarla Hgiti larl1~malarm mana gt,re Irak'm BaAdat'in 56 ki
yoAunluk kazandlAI bir mada lometre ,!Oneyindeki Salman Pak
ABD yetkilileri Suriye ve Irak'\ KöyU yak,nlarmdaki bir lesisle bi
"blyoloJlk sUahlara da sahlp yolojik sHah Oreliliyor.
olmakla" suçladl. ABD Savunma • ' ,
BakanhAI kaynaklan, bu iki dev- . Irak m Yllda bill. 1O~1 kmlyasal
let dl$mda MlSIr ve adml anma- sl.lah U~etme kapasllesl oldugu~"
diA! yedi devlelin daha bu IUr si- dlkkal1 çeke~ Carus, ?U OlkcIlIr:
laha sahip olduklartm ileri sUrdU- söz konusu sllahl Iran a ve KUrt-
1er. Ote yandan, Libya'ya kimya- lere kar~1 k.ull.a~dlgml .al1lm~all~,
saI silah teknolojisi satma i$ine Uç Carus, Sunye mn de klmy~sal ,SI'
yenl firmanm daha ad! kart$l1. lahmm olduAunu. ama. ~l~dlye
. ÄP'nln haberine göre Washing- dek kullanmadIA~m. b.ehr~lI, .~~I

ton'da bulunan "Yalun ve Ortado- g~çen uzman, Sunye mn blyolOJlk
lu En.Utü.ü"nde görevIi bir uz- stlah stokunun da bulunduAunu.
man, "Irak ve Surlye, cephanellk- am~ bunlan flrlatacak roket,l~re
lerlnde bulunan klmya.al sllahla. sahlp .ol.up ol~adlklar!nm bllln-
ra ek ol.rU blyoloJlk Iil.hlara da n.'edlll~I, söy.l.edl..Carus a göre Su.
'.. hipler" iddiasmda bulundu. YII_ nye, bl}olork sllahlar alam~da
lardu bu özel enstitUde, Orlado. Kuzey Kore den yardlm görO}or.
Au'da kimyasal ve biyolojik sHah- Öle yandan, Federal Almanya~
lann yaYlll$ml ara$l1ran SeIh Cil. da Uç firmanm adl daha Libya~
ru., Irak'm KUrt azmhAa kar$1 bi- mn Rabta kimyasal tesisine gizli-
yolojik sHah kullandlAI ~eklinde ce sHah leknolojisi salmak olaYl-
Iran kaynakll haberlerin "aUve- na kan$lI. Bu firmalardan biri. ih-
nUmez" olduAunu belirtmekle bir- raç eUikleri bir OrUnUn dolayh
Iikle gUvenitir kaynaklardan lrak~ yollardan da olsa Libya'nm eline
m bu yeleneAe sahip bulundulu geçmi~ olabHeceAini kabul eui.
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GÜNEYDOGU'DAN NOTLAR--- ----- .

GÖZaitl elegi
Seçimler yakla$tlkça, iktidar daraldfkça, yine
görünmez eller $öyle bir silkeleyince ele)?i,
gece yanlan evler bastlacak, gözü baglt
insanlar, bilin"!e~en yerlere götürzïlecekti,

CELAL BA~LANGIÇ
BATMAN - Kocaman göze-

nekleri olan bir ele~in üzerinde
dururcasma tedirgindiler. Usu1ca
konu~uyor, sanki görünmemek
için ceketlerinin içine büzülüyor-
lardl. Ele~in gözenekleri, bitmek
bilmeyen gözaltlanydl. YUzlerin-
den, poli~tel:i yalunlan i"in du v,
duklan endi~e, belki de bu gen
vansl also RötürUlme korkusu çiz.

gi çizgi aklyordu. Sanki görülme7
bir el koca elcgi ~övle bir silkek
.yi/ll'e. kör k.aranlrklä evkr nasl-
'laeak, uykularlIIdan lùlayan in-
sanlar gözleri baglanarak bilin-
mez yerlerè götürUlecekti ...

SHP Batman ilçe binasmm kl~-
hk odasmda Ust Uste duruyorlar-
dl. içeri giremeyenler, parli bina-
Sllllll camlarllla dayal1l111~gazle-
riy1e, Uzerinde ya~adlk Ian c1eklen.
"Acaba kurtulabilir l'llyiz" i gÖL-
lüyorlardl. üUneydo!u bblgesnl-
dèki yo~un gözaltllar üzerine SHP
Genel Merkezi'nill MYK üyesi
Halil Akyüz ba~kanh~mda yöre-
ye gönderdigi heyet, Silvan'-
dan soma Batman'da da' gözaltl
ve i~kence olaylanm dinliyordu.'

Gerek Silvan'da gerek Bat-

tnan'da anlaulanlar irisana çagm
çok gerisinde kalml~ bir toplum-
sai yapmm izleri gibi geliyordu,
ama ne yazlk ki anlatllanlar geçen
birkaç hafta içinde y~anml~U; bu
çagm ötesinde deAildi. Silvan'da
SHP'liler' milletvekillerine, "Biz,
devlet terörüne als~uk. Sikâyeti-
miz se,imlerden önce yo~un-
la~masl' diye yakllllyoriardi.
Davut Kurt, bir dilekçe çlkar-
tip uzatlyor SHP heyetine. SavcI'
hk dilekçesini almaml~, Dilekçe-
nin ekinde gözaltma ahnan Be~ir
Kurt'un "kronik psikotik depres-
yon "da olduguna ili~kin bir rapor
var. Rapor, Diele Üniversitesi TIp
FakUltesi Ara~tuma Hastanesi
Psikiyatri BölümU tarafmdan dU-
zenlenmi~, ama kocaman elek bu,
dinler mi hiç!

Hava kararml~tl. GUnlerdir
gözaltl daigaslllln ya~andlgl Sil-
van gibi Batman'da da insanlar
can havliyle her an ayaklanmn al-
tlllda hissellikleri gözaltl elegini
anlatlyorlardl.

Hanife Argun, oglunun ve to-
rununun nasll gözaltma ahndlgl-
m, "Bari torunumu blraklll" di-
ye yaivardlgllli anlauyordu agla-
yarak. Oglu Ahmet'in kamI Be-

dia, kocasm1l1ve oglunun can gü-
venliginden endi~e elligi yolunda-
ki dilekçesini verirken, Batman
Emniyet Amiri Süle~'man Ba~-
gör'ün kendisine, "Kim yazdudJ
sana bu dilekçeyi, Zeki F.kmen
mi? (Siirt Barosu Ba~kam.) Defol,
ayaklanm klranm senin. Hepiniz
vatan hainisiniz" diye baglrdlgl-
m söylüyordu.

Gözlerindeki korkulanyla, par-
ti binaslllda suskun duranlar bi-
rer iki~er konu~maya ba$laml~lar-
dl:

- Her gün bizi yakala~'lp gö-
türeceklerse. biz bir daha parlile
grlmeliz.

- SHP'ye üye olmak bir sUç
olmu~. Öyleyse bilelim de iSlifa
edelim.

- Gözallma ahnanlarm on
be~, yirmisi i~çi.~imdi de oluz bir
gün i~e gelmedikleri i\'in i~ten all-
lacaklar. Çok arkada~lmlz var bu
yolla i~len alllml~.

- Daha konu$mak istiyoruz,
ama korkul11uzdan konu$aJ11IYo-
ruz.

- Gazetedler, yazm bunu, po-
lis korkusuncJan sokakla d"la~a-
ml~'''ruz.

- Siz gidin, birkaç gün sonra

görürsünül., nezan.'llsanl' yinl' do-
lacak,

"Büyük c1ck"len "Ikan yakln-
malar(h bunlar. Kil11inin y:i\.,lnl
dü~mü~tü bu büyük gözalll c1egi-
ne, kimi "Aeaba ben de bu gen'
dü~er rni)'im?" cndi~esilli seskll-
diriyordu. SHP heyeli ba~kal1l
Akyüz, parti binaslIlda toplanan-
lara" Her devlet, her güvenlik !!ö-
revlisi, yapllgl her yasadl~I, insan-
hk dl$1uygulamallln hesabllli ve-
rl'œklir. Bunlar toplumsal hak ye-
l11i~tir. Bu!!üllkü olaylar, he,al'
.o;l'l'Inaktanv;lIgc,'ik.:e" gibi dcgil-
dir. IlJ!!O'den bu yalla yapllanla-
l'a sünger çl'kikm<:l," diy.: gii\'.:n-
<:e l'ermcyc <;ah~lyordu.

Ko.:aman bir ekgin ü/crinc bill-
dikkrini hisseuiYllrlardl. S.:,,'imln
yakla~lIk<;a, iktidar darallh"ç:l.
yine görünn1" elkr söyk bir sil-'
keleyincc ekgi. g.:cc )anlal'l e\ kr
basllacak, gözü bagh insanlaI', bi,
linmcYl'n yerkre götlnille.:.:k Ii.
Tcdirginuykulannda, gil/.alll "à-
buslan gordllglinü anla(IYl1rdu
<;ogll. Bir an ÖIKC durmaslm iSli-,
yorlardl bu L'legin, Ama L'lek kll-
rulmu~tu bir kcz \'(' kurtllllllanlll
d:1 yolu, anl'ak bilbirinl' (ulun-
makla bulunabilirdi.

,Milliyet 19.1.89

.Bacak derisinden göz kapagl; .kafa derisinden
,k'a~,kLilaktan burun, karln deri.sinden dudak".acar enl en

.Irak'ta napa'im bombaslyla tanlnmayacaktiale geien 4yasinéiakl pesmerge ço.
cuOu Hacar Raslt, Hacettepe Hastanesl Estetlk ve ReconstrOktlf Cerrahl Bölümü'-'

. }I~~yapllan amellyatlayenldèn "Insan yüzü"nekavu$turuldU' .

• P,-of. c~uir CUrsu baSkanllOIi1dakl blr heyet taraflrldan gerçeklestlrllen basarl-
IfoperasYOnda kOÇ(lk Pesmerge'nln bacaklarlndan a'lnan derille gOz kapakla-
rionarlldr ve 1iI0Zlereesnekllk kazandlrlldl. Kafa derlslndenalrnan parça Ile kasyaptldr; " -,., .. . .... , . . '. . . .
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Clzre'de
2 PKK'II
öldüriildü

Milliyet 20.1.89

DiYARBAKIR Mil-HA

M'\RIlIVIf' ('Irr 1I\r"nJ,' gll'
,en',~ kUllfll"fi1 r alfl alan

. ri" , ,Jill Ikl l''''' II1llitalil ,''"
.,Iara, tir gl'\Jf,I,lr

.\lln:;11 hl~~",~~re (i,r~ lIçl' ,Oh

'''lind,' dUll \aal Jh 00 \lfalarlfl,'a ri,
Ihh.lIl d,grrklllhren gUlenltk h.'lrl
Icp kak \1ahallcll'ndeki blr elr bal'
"n du/enkdl \ e I\erdekiler< ,,' t\lim
01" çagmlnda bulundlJ. '\Ill a, 'ln.
ddllenn \a~fIIa .Ile~k karlll,k lr'me"
ulClme \Ikan Vll1lmada bm kadln Ikl
PI\I\ 'Ii mililall (JIu dt' gcçlfildl \111'.
lanlafln bu ,ure linn' leh" cdllen I,i
poli, 'nemurunun kalilleflllldug1f ,,\.
IIIIi~nr. Olu olarak de g"~lrilcn Jill
r11l1ita'11I1Sunn kml adli (illl h"l
h:51nkm \onllr.lu ...u Illdu~ !--It~lnldl.

'vIardm valill A,kui 011n lern.
Ij\t!rrlfl ktlllllkll'rinll1 htllllrrHllll.ll1l

\"I,\ild,gUll le ('lIe'd.' ,k, pIli" 'lI"

rlluTunun )1 hil edllm"'\"\l: t1'''ltl1f'1r
rulllllllp hlillJllmadliJnlII ara\",;Id;~ln
""kdl

....... .".rasy;,11 Irlk ordusunun klmYI.. 1 si-
lalllarla IIldlnl! .nucu yOzU IIntnamayaclk illien gelen 4 Y'-
'lndlkllllcar'a, tllcelllpe HIIIIMlI'nde vUcudunun çe,ml yer-
lIrInden aIIIlIn pilÇlllrII yanl buron. ktl YI gilz kIp.kIan yap~d',_'a yeni yiiz

HaCir Ra,R IlanUz 4 ya,lnda "beb."ydl. Klmy... 1 sllall yOzUnU yakml,tl, Baldlflnd.n yan.k, kill - - - _. -
d.rlllnd.n k., y.plldr. Plastik C.r.Il, GOI.r GUrsu'nun (yanda) 8 Ilitt. g.rç.kl.,11rd111 am.llyallo- ANKARA Ö" l
nucu 10 mllyon IIrlYI y.nl blr ç.hr", klVU,lu, (FoIolrll: "vuz YOKS~L - "NI<ARA) , , ,. ... .' ,

. rJ1RAK askerleruun P~rnergelere kar~1gm~tlgl opcw1l'r ,II
L!Jnueu yüzü tammnayaeak haie gelen 4 ya~liI['~'1 l'a(:I' ,:~

pt, Haeettepe Hastanesi Estelik ve Rekol1struktif r':I:,'[\J
Bölûrnü'nde dün ameliyat edildi, Saba" saat 8 1')(1, h,,!.
6 saat süren ameliyat ba~anh geçti,

Haeettepe Hastanesi Estetik ve Rekonstrük LiI !I. '1 J [1'1:" I l' ,I.
Ba~kam Prof, Dr. Göler Gönu ba~kanhg.ndaki hevellli ba~.'1:h
bir arneliyatl sonueu Hacar'a kafa ve baldu dui,ir' " [J ., <''liuen
yüz yaptldl. Prof. Dr. Gönu, arneliyatlann ve teda\ ""1111 1,< ay
daha devam edecegini belirterek, "Çok IfImah bir 01H'19S~On'a-
ptyoruz. nri lama.D ODInYOruZ" dedi.

Irakh askerler tarafmdan köylere attlan napalm [, I1lraslI\J1I
etldsiyle yÜZleritamnmayaeak haie gelen Pe~rnergeler" yarllacak
ameliyatlano devam edecegini debildiren Prof. Dr. Gur,u, arne.
liyada ilgili olarak ~unlan söyledi:

"BICII"" blcaklamadu aim.. deriJiyle, giizkapaklan ooa-
nidi ve KÖdere etDeklik kuudmhh. lWa derisioden ahoao par-
çayla da kif yapdG. BlIIldu IODraklameliyatlarda kulaktao ah-
'.ank klkudak doIt... y.a yeaideD bUruD yapacag.z, Bu ameli-
yattu lOua da e. u bir b.çuk ay bqkaameliyat almayacllg.z,
fui Mut' .. b.... a kadar bllb ameliyat a1mayaragrz."

Küçük B~, bundan sonraki ameliyatta kann bolgesindell
a1mao deri ile yeni bir duduga kavu~aeak,
10 MllYONA YENI YOz

Küçük BICII' Rapt'in kimyasal bombayla yamp peri~an olan
yüzünüo düzeltilmesi için yapllan ameliyat ve tedavi masra11an-
run yakl~tk .0 milyOll lirayr bulaeag. bildirildi,

Banndtklan MIij Pqmerge kampmdan Ankara Haeettepe Has-
tanesi'ne getirilen BlCII"m rnasra11an da Olaganüstü Hal Böige
Valiliii tarafindan kar~tlanaeak. Ameliyau yapan Pror. Dr. Gör-
ID, Buar'm ameliyadanm b~ka Pe~merge arneliyatlanmn i1k.
Yeceiini bildirdi. Prof, Dr, GiiIer Gänu, Hacar'a yapdao ilk ame-
Uyatm lIdece 3.511i1y01l Uny. ç1ktJtuu belirterek, "Ham da-
la. illr buçù a, banda yatacak, etcr blStllle fiYlltl.n artmusa
tim munllln yaldqlk 10 milYODlin tutar" Jedi,

Öte yandan küçük BlCar'm ameliyau karnuoyunda da ilgi~,lc
, _~niyor.Ameliyatta gerekli olan ve 4.5 milyon_egerindeki dop~le!
cihllZl ise Büro Ortopedik ~irketi tarafindan hastaoeye, hibe edildi
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Tercüman 21.1.89

Hürriyet 22.1.89

• PKK, Almanya'da "en
tehlikeli" yabanci
terör örgütü

Federal Almanya içl~lerl Bakanllgl, Olkedekl yabanci
terör guruplan arasmda. "en tehllkellslnln" PKK oldu-
gunu açlkladl. Federal lçl~lerl Bakanllgl parlamenta
mOste~an Carl Dieter Spranger tarafmdan dOn sabah
Bonn'da yapllan açlklamada, Federal Almanya'da te-
rörlzm tehllkeslnln sOrdOgOkaydedlldl. Spranger, bu-
nunla blrllkte, Almanya'dakl terör eylemlerlnde
geçtlglmlzYl1 gerlleme kaydedlldlglnl ve YII boyunca
gerçekle~tlrllen operasyonlarda bOyOkba~an eide edl-
leceglnl söyledl. Spranger, KIzil Ordu Frakslyonu (RAF)
adll Almon terör örgOtOnOnIse. Ulke çapmda h616 en
agir ~Iddet eylemlerlnl gerçekle~tlrecek gOce sahlp 01-
dugunu, söz konusu terör örgütünOn büyük blr tehdlt
unsuru olmaya devam ettlglnl sözlerlne ekledl.

. (Bonn-a.a)

6 Eylül 1988 tarihinde polis
.memuru Hayrettin !)i~-
man'! ~hit ettigi, köy koru.
eueu !)efik Babat'l katieV
tigi, karakal baskmml ger-
çekle~tirdigi öne sürü)en
Emin Altan ve Esat Uysal,
Yahya Oneü, !)ekvan Og-
men, Yusuf ~men, Ser-
dar Sevim; 'Adil Ozden,
Yüksel Aear, Hakim Sa-
rak, Zeki Sarak hakkmrla
idam istendi. tdaml istenen
Altan'm koyunlanm satmak
üzere Irak'a geçtigi buradaki
militanJarm etkisinde kalarak
PKK'ya katIldlgl öne sürül.
dü .

adh militanm iizerinde. biT'
tabanea ile çok say!da mer-
mi, örgütsel yaymlar ve
bomba yaplmmda kullanIlan
bazI kimyasal madde bulun-
du.

PKK grubunda yeralan'
be~ militandan Reeep T1nl'
m geçen hafta kendiliginden
teslim olmàs1' ve "Hayri"
kod adh Hallt Çelik'in çat~-
mada yarah eie geçmesinden
soma, grubun tamamen çö.

. züldügü, Böige sorumlusu
"Kasun" kod adh Numan

. Bagel'mn ve öteki militan-
lann eie geçirilmesinin an
meselesi oldugu ifade ~ildi.

lO'PKK'hya
idam istemi '.

Apo'nun bombacisi da yakalcindl

PKK~lisi
dannadagm

SltRT, (hha) - PKK'nm Garz.an Bölgesi
olarak adlandlrd!gl Silvan, Batman,

Kozluk, Kurta1an ve Bismil tlçeleri'nde
faaliyet gösteren aZlh militanJardan biri
daha, güvenlik kuvvetleriyle gir~tigi silahh
çat~ada yarah olarak yakalandl. ,

Siirt kent merkezindeki Bitimlik Mahal.
lesi'nde gece geç saatlerde bir operasyon
düzenleyen güvenlik kuvvetleri, "Garzan
bölgesi"nin "Bomba uzmarn" olarak ta.
mnan aneak klsa bir süre öneesine degin açlk
kimligi saptanamayan "Hayri" kod adh mi-
litanm evde gizlendigini ssptadI'. PKK'nm
bomba uzmam, ~venlik kuvvetlerinin yap.
tlgl "Teslim 01' çagnlarma ate!lle ka~lhk
verdi., KISS süren çatJ¥lla sonunda, aZlh mi.
litan ,yarah olarl!k eie .geçirilc;!i.Hallt Çelik

DtYARBAKIR, (hha) - Bir polis memu-
ruyla bir köy korueusunu öldürdükleri

öne sürülen 24 PKK militanmdan lÜ'u için
idam, 14'ü için de 3 15 Yli arasmda hapis
cezas! istemiyle dava açlldl.

Diyarbakir DGM Savclhg!'nea haZlr-
la:nan iddianamede, "Serkan" kod adh
::Emin Altan'm yurt d!~mdaki PKK kampla-
innda siyasi, askeri egitim gördügü, Hak-
lkari, Siirt'in !)rrnak I1çesi'nde çe~itIi eylem-
)ere giri~tigi, daha soma kendiliginden gü-
venlik kuvvetlerine. teslim o~dugu açlklandl.

KORKUNÇ stLAH
Amerikan ABC Televiz.

yonu'nun, Arap ve terail res-
mi kaynaklarrna dayanari\k'
verdigi habere göre, Irak'rn
ürettigi korkunç mikro'p
bombalarl, kolera, tifo ve
hayvanJarda görülen ~rbon
hastal1gma yol açarak öldi,l.
rüyor ve bu hastal1klarm
arazlarl nesiller boyu. sü.
rüyor.

ABC Televizyonu, Was-
hington ve Ortadotll ~daki
haberalma kaynaklarlmn bi!-
dirdigine göre, Irak'm biyo.
lojik silah üretim tesislerinili,
b~ent Batdat'm 56 km
güneydotusunda, yeraItmda
bulundu2tinu bi!dirdi. Irak'1.n
Paris'téki BÜyÜkelçisi Ab-
dülreyak el Rqimi'nin ise
bu iddialarl yalanlad18'1belir.
ti!di.

Ortadogu'da, kimyasal
silahlardan sonra yeni tehlikE3

Irak, "Biyolojik
silah deposu"

• Wash1ngton'dak1 Ya.km Dogu Pol1t1ka. Enst1-
tüsü UZmaIÙa.rma. göre, Irak'm, b1yoloj1k
sllah ürett1g1ne ll1Elk1ng(i.Qlü kamtla.rm yar
ronda; Sur1ye'n1n de, 8iYIll tür slla.hla.n ~
maye Qa.lJ$Jguu. gösteren bel1rt1ler var,. .

WASHINGTON,
, (AJanslar) - Amerikan
CBS ve ABC Televizyonlan,
Körfez Sava~!'nda tran'a ve
Kuzey Irak'taki Kürtiere
,k8J11 kimyasal silah kullan-
dlgl belirlenen Irak'm, öldü-
rüeü virüs ve bakteriler y•.
yan biyolojik silahlar da
ürettigini, aneak kullandl8'1lia
il~in kamt bulumnadlgl\ll
öne sürdüler.

GûÇLû KANITLAR ~
Washington'daki Yak~

.Dogu Politika Enstitüsü'niip
ara~tITma görevlilerinden
W.Setb Carus, Irak'm, bi-
yolojik silahlara sahip oldulfu
yolunda çok güçlü kanltlar
bulundugunu; Suriye'nin iSe
aym tip silahlarm üretimine
yönelik ar~tlTffia ~am8Sl\l-
da oldugunu ve büyük ollllÏ1.
I1kla biyolojik silah ürelen
Kuzey Kore'den yardlm alch.

08'101bildirdi. Carus, Suriye-
.'nin kimyasal silahlara da sa.
hip oldugunu, aneak kullam-
rmna b~vurmadl8'1m ekledi.

Aym yetkili, MlSlT'm da
1960'larda biyolojik silahlilr
seli~tirmek için ça~tl8'1m ve,
èSki Devlet B~am Enver
Sedat'rn 1970'Ierde üretin$1
famamland!glm açlklad1gull
.t)elirterek, "Ancak Mœr,
ne 1973'de lsrail'e kaqI, De.
de daha sonra, mikroplara
baijvurmad1" dedi.
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nJ,,!) «.lS

"'hI ,I Yald'Ill 1I~"all :'1,', l '
,'P', . H'l~hel.i'"lt'l' ,'" It""

'I\m Re)',na ~jirl' ut'r, :JIII\" ,.
"lia 'Ii"~ 'l' f"'il J'I'I-li. \ r I,\, ,

Ili~ \eki~mt'I,'r. h;'irnl .. n,
1:l'r..li~U1" J'le l ,11'1:

E~'c \c I\larllla'd t>l"~t'k"'l,'
',i 24 ilin h'l"an(' "a~h .1;llll!"" .,'
il saghk mLiJlJdc, illi" ~;Itiltl'Li
IOrllll1tld" t :i\lICIT ;:dlll" "!.'l
nan lcblij!de, l Liddy, 'JI' ,'ol'l,k
Illünl Ofalllnln A'j orl'dall','"'' :'
t) kai iistlll1Jl' old'l~lI "11Tï'IIlalla.
Jak, hCI y,I ~5 hi'i k""ar I,l'l>',~

il(limO oldu~u, bU'lllP Jit l'IIP,iL'
\aklaSlk ""liif} nchl'\ 1\1,. '1" d('JlI' ~

oldll~UI" IiI ,ild:,

Saj!,ltk BakGllI Nihat Kitapç/ 'dan sa,~lik. /)( "'W 'Ill ','1/1 "f 'Ill j'tlt!!

Doguya gidene5J<a' fazla
Türkiye'de nüfusun yüzde .f{J"/f11!7 s,'I?/,k
güvencesi olmadlgml açlkla,"al' ,f\a,~I:A \le
Sosyal Yardlm Bakam Niho( T\ilap~l, "SCJgltk
personelinden zorunlu hizmet kaldlllla,'akt".
Hastaneleri i$letme haline getiriyorllZ. 'ar~/lk
kUtUgü çal1$malarma da ba#OfI1A" dedi.

yan yozdc 4O'hk oramn da yava$ lelße:ven slIAhk Jll'rsonl'lill~ n..-
yava$ azallllaca#lm söylelli. DUll- Ruda briil mall~"'1ß ,,~, kUli, Iii
yadaki gelismeleri izlcyemcdigimi. Rer yerlerdr .Ie iiç "all mft IS iidl
zi \'e geri kllldlglml71 betitlen Ra- nKrklir, Bij,lt, O~'Iß"\f Iwr,"nt'Ii
kan Kila,,,," ~unlarl söylcdi: n\iz Körne JI~klir. 'lashll1ekri

i,lelme hall lit' ICrllri~I rU/, "ia~hl-
"Brn her zaman !lathk perso- kÜlüAü ça"1ma'lIrlnl da "a~"l-

nelinin ücrrllerlnln yeleniz oldu- dlk."
!Cunu 1IO)lu)orum. 6!'7 say'" YII- ßcyana gore IH':IChll ,"Il'me
sa)a göre üereller yelenizdlr. Du geçildigini, has'alarrn kClldi hl'-
sebeple 3359 saYlh kanunu yenl- yanlarrna görc ücrcl ödeyecegini
den düzenliyoruz. Bu yenl yasa açlklayan Kilapçl bunull için 42
Anayasa Mahkemesl'nin görü,ü milyar liraya ihliyaçlan oldugunu
ahnarak yeniden hazlrlanaeakllr. söykdi. Bu paraYI devlclin ödcre-
Saghk personellnden zorunlu hlz. cegini, dcvlel dddiwlinin bUllU
IIK'tkaldlnlaeaktlr. BaZI sebepler- Rcre\ rinl;eil1; hl'ii,':" ",";h~ , ..
!e, hu: )erler"'fi'r~vyapmak is-

VÛKSEL EGD~MtR
ÇE$ME - Salltk ve Sosyal

¥ardlm Bakam Nlhat K.Ilapçl,
saghk personelinin Ocrellerinin
dO$Okoldugunu belirterck, .... t-
Ilk penonellne Dotuda ma.lRln
bet katl, dlter yerlerde dl' üç kali
ö~ ~nKekllr" dedi.

çesme \Jtmyunus Tesisleri'nde
yapllan 'Ishalll Ha!ltahklarm
Konlrolü Pro,ranu" loplantlsm-
da açlh~ konu$maslm yapan Ni-
hat Kilapçl, TOrkiye'de yüzde 60
nlifusun saghk güvencesi bulun-
d.u~unu, sosyal güvencesi ohna-

Cumhuriyet 24.1.8~

KÖYDEKORKU HA~ST---

Ye~il
olayI
~Sikâyetetmedim, bekledim, to ki
insan pisligi yedirilinceye kadar'

Jandarmanln, k6yün
ya$llsmm eliyle
k6y halkma insan
pisligi yedirdigi
iddiaslyla savclllga
ba~vuran Ye~ilyurt
k6yü muhtan
Abdurrahman Mü~tak
'Burada dokuz ytldzr
baskl altmdaYlm.
Ama ~imdiye kadar

dev/eti suçlamamak için ~ikâyet etmedik,
baktlm baskl duracak gibi degil, korkudan
bUyUk 6iUm var diye dü~ündüm, sonunda

, dilekçeyi yazdlm. Hem, bu yapllanlan da
devlete hiç yakl~madlgl için ~ikâyet ettim'diyor.

CF~_~_~~~~L.~~~.I_Ç _
CtZRE - "Dokuz Ylldlr ba~k,

altllldayuTI ama devleti suçlama.
mak için $imdiye kaJar ~ikâyettc
bulunmadlm ama hakllm bask'
duracak gibi degil..:' diyor Ye$i1.
yurt muhtan çevresindlkilere."
Yamaca l1rmanan toprak yolda üç
askeri araç vard .. Köylin giri5ine
yakla$lIlca, cemselerin kasalann-
dan elli$er metre arahklarla iki$el
iki$er allayan askerler yolun ikI

yamm lultu, Arkalarllldan millet-
vekilleri Fual Atalay, Cüneyl Can-
ver ill' gazetedleri Yesilyurt köyü-
ne gölüren iki araç gidiyordu,

Cizre ilçesinin yamaçlanna
dogru çlkan bes kilometrelik top-
rak yol bittiginde askerler köylin
"terk edilmÎf" i1kokulunun önlin-
de durdu. Köyi.inçevresindeki ta$-
It, karasabamn gliçllikle çekildigi
tarlada, kal1rlarla çift sUren köy-
101er endi$eyle kaldtrdllar motor
sesine kafalanm. Köy muhtan
Abdurrahman Mü,tak, evinin
önOne flrladl tel~la. KöyUn hara-
beye dönmU$ i1kokulunun ÖliUn-
de askerleri, kar$lsmda da Adana
Milletvekili CUneyt Canver, Diyar-
bakIr Milletvekili Fuat Atalay ill'
gazetecileri görUnce belki dc gUn-
1er sonra yUzUndéki tedirgin çiz-
giler yumu$adl.

TOm köy halkl milletvekilleri-
nin ve gazetecilerin çevresini sar-
ml$tt. GUnler önce köye yapllan
basklm anlatmaya hazlrlamyor-
lardl. Tam 0 mada köye giren as-
keri araçlann komutam muhtan
yamna çagmp "Okulun anahtan-
ni geIIr" dedi. Muhtar Abdurrah-
man MU$tak'l yeni bir tela$ sar-

1111~1' l\1ilkl\l'~i11c "''.' \,' ~'" 'l'te.
.;ilcrl' dtHlur "'II l ' ,.."c' ,I' ,;:l
\'r1~ IIllII:

Ra"Iß, u.rh:l ho;~1111 ,;tha"
kö) sanldl. Kii~UIIh"llarlilrlllllle"
"Kimw evdl'n ,',"",a'l". "'''l'l'f
kimlik konlrolii ~ap,lal':l" l, k:
aranma)'al'ak" du~ ur mil ~;,,.:'d:
Daha sonra belli çajilrdl'ar, !"J,I ii-'
~aglMnda alll11IUgimll I: II l ,11l'

lak'lR t'\i "ar. Oll ~II ';1"" r'! ~I"

~alllp Cizrl"~e ~1'r1,~IIl;' 'i I. ,!
rane. Kaplsi belle bagh ,-, ill i\ in
dl' bana hir .orba K"'I~lllikl. i,ir,
de bf$lane el bomha'l \allli, 1Ii,-
kaç lane de lahrip I.:allill. Bir lu-
lunak yaplp imzalallilar. lnrbala.
nn ba,mda da f()l,.~rafrnll t;,-!"ti
1er. ~imdi okulull anah.llmnl 'cr-.
dim. Nereden hi"'~ im i,'in~ hir ~l"

b.rakmayacaklarr III '!..
Bunun Uzerioê Inilk"dillcri

Atalay ve Cam'er. lllllhiara "Gi-
dip okula bakahm" lHll'!"j!1I gl'
lirdiler, Asker oklllun ,'cHesillùev.
di. lçeride km!.: dökiik ~Iralal. ù;,
varlannda mcv,imlr! $t'llla" \1'

Atatürk'ün fotogt,1f' ,:mll. Bi, \II
dir okulun kapl~1açlhnam'~tl. 1-.0'
yün son ögrctmeni hi! VIIonc:e !tit-
mi~ yerine de ba~ka~1gonderilmc-
mi$ti. Bir sUrc ÖI1l'C muhtara bir
bildirim yapllmlS, okulu b05alt-
maSl, binamn karaknl olarak kul.
lamlaca~1 i1elilmi~li,

Ye$i1yurt Cizre'nin mer"c/c
bagh cn büyük köylclinden biriy-
di. Yedi de mczraSJ olan iki bin I.i-
~inin 80-100 e\'dc ya~alhg' ~O)lk.
ev saYlsl gidercl. alahyorJlI, [Jo.
kuz ylldIr "çekmedikleri
kalmam.~I." koylLilcrin anlalllg'-
na gare, Geçimleri "Ta,,, larlada
karasablln sürmek, bahçe~i1ik ve
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hayvanelhk yapmak"t1. Geçim Dilekçeden soora muhtar bek-
âarhgma i2 EyiOi sonrasl bir de lemeye ba~laml$, "Bakllhm ldm
gOvenlik gUçlerinin "d~~ik uygu- geleeek" diye. Sonunda da dOn
lamalarl" billmisti. köye gelenler olmus. Önee saat

Muhlarm alllalll~,lIIa g\ll~' 1987 11.00'de köy sanlml~, on ylldu
Ylhnda köylerden "tahlar lopla- oturulmayan evde bombah bir
OIrken Yesilyurl'lall 40, melrala' lorba bulunmustu. Ardmdan Oç
r,lI1lÎanùa yi~lI!ise.. lillie i.Shtl1'l.1iS';araçla aske~ler gelip okulun anah-
II. Klsa sore.IÇlnde 180 sll~l. ~u- lanrn iSlemisler, pe~lerinden de
lamaymea ~Ir gUn kG)'I~lenn IÇln~ milletvekilleri COneyt Canver'le
de, çesmemn b~ndalt.i dll.t ~aa~ Fuat Alalay gelmi~ti.
elOa kollanndan aSlhvermlStl. Yesilyurl köyO muhlan yapllan-

Dokuz Ylldu sOren baskllara Ian bir IUrlO anlamlanduanuyor-
dayanamamlS ve en sonunda, iki du. Her zaman devlete yardlmel
'polisin öldOrOlmesinden sonra 14 olduklanOl her zaman devletten
ve IS oeak geeesi köye yapllan yana oldukianOl ve sadeee baskl-
basklO muhlar Abdurrahman Oln durmaslOl istediklerini anla-
MOstak için dönüm noktasl olmus tlyordu. KöylOier ANAP Milletve-
ve "korkudan büyük ölüm var" kili Nurettin Yllmaz'a da klzglO-
:cIiyerek, 0 ,geee ya~llan~an bir;~!~ dlliu. "Bize yapllanlan gazete 0
.lekçeyle CIlte Cumhunyet Savel- "adar yazdI blr aydan berl bura.
hAI'na bildirip ~rnekl~rini. de da oturuyor: gellp halimizi sorma.
CumhurbaskanhA! na, lçlslen Ba- dl. Halbuki CHP'dewken kazan-
kanhgI'na, Genelkurmay Baskan- masl lçln çah~tlk. Batlmslz aday
hAI'na, At:'1AP, SHP, I?Y.P genel oldu, yine destekledik. Bir
merkezlenne göndermlstl. :A~t\J;>:ll.g~çtiain~e.QYvermedlk'~

diye haYlflaOlyorlardl. KÖYdeki
lUm oylar nerdeyse SHP'ye çlk-
mist!. Son referandumda da kö-
yOn 135 seçmeninden 13S'i
"haYlr" vermis, bir lek sandlk bas-
kanmm oyu "evet" çlkmlSl1.

Köyden aynhrken Diyarbaklt
Milletvekili Fuat Alalay, deAerlen-
dirmesini "Yesilyurl köyünde
olanlar bugün Dotu ve Güneydo-
tu Anadolu'da gerçekl~en olay.
lann sadeee blr örneal. Insan dl~.
klsmm yurtt~lars yedirllmesl, ln.
saniarm Sirs dayaamdan geçiril-
meslyle devlet köyde ne yapmak
Istemekledlr? Bize :mlalltanlar
debset verlci boyutlardadtr. Böl.
gede yeni operasyonlars senaryo
hazlrlamak girisiminln devam et-
Iitlni YeSllyurl köyünde de anla-
dlk.'On yll önee lerk edilen "e otu.
rulamaz halde bulunan evde eIe
geçtitl Iddla edilen elbombalan ve
lahrip kahptan köylülerin anlat-
hklanna göre senaryo girlsimleri-
nin sadeee bir örne.tlni te~kll ~l.

",ekledir. Siyasi Iktidan ah~llitil~
yöntemlerden bir an önce vazgeç.
mesl lçin uyarlyor, hÜlün demok.
rslik güçlerin dikkatlerini bu böl-
ge)'e yöneltmelerini bekliyoruz"
diyorlardl.

Adana Milletvekili Canver ise
provokasyona açlk l'esilyurt kö-
yUnde her an herhangi bir isnalla
muhtann tutuklanabilecegini,
halla ölebilece~ini anlall1ktan
soora, köyc hir Ylldlr ögrelmen
dahi atanmadlglOl, okulun kapa-
h oldugunu belirterek, "DevIel ba-
ba Yesil)'urt köyüne asker de~i1
ögrelmen göndersin" isteminde
bulunuyordu.

Milletvekilleri ve gazeteciler l'e-
silyurl köyünden aynhrken, geri-
de "!;iimdi ne olaeak" sorusunu
korkulu gbzleriyle soran insanlar,
okula gidemeyen .;ocuklar, belki
de bir sOre soma karakol olacak,
kaplsl kilitli, camlan kllïk bir i1-
kakul bin;lsl kahvorJu.

GÜNSELt ÖNAL

Cumhuriyet 24.1.89';
Kültür' Bcikanllgl'nin' Yllmaz' Güney'li 'Türk Sinema 1àrihi'

Ydmaz Güney'e ye~il~lk
;"" . Kü/tür ve Turizm . kitapta, Lütfl Ö.Akad'm, senar-

Bakanlltl'nca yaYlm/anan yo çah~masl[lI GUney ile birlikte
yaptlgl "Hudutlarm Kanunu".

HKron%jik TUrk Sinema nun TUrk sinema tarihinin en
Tarihi"nde, Yl/maz önemli filmi oldugu belirtildi. Bu
GUney'den övgUy/e söz filmle ilgili olarak da "Akad,
edi/di ve sanatçmm !kinel kez do~arken Yllmaz Gü-
yaplt/arma fototraflany/a' lley~ln büyük oyunu da, uzun sü.
yer veri/di. Buna kar$lllk, re unutulmayaeaktJ" denildi.

TUrk Sinemasl'nm 1967'de ger-
GUney'in yaplt/an 12 çekle~tirdigi filmIer verilirken de
Ey/ü/'den bu yana ~'Sokaktaki adarmn, lumpen se.
Türkiye'de yasak ve hâ/â yirclnin sözeüsü olarak devreye
gösteri/emiyor. giren Yllmaz Güney'ln, ylllardlr

rürk sinemasma egemen olan ya~
~Ikb adam güzel kadm anlaYI-
,IDI det~tirip, bu kahplan klrdl-
ta" bélirtildi. Sanatçldan "önee-
(eri döküntü, slradl~1 filmlerle
marjlnal sinemael bavasl veren
Güney sonralan AtJf Ylhnaz ve
Lütfi Ö.Akad gibi düzeyli yönet-
menlerle çal~arak bu ~amada
gerçek oyuneulutu yakaladl" di-
ye söz edildi. GOney'in 4. Antal-
ya Film Festivali'nde, "Hudutla-
'no Kanunu" adh tilmdeki rolOyle
'en iyi erkek oyuneu seçildiginè de
'yer verildi.

GOney'in, 1968'de yaptJAI
"Seyyit Han"m, yllm önemli
filmlerinden biri oldugunun kay-
dediidiAi kitapta, filmden "halk
'sinemasl ko~u1lanna uygun, ~iir-
.sel,ve destansl anlatJml Türk si-
.nemasIDa bir 'umut 1~ltl' getiri-
yordu. Taze ve diri bir SOlllktu
'bu" diye söz edildi. 1969'da, l.
Ahm Koza TOrk Filmi
Festivali'nde, GOney'in "Seyylt
Han" r1lminin en iyi OçOneOfihn
.seçildiAine yer verilen kitapta, GO-
ney'in i970'te çektiAi "Umut"un

.TUrksinemasma yeni'.bir dönU~

; .

"

'" ANKARA - KUltUrve Turizm
Bakanl1At'Oln yaYlinladlgl ".Kro-
noloJik Türk Sinema Tarihi 1914
-1988" adh kitapta TOrkiye'de
r1lmlerinin gösterimi yasaklanan
Yllmaz GOney'den övgOyle söz
'edildi. aoney'in filmlerine, fotoA-
raflanyla birlikte geniS yer veri-
len kitaptll, sanatçuun almA!ödUl-
lerden de söz edildi. GOney'in
t'970'te çektiAi' "Umut" ve
"Ariald~" adh r1lmlerinin TOrk
sinemaslOa yeni bir dönüm nok-
tasl getirdiAi vursulandl.
: Güney, Ag4b Ozgüç'on haZlT-
lamAI kitapta ilk olarak Tunç Ba-
faran'm 1965'te çektiAi "00 Kor-
"usuz Adam" filmindeki rolüyle
yer aIdl. aüney'den, "Yllin en
~k Ityapan fiImlerlndeo birl olan

, 01\ Korkusuz Adam'da mJnleik
, ,'. , rolti.yledikkati çekeo Ytlmaz GU.

, ,.':' . ney, Duygu SattroAlu'nun 'Ben
Il - _ ç'On KOItOrVI U kanllOl'na hazlr1alllQI Öldlikçe Yllfanm' fUmJndeki du~
~'Kroll.llk,TQrt( SiIlema TarthI1914-1988" adllldtapta LOtflO.Akad'm y6- ,arb OfUnuyla öo plana geçti" di.

'11ettlOl;b~nO Ydmaz GOney'in oynIllIOI, lYl'lCI senaryo çall$masma da' ye Söz edildi. Oyuneu Yt1maz,GO-
'katlldlQI "Hudutlann Kanunu" adh ftlmln TOr1c,slrilma-:tar1~I!lln en Onemll ney'in, yönetmen olarak ilk filmi-
fllml old~Qubellrtll~I.'",...~; , .' ..J ',' .. 0" !1Ï 1~6'da çektilinin, belirtildiAi
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noktasi getirdi~ vurgulandr kitap-
ta. "Çünkü V.lmaz Güney'ln mi-
zansen cambazhklan arkaslDa SI-
Ammadan sade ve yahn bir dille
meydana getirdiAi 'Umut' gerçek-
çi çabalan belged blr tutumla en
iyl yansltan blr yaplttl. 'Umudu
umutsuzluAa dönü,türen' lIginç
blr sinema örneAlydi ku,kusuz"
denildi.

'Acl'yla da, özeUik)e de 'Umut.
suzlar'l. tiirli ve OlaUDblr .nl.-
bm blçimJ orla)'. ko)'da. Bir k••
çakça çetelinln öykÜlÜ iizerine ku-
ruJan ve blr traaedy. boyaU.nn.
al .. an 'Aalt', Venedlk FUm ~n.
IIAI'nde elemeyl ku.mp 10 Olm
.r ... n. alrmey! bat.rdl. 'B.b.'
Ile yayaan bIr te'ylrd kellmlne lnIp
yalln 'bliyük l'' yap.n mml 01.
du."

Kitapta, <;JUney'in a~m ~~I, 2. Bu bölümde GUney'in 3. Ada-
Adana Film Festtvah nde F'I .., '.
"Um.t" falmiyle en iyi film, en iri na I m F.~tivah nde en iYl fi~m

.. k k oyuncu' (Allt) en 1)'1 2. film (ACI), en lyI
senaryo, en IYI er e. . 3. film (Umutsuzlar), en iyl yOnel.ödun.w kazaocbl1 da ifade edIl- . . (A"' ) 'yi(fi. OQIiIJ"in Id! kJtapta 'T. Antal. men, en 1)'1 senaryo .. t, ~~ I
.Y. Film Festivali'nde, ".r Çlr~ erkek o~~ (~l1t) ~üllenrn.&!.
kI. A..... "d.ki roloyle en iyi er. <bll da behrtildl. 1973 te, Pam.
kek oyuncu ödOllnl almuayla bh te, "Valm.z Güney H.ftul" dU.
kez daha yer aldl. • zenlendiline de yer verildi.

Kitapta 1971'de çektiji filmier. 1974 ydmm en ba$anh filmle.
le GUney'den daha uzun bh;imde rinden birinin Serif Gören'in GU.
sOz edildi: ney'in senaryosu Uzerine kurdu.

"Vllmn lliney, 'Altt' Ile d~ lu "Endife" oldulu belirtilerek.
t.nll slnemunil lell,drlrkèd; ,Qüpey'in "Umut"tansonra "A!~

kad .. "la da TUrk sinemasma~
yeni bir dOnem daba açtll1 kayo
dedilerek $oyle denildi:

"1974 Türklyesi'n1n lenel pa.
noramasl lçinde toplums.1 çellt.
kllerl olaud ~e ust. b~ thmn. di.
lIyle y.nslhl.n 'Arkad.", delll
ydln, a1derek ydl.nn fUml olm •.
YIb.. anrken, ber türili 'tartatm ••
Y•• çak' 01.. da tüm sle.klilt ve
tazelltiYle Türk IinelllUlndaki ye-
rlnl kOnly.euh."

"Ark.d .. "m, 0 gOne dejin en
çok i$ yapan filmi oldulu belirti.
!irken, Güney'in tutuldanmasl ne-'
deniyle yanm blrakmak zorunda
kalchl1 ve UStall Allf VIImaz'm ta.
mamladlll "Zavallal.r" için de,
"Ve bu 'lid )'önetmenll fUm', U.
samayan blr Ilnlabm lçlnde ,,,Ir.
bel blr dU bütünlüaüne, ortak blr
b... ny. ul .. tl" denildi. Aym yll
"AA1t"m Paris Sinematek'inde
197 S' te Ise " Ark.d.,,' ve
"Umut"un Paris'te dozenl~nen
TUrk Filmleri Haftasmda gOste.

rildiAi bildirildi.
, Kitapta, 1975'de, senaryosunu
GtIiiey'in yazdlAI :leid Ökten'in
yOnettiAi "Sürü"nUn, son )'Illarm
en Onemli filmi olduAu ifade edi.
lerek, fùmden "ulusai blr sinem.,
evrensel boyutl.r. ul ... n blr 51.
nema draou ... " diye sOz edildi.
~~'n)illi <\P~Y'iQt~
su Uzenne kurarak 1919" ~kl
tiAi "DÜfm.n"m, "Glinün top.
lumsalsonlnlannd.n blrl olan if-
sizIIIe etilen, uzun soluldu aerçek
bArYllf8Dlöykiisü" oldulu kayde-
dildi. "Sürii"nUn 32. Locarno
Film ~nliAi'nde en iyifilm seçil-
diAi, kadm oyuncusu Mellke De-
mlr.fm en iyi kachn oyuneu ödu-
IUnURebece. Hom ile paylB$tlll,
GUney'e de $enlik Ozel OdUIUve-
rildili bildirildi.

Kitapta GUney'in roi ald111Hu~
dutl.nn K.nunu" yOnetmenliAi~
ni yaptlll "Seyylt H.n",
"Umut" adh filmlerin fotolraf-
larl da yer aidJ.

Tercüman 25.1.89

mek Isteyenler dapnd.n belle-
n1yortar. Oat ~ Türldye'n1n
büyümesinden korkuyor. Ama
,unu söyleyeylrn, hlçblr fCkßde
muftffak ol.mayacaklar."

Ba$bakan, merkezi hUkQme-
tin yetkisinin 1992'ye kadar
kendilerinde olduAunu belirte-
rek, "Bütçe de bizdedlr, çotun-
luk d. blzde. lltedJtimlz k.nu-
nu çlk.nnz. Mah.m Idareler
merkezle uyum lçlnde ça"'lr.
lana, oraya hlzmet .d.h. Iyl
alder" $eklinde konu$tu.
. "Nefesim beledlye b8fkanla.
nnln üzerindedlr. V.nllf h.re-
kel edenl affetmem" diyen
ÖzaI, SHP'nin aday tesbiti için
yapacaAI ön seçimi ise
"paJavra" olarak nitelendirerek
$Oylekonu$tu:

"Onl.nn söyledlti ön seçlm
letkIllt yokl.malldlr. Blzdekl
ön seçlm, bütün üyelerin ittl.
raklyle ol.cak. Merkezden be.
Ilrleyecetimlz lsimlenle modern
metodl.n kullamyoraz. Beledl-
ye batk.n .daylannl seçerken
h.lkln Istedltl Isllk.melle en
Iyllerinl bul.catlz 0 vaklt ben
de 'Bunlara kefilim' dlyece-
alm."

Ba$baké1n "Bu ülkeyi bölmek
isteyenler dl$ardan besleniyor-
lar. Ama muvaffak o]amaya-
caklar" dedi
"Devletin lâik olmasma rag-
men milleti birarada tutan en
önemli etken islâmiyettir"

Özal, TUrkiye'nin eri$tiAise.
viyeden dolaYI "AII.h'a ham-
detmek aerektltlnl" belirterek,
bir memleketin i1eriyegitmesi
lçin en önemli etkenin "sulh"
olduAunu ifade eui. TUrkiye
jzerinde yapyan herkesin "bi.
rind Slnlf fttand .... olduAunu
anlatan Özal, devletin laik 01-
masma raAmen, milleti birara.
da tulan etkenin lslAmiyet 01-
duAunu kaydetti.

Memlekette aynllk çlkarmak
isteyenler bulunduAuna i$aret
eden Öz.1 $unlan söyledi:

"Avrupa Pariamentolu'nda
SUP'lIlkl mllletveklII blr nev'l
Türklye'nln bölünmesl konu.
lund. konu,m. ,.pt".r. Ma.
.Iesef blri de benlm memleke.
timden. M.I.t,. .. Idl. Bunlara
blr Inaillz parlamenter ceftp
vennit. Ben Dotulu'yum. Bu
memlekelle .yanm ,.pllm ....
nln k.... lIlnd. oldutumu açak.
ça sö)'ledlm. IWtnI IdtabllDIZ
(BölUnmeyin, parçalanmaym.
Allah'm ipine slmslkl sanIIn)
dlyor. Türldye unn sonuad.
70 mllyona aelecek, bub" her
yeri tltretecek. Bli ülkeyl böl.

• Emin PAZARCI •

V AN, (Tercüman)- Ba$ba.
kan lUrgul Özal, Avrupa

Parlamentosu'nda bölUcu ko.
nU$malar yapan SHP'Ii millet.
vekilleri Ibrahim Aksoy veTev-
nk Koçak'a Van'da cevap ver.
di. Kendisinin de DoAuluoldu.
Aunu. ancak Ulkedeaymm ya.
pllmasma her mman kar$1çlk.
t!Amlbelirten Özal, "Bu ülke.
yi bölmek Iiteyenler d... ndan
beslealyor. Ama hlçblr fCklkle
muftff.k ol.ma,.cakl.r" de.
di. ÖzaI, "Gelin tO lene d.h.
devam edcllm" diyerek, 10yd.
Ilk bir sUre daha istedi. Özal,
Onceki gUn de Abant'tan An.
!tara'ya dOnU$ÙndeGerede'de
gazetecilerin sorulanm cevap.
landmrken, "SUP'nln ülkenln
Id.res1ne I.llp ol.m.,.catlnl"
belirterek, "Bunl.r Türklye'yl
parçal.rIer" ~klinde konu$tu.

Ba$bakan Oz.I, yanmda e$i
Semra Özal olduAu halde öze!
uçaAIile Van'a geldi Özal spor
salonunda muhtarlar, belediyc
meclisi ve il genel mec1isiUye.
leri i1evatand~lara hitaben bir
konu$ma yapt!.

Özal Van'da "10 YII daha" istedi

'SHP'liler resmen
bölücülük ya l'



INSTiTUT [(UJ{Dli~

Disiplin Kurulu'n_daCumhurlyet 25.1.89.

SHP'1i Aksoy'a
'](~'cezaslgeliyor

Parlamentosu Karma'Komisyonu bir $ekilde "Kürt" sözcO~ünün
ToplantlSI'ndà yaptlAI konu$ma- çlkmadli!ml söyledi. Koçak, ayn-
nln onaylanamayacaAlni belirten ca Türkiye'de i$kence yapJldll!l,
BOker, düzenledigi basm toplan- ANAP'm 12 EylUI uzantlsl oldu-
tlsmda, Aksoy'u destekleyen il ve gu ve 1982 Anayasasl'nm da SHP
merkez ilçe ba$kanlarmm görev- iktidara geldiginde degi$tirilecegi-
lerinden ahndlklanm, bu neden- ni söylediAini ifade etti.
le Aksoy'un konu$malanyla Ma- SHP Genel Ba$kam Erdal tnö-
[atya'YI temsil edemeyece~ini be- nU, Ba$bakan Turgut Özal'ui
Iirterek sunlan söyledi: "SHP Türkiye'yi yönetemez, par-

"Türkiye halkl bir bütündür. çalar" sözlerinin ammsaulmasl
Bu.bütünlüiü zedeleyicl davran~- Ozerine ise su yanlu verdi:
ta bulunanlarl benimsemedii/mlz
gibi SUP olarak ka'llSlndaYlz. "Biz ulusal bütünlüie herkes-
Tesadüfen milletvekili olan bu ~a- len daha fazla baih olan bir par-
hiS, bizleri ve Malatya halklm liyiz. Türkiye'yi ileri götürmek,
temsll edemeyeeeiti gibi bundan ~a1kIrmZlmutlu y~tmak, bütün-
sonra kendisini temsilci olarak ta- iük içinde demokrasinin bütün ni-
nlmlyoruz. SUP kökeni metierinden yararlanmak amael-
Kuva-i Mil1iye'ye dayanan Milli mlzdlr. Kim hata }llparsa onu
Misakçl bir partidir. Ibrahim Ak- ilüzeltiriz, cezaSIß1 ver/riz. Bizim
soy gibi ~ahlslarln davraß1~ ve fi- için hu tür karalamalarm hiçbir
kirleri bu temel felsefeye aykm- anlaml yoktur. Simdi zaten konu,
dir. SUP, Türkiye'yi yüeeltmek iktidarln yaphil büyük hatalar
isteyenlerin pw:tisidir. Aksoy'un ~alkm zararlna olan i~lemler, bü-
fikirlerini benimseyecek olan par- lün bunlann beigeier Ile ortaya
tiye kaYltb üyelerimizfYÜksek Di- çlkml~ durumu var. Bunun karo,
siplin Kurulu'na sevk edeediz." ~lSlnda devletin organlarml göre-

Mafatyamilletvekili Ibrahim ve çaimyoruz. Saym Ba~bakan
Aksoy'un Strasbourg'daki komis- bu konuIarla ilgilense çok daha iyi
'yon toplanusmda yaptlgl konu~- eder. Kendisine baksm."
ma hakkmda önceki gece' Genel Disiplin Kurulu'na verHen Ma-
Ba~kan Erdal Inönü, buradan dö- [atya milletvekili tbrahim Ak-
nen Genel Sekreter Deniz Baykal soy'a parti tüzOgOnün Hgili mad-
île de görü$tO. SHP adma Karma deleri uyannca "kmama"dan
Komisyon toplantlSlna giden mil- "geçici ihraç"a kadar degi$en ce-
letvekillerinin de Aksoy'un ko- zalar verilebîlecek. MYK'nm ge-
nU$malanm "genel olarak onay- rekçeli sevk i$leminden sonra top-
lamadlklim" bildirîldi. lanacak Merkez Disiplin Kurulu'-

nun geçici çlkarma cezasl ver me-
Öte yandan komisyon toplan- si halinde Aksoy parti üyeliginden

tlSlnda hazlr bulunan SHP Anka-. çlkanlarak bunlara tamnan hak-
ra milletvekili Tevfik Koçak ise lardan yararlanmasl asklya alma-
Aksoy'im görU$lerine katllmadl- cak.
gml, k.~ndi agzmdan da herhangj

Aksoy: tnönü île
görü~ecegim

Halen Hamburg'da bulunan
tbrahim Aksoy Ise ANKA'rnn ko-
nuyla ilgili sorulanm yamtlarken
"Genel Ba~kan Inönü jle görü~-
tükten sonra açlklama yapabi-
IIrim" dedi.

Edinilen bilgiye göre, komisyon
toplantlsmda tbrahim Aksoy ile
birlikte bulunan Genel Sekreter
Deniz Baykal da merkez. disiplin
kurulu soru~urmasl slrasuida
olayla ilgili "tamkhk" yapacak.
Baykal'm yakm çevresine, tbrahim
Aksoy'un gazetelere yanslyan söz-
lerinin doAru oldu~unu söyledigi
bildirildi.

Ote yandan Ibrahim Aksoy, se-
çim bölgesi Malatya'da "istenme-
yen ki~i" ilan edildi.

Malatya SHP il örgUtü, Ak-
soy'un yaptlAI konu$mamn onay-
lanamayacagml belirterek, "Ak-
soy, bu fikirleriyle bizleri temsil
edemez" görü$ünU dile getirdi.
Türk halkmm bir bUtOn oldugu-
nu vurgulayan SHP 11 Ba$kam
Neeatl Büker, Torkiye slmrlari
içinde KOrt-Türk sorunu yarat-
manm yanh$ oldugunu vurgula-
yar\lk "AdJ geçen mllletveklli. se-
çild'ii günden bu yana bö\üeü ha-
reketlere devam etmektedir. Ko-
nu,malanyla tepkllerl üzerlne
çekmektedlr" diye konu$tu.

.tbrahim Aksoy'un Avrupa

Strasbourg'daki Karma Parlamento
Komisyonu toplanttsmda "KürtIere kültürel
.özerklik veritmeli" dedigi iteri sürülen SHP
Malatya Milletvekili Aksoy, parti Disiplin
Kurulu 'na veritdi.
vurmälan gerektiAi .biIdirildi.
MYK'da Genel Sekreter Deniz
Baykal Avrupa Parlamentosu'n-:
daki temaslar hakkmda bilgi ver-
di.

A~KA~ (Cumhuriyet Büro-
su) -'- Strasbourg'da geçe.n hafta
yapllan Karma .Parlamento Ko-
misyonu'nda "Kürtiere kültürel
özerkllk verilmelidlr" ve "SUP
demokraslye ~Il$JbakJyor" yolun-
da görü$ belirtti~i öne sürülen
SHP Malatya Milletvekili Ibrahim
Aksoy'un ihraç istemiyle disiplin
kuruluna verilmesi kararla$unldl.
. MYK'nm dünkü toplantlSlnda'

yerel seçimlerin yarn Slra, Ibrahim
Aksoy'un Strasbourg konu$masl
da eie ahndl. Yakla$lk dört saat
süren toplantIda Aksoy'un kesin
ihraç istemiyle yüksek disiplin ku-
ruIuna verilmesi belÙmsendi. Parti
tüzU~ne göre yUksek disiplin ku-
mlunun bu iste~i eie alarak iki ay
içerisinde sonuçlandlrmasl gereki-
yor. Disiplin kurulu Aksoy'un sa-
vunmasml aldlktan soora gerekli
som$turmaYI yaparak ihraç iste-
mini karara baAlayacak ve tUzUk
uyannca gereken i$lemi yapacak.

Genel Sekreter Yardlmclsl Ad-
.nan Keskin toplantldan sonra Ak-
,soy'un KUrtçülUkle ilgiJi sözlerinin
parti tUzü~Une göre suç sayddl~l-
'01 belirterek oybirli~i ile disiplin
kuruluna verildi~ilÙ söyledi. Kes-
kin, "ihraelO sürekll mi yoksa belli
bir süre için mi istedigi" yolundaki
soruya Ise "Biz ihraç istemiyle ha-
vale ettik, artlk onu dlsiplin ku-
rulu karara bailayacak. Dlslplin
kurulu bakarslO affeder" dedi.

MYK aynca merkez yoklama-
SI 'yapllacak yerlerdeki adaylan
saptamasl için parti meclisinin
15-16$ubat tarihlerinde toplanma-
sim kararla$tlrdl. Merkez yokla;
maslyla saptanacak adaylann 5
$ubata kadar genel merkeze ba$-

au noktâlaru; ïiltlkähnc:a,çizilmelidir.
Ancak devlet kendi gücünü QQsterirken,

.dikkat ëdnmesl gereken bir dizi kural vardlr.
ÇünkO TOrklye Cumhuriyeti devleti, demok.
ratik bir hukuk devletidir; insan haklanna
saygl göstermekle yükümlüdür; zira bunla,
hem anayasaslnda hem de altlna imza koy-
duOu uluslararasl sözleljlmelerde yazlhdlr.
, Onun içindir ki devlet, "gücünü" gösterir-
ken, demokrasinin, hukukun temel ilkeleri-
ne ve en temel insan haklanna saygl gös-
termek durumundadlr:
. Eger bu sayglYI göstermezse ne olur?

o zaman devlet gücü, "de v/et terörü"ne
dönüljlür; ne haktan ne hukuktan söz edile-
bilir; toplum düzeninde giderek "orman
yasa/afl" !:Ieçerli olmaya baljllar. Devletin
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Ye,ilyurt Köyünde -YapÏ1ân ...,
~~.

ÜikemlZin bOtOnlüClOnOve ulusal'blrIiCli:,
.mlzl ~rumak, her TOrklye Cumhurlyetl va~
tand~lnln b~hca görevierinden blrldlr. Ay-
rlhkçl emellerle Olkeyl bölmek ve ulusal bir-
1I0i bozmak Isteyenlere kar~lI mOcadele, ay-
ni zamanda cumhuriyet devletini kuranlarln
emanet ve anllarlna blr saygl ifadesidlr.

tJlusai Kurtul~ Sav~lmlzla tarihin çöp te-
Mkesine fIrIattlCllmlz Sevr'i yeniden hortlat-
mitYI amaçlayanlara ka(ljll, bug On, özellikle
GüneydoClu'dä mücadele verenle.rin ne gi~
bi güç kOljlullarda görev yaptlklarl da bilin-
mektedir. Askerimizi, güvenlik kuwetlerimizi
hedef alan terörist eylemlerin, cezaslz ve
karljllhkSlz kalmayacaCiI açlktlr _Devletin bu
çerçeveçe gücünü göstermesi dogaldlr.
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kendisinl, kendl vatand-a,lna yabancllSftlr-
maya balilamasl ya da vatandaliln içme
"dev/et korkusu"nun dO,meye yOz tutmul,
nereye varacaOI blllnmeyen bir karga,a or-
tamlna kaplnln aralanmasl demektlr.

BugOn bu saMan ait alta slralaYllilmlzln
tek bir nedeni var: Mardln'in Cizrl IIglslnln
V.. IIyUft kOyünde, 14 ocaOl15ocaga baO-
laysn gece yarlstndan sonra nller y... "ch?
Bu BOrUnuri kar"hOlnin tOm Çl kkQlyl. or-
tays çlkarllmaSlni istlyoruz. K 'muhtar, Ab-
durrahman MO,tak'la arkadaf1annln Cizre
Cumhurlyet SavclhOl'na verdiklerl,ikAyet di-
Ilkçeslnde yer alan iddialar eOer gerçekse,
insanhk adll'la utanç verlcidir. Geçen pazar-
tesi gOnO bu kO,ede tOmünü yaYlmladlOlmlz
dilekçenin bir yerinde ,Oyle deniliyor:

" .... K6y muhtarma sen dev/etln de{;/J
PKK'nm muhtartSlnlz denilm/~, yere yatmlan

k6ylünün slrtmda, karda k/~ta saat/erce gü-
venllk güçlerl gezml$, kabadayak atllm/~tlr.
(...)

çevreden Insan plsl/{JI toplati/arak, muhta-
rm amcasl Kiml/ MÜ$TAK'a zaria tek tek
ya$/I genç demeden plsl/k a{Jlz/artna verilr,!/~-
tir. Daha sonra bu Insan plsl/glnl Kimil MU$-
TAK'm of/lu a/an 8ahattln MU$TAK'a zarlan
ba~asmm a{Jzma verllml$tlr. Ya$llo/an Kir.nil
MU$TAK yara/anml$tlr, Abdwrahman MU$-
TAK yara/anml$, Abdullah GUNDOOAN ya-
ra/anml$. (...)"

Adalet BakanhOl, Mardin ve Cizre savcl-
Jlklarlna suç duyurusul'lda bulunmu,tur; Ciz-
re Cumhurlyet SavclhOI da soru,turma aç-
mllitlr.

Gerçek neyse ortaya çlkanlmahdlr. Hem
de en ufak btr zaman #iitirilmeksizin.

Ilaporda, orton soguklarla birlikte lrakll
KUrtlerin slgmdlgl kamplarda salgm
hastallklarm ba$gösterdigi, Ozal hükUmetinin
bu toplulugun dl$ dünyayla bagml kesme
egiliminin ortaya çlktlgl öne sürülüyor.

lsVeç' Çocuk Esirgeme Kurumu'nun raporu

~'s.gmmaClgüç durumda'
t""'I .
..,;
t'II....
CU>-OE:
='1
='u

..

Türkçe VI Kürtçe eAltlm Irak ordu blrUklerlnln kendl dIllerinde sOrdOrmelerlnllsterken, geçen gQnlerde SIOinmaCIkampla-
II saldmlanndan kaça- rlnda Incelemelerde bulunan Batl Alman eOltim ulmanlan, okut çaOlna ge-

rak TOrklye'ye gelen Mu" Diyarbakir ve Klllitepe'dekl geçlcl bannma mer- len çocuklann eOltlmlerlnln geclkmeslnln çe$ltll sorunlara neden olacaOlni
kellerlne yerle$tirllen SIOinmaCIçocuklannln hangt dUde eOltim gOreceklerl bUdlrerek, blr an Once eOltime ba$lanmasl ve bunun hem TOrkçe hem de
tartl$ma konusu. SIOinmacllar, çocuklannm Ira~'ta yanm kalan eOltimlerinl KOrtçe oimasi gerektlOlnl sOyledUer. (FotoOraf: Ilker Maga)

YA VUZ BA YDAR . lsveç Çocuk Esirgeme Kuru-
:mu'nun (Raedda Barnen) Irak'-

STOCKHOLM - "Savq mül- tan TIlrkiye'ye sl~nan Kürf äile
teelai on binlerce lrakh Kürt ve çocuklanyla ilgili olarak hazJr-
Türki)'e'de çok güç kOJuUar altlD: ladlAI ~i~ raporda, bu görii~lere
da )'",I)'or." yer venhyor.

"Kürtlerin kaldlil dört mülte. Genellikle sava~ bölgelerindeki
ci kamplna uluslararasl yardlm çocuklarla sokak çocuklarmm du-
ulqtmlllml)'or." rumunu yakmdan izlemesi ile ta-

"Güç ko,ullar, ber gün en az mnan ve aynntlh raporlan ile Ba-
bir çocuiun ölümÜDe )'01 açl)'or." tl'da saygm bir konumu olan 15-
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veç örgOtOnOn "Türklye'deki
iraiùl Kürt'Mülteclier" b~hk.h 30
sayfalik raporunda, Özal hOkO.
metinin tutumu çok sert bir dill~
ele~tiriliyor .

RapP,run ilk bölOmUnde Ira~
brdusunun 22 Allistos 1988 tara-
hinde sivil KUrtIere kar~1 ba~lat.
hll saidm ve bunun sonueunda
100 bin kadaJ' KUrdUn TUrkiye ve
Iran'a g~tikle.ri ~latlldlktan,s~n-

ra, mOlteeilerin Iran'da "Iyl ka-
bui gördügü", Humeyni yöneti-
minin yiyecek ve konut için bUyUk
hareamalar yaptJll belirtiliyor.
Raporda TUrkiye'nin KUrtierin
kabUIU konusunda '''çok
temkInil" davralldlll kaydedili-
yor. ' '

ÖrgUtUn raporun4a Irakh
'Ktlrllerin ilk haftalarda yalmzea
bölgede~i ,KUrtierclen >'.ar,~!m'.~~- ,

dUIU, daha soora kururaÎl çadlÎ'li'
kamplara ~itmesi istenen Jrakh
KUrtlerin çoAunu, araHmn a ak"
rabahk ball da olan böige KUrt-
lerinin evlerinde barmdlrmak is-
tedigi, aneak bu isteklere TUrk
makamlarll'nn kar~1 çlkllgl belir-
tiliyor.

Irakh KUrtlerin S eylUlden iti-
baren YUksekova, Diyarbakir,
Klzlltepe ve Silopi'deki kampla-

ra yerl~tiri!mesinden sonra, artan
soluklarla birlikte, salgm hast a-
hklarm mUlteei!er aras IOda ba~-
gösterdigi bilâirîlerek, Özal hUkU"
metînin bu toplulugun dl~ dUn-
yayla bagml kesme egiliminin bu
suada ortaya çlktlgl öne sUrUIU-
,yor. Bir BM heyetinin kamplara
denetleme isteminin reddedilmll-
'si de buna gerekçe olarak göste-
riliyor,

alan reddettikleri, sadece; "köy II-
-kokulunun tahrlp olmasl, camill.
nmn \anlml~ durum!la bulunmasl
nedenlyle çcvredeki pisli~i göste-
rerek köylülere, bu konularda dik-
,kadi olmadlklan takdirde 'bu bo-
ku yediririz' dedikleri" ögrenildi.

Atalay'm açlklamaSI
SHP Diyarbakir Milletvekili

Fuat Atalay, Ye~ilyurt KöyOMuh-
tan Abdurrahman MO~tak'm ön-
eeki gUn gözaltma ahnarak ~ikâ-
yetini geri aimas! için ikna edilme-
ye çah~lImasml "Y~i1yurt olaYI"n-
da "ikinci vahim hata' olarak ni-
telendirdi. Atalay, Asayi~ Böige
Kolordu Komutam Korgeneral
Hulusi Saym'm önceki gUnkO ba-
sm toplantlSlnda söyledigi, "BazI
gllzete muhabir!e,ri. PKK.lehiDe,
devletin aleyhine yaZllar yazmaYI
görev alml~lar sanki, bunlar bel-
ki bilmeyerek yanh~ bilgiyle olu-
yor, ama bazllan da özel neden-
lerle yazlhyor" sözlerini, "basm
özgürlügünü baskl aillna alabile-
eek yakla~lm" olarak de~erlendi-
rerek ~u görU~leri dil,e getirdi:

"Saym korgent:ralin gazete ha-
berlerine ilillkin degerlendirmesi
esef vericidir. Özellikle san Cizre
ve Yellilyurt olaymda basma yan-
sltJJan haberler tam anlamlyla de-
mokrasiye hizmettir. tnsan hakIa-
nm temel tulan bu haberlerin si-
yasi boyutunu tartl~mak yanh~tlr.
PKK karalamaslyla bir yere varl-
,Iamayacail çok iyi bilinmelldir.
Bu anlamda Cumhurlyet Gazete-
,si, demokrasi adma ömek bir day.
raDl~ gösterm~tir. Basm özgürlü-
günü baskl altma alabilecekbu
yakIqlmlardan yetkililerin kaçm-
masml istiyoruz."

, ,

Öte yandan önceki gün ifadesi
ahnan be~ askerle bir:astsubaym
da sorgulamaSlTasmda tüm iddi-

"Baglml bozdular"
Thmklardan Abdullah Madak,

Mehmet Sait Bozkurt ve köy ima-'
nu MevlUt Altunbay da ~ikâyet di-
lekcesindeki iddialara doltrulaYlp
yirlelërkëntviahmuf Did -adh yurt-
ta~m da ~unlan söyledigi" ög-
renildi: ' " ,

"Bqlmlza gelenlerin hepsi do~-
rudur. Bundan bqka köyün ya-
maemda bulunan bai1m da asker-
1er tarafmdan tahrip edllmilltir.
Bunu da bumda ~ikâyet edlyo-
rum. Doç yolu dediiimiz kÖYÎin
yolu blr süre önee dozerler taf!!-
fmdan açlhrken yolun kenarma
büyük kayalar, çlkartdml~lI. As;
,kerler, köyü sardlklarl gün bu bü-
~,k kayalan benim bagJma yuvar-
ladllar. Simdi baglm boiulmiJ~
durumda. Aynca yeni dogum yap-
mill kanml da evden alarak köy'
meydanma gelirdiler!'

Askerler: "Boku
yediririz" dedik

'dialarda da bulunduklara ögrenil-
di. Savel Mustafa Saglroilu'nun,
:"askerlerln köye saat kaçta geldl-
jl, köyü nasll sardlil, Muhtar Ab-
'durrahman MÜlltak Ile Kâmll
.M~tak'i nasll sorguya çektlii,dö-
,verken göTÜp görmediklerl, köy
halkma nasll insan pisligi
yedlrildi~i" yolundaki sorulanm
yamtlayan taOlklaran, dilekçedeki
ïddialan aynen yineledikleri bi!-
dirildi. '

Ye~i1yurt KöyU'nUn ya~hlann-
dan tamk Salih Kayar'm ifadesi
ahmrken eebinden çlkardl~1 dok-
san dokuzluk tesbihi savclya ver-
dikten soma ~öyle konu~tugu be-
lirtildi:

"Savci Bey ben bu ya~ta günde
b~ vakit namszl imamm arkaslll-
da \alan bir insaDlm. Bu tespihi
de elimden hiç düllürmem. Yapl-
Ian ~ikâyetlerin hepsi dogrudur.
Bu yqtan sonm bana bu boku ye-
dirdiler. Ben de lIikâyetçiyim!'

Avukat Hasip Kaplan'm b~vu-
rusundan sonra dOn Cizre Cum-
huriyet Savelll~I'na ça~nlan Ye~i1-'
yurt KöyO halkmdan Imam Mev-
lüt Altunbay, Mahmut Diri, Salih
Kayar, Abdullah Madak, Mehmet,
Sait Bozkurt ifade verdiler. Tatuk-
lann ifadelerinde daha önee ~ikâ-:
yet dilekçesinde olmaran yeni id~

yU Muhtara Abdurrahman MÜll-
:tak'm, ~ikâyetini geri almasl için
'ikna edilmeye çah~llmasml da
"Iklnel vahim "ata" diye nitelen-
dirdi.

Y~ilyurt kôylüleri'dün Cizre SaYClSlna verdikleri ifadede
tinsan pisligi' iddialarlnl tekrar ettiler,~. ..

CJ\
QO
~
~
N..
QJ

.~'
1
Qcizre Cumhuriyet

SavclMI, dan Ye$ilyurt
köyla/erinden be$inin
ijadesini aldl. Köylaler
ijadelerinde, #kâyet
dilekçelerinde de yer alan, Can güvenligi
ïandarmanm kendilerine, istiyorlar
"insan pisligi" yedirdigi, Ye~i1yurt olaYlyla i1gili olarak
idd;alannl yinelediler. be~ askerle bir astsubaym önceki
B ifi I gUn ifadelerinin ahnmasmdan
uncek; gUn ; ades; a man soma dUn de ~ikâyetçi köylUlerle
:b;rastsubayla 5 er ise, tamklaran ifadeleri ahndl. !fade-
insan pisligi 1er ahnmadan önee eumhuriyet
yedirmed;klerini, sadece savc1l181nab~vuran Ye~i1yurtköy-
iHyed;ririz" dediklerini IUlerinin avukatl Hasip Kaplan,
~belirttilèr."müvekkil1erinin can güvenli~in-

den end~~ duydug~u" be!i!"t~!:CJs,
CtZRE/DtY ARBAKIR dilekçesmâe ~u görU~lere yer ver-

(Cumhuriyet) - Cizre Savclh-di:
Il Ye~i1yurt KöyU'nden S tam- "Müvekkillerimin siridlrilmesi
lm ifadesini aIdl. KöylUler, ~i- veya bir komplo ile lecziyeleri için
};.àvetdiièkçelerindeki iddialarl- ,birlaklm,gayretlerin sarfedildigi,
'{II 'yineleyèrek "Bize Insan dlll- yasadl~1 ililemler yapddlgl yönün-
klSI yedirdner" dediler. de emareler buJunmaktadlr. Göz-

Öneeki gUn ifadesine ba~vu- dagl verilerek müllteki taDlklann
r.ulan 5 askerin Ise "Biz insan etkilenmesi, masum insanlann
pisIil yedirmedik. Sadece yedi- 'suçlu konumuna sokulmasl gibi
ririz dedik" ~eklinde konu~tuk- iki tür yasadl~1 uygulama glrillim-'
Ian ö~renildi. Savelh~a ba~vu- Teri bulunmaktadlr. Böylesi bir
ran köylUlerin avukah Hasip ,durum vatandqm hak arama öz-'
Kaplan Ise Ye~i1yurtlu maidur 'gürlüiünü klsltladlgl gibi delille-:
tamklllnn ean gUvenliklerinin r1'karartma çabalan da'göTÜlmek-
saglanmasml, sorù~turmanm tedir. Can güvenlikIerlnln tehIike-
bizzat savcl tarafmdan yUrUtUl- de olduiuna dalr elddi emareler
mesini ve Binba~1 Cafer Çaila- ~rdlr. Bu nedenle, müvekklIIeri-,
yan'm tutuklanmaslm' istedi. ,'min bulundugu Y~lIyurt Köyü Ile

Savelhk, ,Ye~i1y\urt KöyU'nden I .
be~ tam~m ifadesini aldl. KöylU- lIglII güvenllk kuvvet ermee yaPI-

laeak soru~turmalann savel neza.:
1er ~ikâyet dilekçelerindeki iddia- retlnde yapllma~ml, mü~teki tao,
Ian yinelerken ifadesi ahnan S as- Dlklan lie saDlklann blr an önee,
kerin, 'insan dl~klSl yedirmedik- dlnlenerek yüzl~tirllmelerini, sa-
leri', sadece 'yediririz' dedikleri: DlkIann tecziyelerini, so~turma-
ö~renildi. Cizre'deki operasyonlar- DIn saihil açlsmdan ve dellllerin
da gözaltma ahnanlardan, arall!~ karartllmasmm önlenmesilçin sa-,
randa biri kadm iki ki~inin evin-' I . "
de öldürüldU~U kahveci Ramazan :'lIklann tutuklanmaslDl di enm.
ögün'un de buIundu~ dokuz ki~i ;fade verdiler
dUn sahverildi.

Insan Haklan Derne~i Genel
Ba~kam Nevzat Heivaci ba~kan":
h~mdaki heyet, dUn GUneydogu~
ya gelerek incelemelere ba~ladl.
SHP Milletvekili Fuat Atalay,
Korgeneral Hulusi Saym'm, "Ha-
beri yazanlar PKK'ya hizmet
veriyorlar" diye konu~rnasmatep-
ki ~österdi., Atalav. Yesïlvurl' Kil-
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ZAL
Ara~tlrma
yapmadan
yazllmasl
ÜZÜCÜ

ANKARA (Camburlyet Birola) -, BqbakaJl
Tu... at Ozal, Yqilyurt köyünde "p" yedlrme"
olaYim "Böyle blr feY yap ........ lerekU cezayl
görecekUr. Ama yapdmanupa, 0 vaklt yapdan ya-
Ylmana Ifade ettltl mana ne olacakbr dlye de blr
tarai .... dütinmek lam" teklinde delerlendirdi.

Bqbakan Thrgut Ozal, dünkU bum toplantl'
smda Cumhuri~'in "plsllk )'edlrme" oJaYina iIi,.
kin sarusunu yarutlarken, bu konularda "1Rbklk
edUmed.n baberler )'UIIm .... a lDtUdtllini" söy.
ledi. Ozal'a Ye,llyurt'taki 018)' konusunda ~nel ...:

tilen sorular ve yamtlan soyle: . .
•!.... Adalet Bakanhl! ve BöIIlC

Vallllll YetUyurt köytlndeld 'pis'
lik yedirme' badlsesl Ile UIIll so.
l'Ufturma yaplyor. Bu konuda
söylemek Istedlllnlz blr feY var
ml?

OZAL - Sorusturma yaplh.
yor. ÜzüldU~Um bir nokta daha
var. Du konular hakikaten tahkik
edilmeden de çok açlk bir sekilde
yazillyor. Yani belki ilerde su ko.
nulan da dUsUnmemiz lazlm. Va.
nn bu tahkikatlar netiee
vermediAi, do~111'olmadlgl anla.
sildlgl takdirde bu yazilan yazlla.
nn ifade ettiAi mana ne olur?

Zannediyorum, gazetelerimizin
en önemli vazifesi, konulan tah-
kik etmeden, ispat etmeden bu ka.
dar bOyOk ithamlan
yapmamaktlr. Açllffil~tlr, böyle bir
~ey duyulunea hemen sorusturma
açllmlstlr. Do~rudur, Biz hiçbir
zaman iskencenin yanmda olama.
~Yiz.
: .. Dizinlinsan' baklanyla irgili
blarak getirdiAimiz bin;ok yenilik.
leI' vardlr. Ama bir taraftan da
memleketin birli~ini, bOtOniOgO-
nU dUsunmek ve bu konu için ça.
hsan insanl!ln hakikaten rahatslz
etmemek lazlm, Eger böyle birsey
yapilmlssa, gerekli cezaYI l!örecek-
tir. AIna yapljmaml~sa 0 vakit bu
yapilan yaymlànn ifade ettiAi ma.
na ne olaeaktlr diye de bir taraf.
tan dUsUnmek lazlm .

- Sadece y&yIDlardelli, savcI-
lala yapilan blr flkiyet de söz
konusu.

OZAL - Olabilir Sikâyet, ama
yani bugUn savelh~a ifade edilen
her konu aeaba do~ru mu?
, - Adalet DakanhAI yeterince
clddi bulmasaydl, sorufturma
açmazdl.

OZAL - Efendim, her konu
açlk söyleniyor, savel suç ihban
farz ediyor. Tahkikatim yaplyor.
Ama sonunda takipsizlik karan
da verebilir, mahkemeye de vere-
bilir. Ama ~u anda mahkemeye in-
tikal etmis bir durum yok:'

Batlnln
gözü Cizre'de
Ba$ta ABD olmak üzere, BatlI,
ülkelerin büyükelçilikleri,
Güneydogu Anadolu Bölgesi'nde
ve bu arada 'köylülere insan d,~klsl
yedirildigi' ileri sürülen Ye$ilyurt
köyündeki 'insan haklart ihlalleri'
konusunda bi/gi topluyor.

SEMtH tntz
ANKARA - TOrkiye'de insan

haklannm "en aAlr biçlrnde Ihlal
edildiline" ili~kin iddialann son
gUnlerde artmasl Ozerine, Anka-
ra'daki Batlh ülkelerin büyUkelçi.
liklerinin bu konuda do~al olarak
sürdürdOkleri bilgi toplama çahs.
malarml arttirdlklan ögrenildi.

Söz konusu çal1smalann ~u asa.
mada, çok saYlda kisinin PKK'ya
yardlm ettikleri savlyla gözaltma
ahndlklan ve köylülere insan pis.
li~i yedirildigi iddia edilen Yesil.
yurt köyü ve GOneydogu Anado-
lu üzerinde odaklastl~l belirtiliyor.

Ankara'nm, "AT'ye tam üyelik
bß$vurusu konusunda somut ge.
Ii,rneler beklendlli blr dönernde
Avrupa'da klmi çevrelerin Türki.
ye'ye kal'lil kampanya açhklanm"
bildirmesine kar~m, bu çal1~mala-
nn al!:irhkh olarak bir Avrupa 01-
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Militanlar daha sonra çevrede bu.' olaylarla ilgili olarak güvenlik
lunan bir greyderi otomatik silah- gUçleri Siirt ve Mardin yöresinde
larl ile tarayarak olay yerinden genis çaph arama ve operasyonla-
uzaklastilar. Yangm masmda iki ra basladilar.
su pompa~l~lI~ k~~a':l1lam~ du. Izmir PKK davasi
ruma geldlAi bildmidi. ThTÖnstle-
rin olay sITasmda "devlet yanhsl" Ote yandan yasadlSI PKK örgü.
olarak bilinen Tatar ailesini hedef tUne Uye olduklan iddiasl ile S'i
aldlklan samhyor. hakkmda idam eezasl istenen,

Teröristler, Mardin'in Silopi il. 10'u tutuklu 26 sam~m yargtlan.,
çesi yakmlarmdaki Habur slmr mas ma tzmir DG M'de devam
kapIsmdan çlkls yapmak için bek. edildi.
leyen alti tankere de dUn 10.00 SI' Oneeki durusmada iskenoe gör.
ralarmda ates açtilar. Otomatik si. dUklerini iddia eden tutuklu sa.
lahlarla yapllan saldm SlTasmda mklardan F.tlm Aksoy ile tutuk.
iki tanker tamamen yanarken dört suz yargilanan Abmet Sürel hak.
tanker de hasar gördO. Militanlar kmda devlet hastanesinden verilen
saldmdan soma olay yerinden raporu açlklayan mahkeme baska.
uzaklastilar. Saldmmn Türkiye- m, iki sam~a S'er gUnlük rapor ve.
Irak arasmdaki karayolu ulaSlmlm rildi~ini belirtti.
etkilemedi~i bildirildi. Mahkeme aldl~1 ara kararda,

Can kaybl meydana g-:Imeyen tahlive isteklerini reddetti

~lrnak'ta
baskin
Terörist/er SUrt'in $lrnak ilçesindeki
kömür ocaklartnt bastl, mazot
dökerek iki su pompaSlnt yaktl.
Mardin 'in Habur Sintr kaplsmda
çlkl~ için slra bekleyen tankerlere
ate~ açan militanlar, 2 tankeri
yaktliar.

~IRNAK/SILOPI (Cumburi-
yet) - Siirt'in Sirnak ilçesindeki
kömUr ocaklarml basan bir grup
militan, mazot dökerek iki su po.
mpasml yaktl, bir greyderi otoma.
tik silahlarla wadi. Mardin'in
Habur snur kaplSlnda ise Ç1klSiçin
SlTabekleyen tankerlere ates açan
teröristler, iki tankerin yanmasl'
na )'01 açti. '

Oneeki gUn 20.30 SlTalannda
Sirnak kömUr oeaklanmn çevre.
si bir grup militant tarafmdan çev.
rildikten sonra, militanlanlan UçU
ellerindeki otomatik silahlarla kö.
mUr oea~mdaki görevlileri yere
yatirdllar. Görevlilere, "aralannda
koruea bulunup bulunrnadlpm ve
ratar soyadl ta$lyan olup
olmadlAinl" soran militanlar da.
ha sonra pompalan açtilar ve çev.
reve mazot dökerek atesé verdiler.
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kesi olmayân ve Türkiye'nin en ya-
km müttefiki saYllan ABD tara-
fmdan yürütüldügü kaydediliyor.

Bu çerçevede ABD Büyükelçisi
Robert. Strausz Hupe'nin özellik-
le son günlerde Güneydogu'da
meydana gelen olaylara "özel blr
ilgl" ile baktlgl ve r.:aiyetinde ko-
nuyla ilgili olarak çahsan Ameri-
kah görevlilere "Idd!alnr konusun-
da bilg! toplanmasl" için talimat
verdigi ifade ediliyor.

Öte yandan konuyla çok yakm-'
'..~a,!l i.1$ilenenAT üyesi ülkeier .ar~-

smda Ingiltere, Fransa, Federal Al-.
manya ile Danimarka'nm bulun-
=dugu belirtiliyor.

Konu hakkmda Cumhuriyet'e
bilgi veren diplomatik kaynaklar
.\BD Disisieri Bakanhgl tarafm-
jan y1lda bir haZITlanan "tnsan
Haklan Raporo"nun geçen y1lsu-
bat aymda yaY1mlandlgml amm-
;atarak, Amerikan Büyükelçiligi~
nin Türkiye'deki insan haklan ko-
nusuna su asamada yogun bir bi-
.i,mde egilmesinin, bu YIIiçin ha-
:z,rlanat1,~Y.o.rl.ailgili.olab.ile~egi~i

belirtiyorlar. 1er Birli~i'nde görülen geli~meler
Öte yandan Viyana'da .geçen 1~I~mda, önemli bir dereee)'e ka-

günierde imzaianan AG1K Sonuç dar ba~arlh oidu. Simdi Mosko,
Belgesi'nin insan haklan konusu- vP,mn bu alanda müttefiklerine
nu ülkeierin içisleri olmaktan Çl- basktlar uygulamasml istiyor.
kar~l~ml ammsatan Bal1h d,~plo- Kongre'nin de )'önetim üzerind~

.mal1k çevreler, ABD ve AT ulke- insan haklan konusunda agir bas-
leri tarafmdan son zamanlarda kISt oldu~u unutulmamah. Avru~
Türkiye'd.eki insan ~ak!an konu- pa,ya gelinee, AT ülkeleri toplulu-
suna venlen öneml söyle. açlk- ga üye olmak istedi~ini resmen'
ladllar: bildirmis alan TürkÎ),e,nin dogal

"ABD, Dogu Blokuna. ka III olarak insan haklarl konusunda
ba~laltlgl yo~un" ins~n haklarl as~ari Avrupai kriterlere uymasl-
kampanyasmda, ozelhkle SOV)'el: m !stÎ)'orlar.

laSlldl ki sikâyetin ûzerinden bir
hafta geçmesine karsm, savclhk
hiçbir sorusturma baslatmamlStl.
YaYlruarsürdü ve sikâyetten ancak
tarn on gün soma, bes er ile bir
astsubaym ifadesi ahndl Cizre
Cumhuriyet Savclhgl'nca, olayda '
tamk ve sikâyetçi olan köylülerin
ifadesi de tam on bir gün soma,
'ancak önceki gün ahnd!.

Köylülerin ifadesini Cizre Cum-
huriyet SaVCISI önaki gün
13.30'dan soma almaya basladl:
Daha köylüler ifade vermeye bas-:
lamlslardl ki, Basbakan Özal An-,
kara'daki basm toplantlSlnda'
"a~tJrma yapmadan yazllmasl
üzücü" dedi.

Basbakan Özal'm açlklama.
yaptl~1 ana kadar sivil ya da as-
ker lek bir devlet görevlisi, bile
köylülere böyle bir Seyolup olma-
dlgml sormarmsl1. Ancak önceki
gün ifade ahrken köylülere bu so-
tuyu yönelten ilk devlet görevlisi
Cizre SavclSl olmustu. Oysa gaze-
teciler köyftilere defalarca bu so-
fUYUsormuslar ve hep aym yam-.

lamasl da, olumlu bir ilaret olarak algllandl.
Burada iki leyi birbirine kar/Stlrmamak gerekiyor. Ga-

neydolu M/gemizdeki ter(Jrhareketlerine karll 6nlemler
almak, Mlgedeki gavenlik g(Jrevlilerininhiçbir zaman ih-
mal edemeyeeekleri g(jrevleridir. 0 amaçla, gereken yer-
lerdearamalar yapmak, sorulturmalaraçmak, vatandal-
lann bilgisine basvurmak zorundadlrlar.

Ama bun/or yaplllrken, asia ihmal edilmemesi gere-
ken bir temel g(Jrevde, vatandala karl/, hltkuk dIll tutum-
lor àlmmasml, insan haklarmm çilnenmesini (Jnlemektir.

Birinei g(Jrev, ikinci g(Jrevig(Jzardl etmenin mazereti
olamaz. Yani; "Ben ter(Jristlerekarll macadele içindeyim.omaeadeleyi yaratenlerin ellerini tutamom "denilemez.

Yeli1yurt K6ya olay,yla ilgili olarak aç/ld/II bildirilen
tahkikatm, bu bilinçleyîlratalmesi veen klsa zamanda so-
nuçlandmlmasl baya" 6nem tallyor. Dünka brifingde ya-
plian apklamalarm MrMlama -K omutamn yukanya 01-
d'llmlZ s(Jzlerigibi- 0 izlenimi verebileeek gibidir. AmO
aym brifingdeki baZIcamleler tereddUtuyandmeldlr.

Ornelin: "..Bu Iddlalann, IlkInceleme sonuçlanna gö.
re, güvenllk kuvveUerinln çall,malantll sekteye ugratmak,
blrtaklm kanlUarlll eie geçlrllmeslni önlemek.ve bu sureUe
kamuoyunu yanll, ,ekllde etkllemek amacllla yönelik ola.
rak ortaya allldlklan degerlendlrllmektedlr."

Apion ve "hiç kimsenin himaye görmeyeeeli sekilde
sonuçlandmlmasl emredilen " bir sorulturmanm ballan-
glemda, b6ylekarm~lkcUmleler, birönyarglilyaklal,mm
i/adesi olarak yorumlanabilir. Bunlardan kaçmmak gere-
kir. Yo da, b6yle cUmleler ma da s6ylenecekse onlarm he-
men arkasma 16yle bir eamleyi de eklemek gerekir;

."Tabll, Ye,lIyurt Köyü muhtanyla ötekl imza sahiplerl-
nln dllekçeslndekllddlalann aynen dGONolabllec:eOlhususu
da degerlendlrllmektedlr." .

Birinci camledeki iMimal des6z konusu olabilir. Jkin,
ci camledeki ihtimal dé .. Ama bir tahkikatm,ballanglcm-
da, ikineisini de, en oz birinclsikoda, geçerUsaymak. objek- .
tif olmanm ve inandmc/ .
olmamn ilk kOlu/udur.

CELAL BA~LANGIÇ
ADANA - Gelin, elimizde- .

ki bilgileri birlestirip, bir arastlr-
mamn naSll yaplldl~ ortaya Çl-
kartahm.

13 Ocak 1989'da, saat 13.2S'te,
iki polis memuru öldürüldü.
Olay üzerine Cizre'de yogun göz-
alttlar baslad1. Hemen ertesi gUn '
Yesilyurt Köyü sanldl ve 15 ocak
günü sabaha karSI da köylülerin
kendilerine "bok yedirilditini"
öne, sürdükleri olay meydana
geldi.

"YCfUyurt olaYI"nm ortaya
çl1cma öyküsü, Güneydo~~. Böl-

GÜNEYDOGU'DAN
NOTLAR
BirA~tlrma
ÖykÜsü

~::r:\:r:::::::::n:::::::rn::::::::::::::::i:::::::::}F:::::ij
GÜNEYDOGU'DAKI IKi GÖREV

M"ARDJN'in Ciue ilçesine balli Yelilyurt K(JyU'n-
den çlkan bir dilekçe genii yankllar yaptl. ,

, Dilekçenin adresl Clzre Cumhurlyet Savcllill 'y.
d,. Ya1.am,k(Jyan muhtan Abdurrahman Miqtak 'tl. K(Jy
halkmdan d(Jrt kill daha, allma imza atml$lardl.

Diyorlardl ki: "J5~J6 Ocak gecesi saat 2 slralarmda
k(Jyamaze giren gavenUk gaçleri k(Jyan erkeklerlniyaza- '
'koyun yere yat/rdllar. Ozerlerinde yarayerek çignediler ..
Dövdaler .. Aynca, k(Jylalere çevreden insan pistill top-
Jat/ldl. Ve bu zaria, baZIkimselerin agzmasokturuldu" "

Dilekçenin metni, basma, Cumhurlyet gazetesi Gene/,
Yaym Y(Jnetmeni Hasan Cemarin yazlSlyla yansldl vehi,
10k etkisi yaptl.
, Ankara 'da dan basma ortak bir brifing veren Emni-
yet Genel Madara, Olaganasta Hal B(J/ge Vatisi veAsa-,
yil Komutam, b6lgedeki ter6risilere karll 28 Arailk 'tan
itibaren "BirUk Operasyonu" adl altmda bir operasyon'
sürdaraldalüna apklagllar. Verdikleri bilgiye g(Jre;Ope-
'rasyonun amaCI,klldQ'loYlslylayerlelim yerlerine SIlman
ter6ristlerin yakalanma'slydl~ Nitelâm g6zaltma alman-'
lor arasmda ter(JrUneiebalIIon oldulu tespit edilen çok
saYlda militan da varti/.

Bu, olaym bir yamydl. Oteki yan ma, Yeli1yurt K(JyU
Muhton 'nm verdili dilekçeye geUnce.. B(JlgeValisiKozak-,
pallu, bu konuda, Savcliltm tahkikatmdan oyn olarak ida-
ri bir tahkikat da açlldllml bildirdi. B(JlgeAsayil Komu-
tom Korgeneral Hulusi Saym da, "Hemen kesin emir ver-
'dim. Sorumlululu alan hiçbir kimse himayeedilmeyecek-
.tir. Bizim vazifemiz dalman kazanmak deliI, halkm ga-
venUlini sallamok ve dost kazanmaktlr" dedi.

B6ylece, Yelilyurt K6ya'ndeki tayler arpertici iddia'
azerine tahkikat apldlll, nihayet açlklanmlloldu. Komu-
(amn gadalen amaqn "dost '-'P'zanma.k"old.~lunu vurgu-

gesi'nde SHP'lilerin gözaltma
~~ '}lolul1da1dS'livlan' irrcete-
mek üzere parti 'gen'e1merkeziriiri
17 ocakta yöreye bir heyet gönder-
'mesiyle baslad1.

Heyetin Cizre'de çahsmalanm
sürdürdügü, 19 oeaktan yaklaSlk
'alti gün önce, Yesilyurt köylüleri-
'ne "degisik" bir yöntem uygulan-
dlgl, köylülerin de bunun üzerine
Cumhuriyet Savcùlgl'na sikâyet
dilekçesi yazdlklan, bu dilekçeyi
Cumhurbaskanh~'na, tçisleri Ba-
kanh~'na, Genelkurmay Baskan;
hgl'na, parti genel merkezlerine
gönderdikleri anlatlldl. '

Köylülerin avukatl Hasip Kap-
lan, 0 anda Cizre'de bulunan köy
muhtan Abdunahman MÜ$tak ve
yamndaki köylüler olaYI dogrula-
miS, binbasmm kendilerine nas1l:
,"bok yedirdigini", dayak yedikle-
rine iliskin devlet hastanesinden
nas1l rapor aldlklanm anlatmlstl.
Zaten köylüler dilekçelerinde tüm
bu savlanm dile getirmislerdi.

Olay Cumhuriyet'te 22 ocak pa-
zar_!{ü\lüyaYI~landl. Ancak an-
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dlrdller". Köylüler savclya da ay.
m ifadeyi verip, binba~mm kendi.
ka:ine .bok yedirdiaini anlaUllar~

lçi~leri Bakam Kalemli de ~ikâ.
yetçi olanlann ifadelerini hiç göz
önüne almadan, hatta dün Binba-
~I Cafer ÇaAlayan Cizre Cumhu-
riyet SavelhAl'nda ifade verirken
kendine göre soru~turmaYI sonuç-
landlrmlS, "Yetllynrt Köyü olay.
Ian lie IIgiU Iddlalann doAru 01.
madlAI saptaDml,nr" diyebilmis-
ti. KöylUlerin avukau Hasip Kap-
lan Ise dUn bakana "MU,tekl
olanlann hepslnlD savel ..kta Ifa.

desl vardu. lç~leri BakaDl SaylD teröristlerin toplanuYI Ye~ilyurt
Kalemli sayet böyle bir $eyln olup Köyü'nde yapUgml söylüyorlardl.
olmadlAiDl merak edlyorsa savel- Ye~ilyurt Köyü de bu yüzden ba-
"ktan Ifadeleri abp ölrenebilir, sllmlSu.
asayi, kolordu komntaDI lie böl- Mardin Emniyet Müdürü Aydm
ge valisl tahklkat açddlAinl söylü. 'GenÇ'in düzenlediai basm toplan-
yor. Her gün gazeteeller köyde. tlSlnda gazeteeilere gösterilen ki-
Kendlleri geUp blr tek mü,teklyle silerden Abdülhaldm Güven, "Po.
görü$tüler ml" diye sordu. Uslerin öldürülmeslnl planlayan

hin bir baska yam da iki poli- dört ki,lden blrl" olarak tamtlh-
sin öldUrUlme olaymm Yesilyurt yor. Toplantmm Yesilyurt KöyU~
Köyü'nde planlanmasma iliskin. nde yaplldlAI anlatlhyordu. An.
OlaAanUstU Hal Böige ValiliAi ve eak, AbdUlhakim GUven adh kiSi
Mardin Emniyet MUdUrU Aydm onca gUn gözaltmda kalmlsken ve
Genç dUn ya'il1lan açlklamalarda, dll~a .c¥l.kalàeakken "Hay" biz

Yesilyurt'a gltmt:dik, toplanUYJ
Cizre'de bir evde yapl1k" diyerek
"Ye$i1yurt Köyü'ne blr ~eyler mi
yamanmak isteniyor" sorusunu
akla getiriyordu.

Bakanm dünkù açlklamaslyla
köylülere böyle bir Seyolup olma.
dlglm sormadan, Cizre Cumhuri-
yet Savclhgl'na verdikleri ifadekr
beklenmeden ve somasmda da bu
ifadelere bakmadan olay yalan-
lanmlS oldu. Bu "bok yeme" ola-
ymda bir arastlrma yapmayan var
ama ...

. .Tercüman 28.1.89

Bu arada, Gaziantep muhabirimiz Ökket Özeql'nin ha.
berlne gOre,"Türkiye Komünist Partisl BlrIetik YektlyanKo-
müniltan Kürdilltan" kanadma mensup olduklan iddiaslyla
gOzaltlna allnan Il kisinin dördU tutuklandl.

Thtuklanan dOrt samAin SHP Gençlik Komisyonu Bas-
kam Klmll YlIdlz, hçi Komisyonu UyesiNurt Kaplan, de-
lege Mehmet Yllmaz ve MevJüt Kercel oldu~u bildirildi.

Benzin d6küp ,.ktll.r

4- Vine Iearar fâsansmm diliy-
le, "Türk hükümetinln KIbns'l 1$-
gall slrasIDda ortadan kaybolan 5
Amerika" ve 1614 Klbrls" Rum
lade edillnceye kadar".

S- TUrk hUkUmeti KKTC'yi ta-
mmaktan vazgeçene kadar.

6- TUrk hakUmeti KKTC'nin
bajlmslzhk Ham karanm geri al-
dlrana kadar.

22 saYlh karar tasansl dUn
Kongre Genel Kurulu'nda iki k.:z
okundu ve "gereil yapllmak
üzere" Disisieri Komisyonu'na
sevk edildi.

• Emin BATMAZ •

S URT/ MARDtN, (Tercüman). PKK militanlan, Onee-
ki ak~ Sürt'in ~Imak ilçesinde 1'KI'ye ait kömUr oca-

Ami basarak bir iSçiyiyaraladl, Mardin'in SHopi ilçesinde
de dOrt tankeri yaktl.

~Irnak kOmür ocaklanm saat 21.00Slfalannda basan 8-10
kisilik PKK mililam, önee etrafl otomatik silâhlarla tara-
dl. Ates masmda grayder operatOrU Celai Kavak, kafasm.
dan yaralandl. Daha sonra su lulumbalanm atese veren mi-
litanlar iki tulumba isçisini de alarak olay yerinden kaçtl.
Aneak militanlar, iSçiHaUl trmez ve Mehmet Erkan'I bir
mUddet soma serbest blrakarak izlerini kaybettirdi.

PKK rnilitanlan, geee saat 24.00 slralannda Ise Silopi Ka-
rayolu'nun S. kilometresinde Mehmet Demirhan yönetimin-
deki 47 DC 048, Thneer Öztürk yönetimindeki 42 S 0462,

, trfan Öztürk yönetimindeki 42 HS 888 ve Mehmet Kay-
han yOnetimindeki 27 FL 180 plakah tankerleri durdura-
rak, yaktl. ~oförlerini indirdikten sonra tankerleri benzin
dOkUpatese veren militanlar, sloganlar atarak olay yerin-
den uzaklastl.

lki olay sebebiyle, bOlgede genis operasyonlara baslan-
dIAl bildirildi.

ULUSLARARASI
YOLDAKt EYLEM

mesini öngörUyor. Yardlmm ye-
niden baslamasl için slralanan ta-
lepler sunlar:

1- Karar tasarlSlmn diliyle,
"Klbrls'takl tüm gayr1 metru sö.
mürged kuvvetler çeklllnceye
kadar",

2- TUrk hUkUmeti, "Klbns hü.
kümedne Blrietmit Milletler göze.
tlml altlDda Mar.,'1 devredlnee.
ye kadar",

3- Birlesmis MilIetier gözeti-
mindeki müzaJcereier Klbns'ta
• 'çojllaillk yöaeU.I.I
.... yl.. y." kadar.

tanker, Cizre llçesi yakmla-
rmda silahb terorisIler tara-
fmdan durduruldu. 47 DC
048 plakah tankerin sürüeüsü
Mahmut DemirkU'lUl, 42
HS 888 plakah tankerin sü-
rücüsü trran Öztürk, 27 FL
180 plakah tankerin sürüeüsü
Mehmet Kayhan ve 42 RD
462 plakah tankerin sürücüsü
Tuncel Öztürk, "Trafik
poUai" sandlklan karartI-
\ann uyarllarl üzerine dur-
dular. Yüzlerinde maske, el-
lerinde otomatik tüfekler bu-
lunan 15 kadar PKK'b tero-
rist, tankerlerden irunek isle-
ineyenleri dipçikledi. Saat
23.30'da Cizre'ye 25 kilomet-
re uzakhkta meydana gelen
olayda rnilitanlarm sürücü-
lere, tankerdeki mazolun
kirne ait oldugunu sorduk-
lan, akaryakltm özel k~lere
ait oldugu yolundaki cevaba
inarunadlklarl, "Bunlar or-
.dunun mah. Biz de bu or-
dunun mahm yakacatJz"
dedikleri ifade edHdi.

Daha sonra akaryaklt
~klü tankerleri alete veren
PKK militanlan kaçtJlar.

Türkiye ile Ortad~'yu
birbirine baglayan ve "tpek
yolu" diye bilinen E-24 ka-
rayolundaki olaYI anlalan
tanker süriicüleri, yelerince'
güvenlik önlerni almmarna-
SIndan tikayelçi oldular,
"Bu böyle devam edene,
bir daha bu yola ,elmeye-
cetiz" dive vakmdllar.

Ve,PKK
d bas

. Mardin'in SUopl tlçesi'n.
deki Habur Gümrük Kapl-ma en US'ndan girit yapan bir grup

WASHINGTON (Cumhuri.
yet) - TUrkiye'ye 1989 mali YI-
hnda yapllaeak askeri ve eko-
nomik yardllmn tamamen ke-
silmesi için öneeki gUn Kong-
re'ye, TUrkiye'yi "~galellik ve
sömül'ledlikle" suçlayan bir
karar tasarlSl sunuldu.

Rum lobisine yaklnllgJ ile tao.
mnan Demokral Partili Uye
Larry Pressler tarafmdan veri-
len karar tasansl, "ABD Ba$-
kam Türkiye konusunda Kong.
"re'ye blZl güvenceler verinceye
kadar" yàrdunm tÜ!nüyle kesiJ-

Atllle KOAKMAZ.
StLOPl, (MardinY $IR-:

NAK, (sUrt) (bha) -
Süper Vali Hayrl Kozak-
çlolllu'nun bir gün önce
i~rel elligi tehlike, dün ell'-
nak ve Clzre'de patlak ver-
di. Teroristler, KozakçlOll-
lu'nun, "PKK, art1k tehre
iniyor" uyanSInI dogru-
larnak istermi~ gibi, maden
ocagl baslp tankerleri yak-
Illar.

Önceki gece saat 20.00'de
elrnak'a bagh Toplepe
Kbyü yaklnlarmdaki Tür-
kiyc Kömür I~elmesi Deak.
larma gelen sayllan kesin be-
lirlenemeyen, aneak 15 ki~
olduklan ileri sürelen PKK-
mililanlan, kömür ~yan ~
makinelerine otomalik lüfek-
le ate~ açtJlar. Grayder ve
karnyonlan ku~nlayarak it-
lemez haie geliren militanlar,
oeagm biraz uzagmdaki su
tulumbasml da üzerine ma.
zol dökel'E'k, eylemlerini sür.
dürdüler. Gözü dörun~ mili-
lanlar, jandarma erlerinin
açllgl a~ üzerine kaçmak
'zorunda kaldllar. Kaçan te.
rorislleri yakalarnak arnaclY-
la yogun operasyona giri~ldi.

Türklye'ye
'~alci'
Suçlamasl

71



INSTI'l'l'T hl fi {\ }\.:

Mutluluklar,
mutsuzluklar ...

- Peld, Ytlmaz'la beraberilitlD
slrasmda en mutlu oldulun ve bu-
nunla ballannh olarak en mutsuz,
en karamsar olduAun dönemler
hangileri oldu? ,
, F. 'GÛNEY - 0 kadar karma-
$lk, 0 kadar iç içe Seyler ki bun-
lar. .. Ashnda umutsuz, karamsar
oldugum gUnlerde bile en azmdan
sevgi, sevgimiz vard!. AYlramaya-
eallm birbirinden ... Ama Ust Us-
te çok bUyUk $ansslzhklar oldu
Yllmaz'm hayatmda, dolaYlSlyla
hayatlmlzda ... Ve bazen bunlar
hep üst Uste geldi.

_ Örnegin Yumurtahk olaym-
dan sonra neleF hissettin? Herhal-
de en karanllk dönemlerden biriy-
di hayatlDlzda?

F. GÜNEY - Hiçbir zaman,
o zaman bile kesin bir umutsuz-
lu~a kapllmadlm hayaumda ... Bu
tamamen bir provokasyondu. YII-
maz'm ki$i1i~ine, dU$Uneelerine
kar$1 alan bir ki$inin alet oldu~u
Itir provokasyondu. Bunu basit
bir cinayet olaYI diye soyutlama-
dim TUrkiye'nin genel çeliskile-
ri, g~nel durumu içinde eie aldlm.

- Peki, Ytlmaz'm bu provo-
kasyona gelmemesi •',iyan-I
terclh" olmaz mlydl?

F. GÜNEY - Yllmaz bu pro-
vokasyona gelmedi, gelmezdi.
Ama olay onun kontrolünUn dl-
$Inda çok ani gcli$ti, bir kaza 01-
du.

- Pekl, blraz da mutlu anlarl
dqsek? ÖrneAln Cannes zarerini?

l'. GÜNEY - 0 mUthi$ bir
olayd!. Sonuçlann açlklanmasm-
dan 1-2 gUn öncesinden bekliyor-
duk. Film büyUk lIgi ',".r-nU$tU,
basIn toplanttsmda ilne atsan ye-
re dU$meyeeek gibiydi. tosanlarm
Yllmaz'a olan yakla$lmlannda,
sorulannda, tavlrlannda ana ve
filme dllyduklanhavranhk öyle-

Marum halim onu etkileml$tl.
Uzun uzu'n mektuplar yazdI ba.-
na: .. Son dereee etkiienmi$tiOl,
daha ilk gOrU$meden beri. .. Ama
herkes kar$lydl. Babam onun
hakklOda ara$tlrma yapml$tl, ba.
na "Bu blr komünlst ... Senln ha-
yatlDl da mahveder" diyordu.

AktördU, kadmlarla maceralan
vardl, adl hep man$etlerdeydL
Ama sezgilerim, onun çok farkh
biri oldu~unu sOylUyordu bana ...
ODun da bir araYI$ içinde oldu~u-
nu seziyordum, bu araYI$ için be-
nim yardlmlma ihtiyae\ oldultunu
seziyordum.

- Peki, ona yamlmel olabildin
mi?

F. GÜNEY - Evet, oldum ..
- Peki, sevgl hep sürdü mü?
F. GÜNEY - Hem de nasll! ..

SUrekli geli$erek, sevgiden öte bir
$ey oldu. 0 da söylUyordu: ..Ara-
mlzdaki iIi$kiye ne ll$k denlr ne
sevgi; adlDl koyamadlAlm bir ley
var bizim aramlzda" diyordu.

- Pekl FatO$, 0 günden bugü-
ne sende nllSlld~lmler oldu? Bi.
ze bugünkü Fatot'u da anlahr ml-
SID blraz?,

F. GÜNEY - Zaman hem çok
ley getirdi hem çok ley gOtUrdU.
Belki YlImaz'la birlikte olmasay-
dim bir kariyer sahibi olurdum.
ÇUnkU kesinlikle okumaYI istiyor-
dum, olanaklanm bUyüktU, allem
her tUrlU yardlma, Avrupa'ya
,Ondermçyç hazlrdl. Kendimi
Ispat edebildilim bir i$im, lJir
meslelim olabilirdi. BugUn, sag-
lam bir ki$iIilim olduluna inam-
yorum ve kendi kendime hep $U
soruyu soruyorum: Kendine say'
gl duyuyor musun? Evet, duyuyo-
rum. Yllm~z'la birlikte oldu~um
.sUreee ve $UgUnlerin $artlannda
4a devam eden mUeadele, direnis.
benim için kendime kar$1 saygl
duymama yeterl!.

Cumhuriyet 30.1.89
Paris'te YO$âyan Fato~,Güney,'filmaz Güney'le,beraberliklerinin son Ylllarzm anlatlyor

Güney'in hitmeyen kavgasl
- 1 - VI/maz Im kaçacagml biliyordum. ' ,

~TlLLÂ OORSAY Kaçl~m ertesi de ilk kez ]sviçre'de

~

FltOf Gilney'le karldqmak, bir araya ge/dik. 0, birçok engeli
onulmak .. Nedenseçekindilim a~arak ge/mi~ti ve bu/~mamlz çok
ir IC'Jdi bu, itiraC edeyim... 11" 11'

Onunla çok,az kaqdqrmlUk, YII- heyecan/I o/du. Karan irlikte
maz;m "özel )'... ml"na hemen, I t k 0 b ,'..J I . t
hiç airmemi,tim, tutukluluk yd- a ml~ I . enlm ue ge meml $ar
lannda Ise, ylne hemen hlç gOrül- kO$uyordu. Benden uzakta sUrgUnde
memittlk. Bunea yd (On? On Ikl- - olma'''1 d9'Jroünmü'''ordu.Aynl gUnon Oç?) sonra FatOl GOney'le blr' ~ ~ ~
araya gelmekten sankl çeklnir gi- ayn/dlk U/keden ve birkaç gUn sonra
bi~::Ïik onun dll&ndaki saylSlz ]sviçre'de bu/u$tuk. Yllma~ dl$arzda
"çevreyle" i1i$kilerini pek bilmi- en bUyUk, en resmi makam/arca çok
yor, kimi duyarh konulardaki, l'YI'kaf!'C'llandl.
tavnm tam'olarak kavrayamlyor, ~
" .. nipille" edildiline delgin hathkla sUrdU. Size bu ilginç ve
kUlkular ta$lyordum. Fato$'un yararh bir belge nitelili ta$ldlll-
desteli ve onaYlyla yapddllml m sand111m konu$manm çok ge-
duydulum "Ona Çlrkln KIrai, nil bir Oletini, ben artlk araya gir-
perlentl" adh, Claude Welsz'm meden ve tUmUyle Fato$'un Uslu-
~Onettili belgeseli hiç tutmuyor, buyla vermeyi deneyecelim ...
bunun faturaslm da Fato$ GU- - Fatol, Istersen bqtan, 1)'lee
~eY'e çlkanyordum. Ama Fata$'- ~tan bqla)'ahm. Ydmaz'la ilk
la kar$lla$mamlz kaçmllmazdl. tanl$tlllO gÜllkü Fato$ ve bugün-
En azmdan Yllmaz GUney sevgi- kü FatO$ Güne)' lU'lISIndane rark-
sinde ve Yllmaz'm Ulkesinde lar var? Ktsaca anlatlr miSIO?
'rehabilitasyonu' çabasmda birte- F.GÜNEY - 16 ya$mda bir
$iyorduk. Kaslm 1988'deki Paris lise Olrencisiyken tam$tlm YII-
'gezimde onu aradirn ve bulu$tuk. maz'la... GUney'den, "çlrklp

Kar$lmda ammsadlllmdan ve klrah" olaymdan man pek habe-
bekledilimden farkh bir kadm ,rim yaktu. Yllmaz'm Anadolu'-
vard!. Onurlu bir savll$lmm yükU- da çok popUler oldulu, ama bU-
nU, zorluklanm, sorumluluklan- yUk kentlerde henUz çok tamnma-
01 yakmmadan, gururta ta$lyan, dill dOnemdi. KUçUkyaplmcllarla
inatçl'Ve ilkelerine balh, ama hiç avantUr filmier yaplyordu. Ben
de sand111m gibi "tutueu", sap- yabanci bir okulda cikuyor, belli
lantlh olmayan, her konuda ra- bir snobizmle baklyordum TUrk
hatça konu$an, kimi yamlgl veya sinemàsma ... Pek gitmiyor, ara-
yanh$lan alçakgOnüllUIUkle kabul da anneannemle Türkân ~oray,
eden ama, dedilim gibi, ilkeleri- HUlya KoçyiAit'li filmier gOrUyof-
'ni, temel inanç ve dU$Uncelerini. dum.
belirlilikle saptarm$, onlardan ,'Onu tamdlktan bir sUre sonra
OrlUnvermeye niyetli olmayan bir ~'Se)'Ylthan"l görmeye gittim.
ka~i~äsai bir i'nancm çizdiAi Sa). Çok etkiiendiAimi ammslyorum.
lam bir {"Ida yUrUmenin gUv~ni Bamba$ka bir dUnya ve yepyeni
kadar, yll$am gerçeklerine açlk 01- bir sinemayla kar$da$ml$tlm. 0
mamn getirdiAi komplekssiz ra- zamana kadar Carkmda olmadl-
hathll da aym kolayhkla kendi- "m bir dOnyarnn kqfiydi onu ta-
ne yakl$tlran, olgun, gUzel, eanh mmak ... Onu UnlUbir aktOr, bir
bir kadm ... Ytlmaz'a, onun yapl,- alabey gibi gOrUyordum. Bu bir
tIna, ideallerine, eserine hâli â$lk, "Uk görü,te qk" filan, delild!.
ama ayrn zamanda "blr am)'a, bit Tam$tlran arkada$lar vasltaslyla
ölüye bajth olarak ha)'aflrm götür. beni yeniden gOrmek istediAini 01-
meml Yllma da istemezdl" diye- rendim. $a$lrdlm, çekindim ..
bilen ... Ve rOportajlO sonunda, Ama gittim. Benimle bir arkadll$-
benim ")'eniden evlenmeye nlye. hk, bir dostluk kurmak istediAi-
tin var ml?" diye hafif ni sOyledi.
"magazin" soruma, büyük bir fa- Askerlilini yaplyordu, izinll
hathk ve küçük bir kahkahayla olarak gelmi$ti, bir "kovboy
"bUmem, daha böyle bir öneri fIlmi" çekiyordu, ba$mda 0 tUr
almadlm" diye $akaci bir yamt bir $apka vardl. AHemin bu
verebilen... "arkadqhla" izin vermeyeeeli-

ni sOyledim, tUrn çevrem bu ilis-
Evet, Paris'in bir "büyük bul- kiyi çok olumsuz kar$llayacaktl.'

van"nm kUçUk bir 'eafé'sinde Ama 0 öylesine ikna ediciydi kit
ba$layan konU$mamlz, özellikle Yeni' bi;' hayata ba$lamak, eski
Fato$'un ba$tan beri bana "sen" çevreSif'~-i 'r •.:rrinden çlklp
diye "hltap ederek" sa~ladl~l ra: kurtt,:' _ L BeJ1im saf,-----------------------------73
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VI/maz GUney ile beràberlig.lmiz
sUrekli geli$erek sevgiden de öle bir
$ey o/du. 0 da sÖY/Uyordu:
IfAramlzdaki ili$kiye ne a$k denir,
ne sevgi, adlnl koyamadlglm bi,. $ey
var aramlzda '.' diyordu. Zaman çok'
$ey getirdi, çok $ey g6tUrdU. . .
YI/maz'/a birlikteyken ve daha sonra
devam eden mUcadele, kendime
saygl duymam için yeterli.

~me a~'lkll ki ... Bir snnalçmm yap- bir film. Hele Avrupahlar için! de bulu~tuk.
11~1 gül.c1bir ~cyeduyulan hayran- ÇUnkU bu insanlaI' aruk böyle - DI,.rld., Keldlllinden leib••
IIgm ölc~ind~, onun inançlanna, olaylan öylesine a$ml$lar ki .. Bu ren Vllmd'Iß dl,.rd. k.,. ... nl'I
o inl\nçlaruu bu denli içtcnlikle baskl ve i~kence olaylaflnI hayal- n.sll ol~u? .
onaya çlknrahillllcsinc duyulan lerinden bile geçiremiyorlar. •... Gl1NEV - VIImaz dl$arda
bir ilgi. bir IHlyranlt"ll. Nitckim Onun için film nnla$llmadl, tep- en resmi, en büyUk makamlarca
sonu.:u dllydugllllllllda çok $a$lr- ki aldl. InsanlaI' dayanamaddar çok iyi kar~llandl. Hem önemli
maJlk. Ama çok. ~'ok ~c\indik ... bu filme ... Yllmaz bu film için bir sanatçlya hem de bir siyasalli-
Çok gillel !tllnlcrdi. $öyle dedi bana: "Bu kad.nna bl- dere gösterilen i1give sayglYI gör-

- Yllmal'I Tiirkl)e'den ka~l- 'le d.y.n.m.dll.r, EAer Kerçell dUk, hep en Ust dUzeylerde kar$'-
..tlndan ne k.dar lllmä'n'sonra aor- .•ynen Ilösterseydim, klmblllr n•• landlk. Bir U1keycgittiAimizde, ki
dün? Kaçacalllßl da sanIrlm kl bl- s.. kar,llarlardl," . 0 zaman pasaportumuz yaktu, i1-
lIyordun? _ Vaklß tasardarl var mlydl? tieacllara hemen amnda pasapart

F. GÜNEV - F.vet, hiliyor- F, GÜNEV - Kaç yUz tane ... vermiyorlar, ama biz pa ....p(.r'~uz
dum, l\ilÇI~1Il Cllesinde ilk kcz Is. l-lep lasan, projc doluydu. Iran gilligimiz Ispanya, Yunanistan gi-
\ il;1 c' dc bir araya geldik. 0 hir- .KUrtleriyle, bir Franslz- Yunan or- bi ycrlerde, hizi özel i1gililer gelip,
çok cngdi a~urak gelmi~ti ve bu. tak yaplmlyla, Latlll Amerika'. ölel korumayla havaalanmdan
11I~l11amll.çok heyc~anh oldu. Ka- yla, GUney Afrika'yla i1gilibirçok ahyorlardl, her Ulkenin ba~baka-
rarl birliktc alml~l1k, 0 benim de' projesi vard.. Ill, bakanlan dÜleyinde kar~J1am-
gcllllemi ~arl ko~uyordu, benden - Vani diinyanm ncreslnde blr ~vordllk. Fransa'da da öyle oldu.
uLakla, sUrgünde olmaYI dü~ün- sorun varsa, oraya yetl~mek. ~annes'dan hemen sonra Mitter-
mliyordu. Aym !lUnaynldlk ülke- orayla i!aili bir film. hlr tasarl? rand çifti vc yakmlan bizi Elyséc
dl'll \c hirkaç g,iill ~onra Iwiçre'- F, GUNF.V - Ev!'!. Sanatta Saray,'na çaglrdllar, birlikte

"..- ...-~-~--~.._--, ..- .... , ...-----_._- .-.- ---'-'
FI~ GI... y - "Umutsuz, karamsar olduQum gunlerde bile en azmdan sevgimlz vardl." (FotoQraf' i-.tilla Dorsay). '"

"Vol"u izledik. Ve François ve
e~i Daniel Mltterrand'Ia alan i1i~-
kilerimiz hep sUrdU.

, - (0'1110'.Vllmu kendlnl dah.
çok blr SlInatçl. blr slnemael ml.
yoku dllh. çok blr slyas.lllder ve
slvll,lmcl Rlbl ml hlssftllyordu?
'Bunl.rln hlrllkte var oldulunu
bllmlyot dealIIm. ama allr b.san
V"mu ~11r mlydl ac.b.?

F, GÜNEV - Bunlar onda son
dereœ iç içeydi. Onu inançlanmn,
mucadelesinin, halkma duydugll
sorumluluklann bir özUmlcmesi
olarak bir film clklyordll ortaya,
blr UrUnçlktyordu. Filmlcri, onun
sanatmm, ama aYlll zamanda
inançlawun bir ortak UrUnUydit.
Ama 0 "angaje" hiI' sinemacl
saymlyordn kcndini; slogan sine.
masl yapmak iSlemiyordu, bun-
dan kaçInlyordll.

Sanalm gUclinc inamyor, fikir.
lcri ancak olgun sanat yapnlarlY-
la iletmck gereginc inallly<>rdll.
'Bir filmin iyi olmaslOl, insaneIl
yanlimnln agIr basmasml. sine-
masal estt'tigc sahip olmasllll is-
li~onlll, Ioo:urumesa i \'erlllcktcn
.çckil1l\'oldu. Ürnci!in "Yol" fil-
mi .. Bu filmin Ill'rc,indc polilika
yap\lIynr'?

- Bir Kürdislan levh.sl soru-
',lU var ama 0 filmde., Kahraman-
iardan blrl doAuda blr yere gell-
yor, Kiirdistan dlye blr levha ..
Oysa Türkl~e'de idl1ri llçldan höy-
le blr böhinme de, bö~'le bir lev-
ha da \"Ilk. olamlll ..
. •', (ll'r'lŒV - Evet, dogru.
Yllmaz filmde oranm Kürtlerin
yogun otarak ya~adlgl böige oldu-
:gunu göslermek için höyle bir lev-
ha gösferdi.

- Ptki, daha sonraki filmi
.. Ouvar, .... Bu film fo'ransl1'da
kötü kllr~lIl1ndl, ptk j;viilmedl.
VIImaz hu tle,tlrllerl nasil kl1r~l'
ladl?

F, (;ÜNEY - "Duval''' filmi
-son derece 701' bir filmdi. Seyre-
dilnlcsi, görmcyc katlamlmaslzor
aruk ullisiararasi 111magcregJ.le
inalllvllrJlI, l:Ht'll\el. entcrnas~ 0-
nal ~IüLcydc "uh~t11ak gcrc~inc
inalllym, bu gerek ,inme\'i duyu-
~ordu.

- Pekl. milli~'et".iyam nllSlldl?
Türklye')'j iizhi~llr mu~du, dön-
me)'1dü~ünü~ Clr"e~'l1umut edlyor
mu)du?

.', GÜNEY - Hem de çok"
Ytlmal'II1 yurduyla, köklcriyle
olan i1i~ki,i hiçbir.taman kopma-
-dl. Amillur"'iyc'ye dönmenin bi-
l.im içinlc). Y~lluvar, mücadcle et-
mek diyordli: DÜ5lindüga bir dev-
rim ùe~ildi. Gen;ckçi hil i11,andl.
dogru deg~rt..:l1diri)wdu olaylan ..
Bir hlllju\'iJ 'lcflloklafik dCHimi-
nill gcr.;cklc~mc~IJir ilk ctapla
.oncmli olan diyordu. I itrkiyc da.
ha burjuva dcmllkrasisini bile ta-
ntman\l~, onu tannnah oneelikle'
diyordu.
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losluk sorunlarl Ile TUrk-tran Sb
nmnm bazI noktalanndaki smlr
tespiti konulanmn eie ahnaea~l-
m kaydeden KaJemli, "tkJ ülkenln
lçltlerlnl Ugliendiren ve bakaobk.
Ilr olarak kllJllhkll çözmemlz ae.
reken d1ler meseleler vana onlar
da gündemlmlzl tel}k.U edecek. Her
Ikl Ulke içl,leri blkanlan olarak
son derece yararh, faydah görüS.
meier yapacallmlZl ümlt ediyo-
rum" dedi.

TUrkiye'ye tran'da din adamla-
nnm giydi~i sank ve cUbbeden
olusan bir klyafetle gelen Muhte-
semi de "Haisas blr dönemde bu
zlyaretln yapllmaslDlD son derece
önem tllfldlAlm" belirterek "Bir
zamanlar Islamm önemli merkez-
IerInden biri olan bu ülkeye ad lm
atmaktan mutluyum" dedi.

leri Bakam Muhtesemi'yi, Esen-
boAa Havalimam'nda tçisleri Ba-
kam MUltafl Kalemll karslladl.

EsenboAa Havalimaru ~ref Sa-
lonu'nda gazetecilere zirve konu-
sunda bilgi veren Kalemli, "Sa)'ln
Mubteteml ve beraberlndekllerl
ülkemlzde gönnekten ve aAlrla.
mlktln Ion derece mutluluk du.
yuyoruz. Bu zlyaret dlba önceden
planlanmaslDl ralmen muhtellf
nedenlerle Incsk ,Imdl gerçekles-
tlrlllyor. SaYIDblkanID ülkemlze
yaptJldan bu zlyaret vesIIesiyle her
Iki ülke lçltlerl bakanhklln ara.
Ilndaki meselelerl de gÖ!"ÜfmeIm-
kAnl bulaca"z" dedi. Zirvede,
uYUsturueu madde kaçakçlllAI ko-
nusunda isbirliAi, gUvenlik isbir-
liAi, terorizme karsl iki Ulke ara-
smda isbirliAi saAlamasl. konso-

PKK. lranh rejim aleyhtarlarl ve
uyusturueu madde kaçakçllarl
olusturuyor. lki Ulkearasmdaki SI-
lUr gUvenliAi.terorizrne k&r$1isbir-
liAi, suçlulann iadesi ve gUvenlik
isbirliAi ile SIlUr tespiti konulan-
mn da eie almaeaAI belirtilirken,
görUsme masasma getirilen konu-
lann bir protokole baAlanmasl da
bekleniyor.

GUvenlik zirvesine katllmak
Uzere dUn TUrkiye'ye gelen !ral1~
10 "Hüeeetül Illam" seviyesinde
din adaml unvanma da sahip leis-

•
TürkJran güvenlik zirvesi
iran lçi#eri Bakam HüccetUl Islam
Muhte$emi, PKK, Irani, rejim aleyhtarlarl,
uYU$turucu madde kaçakç,llg" s,mr gUven/igi
i$bir/igi konularmm eie almacag, yarmki zirve
için Ankara 'ya geldi.

ANKARA (Cumburlyet Büro.
lU) - Turk VI: han lçisleri Bakan-
Ian baskanhAmdaki heyetler ara-
smda yann yapllacak olan "Türk.
iran Güvenllk Zirvesi" öncesinde,
Bqbakan 'Thrpt Özal, !ran lçis-
leri Bakam All Ekber Mubtete.
1ilI'yi 8qbakanbk Konutu'nrla ka-
bul ederek görUstU.

Bir YIIönce ilki bakan yardlm-
ellarl dUzeyinde gerçeklesen "gü-
venllk zlrvesl"nin bakanlar dUze-
yinde yapllacak olan ikineisi:1de
gUndemin aAlrhkh konusunu
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leri Adnan Öztutan, Adnan Ha-
ÇID, !)evket Selim Topu ise hâlâ
gOzaltmda bulunuyorlar.

tstanbul Emniyet MüdürU Ar-
dah, Seref Uslu'nun Asayi~ Sube
MUdürlügü Gasp Masasl'nda sor-
gulanmasl slrasmda pencereden
atlayarak canma klymak istemesi
ile ilgili olarak Uslu'nun sorgulan-
masmda görev alan polisler hak-
kmda hiçbir "idari tahkikat" da
açllmayaca~11U söyledi. Ardah,
"ParaYI çaldljpm hastanede bile
sayakhyor. Süreldi, 'parayla ev ala-
caktlm, araba alaeakom' diye
söyleniyor" diye konustu.

Türk-Amerikan hadamlan
Derne~i ile tktisadi Kalkmma
VaHI'nm kimligi belirsiz kisiler-
ce basdmasmm da aralarmda bu-
lundu~u lstanbul'da rneydana ge-
Ien son bombalama olaylan ile il-
gill olarak gözaltma ahnan kisinin
bulunmadl~ma deAinen Hamdi
Ardall, "Du konuyla UgUiçaliSma.
lanmlz da PKK operasyonhlrl gi-
bi hlliA devam edlyor" dedi.

Ardab, öneeki gUn sube mU.
dUrleri ve emniyet arnirleri ile yap-
tl~1 bir toplantlda da Arvupa
iskence sözlesmesi uyannea önU-
mUzdeki günlerde Avrupah göz-
lemciler tarafmdan karakol ve
nezarethanelerde denetimler yapl-
labilece~ini gözOllünde bulundu-
rulmasllU ve bu nedenle "Gereken
önlemlerin ahnmastm" istedigini
belirtti.

kez Komitesi'ne liye 3 Orgüt so-
rumlusunun da eie geçirildi~ini
vurgulayan Ardah, "DunlarlD
üç1inü de DiyarbakIr'a gönderdik.
Orada sorgulanacaklar. Kurmaya
çallsoklan PU Istanbul il örgü-
tünü ise daha kurulma asamaslD-
daylœn çölœrttik" dedi.

tstanbul Emniyet MüdUrU
Harndi Ardall, çaiiSma sisteminin
12 saat daha ek çabsma süresi ge-
tirmesi yolunda cuma günU çlkar-
tllan yazdi emirin ardmdan telsiz-
de "mandaUama" biçiminde mey-
dana gelen protestonun 3-5 asayi~
ekibi tarafmdan yaplldl~m sOyle-
di. Ardall, haftallk izinlerin kal-
dmlmasl ve 12 saat daha fazla ça-
hsllmasl yolunda Emniyet Müdür
Yardimelsl Lütfü Lük ve kendisi-
nin imzaslyla yaYlmlanan emrin
iki gUnlUk bir sUreyi kapsayan ge-
çid bir uygularna oldu~unu belir-
terek "Bunlar her zlman babane
arayanlar. Haklannda gerekenler
yapJlacak" diye konu~tu.

Harndi Ardah, 6 gUn önce Pa-
mukbank'm bir zlrhh araemdan

.. kaybolan 239 milyon liranm araç-
ta görevli bulunan 5 banka perso-
neli tarafmdan a1mdlAml belirle-
diklerini söyll:di. Ardall, emniyet-
ten 4 gUn önee atlayarak intihar
etmek isteyen zuhb araç sürücü-
sUnUn itiraf ettiAini. ancak para-
mn yerini belirleyemediklerini bil-
dirdi. Soygunu gerçekle~tirdikleri
öne sürülen öteki banka Jl;örevli-

"Telsiz protestosunu yapanlar,
bahane arayan bir avuç ki$i."
"239 mi/yonu banka
persone/inden ki$i/er ald,."
"Bombalama eylemleriyle i/gi/i
operasyonlanmlZ sUrUyor."

Istanbul Haber t
Servisi - tstanbul DAMn ARDAIJ'DAN
Emniyet MUdUrü
Hamdl Ardab, bü-
yUk kentlerde "ör-
gütlenme haznhll
IçInde olan PU'mn
Istanbul'da kurul.
ma llfamaslDdayken
çökertlldlllnl" sOy-
ledi. Ardah, poliste-
ki çahsma sistemi-
nin de~istirilmesinden sonra mey-
dana gelen 'telslz protestosununl
da sayllan snurh kisileree yapll-
dl~ml, adlan belirlenmeye Çallsl-
Ian bu kisilerin hakkmda gereken
islemlerin yapllacal1m söyledi. Es-
ki çallsma sistemi ise dUn sabah-
tan itibaren yeniden uygulanma-
ya baslandl.

Harndi Ardall, yaklaslk 3 haf-
tadu sUren PKK operasyonlan so-
nueunda tstanbul'da toplam 43
kisi yakalandl~ml belirtti. Yapllan
çesitli operasyonlarda PKK Mer- Hamdi Ardah

istanbul Emniyet Müdürü Ardah:

PKKkurulma
~amnslnda
çökertildi
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F~A02324 1 0193 FRA /AFP-BT69
K~rdes-manif lead
Des manifestants kurdes occupent l'Office du tvur'isme turc ~ Paris-'PARIS, 3 fév (AFP) - Une trentaine de manifestants ~~des occupent
~~cifiQueMent, vendredi matin, l'Office du tourisme de TllrQuie, 102 avenue des
Champs El~sées, à Paris (8ème) pour protester contre "l'~ppression de l'Etat
lurc", a-t-on constaté sur place.

Les manifestants, Qui ont fait irruption dans les locaux de l'office du
tourisme vers 10h45, se sont enfermés à l'intérieur. Ils brandissent à bout de
br"as des pancartes sur 1eSQue Iles on p;,E'utIj.re.n~l'ammenl..: "Ia po lit iQue
t~ranniQue de l'Etat turc n'emp~chera pas la lutte de libération du peuple
k~,t'de"•Une demi-douzaine de policiers seulemenl ont pris position dev~nl l'Office,
du tourime lurc et n'étaient pas intervenus peu avant midi.

Les militants kurdes ont, à plusieurs reprises ces derniers moisl
~anifesté leur hostilité au réGime d'Ankara, en occupant pacifiQuement les
bMreauxl ent~e autres, de la compaGnie aérienne soviétiQue Aeroflot (20
s~ptembre), de la deuxième chatne de télévision ouest-allemande ZOF (11
jl,illet) ou des liGnes aériennes ouest-allemandes Lufthansa (22 juin).

"IOfOp.AHAbHA' APAPAT"."

ml/aml
A~P 031220 FEV 89

Riya Teze 4.2.89

CapHaHcapaKa wala CHM80lU1K
~aRBRa cap we 4JlUlla 100 Alt-:
qala AllBJIIeBTL1I,R'1UIC8BG. T'.
'1I8IlB ~aphaqa reB~a ap.aBB8~
,la eua 1915-aAaBa. lCBBo4I1U11
:6. UU'P'e .ups zwa .. , ......aea;
,leG .a.. a'laRa, la hapa wa'Aa-:
,~pe.a.

P'e8DICope ca... n hOJDl1C'wacT
y hallUG8BAeA WB- ropaa, Ao.,
RRRr, Xap~~- Y ryRep. R6
,mae~, W8IC8AO ea.u cap C83~
:1Otpw18 Be .... e .a""pHlla.
'BoRa .. cap........ nporpa.a
zwala a'4tJtaBAaPRe aW8B8 'lJBa
ap.aBan... P'ouae, waRa,
11500 llIIolIO.eTP p'e lQa'....... a,;
wap~ qaw.UAJoIIeA TParHICqa-
C.A8D.

Koupa "K'ipAcTU npec"..g
haph'a.M, KO 6. .BaBeA .'Op~II'
y T'.pn Ja D'aIT'aDe lDBe~e"
CTOKhMile p'OBaIB ~BBa, h83B'
• a~ zwala ea.u na... UH y
19-Qa Aaphaqa ca..... a. y qaw.
aeA R'ItIII........ 4JllJDle~ G•.
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hypI'WDI »0.
Ta'cu e G. D8&e 111M-

AlI Y BBl'DCIIh. 9w ... pa De-
..... 4-e BOIa6pe ca_ 198ß.a
CTODUII~ haDb BBDI~ ••
IDe.

P'e.-eope 4JUlle18 ca",Ka
we 1Mp"-», KO IWB n .. pa
"K' CftB apec"-eAa_a ....
lOt , AJtAa R'JoaIIIe, W8KII ap-
lI8II.. a wala. capan aw Gyla. ri
.. apaKa MaIllB .. reaoc .. a ap-
.aBBlla 60a 6apa ~e, ....
D 88B aupRl. bRa W8.ll8~
EapoDaeAa qat Ge.. ~aphaqa
• JlaTKGaœiia ca~C8.lIIdla 2O-da
Dem... a 6ap ~.K.B. 988 .. r6-
BaR'apda hu~a.. R3GaTBe~ T'a-
pBqRe~.

1Iawa KG KO"P ~a .' ..... e.
.a .... au 4JlI.lIIIeb h'lIII.lIII mr
awa, KG Demd. we aaDftIK8~

Map•• KGmœ 6.rp.R, KGRha T'yp.
R'-eAR Mqa61lJ111K'Gp~a Te MU'
capDp ....e.

P'e .. cope ca... a . ~8CTDe..

4JlI.lIIIe~ hacer.ah Y aa.'aTltlleA
h'OKG.aTa T'yp.'uela aWRapa"
)VaxTe 4JIIJDIK'.m~e rOllaR'lp
~.Ka. ~a ...... ,.. T'YPR'ue oj
K'.penpaeA opr88eA ~CTJI8.
Ta waXTe .'''m•...,... lIIWC.lIe

rO"eA ap.a ..... , WI'" fICeA ,'a-
•• 6BaJllleA ap.a.. :owa Dai
T'allllCllJJa4JUJIK'~"'" rap'.
laRa. hau cap~., Gawap6'"
T'e.lIeA wu h'ally M'UeA .e ....
uu 6.p'1I88, Ja K'G m6xlJ.llaa.
HeAmBe~ela KllBoe lI8IIa. ~ •.
...a .. R'aTltlla .M'uaa ~ .. a

Me88BUBe y qal'l"ueA 4JlI.lIIIeh
.a.ll8, KG Aawca e~ T'.... AUH-
Ha, A•• Hlla.

Koaape~ .a.. DUoU- ~1I,1I.a-
.e~ .. ' 4JJlJlMela C8WK'em .ap
Gyaa. Cap 6aar3e K'Ga4JaTa a,.
.aRda 92 cau .opa wu p'o-
ae~ G. :l:83a6 Mala: .. ~eMe we
we 6elBB ftpe-:l:* wu cue"
Ci. qaT'.JI ~.Ga.... (9w waxTe
q.p'e 18 C8.lIB 6y1a). D'apaKl!

, ~aGe~, KG awe ~ala "pce~ p'e-
acHCOpe4JlI.lIMela capaKa, aM p'a.
6apa wa »K.a:

,,93 waaaTe xwa~a 6YMa ••.
ha~.p. 9rap wa aw 'GalaHTI!
6.~RTa, WH map. G.K.pa, Kil
hya 'Iawa .ap.. haftBa »dae.
9wJla~e~ .... aa'Ta Dn qa~IIMH-
la aM-T'aM 6)'11a xGpe ~a'6a :)
wah'BDI',BeA ca~camdla 2o-B. 'la,

'wa lQa".pMa T'ypR'aae Aaphaq8
Be laKeAR De 6.h'aca, we Wl!
G.rpa, ~8C8.lI6.B. M.... hyH Il'.a

,"p.R. Boa we lue .. cawa-
Be Da npula, 83 «Soa wa Gap
xwa AWl'a ......

KBBo4IlI.lIII Ica .. .apuaiie
De ~a ll'8C8BAiIRe, WRB mta.
'l'e~ AIIep ..... ta Rn«SyIQ. ha-
.. maa' D~peA ,'.p. hah,
.a .... e .' .... e awa, KG 38P' J..........,'.p. 1uIIIa, WI"
.._ a_QI ....OCQ. &pili'"
la DB'apDB, laBe .. , ......
a'4JyDB, ...... W8B8 zwa .. .,.
.amdta xwalDp ....a.

"Barap'.... Apapl'l'''.e ...
6aKa "HWa... ......... wu AW'
.!laTa, D8.l111'l'1IIC3IR8Y a.4tJIaII»-
PeA 4JJIOftIJ'a, e~ KG T'ypR'.



..
te

w.... e &ha h'eeaC5 JlJ>RIdI uw.
W8JI&Te AeBolCp8'r11lle. we 'J:'yp-
.... e. R'JIZ8IIe ni ... caPBltP"
.. qltp'. .p ..... p •• A.mlt cp..
p'. .'öPA. KltP". y RU ..
we q.'I"ma p'é1b-~'am. DeIQII

INSTITUT I<UI{DE

'~a.
A'IItXRA8 ..B.rap'8RAItRa Apa-

pa'l'''-e WaeAaaeAa Geh'acaC5 Ba-

3ltR 6y. 9we rua. ~RAap
bltm .. 'I', 39RA91'1tp'I'R hItmT.

R'ama rltJDKa p'aBltp, a'bay y
JIJIK'a waBa DemAa &BR IIIqaGltu
naU'I'HKa T'ypR'aaeI9 Aöh y
&pO.

T'eMYPe X9JIHJI.

Le Croix du Midi 5. 2. 89
.lDI ET EVEME.EIT par René Coste, professeur à l'Institut Catholique

VElS LE BIlIIIIlSSEJfEIIT
DES IIB1IES CBIJfIOUES

Les maS8 média ont suffisam-
ment montré les ravages épou-'
vantables provoqués par l'utilisa"
tion des armes chimiques par
l'Irak : soit dans sa guerre avec
l'Iran, soit - fait encore plus
odieux -, dans le génocide du
peuple kurde qu'il est en train
d'accomplir, à peu près dans le
silence de la société internatio-
nale. Je le dis en passant: de'
toute façon, ce génocide du peu-
ple, we (où les Iraniens sont
également responsables) est l'une
des réalités les plus affreuses de
ces derniers mois.

Comme expliquer la passivité
~e la société internationale à ce
sujel ? J'avoue que j'en suis scan-
dalisé. On doit s'indigner à pro-
pos du génocide du peuple kurde
comme on l'a fait justement pour
le génocide des Juifs par les
nazis.

Lesmass média ont aussi parlé
de la fameuse usine construite
par Kadhafi, avec des complici-
tés étrangères (notamment
d'industriels de la République
Fédérale Allemande), soit-disant
pour la fabrication de médica-
ments. L'accumulation des infor-
mations semble bien prouver que
cette usine insolite a surtout été
construite pour la fabrication
d'armes chimiques,: comme on
Ia dit, la bombe atomique des
pauvres.

Quoiqu'il en soit, les armes chi-
miqu. 's sont des armes particuliè-
rement dévastatric.es, suscepti- ,
bles de cauSer des souffrances
atroces et qui sont outre mesure
dangereuses pour la population
civile.' il est lacile, en les utili-
sant, de provoquer la mort de
.tous les habitants d'une petite
ville, après d'atroces souffrances.

C'est pour cela que leur utilisa-
tion par l'Irak contre la popula-
tion Kurde est particulièrement
odieuse. Un état détruisant une
partie de sa population : telle est
la réalité du génocide Kurde par
l'Irak.

Comment, dans ce cas, ne pas
se réjouir des résultats de la Con-

férence qui vient" de se tenir à
Paris en vue de parvenir à un
bannissement des armes chimi-
ques. C'est l'honneur de la diplo-
matie française de l'avoir réunie
et d'avoir si largement contribué
aux résultats positifs de cette
conférence.

Dans la Déclaration finale, les
149 Etats participants affirment
qu'ils sont résolus à prévenir tout
recours aux armes chimiques en
les éliminant complètement. Ils
affirment solennellement leur
engagement de ne pas utiliser
d'armes chimiques. Ils se décla-
rent préoccupés 'par les violations
récentes telles qu'elles ont été
établies et condamnées par les
organes compétents des Nations'
Unies. Ils approuvent l'aide
humanitaire accordée aux victi-
me6 de l'utilisation des armes
chimiques.

Ils réaffirment solennellement'
['intprrhction contenue dans le
pruluLC.le de Genève du 17 juin
192'

Ils soulignent la néces~,té .de
conclure à une date rappruch.~e.
une convention sur l'intei(lic~ion,
la mise au point de la f,abq.ca'tion,
du stockage et de l'emploi de tou-'
tes armes chimiques, ainsi que
leur destruction. Cette conven-
lion, estiment-ils, sera univer-
selle, générale et d'application
effectivement vérifiable. Elle
devrait être de durée illimitée.

En attendant la signature et la
ratification de cette convention
ils demandent que chaque Etat.
fasse preuve de maîtrise et de
sens des responsabilités.

Ils confirment leur plein appui
à l'Organisation des Nations
Unies. Ils soulignent que cette
organisation fournit un cadre et
un instrument permettant à la
communauté internationale
d'exercer sa vigilance sur ce qui
concerne l'utilisation des armes
chimiques.

le devrail'olpas envisager
DI buaisse.ell silûlaire
des araes alo.es ?

Dans un discours du 11 octobre
dernier, M. Milterrand a rappelé
qu'il avait demandé, aux Nations
Unies, d'interdire non seulement
l'emploi de l'arme chimique, mais
aussi sa fabrication. Il a noté que
l'Union soviétique dispose de
stocks importants et que les Etats
Unis tentent, à vive allure, de rat-
~traper leur retard. En ce qui con-
cerne la France, a-t-il ajouté, il
fs'engage à respecter scrupuleu-
sement les termes de la conven-
tion, dès que celle-ci sera entrée
en vigueur. Il a poursuivi, en sou-
lignant la difficulté d'un contrôle
réel, plus difficile en ce domaine
qu'en bien d'autres. Un labora-
toire est aisément dissimulable
les matières utilisées aussi. Cel~
conduira à des précautions parti-
culièrement rigoureuses et, de ce
fait, malaisées à optenir.

Cette dernière remarque est
importante. La convention inter-
fallonale n'est pas encore signée.

Sera-t-elle respectée par tous?
pn ne peut malheureusement pas
en être sûr. Il est, toutefois, capi-
-tal que la Déclaration de Paris
'préconisant une telle convention
da œnnissement des armes chi-
"!'4iqlIesait été signée. Elle consti-
tue une étape de grande impor-
tance. Car elle montre la puis-
sance de l'opinion publique.
C'est elle, en effet, qui a conduit
à la réunion de la Conférence de
Paris et à la Déclaration qui y a
été formulée. Les mass média ont
joué dans ce sens, un rôle positif.

Les gouvernements savent désor-
-mais que toute utilisation des
armes chimiques provoquerait
une réaction profondément hos-
tile de la part de l'opinion publi-
que mondiale. Aucun d'entre eux
ne peut se permettre de la braver
impunément.

Dès lors, ne peut-on pas imagi-
ner qu'une hostilité très forte de.
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l'opinion mondiale pourrait, un'
iour, conduire à un bannissement
identique des armes' atomiques ?l
je le pense sérieusement. Déjà
des progrès ont été accomplis":'
_~l! ,~~ ~E!_nsque seule la:dissuasion

INSTITUT KURDE
nucléilirEl (qUi n'est pas l'emploi),
parait maintenant légitime aux
gouvernements, Il faut donc que
l'opinion publique continue sa

. pression, grâce à une prise de:
conl)cience universelle que,toutes

: les armes de destruction massive
.' doivent être bannies, parce que

leur utilisation serait insensée 'et'
conduirait à des destructions
réciproques à jamais
injustifiables. '

au

lGL
RA0199 4 I 0108 GRE IAFP-TE06
rèce-Kurdes
ccupation des locaux du Parlement européen à Athènes par des Turcs d'oriGine
ur de

ATHENES, 6 fév (AFP) - VinGt-cinQ ressortissants turcs d'oriGine kurde
ont occupé lundi en milieu de Journée ,les locaux du Parlement Européen au

:entre' d'Athènes, réclamant Que des jou'rnalistes se rendent sur les Iieux afin
~u'ils puissent leur exposer leurs problèmes, a-t-on appris auprès de
l'administration du bureau d'Athènes de l'institution européenne.

Les occupants devaient en principe Quitter les locaux après la
distribution à la presse d'une pétition sur leur situation, a-t-on ajouté de
m~me' source sans autre précision.

RSimdlvr
AFP 061247 FEV 89

GlGL
FRA0647 4 I 0236 IAFP-GU42
USA-droits-PO flt1
! Droits de l'Homme: l'Irak et l'Iran principaux accusés de WashinGton

WASHINGTON, 7 fév (AFP) - L'Irak est violemment critiQué dans le rapport
annuel sur les droits de l'Homme du département d'Etat publié mardi et se
trouve avec l'Iran en tête dU palmarès des v~olations des droits de l'homme
Proche-Orient~

Les violations des droits de' l'Homme par Israël ont aUGmenté de façon
substantielle en 1988 à cause du soulèvement des Palestiniens des territoires
occupés, indiQue le rapport Qui cite notamment des, cas de, prisonniers tués par
leurs Gardiens. Mais le département d'Etat souliGne Que ces violations ont PU

êt.r'edéta illées parce QU' Israë I es t une "soc iété ouverte et. dém'ocratiQue" ..
,"La performance atroce de l'Irak en matière de droit.s de l'Homme est

restée inacceptable en 1988", estime le rapport. Les plus Graves violations
ont été commises lors de l'offensive contre les séparatistes kurdes après le
cessez-le-feu avec l'Iran. En plus de 'l'usaGe de Gaz de combat contre des
civils, l'Irak a poursuivi la destruct.ion s~stématiQue de villaGes kurdes et
le déplacement forcé d'environ un demi-million de Kurdes el d'Ass~rien~.

Les services de sécurité irakiens continuent à PratiQuer la torture et les
?~écutions sommaires, les assassinats politiQues à l'étranGer. Les libertés
rondamentales ne sont pas respectées ou sont Gravement limitées, poursuit le
,hêlPport.
l, suivra
~FP 072252 FEV 89
iLGL
:RAD648 4 I 0270 IAFP-GU43
JSA-droits-PO flt2

Droits de l'Homme: l'Irak et l'Iran •••

j, WASHINGTON - En Iran, ,le réGime renforce son co~tr~l~ pa~ "~es ,
~rrestations, des exécutlons et d'~utres formes d'lntlmldatlon • Parml les
br,incipales violalions le rapp'port cite "au moins des centaines" d'exéculions
~oliliQues en 1988" les délentions arbitraires, l'usaGe de la torture et la
répress ion des Iiberlés d'express ion et d' assoc iat ion.,,_ "c._' • ,

I La S~r ie reste "une dictature, 'et il n' ~ a ~u-':aucun siGne de proGrès vers
~n s~stème politiQue plus libre ou un plus Grand respect des droits de
l'Homme", écrit le rapport. "La torture larGement répandue et l'absence de'
libertés fondamentales" continuent de caractériser la performance dü réGime en
1988, et les exécutions politiQues n'ont ;robablement pas cessé, aJoute-t-il.

Au Liban, plonGé dans la Guerre civile depuis 1975 et occupé par deux
armées étranGères, aucun proGrès n'a ét~ enreGistré-constate le rapport.

En EG~pte, le rapport estime Que les libertés politiQues ont. ét.é-élarGies
sous lapr~sidence de M. Hosni Moubarak, mais les principaux problémes rest.ent
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l"deS informalions crédibles sur la lorlure de prisonniers", le P!U de
sdnclions conlre ces abus, el le maintien d'une loi d'urGence QUl ~ermet la
id,tention sans JUGemenl. "l les probl.mes de droits de l'Hom.e Que connatt la Jordanie sont l'absenceid~ parlis politiQues, les inlerventions du Gouvernement contre ~a pr!ss:, le
lmainlien de la loi martiale el l'élendue des pouvoirs de la pollce, lndlQUe le
Ir4Pport. En revanche les ~ossibililés offertes aux femmes ont aUGmenté et le
s,sl.m. Judiciaire resle indé~endanl.
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Droils de l'Hom.e I l'Irak el l'Iran •••
WASHINGTON - la silualion n'a ~as chanGé en Arabie saoudile en 1988. Comme

es anntes ~récéd.nles, d~s cas de mauvais lraile.ehl de prisonniers el de
~l.nlion au~,cr~ onl tlé rap~orlés, indiQue le déparlemenl d'Elal.

Au V•••n du Sud, diriGé par un réGime marxisl., "la silualion des droils
e l'Ho••e se.ble s'tlre améliorée QuelQue peu au cours des deux derni.res
nnt.s", eslime le déparlemenl d'Elal Qui cile un. amnislie de la maJorilé des
pposants. Mais dans l'ensemble, la situalion resle "sinislre" el de .
ombreuses libertés sont striclemenl limitées.

A~ Yemen du Nord, la silualion n'a pas chanGé el les libertés civiles
reslenl élroilemenl limilées, selon le rapporl.

Silualion inchanGée éGale.enl aux Emirals arabes unis où les familles
~éGnanles exercenl le pouvoir sans réelle parlicipalion poliliQue pour la
~opulalion el à Oman, monarchie absolue où "1'inléGrilé de l'individu esl
~ébnéralemenl respectée".

le Koweil a continué en 1988 à faire face à une subversion soulenue par
l'Iran el les mesures anli-lerrorisles onl conduit à "des reslrictions accrues
~es droils des cito~ens" el des accusations de lortures de prisonniers ont
rail surface, indiQue le rapport.

\

Peu de chanGemenl dans la siluation des droils de l'Homme à Bahrein,
onclul le rapport, Qui eile des informalions sur des arrestations pour
clivilés hosliles au réGime. Au Qalar, le départemenl d'Etat n'a pas

[

'informations sur des arreslations arbitraires, mais constate Que les
iberlés civiles restent limilées.
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Un dépulé lurc d'oriGine kurde sanclionné pour des pr~pos lenus à SlrasbourG

ANKARA, 8 fév (AFP) - Un dépulé lurc d'oriGine kurde du parli populisle
social democrale (PPSD), M~ Ah.elAkso~, a.é~é suspendu pour une durée de deux
ans de son parli pour avoir éVOQué,' en Janvier à SlrasbourG' le probl.me kurde
en Turauie, a-l-il indiaué dans un communiQué remis mercredi à la presse à
Ankara.

Selo'n la presse lurQue, 1'1. Akso~ avai,l déclaré, au cours de la réun"ïonde
là co••ission parle.enlaire mixle lurco~européenne, lenue du 17 au 19 Janvier
~ StrasbourG' au'll 'allail "accorder une aulonomie cullurelle" aux Kurdes,
~ui ne sont ~as une "~inorilé, mais une nation". Il avail accusé son parli de
"ne pas acco~der l'allention nécessaire à ce pr~bl.me", selon celle mtme
source.

A son retour de StrasbourG' la direction du PPSD a lraduil le dépulé
d~vant un conseil disciplinaire, Qui a décidé mardi sa suspension pour une
~urée de deux ans.

M. Akso~ eslime, dans son communiQué, Que celte sanclion esl "lr.s lourde"
et Qu'elle vise à "inlimider les défenseurs des droits de l'Homme el
r~présenle une menace à la démocratie en TurQuie".

Le dépulé ne perd pas son sièGe au parlemenl par celle mesure, mais ne
fera plus parlie, pendanl deux ans, du Groupe parlemenlaire du PPSD.

As/Jm/vr
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The Christian Science Monitor 8. 2. 89 .
FRIEHD TO THE PEOPLE WHO -HAVE HO FRIENDS-

Kurdistan Culture Preserved
ByBWBnen

====NlWYOU:==;==

A three-)'l"ar-old library in
Bwuk.l) n sc:el..s lu gi ve
back to olle of the world's

alde:n, and now disenfranchised,
cultures a small portion of its lan-
guage, literature, and place
names - the stuff of which a cul-
ture is made.
. The Kurdish Library is situ-

ated on the parlor ftoor o( a pri-
vately owned brownstone in a
quiet, tree-lined neighborhood. It
is slowly becoming the repos-itory
for rare Kurdish books, costumes,
and ancient maps, many of which
are illegal in the countries that
now claim portions of Kurdistan -
a mountainous, river-hewn land
thal has all but vanished from
most modern maps. .

Today. tbc name Kurdistan is
given only to a province within
the borden of Iran, according to
the Kurdish Times, a periodical
published by the Kurdish Pro-
gram. The program is a privately
supported effort to publicize the
plight of the Kurds.

Yet for centuries the Kurds
have occupied a vast area stretch1
ing from the rolling uplands of
southeastern Turkey through the
dun-colored mountains of north-
ern Iraq and into western Iran,
including small pockets of Syria
and the Soviet Union.

"My native tongue is Kurdish,
but I never saw a Ki.ardish book
until I came to this country,".id
Samande Siaband, an Iranian
program associate at the Kurdish
Library. "We are losing our iden-
tity as a people. That is why it is so
important to have thislibrary."

The Kurdish Library, accord-
ing to its director, Vera Beaudin
Saeedpour, is the only library in
the Western Hemisphere that is
devoted to the Kurdish people.

The Kurds were nomadic
herdsmen who have a distinctive
history, language, and culture.
Warred over since the 7th cen-
tury, Kurdistan's boundaries
were abolished in the aftennath
of World War I, when it was di-
vided by the newly created nation
states of the Middle East.
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The Kurdish Library in Brooklyn, N.Y., houses information and rare artifacts
------------ The Kurds, who number be- "their People and language, they

lween 1~ million and to million will have a fc:eling for their cul-
and aTe lhe fourth-mOil-numer-. turc that they can pass on to their
ous people of the Middle Eut, own children," says Shadman,
have been rising In unco- who emigrated to the US in 1972.
ordmated revolts since 192~. "Otherwise, .they'll never know
They haw been suppreued by who they really are,"
the Innians, the 1bru, and most Though she is the widow of
recently the Iraqis. Hommayoun Saeedpour, a

Th~nds of Iraqi Kurds lost Kurdish scholar who died in
homes and landa 10 a government .1981, Mrs. Saeedpou.r traces her
that lut year razed hundreds of lI\tere~t In the Kurdish cause to
their villages and Corced them the history of her own people.
into 1brkey. Ironically, the The da~ghler of an Orthodox
Thrkish government has impris- Jew, she IS keenly aware tha~ peo-
oned Kurda for speaking or writ- pie have been persecuted Simply
ing in their own language, Mr. be~ause of who they are. ,Sh~ sees
Siaband .ys. The Iranian gov- a bnk between the world s silence
ernment has largely crushed the ~t the time of the Holocaust and
Kurdish movement for ~urrent indiffcl t:/ice lO whal she
autonomy. <:al1sthe persecution of the Kurds.

The Kurdish motto, "We have "For the West to put economic
no friends," takes on added and strategic interests ahead of
poignancy for Kurdish immi- the defense of the Kurds is to
granu in the United States, most forfeit the whole rationale behind
of whom have settled in New condemning the Holocaust," she
York, New Jersey, Ohio, Michi- says.
gan, and California. Many Kurds In 1981, Mrs. Saeedpour es-
here repress their ethnicity ?u~ of tablished the Kurdish Program
fear of government retabatlon and obtained recognition from
against family members back Cultural Survival Inc,. .. II,,!,

home, and fear of being d~nied profit organization dedicau:d LU

permission to return to their na- preserving threatened socic:t;l'•.
tive country. Five years later she founded dl<'
. "In a sense, the Kurds here Kurdish Library.
remain prisoners of their country On a recent morning. ,ix
Dr origin," say. Mn. Saeedpour. stained-glass windows diifu:'cll .L

The Kurdish population in low-Iyir:'g sun, backlighting .:,
New York which unofficial esti- large Silver samovar centered .
mates put 'at 1.500, is so hidden the small, elegant library, r .
that on several occasions Saeed- larged color photographs ~l LII<'

pour has answered her doorbell craggy, ";'ggcd ~d and ch,J1dfen
to find a Kurdish book. in a brown clothed 10 dazzhng fabm:s oj

paper wrapper, and the donor no- green and red, purple alld .. r,
where in sight. a.nge, dec~rate the walls. ~lulI!)'

Naurooz Shadman, a Kurdish Side the pr10ts are maps datl/lH tu
immigrant living in New Jersey, 1807 t~at define. the form ....
has been unable to contact his boundarieS of Kurdistan,
family in Iraq since Ian summer, Glass cases display music~I, ill
when Iraqi forces began a major struments and ftat woven KlIH ..
offensive against Kurdish rebels. rugs. Mannequins wear ~"'l'~'
At times, Mr. Shadman despairs made of hand-loomed goal I.~II
.of ever seeing his family again. from Turkey, and brocaùe ..lid
, Shadman feels lhal unlns he velvet dresses from Iran anù I/':I<}.
can one day reunite his new The library cOnLains, mul c:
American family with his family than 1,000 works on Ku~dl.h 111,:'-

in Iraq, Kurdistan will have little tory and culture Wrlttell III

meaning for his three young chil- Kurdish. English, FreIIch. allJ
dren. For him and many other German. Many of the ~ub \ot', "

Kurdish immigrants, Kurdistan is smuggled out of ,the Middle .....:.1
more a state of mind than a Among them IS the ollly ~IIJ1. .
homeland. bet book published ill Il''111 •• :,,

"If 1can expose my children to Kurdistan - most of the. (;UI"'"
were confiscated by Turkish il.
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thorities and its author wa~ i,..
priloned for four momh); ..II"
"Scharef Naneh," a rare hi)hll ,
of the Kurds written by a Kurd,

The library, open by appuilll'
ment, il used by ICholars,juurJ\ai

+-----------------

ists, and Kurds who want to keer
their culture alive for their Ilnllll

grant familieI. Accordingly. LI ..
Kurdish library is initiating all
educational program for childrell
io' thatthey "may learn things

Kurdish," said Sae~dpour. "with-
out a shroud of secrecy ant!
shame,"

• Th, K"rdish Library is locut,d al
34' Parle Pla", Brooltlyn. N. Y.

Le Figaro 9.2.89

Israël et les droits de 'l'homme

Vives critiques
de Washington

Le département d'Etat dénonce les actions de l'armée israélienne
dans les territoires occupés depuis le début de l'Intifada.

lèvement sont « motivés par le
nationalisme palestinien et le
désir de mettre fin à l'occupa-
tion ". Alors que, pour la diplo-
matie israélienne, l'Intifada n'ex-
prime qu'un « rejet des voies
vers le dialogue et la paix ... ".

A côté de ces points de pro-
fond désaccord entre Washing-
ton et Israël - fait-on observer à
Jérusalem - le rapport Shilter
(Richard Shifter est le secrétai:e
d'Etat adjoint pour les droits de
l'homme et les questions huma-
nitaires) rend plusieurs fois
hommage au régime de l'Etat
hébreu. Selon le document, le
chapitre sur Israël est plus dé-
taillé que ceux que les 168 au-
tres pays « en raison du grand
nombre d'informations disponi-
bles du fait du caractère ouvert
et démocratique de la société
israélienne ".

Pour l'année écoulée, le do-
cument du département d'Etat
évalue à 366 le nombre de pales-
tiniens tués, estime que le nom-
bre des détenus est passé de
4 700 à 10000, et confirme que
les troupes israéliennes ont dé-
truit 154 maisons arabes, Enfin,
il affirme que les mauvais traite-
met1ts continuent d'être infligés
aux suspects et aux détenus,

SLM.

Mauvais
traitements

Il ajoute qu'en cas de bavure,
les soldats ont été, « en général,
faiblement condamnés ", Ainsi,
pour la diplomatie américaine,
l'armée israélienne « prise par
surprise, mal entraînée et sans
expérience de la lutte anti-
émeute ", a répondu au soulève-
ment d'une manière qui a en-
trainé une « augmentation
sensible des violations des
droits de l'homme " pendant
l'année 1988:

Sur le fond, le chapitre
concernant l'Intifada, la révolté
palestinienne, estime que les
habitants Qui participent au sou-

« Finalement, ce rapport est
beaucoup moins critique que la
presse israélienne ne le laisse
entendre. /I est même parfois
élogieux pour Israël. " Des sour-
ces militaires israéliennes refu-
saient officieusement, hier, de
considérer comme « trés sé-
vére » le chapitre concernant
Israël de l'édition 1989, publiée
hier, du rapport du département
d'Etat américain sur les droits de
l'homme dans le monde.

Officiellement, en revanche,
les commentaires du gouverne-
ment étaient plus fermes. le
porte-parole du ministère des
Affaires étrangères a accusé le
document de « ne pas prendre
en compte le contexte général
des événements .. dans les terri-
tOires occupés, et de négliger
les « incessantes provocations
d'éléments extrémistes ".

De son côté, le procureur
général de l'armée israélienne,
Amnon Strashnow, a qualifié le
rapport d'« injuste et quelque
peu exagéré ",

le texte du rapport porte des
accusations Qraves: « Les sol-

JERUSALEM:
St8phane MARCHAND

Le département d'Etat américain a publié mardi, renforce son contrOle par .. de. arre.tatlons, de.
,son rapport annuel sur les droits de l'homme dans exécutions et d'autre. forme. d'Intimidation >I. Le
le monde. Les deux principaux accusés de Wash. rapport cite .. au moins de. centaine. >I d'exécu-
Ington sont l'Irak et l'Iran. tlon. politique. en 1988,de. détention. arbitraire.,
, En plus de l'ullge de gaz de comblt contre de. Il torture et Il répression de. liberté. d'expression

civils, l'Irak a poursuivi la destruction sy.témltlque et d'I.aoclltlon.
de vllllges kurdes et le déplacement torcé d'envi- Isrlël I égllement été mla en cluae pour Il
ron un deml.mlllion de Kurde•. Oe plus, les .ervl. .Ituatlon dana les territoires occupés. Hier, quatre
ces de aécurlté Irlklena continuent de prltlquer la Paleatlnlena ont été tués par dea tira iaraéllena
torture, lea exécutions sommllres et lea Issaaal- dlna le vllllge de Slllt el-HlriblYI (nord de Il
'nm politiques à l'étranger. En IrIn, le régime ClaJordlnle).

dats israéliens utilisent parfois
leurs armes à feu dans des si-
tuations qui ne présentent pas
de danger pour leur vie, ce qui
entraîne de nombreux morts et
blessures évitables. " A de nom-
breuses reprises, « des palesti-
niens ont été abattus sans justifi-
cation et cela n'a pas entraîné
de sanction ". Dans cinq cas,
poursuit le rapport, des palesti-
niens sont morts en détention
dans des « circonstances discu-
tables ",
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~ Kurdes
N.o La quarante-cinquième
~ session de la Commis-
r::.sion des droits de
o l'homme se tiendra à:= l'office des Nations= unies à Genève du
Ô 30 janvier au 10 mars
:> 1989. Le droit des peu-

~ pIes à disposer d'eux- .
~ .mêmes et son applica-

tion aux peuples assujet-
tis à une domination
coloniale ou étrangère
ou à l'occupation étran-
gére est à l'ordre du
jour. Cela nous force à
réfléchir sur la situation
des peuples qui ne dis-
posent pas d'Etat, en
premier lieu la nation
kurde, faisant deux re-
marques gènérales pour
attirer l'attention de
l'opinion publique
mondiale.

Une première ré-
flexion se rapporte au
traité de Sèvres du
10 août 1920 selon les
articles 62-63-64 duquel
le Kurdistan devait ac-
céder à l'indépendance
sous le contrôle du
conseil de la Société des
nations. La deuxième
réflexion est liée à l'in-
terprétation du premier
chapitre de la Charte
des Nations unies selon
lequel: « Un des buts
des Nations unies est de
développer entre les na-
tions des relations ami-
cales, fondées sur le
respect du principe de
J'égalité des droits des
peuples et de leur droit
à disposer d'eux-mê-
mes. ( ...)) Autrement
dit, « le droit à disposer
d'eux-mêmes pour tous

les peuples et le respeet
universel et effectif des
droits de J'homme et
des libertés fondamenta-
les pour tous, sans dis-
tinction de race, de
sexe, de langue ou reli-
gion. )J Cela est favorisé.
par les Nations unies ....
« en vue de créer les
conditions de stabilité et
de bien-être nécessaires
pour assurer entre les
nations des relations
pacifiques et amicales
fondées sur le respect du
principe de /'égalité des
droits des peuples et de
leur droit à disposer
d'eux-mêmes )J.

Une première ques-
tion se pose, pourquoi
le peuple kurde qui, his-
toriquement, constitue
une nation formée, ba-
sée, sur une commu-
nauté de langue, de ter-
ritoire, d'intérêts de sen-
timents, jusqu'à mainte-
nant n'a pas pu bénéfi-
cier de son droit à l'au-
todétermination ? Jus-
qu'à quel point le si-
lence des Etats et de
l'ONU, l'absence de
sanctions peuvent en-
courager les Etats qui
partagent le Kurdistan?
Autrement dit, si un
jour ces Etats arrivaient
à fabriquer des armes
bactériologiques ou nu-
cléaires pour les utiliser
contre le peuple kurde,
comme on le sait ces
armes sont utilisées par
l'Irak à Halabja au Kur-
distan d'Irak, alors ces
pratiques seront -elles
compatibles avec les
énoncés dans la charte
des Nations unies, la
déclaration universelle
des drois de l'homme et

la déclaration sür l'éli-
mination de toutes les
formes d'intolérance et
de discrimination fon-
dées sur la race, la reli-
gion ou la conviction?

La première réponse
est historique. Malheu-
reusement ledit traité fut
remplacé par celui de
Lausanne le 24 juillet
1923 par lequel le Kur-
distan s'est trouvé dès
lors écartelé, partagé
contre la volonté de son
peuple et divisé, occupé
et colonisé par quatre
Etats à savoir la Tur-
quie, l'Ifak et la Syrie.

Mais le peuple kurde
n'a jamais cessé de lut-
ter pour reconquérir ses
droits, les Etats en ques-
tion ne lui en ont re-
connu aucun y compris
le plus élémentaire. Ces
Etats n'ont cessé de
pratiquer à l'égard du
peuple kurde une politi-
que de violence et de
répression, y compris
l'utilisation des armes
chimiques, en violation
flagrante du droit inter-
national.

En effet, le Kurdistan
est assimilé à une colo-
nie, militairement occu-
pée et économiquement
exploitée sans même
qu'un statut colonial lui
soit reconnu par l'ONU.
Effectivement, on peut
dire que c'est une colo-
nisation pratiquée en
dehors.de tout contrôle
international, par des
systèmes totalitaires et
les faits, pire que le co- .
lonialisme classique tel
qu'il était exercé autre-
fois par les puissances
occidentales.

Le peuple du Kurdis- .

tan, privé de toute sa
richesse nationale
comme moyen de pro-
grès et de développe-
ment culturel et social,
souffre de façon inhu-
maine d'oppression na-
tionale, de ségrégation
économique et d'un
sous-développement
constant.

Aujourd'hui comme
hier, des centaines de
milliers de Kurdes,
femmes, enfants, vieil-
làrds se trouvent trans-
ferés de force hors du
Kurdistan, déportés en
masse par les autorités
de Bagdad et d'Ankara,
et remplacés par des
éléments non kurdes.
Des centaines de mil-
liers de réfugiés dans les
camps, des milliers de
militants kurdes sont
emprisonnés pour des
délits d'opinion, et d'at-
tachement à leur
culture; souvent persé-
cutés et torturés sauva-
gement, des centaines
sont exécutés sans au-
cun procès ni jugement.

Cette situation,
conséquence de trois
quarts de siécle de révol-
tes; de répressions et de
massacres, demeure en-
core assez méconnue,
sinon ignorée de l'opi-
nion internationale, car
une étrange conspira-
tion de silence n'a cessé
de dissimuler ce géno-
cide. Les divers appels à
l'ONU, aux Etats, à la
conscience universelle,
lancés par ce peuple
opprimé voué ,il l'exter-
mination; n'ont re-
cueilli, jusqu'à présent,
.aucun écho. Quoi qu'il
'"ensoit, la complexité de

la lutte de' Mouvement
de libération nationale
du Kurdistaf! ne justifie
pas le silence prépondé-
rant de la communauté
internationale dont l'ac-
tion demeure insuffi-
sante, et par ailleurs
inefficace, en comparai-
son avec d'autres causes
tout aussi complexes. Il
est manifeste que l'une
des conséquences de la
guerre Iran -Irak est l'ex-
termination du peuple
du Kurdistan. Cela se
constate par la pratique
des méthodes emprun-
tées au fascisme hitlé-
rien, à savoir les bom-
bardements au moyen
des armes chimiques ef-
fectués se serait-ce qu'au
mois de mars 1988 une
trentaine de fois par
l'aviation irakienne qui
ont provoqué une di-
zaine de milliers de

. morts et de blessés
parmi la population ci-
vile kurde, dont la plu-
part sont des enfants.

Jusqu'à quand
tolérera-t-on le géno-
cide auquel se livre im-
punément un Etat ou
des Etats, en violation
permanente des princi-
pes humanitaires élé-
mentaires? Jusqu'à quel
point le droit à disposer
d'eux-mêmes pour tous
les peuples y compris le
droit à l'autodétermina-
tion de la nation kurde?
Attendons une fois de
plus la réponse de
l'ONU.

AIie Kilie
Valenciennes

.~ontagne 10.2.89
PREUVE

• NEW YORK. - Trois méde-
cins américains appartenant à l'or-
ganisation Médecins pour les
Droits de l'Homme ont affirmé hier
avoir la preuve de l'utilisation pcrr
.J'armée irakienne de gaz chimi-
ques contre les populations civiles

.du Kurdistan.

:. Les médecins ont mené leur en-
:quête dans deux camps de réfu-
giés k~es en Turquie en octobre
;dernier. Selon eux, les réfugiés ont
.apporté des témoignages irréfu-
.tables de bombardements au gaz
'moutarde de leur village le 25 aoat.
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Armes chimiques
L'organisation américaine « Les
médecins pour les droits de
l'Homme" a é\ccusé Bagdad,
dans un rappdrt rendu public
jeudi, d'avoir u'i1isé des armes
chimiques dan~ leur offensive
contre les Kurdes en aoOt
.dernler dans le""'m)rdIrakien. Ce
'rapport a été élaboré d'après les
observations d'une' mission de
trois médecins, envoyée en
octobre dernier dans les camps
de réfugiés kurdes en Turquie.
Ces médecins ont interviewé,
examiné et filmé plus de 20

. réfugiés et discuté de façon
informelle avec des centaines
d'autres, L'analyse des entre-
tiens et les examens médicaux
conduisent, selon le rapport, à
affirmer que l'armée irakienne a
utilisé des gaz moutarde contre
I~svillaQEl~.kurdes.
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Populaire du Centre 14.2.89

,Droits de l'homme:
Terrible rapport
sur la Turquie

ANKARA. - LE PROBL~ME
KLlBPE EST AU CENTRE DES Dt.
BA'B POLITIQUES en Turquie de-
puis la suspension mardi dernier
pour deux ans, par le Parti popu-
liste social.démocrate (PPSD), de
son député Ibrahim Aksoy, qui
s'est vu reprocher d'avoir revendi-
qué, trois semaines auparavant è
Strasbourg, une Il autonomie
culturelle Il pour les Kurdes dans
son pays. M. Aksoy avait déclaré,
au cours d'une réunion de la Com-
mission parlementaire mixte
turco-européenne, que les Kurdes
ne sont Il pas une minorité, mais
une nation Il.

'.Lon'" - Selon un rapport
publié, à Londres, par Amnesty
International, l'organisation re-
çoit quotidiennement, depuis
deux mois, des informations fai-'
IlUlt état .de l'utilisation Jéil.n.
Iisée de la torture en Turquie.
L'organisation de défense des
droits de l'homme estime que la
Turquie détient toujours "un re-
cord affligeant en matière, de
droits de l'homme". '

Selon ce rapport de 73 pages,
les "aveux" d'enfants, de femmes
et d'hommes sont obtenus par la
police, l'armée .et les autorit61 des

Ce document est l'un des plus
terribles qu'Amnesty ait publié
sur un seul pays au cours de ces
dernières années, et l'un des plus
compromettant pour un Etat
membre de l'O.T.A.N.

Selon l'organisation, ce triste
"record", en dépit de la ratifica.
tion par la Turquie des conven-
tions européennes et des Nations
unies contre la torture, ne saurait
être masqué par les efforts de
relations publiques faits par les
ambassades turques de par le
monde.

prisollB par le paIlIIll"e à tabac, le
viol, Ir. torture à 1électricité et
même la crucifixion. Le rapport
cite des cas précis, notamment
celui d'un garçon de 13 ans tor-
turé à l'électricité et crucifié dans
les locaux de la police parce que
ses cousins étaient soupçonnés
d'être des activistes kurdes.

Ces pratiques sont utilisées
contre des membres de partis
politiques interdits, de syndicats,
des Kurdes, des journalistes, écri-
vains êt, dans WI certain nombre
de cas, contre d.:" ~p.mmeset des
enfants.

Alsace 14.2.89

Turquie: les Kurdes existent ...
Le prohlème kurde est au rentre des débats politiques en Turquie
dt:!pUlS la suspensIOn mardi dernier pour deux ans par te Parti
populiste social-démocrate (PPSO) de son députt> Ibf.~/;:m Aksoy
qui s'est vu reprocher d'avoir revendiqué, trois 'semaines aupara-
vant à Strasbourg, une «autonomie culturelle" pour les Kurdes
dans son pays.

M. Aksoy avait dèclaré, au cours d'une
'réunion de la Commission parlementaire
mixte turco-européenne, que les Kurdes
ne sont «pas une minorité, mais une
nation .. et avait accusé SO;1parti de «ne
pas accorder l'attention nécessaire à ce
'probléme ..,
A son retour de Strasbourg, le député a
été traduit devant un conseil discipli-
naire du PPSD, qui l'a sanctionné,
AussitOt, certains députes kurdes appar-
Jenant aux trois partis représentés à
l'Assemblée nationale turque ont ex-
primé leur solidarité avec M, Aksoy et
ont reproché au PPSD d'étouffer la li-
berté d'expression.

«Turcs monlBgnsrds"
Pendant trés longtemps, les autorités
turques avaient refusé purement et sim-
plement de reconnaître l'existence de

Kurdes en Turquie - qUI seraient entre
14 et 17 millions, selon des sources non-
offiCielles - et ceux-cI étaient désignés
offiCiellement sous le nom de «Turcs
montagnards .., Le Code pénal prévoit
aujourd'hui encore un minimum de Cinq
ans de prison pour toute personne - y
compris les parlementaires s'exprimant
à l'Assemblée - évoquant l'existence
de Kurdes en Turquie,

Il est également interdit de parler kurde,
même dans les régions à majorité
kurde. Depuis le coup d'Etat militaire de
1980, une loi rend cJtte interdiction ef-
fective, les coupables étant passibles de
sanctions pénales.
Mais, depuis prés de troIs ans, certaines
pUblications ont commencé à parler du
«probleme kurde .., notamment à propos
d'attentats commis par des organisations
sÉ.paratistes au sud-est du pays, tel le

P;lri, des tr<;lvaillellr', :'_ !<::..:rd's:p', !PKK
- f""'Hxlste-lèY"'lIste) . .
Les autontes notamment policières, ont
tenté de ~ oppo'3er il la baY'alisallcn de
l'utillsa',or du ter'lle ..kurde» dans lé)
presse. ma,s ceux qUI estimaient qu'"
fallait a:fronter le problème ouvertement
ort finalement eu gain de cause.
Les teildances «libérales» au sein
du gouvernement du premier ministre
Turgut Ozal, ont même permis la diffu-
sion d'une cassette avec des chansons
kurdes.
Cette percèe dans le débat politiqué
était pourtant limitée, et les propos de
M, Aksoy, inimaginables il y a trois ans,
ont fait l'effet d'une bombe,
«II existe un probléme kurde en Turquie,
à déclaré le député (kurde) du Parti de
la mére patrie (le PMP du premier mi-
nistre Ozal), M. Nurettin Yilmaz, mais
personne ne veut le reconnaitre ...
Comme SI c'était une grave maladie».
-Ce que nous voulons, a-t-il ajouté, c'est
la reconnaissance de l'existence des
Kurdes en Turquie (...) car, officielle-
ment. Il n'yen a pas ..,
«Je SUIS député il l'Assemblée nationale
et Je suis Kurde, a prèclsé M, Yllmaz, et
Jusqu'à j'âge de SIX ans je ne parlais
que kurde. J'ai appris le turc à l'école
primaire.»
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35 000 i'Turkiets flyktingJ!jger

Kurder isoleras
bakom äd

Av LARS BOSTROM
KIZILTEPE. Orden kommer
lAngsamt Dir Hamed
Hassan berlttar om tra-
gedin för sex nubuider
sedan. ..,~' hustrUn. sB-
nema .• briklerna som
inte Iyckades undkomma
stridsgasen som filldes
över hembyn I lrakiska
Kurdistan. Och om den
dèsperata ßykten över
bergen till Turkiet.

I dag är Hamed en av 15000
irakiska kurder i flyktinglägret
Kiziltepe i sydöstra Turkiel Ett
tràngt tä1t med svart vedkamin
och nàgra filtar utspridda över
golvet har blivit hans nya hem.

Kiziltepe Jigger nàgra mil narr
om den syriska gränsen, pà en
vindpinad ach flack högplatà.
2 500 tält stàr symmetriskt upp-
radade i det trädlösa landskapet.

Taggtràdsstängsel omgärdar
lägret, som bevakas av tungt
beväpnade soldater med order
att skjuta mot den sam försöker
ta sig ut.

öVer entrén vajar den röda
turkiska flaggan med ~in vita
halvmàne.

- Vi känner ass som fàngar,
säger en lägerinvànare uppgivet.
Vi fàr inte röra ass fritt, vi har
inga pengar, vàra barn fàr ingen
undervisning. Ni màste hjälpa
ass.

Alla försök till kontakter mel-
Ian flyktingarna ach den lokala
kurdiska befolkningen möts med
misstra. Blatta tanken pà att de
stridsvana irakiska kurderna
skulle röra sig fritt bland sina
turkiska kusiner är skrämmande
iAnkara.

Ingen svälter
Den turkiske viceguvernören

ger en annan ach ljusare bild av
situationen i lägret.

- Vi har inga allvarliga pro-
blem här säger han och Ië.~li:erut
texten om allt Turkiet gjort för
de kurdiska flyktingarna. Inne-
hàllet i matpaketen som distri-
bueras var femOOndedag redovi-
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..sas noggrant: ris, bonar, te,
,sacker, salt ...
. Allt skänkt av den turkiska
'staten.

Det mà vara sant att ingen
svälter i Kiziltepe, att alla har
,tillräckJigt med varma filtar och
att tälten stàtt emot vinterkylan
bättre äo de fiesta vàga~trq, ..
• Men fôr Oyktingarna som
lever här är problemen nag sà
verkliga. Hygienen är bristfällig
:- duschanläggningen har över
huvud taget iote fungerat de
.senaste veckorna - och de
alldeles för fà ooaletterna är
.nedsölade med avföring.
. Sjukdomar som mässling, dy-
senteri och luftrörskatarrer har
drabbat framför allt barnen.
Medicin och vaccin finns men
inte i tillräckliga mängder. Vec-
korna efter flykten dog mànga
barn, men situationen har för-
bättrats.

Ett annat problem är att det
inte förekammer nàgon organi-
serad undervisning. Böcker ach
'papper finns över huvud taget
:inte.

- Färgkritor ach tecknings-
papper, svarar àttaàrige Shinvar
blygt pà fràgan vad han saknar
mest avallt.

Shinvar är lägrets konstnär.
Pà kartong och baksidorna av
redan använt papper har han
ritat suggestiva teckningar av
irakiska helikoptrar och dykan-
de jaktplan. Ett av hans motiv
föreställer ett radband med smà
dOOsskallar,en symboJisk bild av
makten i Bagdad.

ViII stanna
Innanför grindarna samlas

sysslolösa män i sOOragrupper.
Mànga är klädda i pesh merga-
gerillans traditionella uniform,
bara geväret och ammunitions-
bältet saknas. Kvinnorna sitter
tysta i tältöppningarna medan
harder av barn nyfiket följer de
utländska besökarna.

- Sysslolösheten och oron för
framtiden är vàra största pro-
blem, säger Ali Permaus, sam
studerade ekonomi i Sverige
innan han àtervände till Irak för
att .bli pesJl merga och _delt!l i

kampen mot Saddam Hussein.
. -: Vi viii bli erkända som
politiska flyktingar,süger han.
De fiesta av ass viii shinna här i
Turkiet, fà arbete, bostad ach
börja ett normalt liv igen. Det är
omöjJigt för ass att àtervända till
Irak. Ingen litar pà Sllddam
Husseins amneRti.

Turkiet erkänner inte de ira-
kiska kurderna som politiska
flyktingar. ach förhandlingarna
mellan Ankara ach FN:s flyk-
tingkommissariat har kört fast
pAfràgan om hur eventuell hjälp
skall organiseras. Turkarna vill
ha pengarna direkt i sin stats-
kassa. Detta är oacceptabelt för
FN oeh ROOa korset sam vill
j:iverta administratiop.en av läg-
:renach fördela resurserna - det
talas am cirka 80 miljoner dollar
,- via egna kanaler. Samtalen
pAgàr ach nAgon form av kom-
promisslösning lär vara pAgAng.

Minst 65000människor flydde
över gränsen till Turkiet i
mAnadsskiftet augusti/septem-
ber förra àret, dA Saddam
Hussein efter vapenstillestàndet
med Iran vände sina styrkor mot
de upproriska kurderna. Ungefär
30000 fortsatte till Iran. vapen-
brodern i kampen mot Bagdad~
regimen. De 35000 sam finns
kvar i Turkiet bor i huvudsak i
lägren i Kiziltepe, Diyarbakir ach
Mus.

Förhàllandena i Mus är utom-
ordentligt svära, med nattempe-
raturer pä nerät 25 minusgrader.
Flyktingarna är inhysta i otäta,
fallfärdlga baracker som de
turkiska myndigheterna själva
dömt ut som obeboeliga. Kont-
rollen ach bevakningen uppges
ocksAvara hàrdare i Mus än i de
andra Eigrcn.

I Diyarbakir bor 13000
flyktingar i lägenheter i flervä-
ningshus. Lägret anses vara det
bästa av de tre.

I Kiziltepe praktiseras en form
av "självstyre", med självvalda
kommittéer som ansvarar för
städning, matdistribution ach
kontakter med myndigheterna.
FA turkar rör sig inne i själva
lägret.
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Les dons de l'Euphrate
Däremot är flyktingarnas rö-

relsefrihet utanför lägret mycket
begränsad. Bara 100 personer
per dag fAr lämna omrAdet rör att
skèita praktiska göromà1. .

Den turkiske premiärminis~
.tern Turgut Özal har föreslagit
aU Västeuropa skall ta emot
hälften BV de kurdisks flykting-;
arna. Turkiet skulle dA kunna
assimilera den andra hälften
mf'nllr. Özal. . .

Det är en idé Ali pe'rmoüs irite
tyrkerom.

- Vi viII inte splittras ännu
mera, säger han Kort. Ali Per-
mous uttalar sig heia tiden
mycket försiktigt, möjligen sv
oro för repressalier - det finns
personer i liigren med uppgift att
Iyssna.

- Ställ mig inte mot väggen
med svàra frägor, säger han
awärjande när han tycker sam-
talet blir för politiskt laddat. Vi
har lovat att If'va enligt den
turkiska konr.l.itutiancn hiÎ" .i
Turkiet.

'Medi KDP
Merpartep av flyktingarna i'

Turkiet tillhör Kurdistans demo-
kratiska parti (KDP), under
Massoud Barz,mis ledning. Bara
en direkt order Iràn Barzani kan
fà Ali och hans kamrater aU,
'àtervända till kampen i Irak, ,

- Om Barzani vill àtervänder;
vi, men jag tror inte att det bl1r;
aktuellt än pA länge, sägpr en'
pesh merga.

SvArigheterna med att fà in-
formation om vad som händel' i'
Irak är ett av de stara probleml'n ,
i lägret. Sà ofta som mÖjligt',
Iyssnar man pà KDP:s radiQo
sändningar inifrftn Irak, Ot'h
emellanàt ly('kas nàgan là IfE'- :
nom ett tf'lefonsamtal. .'
. Sä kliver en gammal man fram{
Iör att säga sitt hjärtas mening. :

- Sadd am very bad man,
säger han.

Kanske är det de enda ord han,:
kan pa engelska, men de sam.:,
manrattal' ändä en viktig stäm,':.
ning i lägret: kiirleken till tur,,:,
karna mä vara minimal men dr.l
är ändä mot Saddam Hussrin
'den stora vreden riktas.

Och pA nägot sätt gär kampf'n!
vidare, ocksä här i lägret. När
ungdomskören repeterar hand-
laI' den första sängen om pesh
mergas och kampen för ett fritt
Kurdistan.

"Länge leve pesh mer~a"",
heter det i första omkvädet. ach
sedan: "Farväl pesh merb<.lS,
farväl". 0

'RAOQA
de notre envoyN spkiale

Un mince rideau de peupliers
coupant la plaine qui 1'6tend l perte
de vue marque l'entr6e de la Cenne
de Rabia. Fenne, le mot cat trom-
peur pour d6lilner ce villaae en
miniature, lia centaine de maÎlOns
carr6el identiquca plant6CI dans une
clairi~re, avec sa place, sa mosqu6c,
Ion kole, ICI troil maaalini et
l'indilpensable li~ge du parti Bau.
Cette ferme d'Etat n'elt que l'une
dei quinze du premier projet pilote
de l'am6naaement de la vall6c de
l'Euphrate. Ce premier ensemble
concerne 21 000 ha et, l Rabia, la
centaine de paysans qui vivent Il
avec: leur Camille cultivent 1 200 ha
de blé, d'orle, de mals etc.

Commencé il y a une quinzaine
d'ann6CI, l'aménagement du coun
de l'Euphrate et de sa vall6c rel~ve
de c:cs travaux pharaoniques aux
ambitions grandioses, puisquc
640 000 ha dc terrc devraicnt etre
bonifiés ll'horizon 2000, sans comp-
tcr la production d'énerlie qui
devrait mettre la Syrie à l'abri de
tout manque.

Le premier d'entre eux - et le
plus important - est le barrale A)
Saoura (La Révolution), qui a
donné naissance à la ville du meme
nom 6difi6c pendant sa construction.
Entrepris avec: l'aide d'cxperts sovi6-
tiques, mille au début, cinq ou six
maintenant, ce barrale n'est que le
premier d'une série de trois, dont
l'un en aval, A) Baas, est tennin6 et
l'autre en amont, Tec:hrine (Oeto-

,bre), en est lses d6buts.

Dans une vaite cath6drale IOUter-
.raine, 200 m~trcs de lana, une hau-
teur impl'Cllionnante - l'ensemble
,fait douze 6taaes, - les huit turbines
,d'A) Saoura, 100 m6pwattl cha-
'cune, alsurent une production
d'élec:tricité th60rique de 4,5 mil-
liards de kilowattheurel par an.
'Al Baas, dont la troili~me turbine
est entr6c en fonction le 17 d6cem-
bre, fournira pour sa part l pleine
capacit6 375 millions de m6pwat-
theurCI par an.

• Toute cette r1gion n'Itait que
disert, affinne le directeur du bar-
raie dans son vaste bureau vitré qui

domine le lac Assad (80 km de lona,
8 km de wac, II,S milliard. de
m~trca c:ubOl d'cau). MalnteMnt Al
Saou", compte cent tnnte mille
habitant' employi' au travau
d'entretien du barrap, It œux de
l'irrigation, It l'agrlcultlU'e. - C'est
l 85 km en amont qu'ont commenc:6
en 1988 ICI travaux du barrale
Techrine pr6vu pour alimenter six
turbines de 1SO mégawatts chacune.
• Nous avOIll dorlMvant de quoi
assurer l'I".rgie It tOlU1101 projets.
On a rlgilles problèmes de eoupure
de courant. Nous prlflrolll tout~
fois ". pas exporter d'Ilectricitl
pour l'illltant afin de sati,faire 1101
besoins de dlveloppement croi,-
'ants. -

Tout le lona de l'Euphrate, dans
cette r6aion, ICI travaux d'irription
11'air ou souterrains sont vilibles et,
partout dans les villales aujourd'hui
élec:trifiés, un certain bouleverse-
ment est en coun.

De ,éritables
kolkhozes

Les fennes d'Etat, du type de
cellc de Rabia, véritables • kolk-
hozes à la soviltique -, pour repren-
dre l'expression d'un officiel, ont été
les premi~res expériences. Elles
coexistent de plus en plus avec: des
coopératives de production dans les-
quelles les paysans ont des actions ct
avec: des projets où le paysan garde
la propriét6 de la terre et s'orlanise
en coopérative pour la culture.
L'Etat fournit alon les plans dca
types de produits à ensemencer, et
Ica enlrais, d6duisant sa part des
r6c:oltel qu'il reçoit .• Un paysan ".
travaille pas de la mime façon s'il
est chez lui ou simplement fonction-
Min -, rec:onnait un officiel, qui
lOulilne que • les nouvelles sur-
faces boniflies, environ 5 000 ha It
6 000 ha par an, ,ont dorilUlVant
offertes à des petits propriltaires
privls _. A cc rythme, les
640 000 ha pr6vus ne scront pal
atteints en l'an 2000 (80000 ha ont
déjl été irrigués) et nul ne cache le
retard pris. Cependant, l'ampleur de
ces travaux, s'ils sont bien a6r61.
devrltit permettre à la Syrie de
retrou ..:r petit l petit sa vocation de
Irenier à blé du Proch~ent.
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,Des tours Eilfel dans le désert
DEIR-EZ-ZOR
de notre env~Yé6 spéciale

A la nuit tombée, on dirait deux
;tours Eiffel illuminlies dans le
désert. Sur ce plateau battu par les

:vents qui soulèvent de minces
'rideaux de sable, les grandes
tentes noires de bédouins, nom- :

~breux dans cette région où ils font
: paitre leurs moutons, ont été rem- ,
;placées par les roulottes des pétro-
;Iier.s. Sur le champ d'Omar, à une
quarantaine de kilomètres au sud-

'est de' Deir-Ez-Zor et près de
,700 kilomètres de Damas, ce n'est
,qu'un vaste chantier sur lequei
ie'activent environ cinq cente per-
fsonnes.

Les deuxpuite de forage encore
'en activité témoignent d'une
:recherche continue, elors que déjà
,on met la dernière main aux
i« pipes • de raccordement qui
'devraient permettre trèe prochal-
:nement ,l'entrée en production de
,ce champ. Celui-ci va progressive-
:ment, avec 100000 barils/jour,
:doubler la quantité de pétrole léger
:extrait de Syrie. C'est dans cette
'région de Deir-Ez-Zor, non loin de
'l'Euphrate, que reposent pour l'ins-
'tant les espoirs plitroliers de
:Oamas. '

Depuis la première dlicouvene
,de pétrole léger, non loin de là, à
Thayyem, en 1984, la Syrie a fait
,de grands pas et s'est largement
ouverte sur l'étranger pour la mise
:en exploitation de ce nouveau pac-
,tole,

La Syrie n'est ,pas novice en la
matière puisque la Compagnie
'syrienne du pétrole (SPCI, qui
,emploie dix mille personnes,
,exploite depuis de longues année.
!avec la coopération d'experts
'soviétiques les champs du nord-est
'du pays, avec une production
'moyenne de 170000 barila/jour.
'Mais ce pétrole lourd, très sulfu-
."reux, nlicessitalt juequ'alors
l'importation par Damae de brUt
léger, dont le niélange est india-

:penliable pour faire tourner 188 raf-
;fineriee de Homa et de Banyas. '

Les dlicouvertes prometteuses
:faites dans la région da Delr-Ez-Zor '
'ont modifié ces données et pour- '
;ra*,t offrir un nouves,u souffle à
hk:onomie syrienne. Conscient de
l'enjeu, le gouvernement de
,Oamas, qui a fait du pétrole un
secteur prioritaire, entend bien tirer
au plus vite un maximum de profits,
de ces découvertes et a, pour cela, '
lancé des appels d'offres tous azl- ,
muts auxquels ont répondu en :
priorité les grandes compagnies:
,Qpçj!;lentales..
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Us étrangèn
à pied d'œuvre

Neuf d'entre elles - Shell, Pec-
ten, Dliminex" associées avec la
,SPC dans le consortium AI Furat,
Total, qui doit 'commencer ses
'forages dans trois ou quatre mois,
Elf, qui a signé àla fin de 1988 et
'dont les premiers reprlisentants
viennent d'arriver à Damas, Enron,
Tricentrol, BP, Occidental - sont
déjà à pied d'œuvre. Cela n'est
qu'un dlibut puisqu'une vingtaine
,d'autres concessions - tout le ter-
ritoire syrien a été méthodique-
ment découpé - sont actuelle-
ment disponibles. « J'ai des offres
de compagnies espagnoles, cana-
'diennes, australiennes, autri-
chiennes, japonaises, nord-
coréennes, turques, indontlsiennes
'et, bian sOr, arabes 11, affirme
M, Mtanioe Habib, ministre du
pétrole et des ressources minières,
,qui souligne « la bonne gestion des
:re/ations avec les compagnies
'tltrangères 11. «Notre conviction
,affirmée que chacun doit trouver
:dans ce domaine son intérêt fait
que nos interlocuteurs sont ras-
,surés sur leurs inve!1fiSS8mentsen
Syrie.» ,

«L'exploration, ici, n'en est qu'A
ses débuts, poursuit le ministre,
mais déjA nous n'importons plus,
"et nos exportations augmentent. »
Sur les bénéfices ainsi réalisés,
M. Habib se veut discret, co'mme
sur les chiffres de production,
;arguant du fait que ceux-ci sont
fluctuants et sujets à des modifice-
tions en fonction des découvertes.
Si les revenus du pétrole sont rliels
et vont croitre dans lu années à
venir, le gouvernement ne veut pas
:pour autant leur donner trop
d'importance, à la fois, sans doute,
pour ne,pas fr~iner,une aide étran-
;gère dont la Syrie a encore' grand:
!besoin, et pour ne pas donner:
'd'espoirs immlidiats à une popula-,
ition toujours soumise à de slivères :
restrictions. «Nous voulons utiliser:
'nos ressources pétrOlières '"pour ':
:édifier une économie solide et '
:autonome qui puisse résister aux :
crises. Les mois A venir montreront :
:que l'économie syrienne est
,saine. »

Avec la production du champ;
d'Omar et de deux autres petits"
champs dans la même région, la
,Syrie devrait pourtant, selon, les
:spécialistes, atteindre à la fin de
:1989 une production globale de ,
400000 barils/jours, dont
,230000 de pétrole léger d'excel- .-
lente qualité. Partant du fait que la :
consommation intérieure syrienne:
'est estimée à 200000 B/ J moitié'
.lourd moitié léger - c'est le
mlilange f3mployé dans les raffine- '

'ries, - Damas pourrait exporter
, ,quasiment la moitié de se produc-
,tion et récupérer, en fonction des
prix du plitrole, près de 1 milliard
de dollars à la fin de cette année.
Une manne appréciable pour un
'pays qui manque cruellement de
'devises.

Pour évacuer son pétrole vers
Homs et Banyas, Damas a remis'en
service le pipe-line lrak-
,Méditerranée fermé depuiS 1982 à
IB suite de la rupture des relations
,ailec l'Irak et de son soutien à "Iran
dans la guerre du Golfe. Les rac-
:c:Ordements nécessaire à ce
:41,pipe» principal ont été confiés à
;'~ne sociétli tchécoslovaque, Tech-
noexport, qui achève actuellement
l'ilS 96 kilomètres entre Omar et
I:lrak-Méditerranée.

Résenes
deglz

En plus du plitrole, des réserves
'de gaz importantes ont étli décou-
,vertes, et la Syrie entend
aujourd'hui les exploiter pour la
,production d'linergie. La compa-
gnie américaine Marathon, qui
:avait, en 1985, localisé des
:nappes près de Palmyre, a signé un
:nouveau contrat pour se réinstaller
'dans la région. «Nous sommes
candidats à l'exportation de gazIl,

:el!plique M; Habib, qui précise
ëependant que tout' dépendra dés
facilités et sans doute aussi du
marché. A côté du gaz naturel, la
Syrie veut récupérer ,le gaz du
,pétrole à des fins 'énergétiques
'mais aussi pour économiser le fuel
lourd utilisé dans ses centrales
thermiques, qu'elle pourra alors
vendre.

Près de Jbeisseh, au nord-est de
Damas, sur les champs de SPC où
environ deux cents puits de pétrole
sont en activité, une usine entière-
ment nouvelle - projet tchécoslo-
vaque mais .matériel anglais, japo-
nais et allemand - fonctionne
depuis moins d'un an à cet effet.
Près de la ville, d'immenses serres
chauffées permettent la culture de
primeurs. Plusieurs autres usines
sont en projet, soit pour l'exploita-
tion du gaz naturel, soit pour la
récupération du gaz associé au
pétrole.

En attendant, Deir-Ez-Zor, chef-
lieu de la province du même nom
avec 120 000 habitants, compte
bien blinéficier aussi des retombées
du pétrole. Il Cela va forcément
changer 'quelque peu la réalité
sociale », estime le gouverneur,
M. Nadim Akkache. Des agglom~
rations nouvelles vont naître, des
,ouvriers d'autres provinces vont
être attirés ici. Nous ne sommes
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La planète des marchands d'annes
qu'au début de l'mstallation des
compagnies pétrolières, qui ne
peut aller qu'en se développent. LA
où ils forent, ils trouvent de J'or
noir,.I/ la proximité de la frontière
irakienne n'inquiète officiellement
personne, même si. dit-on à
Damas, les mesures de sécurité,
invisibles de prime abord, ont été
'renforcées,autour des installations
économiques depuis la fin de la
Ou.rr. du Golfe.

Riche région agricole dans I.
basain de l'Euphrate, au pané
~rch40loglque prestigieux avec les
!lites de Mari .t de Doura Eu~.
Deir-~-Zor pourrait bien devenir
l'un des symboles du renouveau
4C:0n0miquede la Syrie.

0'1 f-"Il t!, 17"'Inll ....wp~ 1_,..
a)

Nr.:
~-(QJ...
~= UluUlllU~ lunpflp~wG2w\jwG
fQ l!hpGÛll~~p mG~ 100 pnUlbwllng

~ \flwuUlwl!wl!hpw~pw\jwG 4»~1-
... 1.It!, npG t!G~qp\jm1.l 1: 1911~ ft.

t.:) ~wlng 1.Ihb bflbnG~ ~pw4wG
uwpuw\flGhPt!: ~~GnG4wpG ~p
dwGpwlllG U1buw\j~ 1.Ib2, nll-'
JlwG 1.Ibq RW1UlGp 1:, UllA.nflm-
J&lw1.l" w1.lhUwbfl4WPU t::

q.tluw~np nbdpunp 2l!b~"
~nlJll!tuUlG m pp ~npbt!G4bp-
GbPI!', q.npwUI!. I).nl!GpGqI!,
tuwP'lWtpwûpG m q.mGbJlI!.
4»Pt1.lp uUlbflb1.lwG l!pw pwnw-
gpnpbG UlJlGbJ hG 1.InUl bpljm
UlWJl}l: l~phQg UUlb'lfrwqnJl-
bw\jwG bpwqpp Ppw4wGw9-
1.IwGG\.llWUlw4nl! G!"wGJl qGw-
gbt bG UplA.IIUllwG ~wlwUUlwG,
4Ulpbt-wGgbt 1.InUl 1500 4Pln-
1.IbUl!" ßwGw\.llwpR, bflbl bU
nrtpbpqw4wU PPw'lwpiimJ&lmG-
Gb!"p l!wl!"bpm1.l:

:bPt1.lp pnl!wU'lw4mJ&lWU m
U4wpwRwG1.IwG RwGqw1.lwGIl-
Gbpp 1.IwupU 1.IwGpw1.lwuUnpbG
UlwUl1.lmll ,1: lNb~}IwlP 1.Iwl!"w-
JlwflwJl UUln4Rnt1.lm1.l JlJl'lbpbG
tn1lu UlbuGnfl c.p.mp~puUlwU
Ul!"bu» 2wpulJ&wJltb!"J&Upp wGg- '
lWl UlW!"l!W 18 lA.19 Rw1.lw!"Gb.
pm1.l:

4pGnG4wPP ugbGw!"W1PU
UlbJlUUlI! RU~m1.l1: 2l!b'lh!"bG I! '
wUqlbflbG: d'wUlwl!bUI! w-
nW2PG wUqw1.l 1:4!"wU 1: pwpii-
pwgbt 1988 Jlt. Ul11bl1pbpp 4-pG,
UUln4f1nl1.lm1.l:

QUUl 4»Pt1.lp qlluwl!nfl nbct}\-
un!,,~ flwpgwqpm19p, 4»P11.lp
qlluwl!np G\.llWUlw4w1.lpUlm1.lI!
l!hpUUlPU w2luwpRpU ~wlng

• Le commerce des annes, sujet
rebattu, n'en demeure pas moms
passionnant, surtout en cette pé-
riode où la paix semble marquer
des points. Mais on n'en n'a jamais
fmi avec les conflits annés. Iraniens
et Irakiens cessent de se massacrer ?
Us peuvent toujours se retourner
Contre les Kurdes. Les Soviétiques
se retirent a'Afghanistan? La
guerre civile est dans l'air, le Pakis-
tan s'irrite. Si les années soixante et
soixante-dix furent « très bonnes»
pour les marchands d'armes, la
décennie quatre-vingts ne devrait
pas être trop décevante. Patrick de
Carolis et Jean-Pierre Van Geirt
(un ancien de « Match ») propo-
sent un dossier expéditif sur ce
commerce décrié, mais fort lucratif,
secret et dangereux (d'où une am-
biance un peu Deuxième Bureau
sur le plateau de « Reporters»), un
dossier en trois volets: l'Etat mar-
chand d'annes (la Frana:, bien sûr,
mère des annes et des lois, qui a
exporté en 1987 29 milliards de

\Iii!) Iirtlintifl \fIWUUlP fi~2bgm1.lU
b f\wSll wlG 1:, np bl!pn\.llw4wU
npn2 2P2wUGbpm1.l 1l.bP2~G ctw-
IIwUw4Gbpu 4Wpbhu JIb 1.In-
nwgmJllWU 1: 1.IwUlGl!m1.l20-P'l
~wpp wnw2PG gbflwu\.llwGm-
jeSmGI!:

q.tluwl!np nbctpunpI! u4QpUw-
1.Iwum1.l 'lWUlW\.llWpUlm1.l 1: GI!-
4wpwflwGm1.lGbp~ dw1.lwGw4
(il'mpPPwlP 4wnwl!wpmJ&lwG
4nfl1.lP9 flwpmgl!wb wpflbu-
UlW4WU tun~I!G'lnUlUbpll m pw-
gwflwlUl f1bUlwUlG~m1.lUbpl!1
r<l'nl!"Jlw4wG nUUlP4wUmJ&lnllll!
I! l!wP~w4wG 1.Iwp1.lpllUbp~
l!wpiiwb wGiipUJl. flw14w4wU
qlmflbJ11! U4WpwRwUhtpu, Rw-
lhpp RbUl qpmgbtpu, qWflUlW-
llnflp, Jlwll wn Jlwn RhUll!bt
bU wUiiGw4wq1.lpGI rll!b~ 4P-
UnqnpbhGbpp l12l!wGwb q!"b-
J&b pntnp Rlm!"wllngGbflm1.l flh-
nwlunuwqbbfll! 4Ulpbl-wG2w-
Ulht hG:

(il'hJlJltmll Gwl! 1.Ip pwGp wq-
~bgP4 G4w!"-llPl!wllGhp bG qb-
\Ilh/14\:.l ~111"'1'9: 92 Ulw!"h4wG
RWI 4Gn2 'lh1.lJlpU hflbnUp \.Iw-
f!wuwpumn opbpp wll2G2hlP
'lJln21.1G1: ~w2l!bl: \Jw brthnGp
W4WUwUlhullbPP9 1:: Uflw 4»Pt-
1.Ip qtluwl!np nbctpunppll Gflw
Ull!wb \.llWUlwuluwUGbflP9 lip
,IiwUll!wb .

. «bu p1.I flwlpbGpJlm1.l qWfl-
'J&W4WU bII 'lw!"iihl: bJ&b 'lnlJl
':Ul'l liflbnGn UlbuUbpp, 1.IwP'l

francs d'engins de mort), la société
privée qui reste dans la légalité
(avec portrait et interview de Sa-
muel Cummings, le plus pand
marchand d'armes prive du
monde, capable de rééquiper une
armée en une nuit) et enfin
« l'homme des guérillas », pas très
clair, qui réfute le terme de « trafi-
quants », Gunther Leinhauser, un
Allemand qui a démarré pendant la
guerre d'Algérie et possède en tête
la carte du monde des conflits
jusqu'aux plus miteux.
Ce spécialiste de la «livraison au
clair de lune », d'apparence père
tranquille, converse, en français,
sur les Champs-Elysées: avant de
s'éclipser: c'est un homme «en
sursis », qui se plaint que « la relève
manque ». Mais Cummings ras-
sure : il y aura toujours des guerres,
« à cause de la folie des hommes,
qui est éternelle». On est philoso-
phe chez les marchands de canons.

"JOYEUX

WflWpwb lPllbtmg ~w1.lw~bPJlI
~1.1 fiUwqnllG ctnflnl!r''l~ wUlIbfl
qwl!w\jGbPI! 4mt qGwgpU 20-p~
'lw!"p qwqwGGbpp I! pwppw-
pnuUbpp nßpwqn!"bmJllmUUb-
ppli: ~bGg nI' JlmpJlw4wG
ctwU'lwp\Jh!"pwG ~1.IwGw W1U
lIwupU, 3.bq 44wtwllwl!n!"p:
9.qm12 bflhJl: bu uppbgp 9bql
I).pw Rw1.lwp 1:1 l!wlubGm1.l b1.I
9bq flw1.lwp»:

~~UnU4wpI! Ulbflh~wgUm1.l 1:,
n!" Utr\J-m1.l JlmpJl l!bpwpGw4"
GbJlp 1.Ib2 1.Ip I!G~b!"mf&lmll 4W,
npp U~wUlw"ll 1: f&nl!"Jl bpb-
luwUbppU I! bppUlwuwp'lllb-
ppG l!wpctbgGhl OUlWP 1I~2w-
1l.wlpbpm1.l flw14w4wG bflbnllI!
RbpJlbtm, 4wll J&nl!"JlbppG, np-
\.llbu RWlbp~g \.llW2Ul\.llwGl!nfl-
Gbpp, WP'lwpwgllblm «wpl!hu-.
UlpG»:

CUJ1WpWUlp l!bflW'lWP3.I!»
4»Pt1.lp flW2nrtmJ&lmGI! rll!b'lPw-
lm1.l 2WUl 1.Ibb 1: bflbt: Ulll gl!G-
gbt 1: pntnp 'lPUlnflUh!"pG. I!
gwullwU m pnflnJlp pGGhpnfl~
W1PJl wnw2wg!"bt:
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lNSTITLTT KUHDE
des armes chimiques sur l'or-
ganisme peut aussi servir à
lutter contre ces risques ma-
jeur~ de. cata~trophe indus-

trielle, dont le spectre' est
beaucoup plus présent" dans
les sociétes technologiques
comme ja nôtre. Et puis, il

.y ci aussi le problème des cen-
trales nucleaires ...

. J.UlIEN BEAULIEU

Paris Normandie 24.2.89'

:Près de la frontière ;

iranienne
Répartie dans 5 pays (Turquie,:

Iran, Irak, Syrie et URSS),la majo-,
rité du pauple Kurde s'est rangé
aux côtés de l'Irak en 1980,quand:
éclate le conflit Iran-Irak.
. C'est sur leur base ar~~ère,.en et en faisant fonctionner l'hôpital

.It:ak,à 10 km de la fron~ere lra- construit par les Kurdes.
'menne, que c Médecins du •
Monde J, intervien~ en améliorant Au service
les conditions d'évacuation des des autres
pless~s, en formant des secouristes L'idée d~ fatr,~.p~~~ .~'une mis-

Médecins du Möndê

Laurence Gardet, infirmière orangeoise, .au l{urdistan
. A quelques kilomètres de la frontière iranienne,

elle a choisi de servir une cause .humanita,ir~ .
AssoCiationhuinanitaire ëMéde~" ;:. ~ ' '. .' Elle a donc pris Uncongè' sanS,

cins du Monde ., a pour but d'inter- " solde~pour rejoindre la mission au
venir partout où la guerre, la mala- r .': . Kurdistan.
die, la famine et la misère, consti- Mercredi, une réception en son,
tuent une menace pour la vie hu- :honneur avait. lieu au local de
maine_ Dans le cadre d'une politi- ,ForceOuvrière à Orange.
q~e a~ve de région~sation, une. : Militante, elle s'occupe de ce
vingtaine de d~légations se sont: 'syndicat à l'hôpital de cette ville,où
créées en provmce, e~ recrutent elle est surveillante pour le bloc
:leurs prop~s .volontai~es. locaux opératoire. Infirmière depuis 1976,
~ur la réalisation de missions. elle va chercher à se spécialiser'en
: Ainsi, l'antenne régionale Pro-. passant un diplôme d'études spé-
.vence- Alpes - Côte-d'Azur,à Mar- ciales d'infirmières de salle d'opé~
'seille, dirigée par le docteur Ber-I ration, au centre hospitalier de
:nard Granjon, assure la formation Marseille, puis elle est reçue au
médicale au Kurdistan. . concours de l'école des Cadres en
: C'est d'ailleurs au Kurdistan que: 1984.'et ~n sort ~~ an plus tard,.ti-
:vapartir lundi, pour une durée de': ~al.re d un certificat de cadre 10-

cinq semaines, une infirmière du; flrmler.
'centre hospitalier d'Orangêl Toute sa compétence, Laurence
Mme Laurence Gardet.;. . .: Gardet a donc décidé de la mettre

I pendant 5 semaines, au service de
c Médecins du Monde J.

M. Pierre Nouveau, responsable
local de F.O. a tenu à souligner la
générosité de cette infirmière, c qui
met le meilleur d'elle-même au
service des autres, et qui lutte.pour
le respect des Droits de l'Homme J.

S'étaient joints à lui dans cet hom-
sion de Médecins du Monde, ne mage : le d~cteu; Huve~ ~esponsa-
d te d'aujourd'hui pour Lau- ble du seMce d ~nes~esle, le do?-,
a pas . Il d teur SockelI, chlrurgIen orthope-

rence Gardet. MaiS e e a atten u d' te. M G tel d' té MAI'que ses fillettes âgées de 10 et lS .' . a , ,epu , .' am
6 ans,. soient assez grandes pour Labe .et ~. Agostiru, representant

, comprendre., I~maire d Orange.
\.

By Lois Whitman

"8;IldThomas Froncek

Herald Tribune 25~2.89

IIi Tu.rk~y, Bëi~g~~~esponsible
.Editor' Often Means Prison
N". EW YORK. - Fatma Yaiici, il: ~ Last faIl, on ilmission to look mto' charges such as "weakening national

slight woman of 33, is the "re- f~ee exp~sion in. ~urkey, we inter- feelings," "insulting religion" or "be-
sponsible editor" of a Turkish maga.~~e",:ed ~s. YlIZ!-Cl and the ~aga- ing disresp~tful to the repub!i~.~;. '
une, 2000'e Dogru (Toward 2(00).: 'zme s editor m chief, Dogu Penncek. Turkish press law requires every
She is to go to prison today.: They.told us that al~ough To~ard publication to have an editor who

Her crimes? "Insulting the presi-: 2000 had been appeanng only smce takes responsibility for the contents-
dent" by printing an article about :January 1987, the ~overnme~t ~d a designated fall guy. That editor and
two apartments bought by President. 'already brought 28 c arges agamst lt. the writer of any article considered
Kenan Evren for hi~ daughters at: :Nine of th~se cases have ~een ff" k . f' if
unus"- "y low prices. And being "dis-,; brou~t to tnal. In three, a verdict of: 0 enslVens pnson terms or mes a

.uw ed I th th court agrees with the government.respectful about re~on and the:.not guilty was return . neo er In the cases' involving Toward
prophet Mohammed" ma socon4 ar.l isix, the mag~e, its respo~sible edi., 2000, Miss Yazici has been sentenced
,ticle. Hel' "'""tence Ï$ 28 ..,i\,ftth .. ". .,' .tor and sometimes the wnter of an f f th' b' d h.'.......,..=...".."'- ..._....~ ...larticle.hav.e~ fo.W,l!LS\.liI.!u! or our 0 er ltems CS1 es t e two
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•
that r~ultCd in the prison term she is
about to begin: an article on Prime
Minister Turgut Ozal's career in the
private sector (three to five months,
later converted to a rme); a story on
the philosophy behind the military
coup of 19fO (being disrespectful to
the president - 16 monthS); a paid
obituary notice for the second anni-
versary of the death ~ a auapected
Kur~ leader killed in a club with
sei:uiiiy forces (makina anti. Turkiab
propaaanda - three years); and on
Oct. ~, 1988, a summary da Helsin.
kiWatch .on the deatructiOD ~
the ethnic~tity ~ TurkiIh Kurds
(six yan and three montbJ).

~~DOW~~~&::
ln eich ~ J:Dadditiclllll cues thli
court'. decisioIl has been ~.
The cues for which Miss YIZlCi is to
g~rison are the first in which an
a court upheld auilty verdicts
against her. Under Turiish law; there
is no further appeal
. Thirteen of -the 28 cues broupt
against Toward 2000 conc:em the
Kurdish issue. The government, seek.
ing to deny the eth1'Iic identity ~ the
eight to ten million Kurds.in IOUth~

INSTITUT l<lllU)E
east Turkey, has for years forbidden
even the word "Kurd" in the 'press.
Only recently have journalists begun
to challenge the taboo.

An August 1987 issue of the ~.
zine was confiscated by the police
before it could be distributed to
newsstands. It had reprinted words
spoken publicly 6S years qo by ~
mal Ataturk, the father of the 'turk.
ish Republic, on the subject of auto-
nomy lor Turkiab Kurds.

At leut 42 Turkishjoumalistl aDd
editors are currently in prÎIOIl for
what they have written. MIlly have
been liven absurdly lona IeIlteDcel
-661 years in one cue aDd 748yan
~ another - because a judp can
IeIltence them for seven and a half
year. for each offensive article.
(None will serve more than 36 years,
the maximum under Turkish law.)

Recently, six editors ~ leftist publi~
cations went on a hunger strike to
protest c:oofiscation ~ their jlUbJica..
tions, police raids on their offices, •
tention, torture and prison sentences.

In the five years since the end ~
military rule, 2,127 journalists have
been tried in 1,426 cases. These are
alarming statistics for any regime, but

dOUb1Y~for a t that seeks
to be . as a modem dem0-
cracy and aspires to full member-
shi~' the European Community.
~. Perincdc told us that maga-
zines' his are now freer to break
taboos than at any time since the res-
toration ~ civilian t in late
1983. "But," he ~ve to be
willina to pay the priee."

We asked another Turkish journal-
ist why Fatma Yazici or anyone else
would take on the job ~ responsible
editor. Appearing surprised, II if the
iIiIwer.sbould have beeil ~ tb
~ lied, "She's 111 iWst.'
. Sbl! sayanx:t she is Dot brave; tbJ
!be il just doing .wbat a Journalil
would do in any other country:

Lois Whitman, a /awyIr, iJ a coti.ru.
ant to Helsinki Watch. 71tomaJ Fror.
~Ic, an editor with Rtoder's DigeJ
':öiïàinstd Booiès, is a' membtr of th
'nttmOtionaJ Frtedom to Publish Com
nitt« of the A.r.rociation of Amtrica.
~hm. 1J/ty contributtd this to tit
'nttnUllionaJ IlmUd Tribune.
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DOSSlER

OCi()Ü;t-: 1~ö4, Amnesty a dn-
mar10e des préCIsions sur
110 cas aux autorités turques r:t
en a obtenu sur 82. Certains pri-
sorHllers n'étaient pas morts
bien Qu'ils aient été gravement
tortur~~, Les réponses étaient
Iain d etre satisfaisantes, Dans
certains cas, les causes préci-
ses de la mort n'étaient pas
fou.rnles, dans d'autres, des en-
que~es auraient été en cours.
Apres 1984, les autorités tur-
ques ont cessé de faire connaî-
tre les conclusions de ces en-
quêtes, Dans deux cas seule-
ment, les. tortionnaires auraient
:lte Inculpes et condamnes. '
_e 10 juin dernier, Amnesty a
:lnvoyé une liste de 229 noms
je prisonniers décédés en dé-
ten-tion entre septembre 1980 et
Tlars 1988 aux autorités tur-
=lues, leur demandant des préci-
sions sur les causes de leur
llOrt. Cette liste incluait, en plus
jes cas nouveaux, ceux déjà
llentionnés pour lesquels les ré-
Jonses n'avaient pas été satis-
faisantes, Le 28 septembre, les
3utorités turques ont répondu
sur 55 de ces 229 cas, Elles
ndiquaient que des poursuites
3,valent été entamées pour
\lIngt-quatre et que des memo
Jres des forces de sécurité
3vaient été reconnus coupables
jans cinq cas et dans huit
3utres acquittés. Dans six cas,'
'es procès étaient toujours en
::ours et les cinq autres faisaient
:lncore l'objet d'une enquête,
Sur les 31 cas, 19 décès au-
raient été causés par la maladie'
les grèves de la faim, le suicide
JU les affrontements avec les'
forces de sécurité. Dans 12 cas
les autorités ont déclaré que le
parquet avait classé l'affaire
sans donner les causes de la
mort.

La plupart des réponses du
gouvernement ne donnent pas
d'informations concluantes. Les
indications selon lesquelles il
s'agit d'un « suicide» ou d'une

ASSASSINATS DÉGUISÉS
Amnesty a enquêté a...ussi sur le cas
~e Mustaf~ Gülmez. Agé de 25 ans,
Il accomplissait son service militaire,
Arrêté le 22 juin 1988 par la police
politique d'Istanbul parce qu'il était
soupçonné d'appartenance au Parti
90!l1,muniste turc (TKP), illégal, il a
ete Interrogé pendant deux jours au
quartier général de la police d'Istan-
bul, puis emmené à Edirne. De là, la
police politique l'a conduit au poste
de police de Kiyik où il est arrivé le
25 juin. On l'a trouvé mort dans sa
cellule le lendemain, à 19 heures
Officiellement, Mustafa Gülmez sé
serait suicidé en se pendant avec un
drap de lit ; or, les draps ne sont pas
habituellement fournis dans les cen-
tres de détention, Sa famille et ses
avocats ont affirmé qu'il était mort
après avoir été torturé et ont déposé
une plainte,
L~s all~gations selon lesquelles des
prisonniers sont morts suite è des
tortures se ~ont multipliées è la suite
du coup d'Etat militaire de septem-
bre 1980. Entre septembre 1981 et

MOURIR
DANS LES PRISONS

TURQUES
Savgat ~ été rendu à sa famil'Ie, Les
conclusions des autopsies prati-
quées par le parquet de Derlk et ce-
lui de Viransehir sont contradictoires"
Le parquet de Derik a conclu, le
2 septembre, que la mort de Dervis
Savgat était due à cc la destruction
des tissus cérébraux à la suite d'une
bl,essure. par balle Il, Le parquet de
Vlransehlr, de son côté, a certifié, le:
6 septembre, qu'il y avait cc fracture
de la mâchoire, du cou, des jambes,
ecchymoses ,aux bras, aux jambes, à
la poitrine. et dans le dos, mais qu'on
ne trouvait pas de trace de balle I).

Selon la version d'Alpaslan Karacan,
gouverneur de la province de San-
liurfa, Dervis Savgat, qui travaillait en
RFA, était venu passer des vacances
da~~ son village. Il renseignait les
gu~n~le:os kurdes. Les policiers l'ont
obl~g,ea les conduire au repaire des
guenlleros. Ces dérniers l'auraient
,tu~ au cours de l'affrontement qui a
SUIVI.

Les autorités turques ont
, affirmé à maintes

,reprises que les cas de
torture étaient rares dans,

leur pays et faisaient
tous l'objet d'une

enquête exhaustive.
Pourtant, cette pratique
. demeure courante et

systématique. Plus grave
encore, elle a causé la

mo,! d'aL! moins, dix-sept.
p"sonmers au cours de
la seule année 1987. La' .

Chronique présentait, en
décembre dernier, dans

un cc gros plan ", la
situation des droits de

l'homme en Turquie. Les
décès en prison se

multipliant à une cadence
accélérée, ce dossier

souligne la conséquence
ultime de la répression

aujourd'hui dans ce pays.

La Turquie a ratifié Ül Convention
europeenne pour la prévention
de la torture, en février 1988 et

la Convention des Nations u~ies
contre la torture, en août. Pourtant,
au cours des dix premiers mois de
1988, huit morts des suites de tor-
ture. ont été signalées à Amnesty.
Ap~es que le pouvoir, qui était aux
mains des militaires, fut devenu civil
en 1983, les allégations de torture
ont continué. La plupart font état de
mauvais traitements infligés aux dé-
tenus pendant la garde à vue. Lors
~e l~ péri~d~ initiale d'interrogatoire,
Ils ,n ont generalement pas le droit de
v~lr leurs familles ni leurs avocats,
C est le plus souvent à ce moment
que les détenus meurent en déten-
tion des suites de la torture. .

Dervis Savgat, Kurde membre des
Vezidi, minorité religieuse du sud-est
de la Turquie, et son neveu Sehmuz
Capan, âgé de 14 ans, ont été arrê-
tés le ,25 aoOt 1988 dans le village de
~ukarl Kosanlar (province de San-
Iiu.rfa). Après dix jours d'interroga-
tOire par une unité spéciale de la
DOlice de Mardin, Ie coros de Dervis
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Amnesty B été informé que les 144 prisonniers dont les noms figurent ci-dessous sont morts en
détention. Elle B demBndé BUXButorités turques de lui donner des précisions sur les CBuses de IB mort
de chBcune de ces personnes. A ce jour, les Butorités ne nous ont donné Bucune informBtion sur Bucun

de ces CBS,mBis elles ont répondu sur d'Butres CBSde morts en détention. Les informBtions fournies
étBnt pBrfois insuffisBntes, Amnesty B demBndé des précisions.

LB présente liste mentionne le nom du prisonnier, le lieu de détention et IB dBte présumée de SB mort.

Ergün Scn
Ramazan Oguz
CavilOzer
Hasan Dönmez
Emin Alkan
Himmet U)'sal
Ahmet Allan
Fuat Gürbüz
Feridun Yilmaz
Sükrü Gedik
Rüstem Gürsoy
Yüeel Hazar
Mehmel Sani
Hayrellin Eren
Nihat Arda
Enain Höke
Mahmui Kaya
Yilmaz Peköz
Mehmet Emin Kütlü
Hasan Kelçe
Sedat Özkaraeadag
lIyas Güleç
Ibrahim Alpdogan
Ömer Avdogmus
Onsal B~ydogan
Mehmel Ka/gan
Ali Küçük
Halil Ulug
Mehmel Ali Erba\'
Mustafa Isik .
Veysel Yildi,
Bo/an Ci men
Mehmet Selim Yüccl
N urenin Yedigöl
Cumali Ay
Ahmet Sakin
Vakkas Devamli
Ali Ekhcr Yürck
Ö/alp Öner
Hüseyin Erol
Selim Marlin
Arif Turan
Selahanin Kundu/
Yusuf Bag
Bedri Bilge
Yakup Göktas
Selma Avbal
Fehmi D/aslan
Bayram Kocabas
Mehmet Yildi,
Mclin Sarpbului
Hasan Alemoglu
Mehmet Ceren
bmail Esen
Ahmet Uzun
Ismet Tas
Hakki Hocaoglu
Günay Balcik
Serif Yazar
Ibis Vural
Kenan Çif1çi
Ismel Çelik
Süleyman Seker
Scvket Sevseren
Abdurrahman Aksoy
Bahar Yildi,
Cennet Degirmenci
Asker Demir
Mehmet Ali Eraslan
Coskun Altun
Alayhcy Yilma7
Mustafa Tunç

Brousse
Antalya
Istanbul
Istanbul
Siirt
Usak
Kahramanmaras
Malatya
Eskisehir
Karakoçan
Istanbul
Gaziantep
Istanbul
Istanbul
Ankara
Ankara
Kars
Kirikkale
Ankara
Tunceli
Adana
Istanbul
Kahramanmaras
Izmir
Istanbul
Malatya
Ordu
Adiyaman
Adiyaman
Istanbul
Malalya
Kahramanmaras
Istanbul
Istanbul
Istanbul
Ordu
Pazarcik
Kahramanmaras
Istanbul
Mardin
Izmir
Borçka
Diyarbakir
Kahramanmaras
Artvin
Istanbul
Adana
Kahramanmaras
Ankara
Ankara
Ankara
Ankara
Kahramanmaras
Brousse
Rize
Istanbul
Istanbul
Istanbul
Istanbul
Diyarbakir
Diyarbakir
Istanbul

. BOlova/Urfa
Adana
Samsun
Istanbul
Kahramanmaras
Diyarbakir
Diyarbakir
Istanbul
Gölcük
Istanbul

13 septembre 1980
20 septembre 1980

2 octobre 1980
2 octobre 1980
4 octobre 1980

30 octobre 1980
3 novembre 1980
6 novembre 1980

12 novembre 1980
12 novembre 1980
14 novembre 1980
28 novembre 1980

6 décembre 1980
10 décembre 1980
16 décembre 1980
16 décembre 1980
25 décembre 1980

1981
janvier 1981
jan vier 1981

4 janvier 1981
6 janvier 1981

février 1981
12 février 1981
25 février 1981

mars 1981
mars 1981

16 mars 1981
16 mars 1981

avril 1981
l'' avril 1981
2avril1981
3 avril 1981

13 avril 1981
14 avril 1981
21 avril 1981
28 avril 1981

mai 1981
4 mai 1981

14 mai 1981
27 mai 1981
12 juin 1981
17juln 1981
juillet 1981

20 juillet 1981
27juilletl981

Il août 1981
21 août 1981
21 août 1981

13 septembre 1981
octobre 1981

4 octobre 1981
20 octobre 1981

15 mlvembre 1981
16 novembre 1981

5 décem bre 1981
13 décembre 1981
19 décembre 1981
24 décembre 1981
27 décembre 1981

1982
2 janvier 1982

février 1982
février 1982

9 février 1982
9 mai 1982

22 mai 1982
juin 1982

9 juin 1982
16 juin 1982
23 juin 1982

9 juillet 1982

Hüseyin Çolak
Yusuf Ali Ö7bcy
Kenan Küçük
Adnan Zineirkiran
lafer Müctébagoglu
Seyithan Sak
Ali Çiçek
Süleyman Asian
Hüseyin Sertkaya
Fey/ullah Bingöl
Azil Ertas
Talip Yilmaz
Aliz Büyükertaç
Halit Atalay
Mehmet Mutlu Çetin
Ramazan Yayan
Mehme\ Emin Akpinar
Niyazi Gündogdu
Ibrahim Kosar
Abdullah Gülbudak
Medet Özbadem
Hamdi Filizcan
Ali Güven
Hüsnü Seyhan
Ismel Kiran
Ibrahim Ulag
Bekir Tirasli
Nurellin Öztürk
Mustafa Tepeli
Halil Ibrahim Baturalp
Sermet Parkin
Cevher Yasar
Dede Ogu7han
Evren Banal
Haydar Yagmur
Yusuf Alta
Halil (elik
Kemal Gezgin
Yildirim Ö7kan
Adil Can
K8/im (akir
Halil Yuluk
Ibrahim Polat
Akin Tanis
Kenan Özcan
Rama/an Göncü
Ali Kiliç
Yasar Durmaz
Hasan Hüseyin Erbil
Zübcyr Yildirim
Veysi Simsek
Suphi (evirici
Ömer çavusoglu
Mustafa Tas
Ömer Çorak
Yüksel Topdogan
Muhammet Hilmi Musa
Hasan Aear
Zülfikar Bayram
Sabri (uhadar
Hidir Keskin
Ahmet (etin
Mehmet Teml Oktay
Ibrahim Savas
Feridun (elik
Mehmet Kalkan
Hüseyin Kurumahmutoglu
Ibrahim Öztürk
Kemal Karapinar
Emin Özkaya
Manuel Demir
Nihat Yurtoglu

Ankara
Besni/Diyarbakir
Ankara
Urfa
Ankara
Diyarbakir
Diyarbakir
Tokat
Bingöl
Mus
Urfa
Istanbul
Diyarbakir
Diyarbakir
Manisa
Diyarbakir
Diyarbakir
Sivas
Adana
Ankara
Diyarbakir
Çanakkalc-
Ilmir
Ankara
Diyarbakir
Diyarbakir
Antakya
Ankara
Istanbul
Diyarbakir
Istanbul
Elâllg
Aksehir
Kahramanmaras
Istanbul
Palarcik
Mut
Ankara
Ankara
Istanbul
Mersin
Fethiye
Mardin
Istanbul
Fatsa
Pötürge
Diyarbakir
Samsun
Usak
Nusaybin
Diyarbakir
Diyarbakir
Ankara
Istanbul
Zonguldak
Adiyaman
Ankara
Istanbul
Pirinçlik
Edirne
ElâLig
Ankara
Eregli
Sirnak
Istanbul
Diyarbakir
Ankara
Istanbul
Erzurum
Antalya
Istanbul
Ankara

10 août 1982
27 août 1982

septembre 1982
septembre 1982
15 octobre 1982
novembre 1982

4 novembre 1982
20 novembre 1982
21 novembre 1982
25 novembre 1982

décembre 1982
20 décembre 1982
22 décembre 1982

1983
janvier 1983

13 janvier 1983
25 janvier 1983

16 mars 1983
20 mars 1983

15 mai 193
20 mai 1983
juillet 1983

28 juillet 1983
23 septembre 1983

novem bre 1983
3 novembre 1983

6 mars 1984
avril 1984
avril 1984

27 aVril 1984
7 JUin 1984

1985
1985
1985
1985
1985

6 mars 1985
13 mars 1985
\8 mars 1985
12 avril 1985

7 juin 1985
18 août 1985

28 septembre 1985
octobre 1985

20 octobre 198'\
décembre 1985

fé\' rier 1986
9 février 1986

3 mars 1986
14 mars 1986

aVril 1986
mai 1986

28 mai 1986
13 juin 1986

5 jUillet 1986
13 août 1986
février 1987

14 février 1987
21 février 1987

mars 1987
mars 1987

16 mars 1987
20 mars 1987
27 mars 1987
22 avril 1987
14 juin 1987

15 juillet 1987
II octobre 1987

2 décembre 1987
janvier 1988

24 Janvier 1988
la avril 1988
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« mon c1alls un conflit armé »
SOllt souv(~nt contredites par
des Informations émanant
d'autres sources. Citons l'exem-
ple d'Ismet Omurcan. Les autori-
tés ont déclaré qU'II était mort le
26 févner i981 au cours d'un
conflit armé avec les forces de
sécurité et qu'il n'y avait pas eu
matière à engager des poursui-
tes. Cependant, "information
parvenue à Amnesty indique
qu'il s'était rendu aux forces ar-
mées, le 26 février 1981, et que
son corps a été remis à sa fa-
mille le 5 mars. Le procureur de
Pazarcik avait pourtant ordonné
une autopsie
mais aucun pro-
cès n'a eu lieu.

Amnesty a
aussi soulevé le
cas d'Ataman
Ince auprès des
autorités, le
16 novembre
1981, puis de
nouveau, le'
13 janvier 1982.
Elle n'a pas ob-
te n u de ré-
ponse. Son nom
figurait sur la
liste des
229 cas en-
voyse en juin
1988 aux auto-
rités. Celles-ci
ont répondu
qu'il était mort à
l'hôpital le 25 octobre 1981 et
que huit officiers de police
avaient été jugés pour l'avoir tor-
turé, mais qu'ils avaient été ac-
quittés. Information confirmée :
huit officiers de police ont été
acquittés en septembre 1983,
mais à la suite d'un nouveau
procès devant le tribunal mili-
taire d'Istanbul en février 1986
six d'entre eux ont été condam~
nés à des peines de six ans et
hUit mois d'emprisonnement.

LES AUTORITÉS
SE CONTREDISENT

Dans certains cas, les autori-
tés se sont franchement contre-
dites. Le 25 mars 1982, les au-
torités turques ont fait savoir
qu'Yasar Okçuoglu était mort le
3 décembre 1980 en résistant à
son arrestation, mais le 28 sep-
tembre 1988, elles déclaraient
qu'il était mort le 3 décembre
1982 lors d'un combat avec les
forces de sécurité.
. L'enquête sur la mort de Mus-
tafa Asim Hayrullahoglu est un
exemple typique du traitement
des Informations de torture et
de la conduite des poursuites
dans ce genre d'affaires. En dé-
cembre 1982 et janvier 1983,
Amnesty a demandé des infor-
mations sur sa mort (consécu-
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panse. Par la suite, la famille de
Mustafa Asim Hayrullahoglu a
reçu deux lettres des autorités.
Dans l'une d'elles, le procureur
de la loi martiale à Istanbul dé-
clarait que Mustafa Asim Hay-
.rullahoglu avait été arrêté le
21 octobre 1982 et qu'il s'était
suicidé le 26 octobre. Dans
l'autre, le procureur général d'Is-
tanbul déclarait qu'il avait été ar-
rêté le 5 novembre 1982, qu'il
était tombé malade le 16 no-
vembre et qu'il était mort sur le
chemin de "hôpital. Or les dos-
siers du tribunal indiquent que~. ~

Mustafa Hayrul-
lahoglu avaH
été arrêté le
14 novembre
1982 pour ap-
partenance pré-
sumée au TKP
et qu'à son arri-'
vée à l'hôpital le
16 novembre, il
était déjà mort.
Le 11 mai 1983,
Amnesty a écrit
de nouveau à
l'ambassadeur
de Turquie à
Londres, lui de-
mandant si une
enquête avait
eu lieu. Elle n'a
pas obtenu' de
réponse, ni pu
obtenir de ren-
seignements,
autres que des
articles parus
dans la presse

turque. Les reportages sur les
procès ont tout d'abord été in-
terdits. Malgré tout, des articles
parus dans le journal turc Cum-
.h.uriyet en d.écembre 1986, jan-
vier et février 1987. indiquent
que le procès de cinq policiers,
accusés d'avoir causé la mort
de Mustafa Asim Hayrullahoglu,
s'est ouvert le 7 mai 1984. Le

tribunal militaire n° 2 d'Istanbul,
composé de trois juges militai-
res, a reconnu coupables trois
des cinq accusés et les a'
condamnés le 1" avril 1986 à
.dix ans et huit mois d'emprison-
nement. Aucun des condamnés
n'a été emprisonné en attendant
le procès en appel. Pendant ce
~~mps, l'inspecteur principal :
Umit Bavbek, l'un des policiers
reconnus coupables, était
promu au poste de chef de la
police de Kadiköy. Le 25 novem-
bre 1986, la cour d'appel mili-
taire a statué que les accusés
devaient être jugés à nouveau
pour cc insuffisance d'enquête I).

Le 20 décembre 1986, les juges
militaires Nuh Çetinkaya et Naci
Gürkan, qui en avril s'étaient
prononcés en faveur de la
condamnation, ont été officielle-
ment suspendus et nommés
dan.s d'~utres tribunaux. LA nou-
28 Janvier 1987 devant le tribu-
nal militaire n° 2 d'Istanbul, dont
l'un des juges, Tahsin Ince, avait
siégé au premier procès et
s'était prononcé pour l'acquitte-
ment; les deux autres n'avaient
pas participé au jugement de
cette affaire. Le 4 mai 1988, le
tribunal militaire n° 2 d'Istanbul a
acquitté tous les policiers. On.
attend toujours que l'appel de ce
verdict soit jugé. En réponse aux
questions les plus récentes po-
sées en juin 1ge8 par Amnesty
aux autorités turques, celles-ci
ont simplement déclaré que
trois officiers de police avaient
été acquittés. Dans le' cadre
d'une autre affaire; Amnesty
avait demandé en janvier 1984
aux autorités des informations
sur de récents décès survenus à
la prison militaire de Diyarbakir,
et notamment sur celui de Nec-
mettin Büyükkaya. Les autorités
militaires ont informé la déléga-
tion qui s'est rendue à Diyarbakir
en janvier, qu'il était mort d'une
hémorragie cérébrale.

TUÉ A COUPS DE CROSSE
Au cours de cette visite puis

en 1986 et 1987, d'autres infor-
mations ont été recueillies, dont
les récits de témoins oculaires.
Ceux-ci ont affirmé que Necmet-
tin Büyükkaya, membre dirigeant
de l'Association culturelle démo-
cratique orientale (DDKD), avait
été arrêté en avril 1982. Lors de
son procès devant le tribunal mi-
litaire de Diyarbakir, il avait an-
noncé une grève de la faim des
prisonniers pOlitiques de la pri-
son militaire de Diyarbakir à par-
tir du 3 janvier 1984. Pendant
cette grève, Necmettin Büyük-
kaya et d'autres prétendus me-
neurs ont été passés à tabac
pour les forcer d'y mettre un
~---~ """,,",,<>tt;n Rih,ïllflfAVA AlJ-
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•
rait été battu à coups de crosse
et serait mort le 23 janvier 1984.
Au cours de remarques généra-
les sur quelque 30 décès surve-
nus à la prison militaire de Diyar-
bakir, le procureur militaire de
Diyarbakir a déclaré en février
1986 que Necmettin Büyükkaya
était mort le 18 juillet 1984
d'emphysème pulmonaire. Ce-
pendant, Amnesty a été informée
officiellement en septembre 1988
qu'it était décédé après un combat
avec des gardiens et qu'it n'y avait
pas eu matière à engager des.
poursuites.

Il n'est pas
possible de
donner le nom-
bre exact des
morts en déten-
tion à la suite de
la torture en
Turquie dep.uis
le coup d'Ëtat
militaire de sep-
tembre 1980.

Les chiffres offi-
ciels sont
contradictoires
et non fiables.
Ainsi le 16 mars
1982, Ilhan Öz-
trak, ministre
d'État, a déclaré
publiquement
que 15 person-
nes étaient mor-
tes des suites
de la torture de.
puis septembre
1980. En avril
1986, Yildirim

Akbulut, ministre de l'Intérieur, a,
au cours d'un débat parlemen-
taire, indiquait qu'entre le 26 dé-
cembre 1978 et le 31 décembre
1985, un total de 78 personnes
~taient mortes pendant leur in-
terrogatoire. Il n'a pas spécifié la
cause de leur mort. Et en dé-
cembre 1986, Mahmut Oltan
Sungurtu, ministre de la Justice,
déc!arait publiquement qu'il y

avait eu 13 morts en détention
des suites de la torture ou en
mauvais traitements depuis sep-
tembre 1980. Pourtant en no-
vembre 1986, Fikri Saglar, se-
crétaire général du parti popu-
liste social-démocrate (SHP),
d'opposition, saisissait l'Assem-
blée nationale turque d'une liste
(je 253 personnes mortes en dé-
tention. Quant à \'Association
turque des droits de l'homme,
elle a publié en février 1987, une
liste de 170 noms. Aucune de
ces listes n'aurait suscité de ré-
ponse officielle.

Amnesty s'efforce toujours
d'obtenir des précisions sur les
circonstances de la mort en déten-
tion de plus de 200 personnes. Elle
demande instamment au Gouver-
nement turc de faire procéder à
des enquêtes indépendantes et
impartiales sur les cas où les cau-
ses demeurent incertaines. 0
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'François Bouchardeau.• • • ••COMITÉ EUROpiEN POIJR LA DÉfENSE DES RÉfUGIÉS ET IMMlG.RÉS

Bicentenaire oblige, SOS Racisme réunissait les 17 et 18 décembre dernier â la Sorbonne
des "états généraux". 92 arrive, c'étaient donc des "états généraux européens". Modernité
enfin, des "états généraux européens de la jeunesse pour l'égalité".

Une charte a été adoptée, oil il ne manque que le droit de vote pour la faire ressembler
d'assez près â la Charte proposée par le CEDRI lors de son 3ème Congrès en 1985. Mais
baste ! Si une association bien autrement médiatisée que la nôtre se met â reprendre
quelques-uns de nos thèmes, nous n'allons pas pleurer.

Espérons simplement qu'il faudra moins de temps pour que les grandes organisations huma-
nitaires se soucient des problèmes évoqués dans ce numéro 27 du Bulletin du CEDRI, sinon
Otelo risque de rester encore longtemps enfermé, les Kurdes vont continuer â moisir dans
les camps turcs ou â être pourchassés comme terroristes en Europe, tandis que les com-
manditaires des assassinats d'Olof Palme ou de 29 réfugiés basques jouiront en toute im-
punité de la quiétude de leurs bureaux bien chauffés.

A propos d'Eur9pe, celle du rail est en marche : Locomotives allemandes et wagons fran-
çais pour le TGV espagnol. D'autant plus symbolique que le Ministre de l'Intérieur espagnol
a déclaré Il propos de ce marché, plagiant une célèbre déclaration de Pasqua: "Nous vou-
lons bien accorder ce marché aux Français, Il condition que le premier convoi qui roulera
'soit plein de réfugiés basques renvoyés vers l'Espagne". Non, ce n'est pas une blague de
.mauvais goOt, ces mots ont été reproduits par toute la presse espagnole ...
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Suisse
Quatre années
,de politique "Kopp"!
Le 12 décembre 1988, la première conseillère
fédérale, Mme. Elizabeth Kopp, Chef du Dépar-.
tement de Justice et Police, annonce sa démis-
sion pour fin février 1989, quelques jours après
avoir été élue vice-Présidente du gouvernement.
La "dame de fer" a vu sa réputation se dissoudre
dans un véritable scandale politique. Et ceci,
dans une démocratie "au-dessus de tout soupçon",
dans laquelle les démissions de ministres sonl
encore plus rares que les grèves. Pourquoi préci.
sément maintenant ?
Selon Mme. Kopp, c'est une simple conversatlor
téléphonique avec son mari qui a déclenché tOUtE
l'affaire. Dans cet appel, la Consel11ère aurall,
averti son mari qu'une enquête confidentielle du
Procureur Général, dépendant de son propre'
ministère, é,talt en cours contre la firme
Shakarchl, soupçonnée de blanchir de l'argent de
la drogue, et dont Mr. Kopp était membre du
.conseil d'administration. Selon Mme -Kopp",--tt
conversation n'aurait duré qu'une minute trente !'
Mals cela fut suffisant pour que, le jour même,
Mr. Kopp démissionne de ses fonctions au sein
de la firme Shakarchl, pour "raisons personnelles"

\

-A la suite de la confession d'Elizabeth Kopp,
toute la presse, unanime, s'est Indignée sur cette
,collusion entre les affaires privées dout~uses du
imari ~t les fonctions publiques de la "dame". Et
après cette spectaculaire démission, la
"ploutocratie" régnante tente de sauver les appa-
rences d'Intégrité de la démocratie suisse : Tous
lescommen.alres vont dans ce sens... ',:

"'Tout le monde s'accorde A constater l'effIcaci-
té et la compétence politique dont Mme Kopp a
fait preuve à la tête du Département suisse de
la Justice et de la Police". C'est par cette phra-
se - un peu simpliste - que le rédacteur en chef
de la NZZ, Mr BUtler, conclut son article sur la
carrière de la "First Lady" helvétiqu'e qui venait
'd'être remerciée.

La presse a traité longuement des affaires de
son mari, Hans W. Kopp : faillites frauduleuses,
fraudes fiscales, l'affaire de la société Shakarchi
qui blanchissait l'argent des traficants de drogue
turcs liés aux Loups Gris fascistes... Mais elle a
été una\lime pour conclure à une tragédie per-
sonnelle pour Mme Kopp, si honnête et tant
èstimée.

On chercherait en vain entre les lignes le moin-
dre bilan du rOle réel qu'a joué cette femme (Ia
première à être parvenue au Conseil FédéraI)
dans l'exercice de ses fonctions.

Sa politique d'immigration
Personne n'a été épargné. Citons parmi d'autres'
faits:
_ L'expulsion directe vers Kinshasa de 59 ZaTrols,
menottes aux poignets, enchaTnés les
autres, esccrtes chacun par deux policier s dans
un jumbo jet spécialement affrété. '
- Perquisitions et razzias dans les cercles de~
opposants kurdes à Baie et ê Zurich, sous pré-
texte de ne pas mettre en péril les bonnes rela-
tions entre la Suisse et la Turquie.
- Interminable jeu du chat et de la souris avec
les Tamouls, réduits à attendre dans l'angoisse
leur expulsion plus. ou moins Drocbe vers
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Colombo.
- Persécutions constantes contre des Chiliens,
des Iraniens, et même des réfugiés des pays de
l'Est pendant les quatre ans 00 elle a exercé son
'poüv~- .--'-'-,"-

Le point culminant de son action fut l'expulsion
manu militari du professeur zaTrois .. Mathieu Mu-
sey et de sa famille en automne 1988.

Derrière ces mesures spectaculaires, c'est un vé-
ritable système de dissuasion qu'on avait
jusqu'alors estimé Impossible en Suisse, qui a été
ml.s en place discrètement A Berne. La procédure
d'asile Instaurée bafoue tous les principes d'un
état de droit: les demandes sont traitées â ,'ai-
de de schémas informatiques préfabriqués; les
recours sont examinés à l'Intérieur même du
Département, sans aucun contrOle Judiciaire ...
C'est simple : le pourcentage de réponses pOSiti-
ves aux demandes d'asile a chuté de 80% à 5%
en 10 ans!

Pour l'hébergement des demandeurs d'asile, c'est
le modèle allemand qui prévaut, selon le principe
de l'encasernement dans des camps, assorti de
l'Interdlct,lon de traval11er. Les clandestins sont
réexpédiés hors de Suisse, selon une procédure
accélérée du style "the last In, the first out".
Des pays voisins comme l'Italie et l'Autriche, qui
n'ont pas encore Instauré le visa obligatoire pour
les ,Kurdes et les Turca, sont soumis à de sérieu-
ses pressions. Le nombre d'expulsions s'accroit
tous les jours. Des centaines, sinon des milliers,
de réfugiés ont été renyoyés sous l'égide de Mme
Kopp, dont certains ont fini dans ies prisons du
pays qu'Ils voulaient fuir. '

Les groupuscules racistes d'extème-drolte ont
proliféré sur le terreau de la période d'exercice
de Mme Kopp. Le mensonge vis-à-vis de l'opinion
publique est devenu monnaie courante. Chaque
nouvelle mesure de dissuasion est présentée
comme une "amélioration".

Pourtant, une lueur d'espoir •••

Devrions-nous, cependant, remercier Mme Kopp
de sa persévérance ?
Elle a, en effet, contribué à ce que "l'autre
~uisse" commence à s'organiser.' Il existe au-
jourd'hui des comités d'asile, des groupes de
quartier, des actions de solidarité dans presque
toutes ies régions suisses.

Les divergences entre les diverses tendances sont
moins fortes qu'il y a quatre ans. Le fait que
Mme Kopp en soit arrivée à ce que les trois
églises nationales refusent conjointement la poli-
tique d'asile du Conseil Fédéral est également
exceptionnel. Le livre "Résistance ?" de la Con-.
fédération des églises évangéliques est un geste
de non-conciliation •. Nous leur devons ia résur-
gence de la tradition du sanctuaire. Nous leur,
~evons aussi le fait que la Suisse n'apparaisse'
plus comme "au-dessus de tout soupçon", ce que
Jean Ziegler avait déjà prouvé depuis longtemps.

Le couple Kopp a apporté a ce probiême ùn
~clairage plus important que tous "les ennemis
de la Patrie" réunis. Et, jusque-là, personne n'é-'
tait parvenu à porter un tel coup au respect'
suisse de l'autorité. Il n'est pas exclu non plus
Que le ministère public - cette "chambre noif"e"
de la nation - soit enfin soumis à la lumière du'
grand jour.
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Il reste cependant que III honte grandit d'être ci-
toyen ou citoyenne d'un pays qui construit une
telle politique de dissuasion, et de constater l'a-
valanche de lettres 1de lecteurs qui se sont oppo-
sés a cette démission. A les lire, on a l'lmpres-
1I10nque tout' ce qui a pu être "commis" ces
quatre dernières années par l'ex-Conseillère Fé-
dérale est effacé d'un coup par ces manlfesta-'
tlons de sensiblerie déplacée. Aussi longtemps
qu'une saine colère n'éclatera pas dans ce pays,
on ,pourra' dire : "Ce n'est pas l'Invasion des'
"'., .~. .. . .

étrangers, mals plutOt celle de la bêtise, qui est
un danger pour la Suisse".

Dernière minute

Le Procureur F.édéral extraordinaire, qui est en-
tré en fonction a la demande du Parlement, a
réclamé le Il Janvier dernier la levée de l'Im-
munité parlementaire de Mme Kopp, provoquant
la démission immédiate de cette dernière. Elle
est accusée de violation du secret professionnel.
L'enquête est, en cours.

0\
QI)

•1E- :J:â"'sftuatiori 'des réfugiés kurdes' d'Irak'~en 'Turquie

~Le 23 soOt 1988, l'armée Irakienne bombarde A
:t'arme chimique sa population civile kurde.
50.000 rescapés se réfugient en Turquie. Or, les
rapports sur la situation de ces réfugiés A l'inté-
rieur des Camps en Turquie sont alarmants.

Ils vivent dans des conditions déplorables. Les
,deux tiers d'entre eux sont des femmes, des en-
fants et des vieillards, car la plupart des Jeunes
ont été transférés ailleurs aCin "d'éviter les
,trouhles".

o...,uls le début de l'hiver, des centaines d'en-
fants sont morts. Selon la direction du camp, 40
enfants meurent chaque nuit, a' cause du froid,
de la tuberculose, de la rougeole, de la
dysenterfe. Il y a pénurie d'alIments, de
médicaments, de couvertures et de bois de
chauffage,. les installations sanitaires sont prati-
quement inexistantes.

Les camps sont gardés par des soldats et entou-
réS de fils de fer barbelés, rendant ainsi tout
contact impossible avec les populations kurdes
autochtones qui ont parfois un lien de parenté
,avec les réfugiés. Malgré cela, une grande soli-
;darité s'est créée envers les réfugiés.
Spontanément, une association d'aide aux famiIle:;
:réfugiées s'est formée a Dyarbakir qui atout de
Isuite été InterditE' par I/;'s alltorit~~ m!lltaire~.

Des écoliers ont manifesté devant la préfecture
aCin de dénoncer la répression que subissent les
réfugiés et la politique menée dans les camps.
En réaction, une vingtaine de leurs parents ont
été arrêtés. Depuis, ils ont été déclarés
"disparus". Comme a l'accoutumée, ce type d'in-
for.q1ations n'apparaTt pas dans les grands médias.

En Irak, Saddam Hussein continue impunément le
génocide de la population kurde. Aujourd'hui
encore, le gouvernement dément l'utilisation de
gaz chimiques malgré les conclusions des méde-
cins ayant examiné les victimes et des chimistes
anglais ayant analysé des échantillons du sol con-
taminé et trouvé des traces de gaz "moutarde" ..
Il est clair que Bagdad mène une politique de
"terre brQlée" pour tenter de détruire la guérilla
kurde et d'anéantir l'économie agricole des
populations; 4000 villages ont déja été rasés ...

En décembre 1988, selon des témoins occulaires,
le gouvernement irakien a mis en place des- pos-
tes militaires renforcés tous les 500 a 1000 mè-
tres le long de la route qui traverse la province
kurde, depuis la frontière jusqu'a la ville de
Mosul. Ce "mur" est destiné a freiner les activi-
tés de la guéri lia.

Simulfanément, les 300.000 Kurdes qui ont
échappé a l'attaque sont déportés de leur provin-
ce du' nord vers des régions désertiques du sud.
Leurs nOllvelles implantations se trouvent tou-
jours situées près d'une base militaire. Leur ca-
dre de vie ressemblera désormais étrangement à
celui de ceux qui se sont réfugiés en Turquie.

Le ,3 octobre 1988, .le quotidien turc "TercOman"
pl!:,la!t de la prépa:'ation d'un traité_ .entre ja
Turquie et l'Irak prévoyant le- renvoi de 37.000
Kurdes en Irak. Or, ce n'est qu'en décembre
1988, trois mois après l'arrivée de la grande va-
gue de réfugiés, qu'Ankara signe enCin une, con-
vention avec le Haut Commissariat aux réfugiés
de l'ONU, l'autorisant' a envoyer des observateurs
dans les camps. Les Kurdes étant honnis de la
même ',man.ièr~...!i.e.part et d'autre ,de la frontière,

,liftIers
Iraq and the Kurds

Sir.
I wa~ dismayed to read Mid. Ashley'~ leller (MEl .~42) douhling Iraq',
use of chemical weapon~ and ih systematic de,truction of Kurdi,h
village life. Following the lïr~tlranian l'llmplaintof Ihe u~e of l'hemil'al
weapon~ in November 1910. no Ics~ than eight ~eparate l;fI; inve'tiga-
tions concluded Ihat Iraq used chemical weapon~ on Iran, Ihe la,t
occa~ion being in July 191111,following Iran', acceplanl'C of Re,olution
59!!. Indeed, Iraq's foreign minister. among other" admilled (I July:
19!!!!) thatlraq had used chemical weapons during it~ war with Iran.

Let u~ now lurn to the que'tion of whether Iraq u~ed il on the Kurds
a~ well. The Senate foreign relations commillcc repon of:! I Septcmber
19t(!! as~embled what it con~idered overwhelming ev.idemie of the u~eof

97



•
chemical weapons, The physical'condition of Kurdisfi SUMVOr.. of ~as
a\lacks who reached Turkey showed classic symptoms of mustard gas
poisoning, Many animals died in circumstam:es suggestive of chemical
a\lad:: Turkish beekeepers in the border area reported the sudden mass
death of their swarms. shorth' after alleged gas a\lacks in the last week
'of Augusl. •

. Survivors provide consistent and aCl'urate descriptions of chemical
~eapons allal'ks and their effects, The Senate foreign relations l'ommit-
tee report relaIes "the refugee accounts we recorded described the'

,a,lacl..s on more Ihan thirty different villages ,.. when we found survi\'ors
:01' allad.s on Ihe same Iraqi \'i1lages at different refugee camps in Turkey.
the des,'riplion of events was essentially identical ... To dismiss the
eye" ilness accounts .. , would require one to believe that65.<MKI Kurdish
-refugees confined 10 five disparate locations were able to organise a
conspiracy in 15 days to defame Iraq and thatthese refugees were ahle
to "eel' their conspira,'y a secrel.,,"If MI' Ashley Iinds himself unahk to
trusl Gwynne Roherts' evidence. perhaps he can explain why the Senate
,report found "in every refugee ,'amp we visited. refuj,lees ,'alh:d for the
creaI ion of a commi\lee that would go to Iraq to investij,lah: dlarj,les of
chemical weapons use, These are not requests one would C\pcct from
individuals whose charges cannot he substantiatcd",

I hclicve I am correl'! in quoting MI' George Shultz <IS dcscrihing the'
evidence for Iraq' s allacl.. on its Kurds as "incontro\,ertihle". \\ hile al the
Pari~ conference on ,'hemical "capons Ihe Brilish foreign ofl'i,'c minister.
MI' Willi<lm Waldegra\'c.,'onlinned "Ihere is .. , ,'ompclling e\ iden"':.I'f
the usc of ,'hemi'-<l1 weapons aj,lainst Kurds sinœ Ihe "case l'ire," Bllth
Brit<lin and th,' Uniled States are reticent in gl\ ing explicit delails of
additional evidence pilrtl)', I understand. ","'<lUSC they do nllt "ish \11

givc det<lils ofthcir surveillance techniques, l'ieverthele", il seems clear
Ihal Iraqi mililar~ l'ommunicalions conœrning Ihc use of chemical
wcapons h<l\'c Ileen interœpted,

Why havc Securit)' Counl-il members nol initi<llcd "appropriate and
effcctivc measurcs" called for in Security Council Rcsolution 620 qf~~
August'! Sadi), I think one musl rewgnise that milS' memhcrs are
anxious not 10 jcopardise their chances of securing a slice of the
S50.(KIOm worth of wntracts. apparently in the offing, Britain. for:
example. despitc its conviction thatlraq h<ld violated the 1925 Geneva
Protocol. doubled its credit line to Baghdad in l'io\'emller from t:I75
million to 040 million - hardly a sign of its concern for Ihe application
of intern<ltional law and order.

MI' Ashley's claim that Baghdad is promoting Kurdish culture in the
Kurdish AUlonomous Area seems no more than casuislry, There seems
to he no autonomy worthy of the name: hundreds of Ihousands of Kurd ..
have been fordhly rehoused - by all aCl'ounts in detention centres in the
deserts of west and south Iraq. or in "model" \'illages, The Kurdish
National Front claims that three quartcrs of Kurdistan's 4'<MMIor sO
villages have been razed. 44K in the lasllraqi 'offensi\'e. 25 August - 15
Seplember.

Because we do not have free aceess to Iraqi Kurdi~lan there is no war
ofverifyinj,l either Kurdish or Iraqi claims, However, if the massdestruc-
tion of villages, the eSlablishment of "free lire zones" in which all
humilns and livestocl.. are shot on sight (for which caplured Iraqi military
order- conslitute partial e\'idence), and Ihe mass deportalion of Kurd,
are true, then Ihe chilrge of genocide seems to be correCI according to the
dcfinition used in the 194K Genol-ide Con\'ention and the l'S Pre\ention
of Genocide Act of 19K1l,

Those" ho hridle al such accusaI ion_ ha\ e onl~ to per-uade Iraq 10

allO\\ an internalionall~ consliluted commission of enquiry IIIenler Ira4i
Kurdi,tan and 10 lra\el free1~ in il. ched.ing KlII'di,h daim' agilinsllhe
cvidencc' on the ground. If Iraq has done twthing \\ mng il has nothing to
fear, alld \\ ill Ile \ indicaled internationally fol' it- enlightened beha\ iour
again'l Kurdish rehe\-. Lnfortunatel~, \\ hen .iu'l -Udl an enquir~ \\ a,
propo,ed \\ ilh regard tll it- alleged use of chemic'ill \\e;Ipon,. Irilq
refuscd to cooperate.
Surrey. UK David McDowall

Thi, "orre'pondenc'e l' no" ,11"ed
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KOrt-=ooOnO yBZlnln bafllOln8 çeklnerek koydum; oysa 88-
leiden bu I6zcOkten korkmazdlm. Kim korkarch ki!.. Çevremlzde
kk,nlslne çokÇa I8\/8C8nllk, az buçuk alay, buram buram içten-
lIIete Hllenmek daOaldl:

- Lan KOrt!..
ÇaQnlan klfl onu ria bakardl; ama, bOyle seslenmenln anla-

mlnda belkl blr aynmclllk vardl. Klmse derlnllOlne dO,Onmezdi.
,...n .ran"zdan blrlslnl "Ian TOrle" dlye çaQlr mlyorduk? o.
mete Id KOrdOn'Ozelblr konumu vardl. Aakerllkte geçerU tek8r1.
men.l:
. AIMIt8 deJavere.

KOrt Memet n6beta ..
.. Subaylar KOrdO&le &le bltlremezlerdl; aOtz blrllOI etmlf gi-
blydller:
. - En deQerll hazlnenl KOrde emanet et, 80nra rahat uyu!..
KOrdOnObete dlktln ml tamam ...

*Ozel y8f81'nda 88\/8eenllk, kardetllk, blrllk sOrmekteydl; ayrl
gayn yoktu; ama, devIet hayallnda KOrtvar mlydl? Heydl eamm,
onlar "DaD TOrlderl" Idller. "TOrIe,daDa Çlktl ml KOrt, den/z kIf/SI-
na Indi ml L.IIz a/urdu. " Bakanllk odalarlnda flkralar anlatlrdl da
Ecevlt hOkOmetlnln bakanl $erafettln Elçl açlkça "Ben KOrdOm"
dadlOlnde klyamet kDpmuttu.

Çell,kller lçlndeydlk.
Hem nlee bakamn, nlee komutamn, nlee devlet bOyOOOnOn

KOrtolduQunu sOyIer,OvünOrdQk;hem de blr baken KOrtlOOOnO
wrgulaytnC8 ortallk blrbirlne glrerdl, Cumhurlyetten bu yana po-
litika Y8f8lTllnda KOrt olaeaktl, ama KOrtlOOOnOdUe getirmeye-
eekti. Çok partIlI rejlmden 80nra GOneydoOu'dan ve DOOu'dan
parlamentoya glren milletveklUerl, a~/f8t reisJeri ve 1I8Yhler oldu-
Qundan devletle halk arulnda komisyoneuluk yaplyorlardl. Ne
var kt zaman geçlyor, toplum deQlfiyor; elbette Anadolu'nun do-
Ousu da deQlflyor; GAP (GOneydoQu Anadolu Projesi) gerçek-
18flIOlnde bOsbOtündeQlf8C8k; çOnkOkapitalist ekonominin do-
kusu yoOunl.lkÇa, feodal kallntllar bOsbOtOnçOzOlecek,bilinç-
ter sOrgOnV!trecek, anadlll KOrtçe olan, KOrtçe konu~n yurtt~
e1bet KOrtçeyazmak ve okumak da iat8yecektir.Bu ge/i~e, "sos-
V81lstJerln Iafklrtm8S/" Ile olu,mayacaktlr; kapitalist ge/i,me ya-
S88lmn lçerlQlnde vardlr; ama "resml gc5rüf''8 baklhrsa Kürtçe
:tlye blr dll yok, yazlSI yok, edeblyatl yok ...

Olmaz olur mu?
"YO*fI Selahattln'In Roman/"nda blr KOrtneferin ay'flOinda

a6y1edlöl~OrkOnOnçevlrlst var:
Ey meIek IaJ/k
Kalk gijr Id ben 8Dhyorum
Inan ~ anla Id g6zyaJ/anm
Her flY bIttIkten sonf8dlf
lia bunda ya/an yoktur
Her flY ya/811
&NgI ya/811
H&y8tya/an
'tWn1Z blr flY doDru
ArtIk sen yoIc.un
Ne gOzel deQUml?
TOrkOyOdlnleyen YOzb~1 Selahattin 1930'larda GOneydoQu

slmrlannda gOrevllydl. Bir dUde tOrkOvarsa edebiyat da var d.
mektlr,

*Blzlm devletimizde blr insanln b~lna iki "K" kondu mu, oca-
Olna Inelr aOael diklllr. Birlnei K KomOnlst, Ikinei K KOrtçO anla-
mina gellr. Artlk Ifln bltlktir. Bu yOzden de KOrt 80runu doQru
dOrOsttartl,lIamaz; kIlranhOa ku~un Slklhr; d8YIetln bOtOnlOOO
ve bOlOnmez/iOlyleInsan haklarlmn gerçeklefllrilmesl arulnda
çelifkl var samhr.

Onee bu san/ ortadan kalkmah ve bu sanlda bOyOyenkorku
ve 'OrkO daOltllmall ..,
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i~,MiiIOIÜ'nun lM1tbriIOOOJbulkJyfa,deG!r, demàkrUl4e bint*'~
Jenen ~Ik 1MWgIIInd~PAgOvenlnde temeI~t Bir ~
tea y6n1em1f1mdlye de'k klm .. :leat edernemlttlr. Bllèllm krS~h-
nlnln Alevlye, Torkon KOrde dO.manhOlni kOrOklemek, ml/flyet-
_ deOli, bOlOeOIOOQnta kendllldir.

VIktIyIe An8doIu'da VIf8Y&" Errnenller18 TOrkleri blrblrlne dO-
fC)rOp dotmanllfbran1ann emperyaJlItIer oIdUOunu heplmlz a&r
lerlz; pekl, bugOnkO dO.manhklarl kOrOkleyenler klmler?

~~' - '

,;PKK'ya yatakhk roen
, 6 kö Iü akaIandI, ~ y 1er' k'" uhtan..... _ n.I."")-'II_ ve lJMlftJ.1i 111 oy mIU~ft~~ ..'..~ K"" 'Yù.dÊlçik'e ait olduiu be-dar In YtlIW,........... ~ Iirlendi'

muhtan ve 5 köylü. yuadfll • _..1_",,' Y
ftKK Örgütü'ne yatakhk et- ,Ikref ,At~~. ve u-
tikleri iddiulyla gözaltIna IUl,EJçJk ledbtrhkktel°anperuve'

nd =Idtklar yoJ\ Rr88ln a ya a anah lktan sonra 1 1 PKK Örgütü'ne yatakhk et-
mahkemece tutu landi, '., il' ,. "I AbL.--,Bir • ihbarl deterlendiren, tiklerl erl SUN en '....
güVen1ik kuvvetleri, EInt A~I, Ay~ A~, Suat
~ adh kitinin Yeni- Guwn, Zekl Koç ilk sorgu-
niAballe Köyü'ndeki evinde larmdan ~lOra çlkanldtklarl

• é. yaptllar. Aramada, mahkeme<'e tutuklandllar ..:ir8Uluzun namlulu silah bir Santklar, Enincan ~!vlet
tabanca ile bu silahlar~ ait Güvenlik Mahkemesl nde
.93 mèrmi ,eie llec;irildi. Silah . yargtl8lll\Ca\tlar.

Ye~i1yurt'ubu kez. Almanlar karl~tlrdl
•
lziœiz ~yarete,
jai1danna engeli

• Bat1 Alm&n.va'da.n, gelen b1r TV ek1b1 Mard1n'1n
C1zre nQ8S1'Ïie b&«l1Y8fl1lyurt ~'ne g1derek, 'if-
lœnoe' V8 '1ns&n d1$DS1 yed1rtmé' o1qml a.ra.vtu'-

, m&k 18ted1ler. Anca.k, buna g(Nenl1k kuvvetler1 "yi.-
Z1h belge' olma.dJ«l gerekQee1yle 1z1n vermed1ler.

Alli. KORKMAZ meal'ne bqv:urmaya ~ec._______ bur b1ra)un~m" dedI.

~~~üle~~~~~ YETKtLtLER NE DtYOR?
" ve "tnian ..a..I.._-- Olaganüstü Hal Böige

)wlirlJdJti" Mvlarl üzerine Vali Yardlmcl8I Nafiz Kay.
Clzre'nin Yetßyurt Köyü'ne ral, olayla ilgili olarak hha
gitmek isteyen Federal Al- muhabirinin sorulannJ yarnt-
man ZDF Televizyon eki. larken, liUnlarl sör!~i:
bine güvenlik kuvvetleri, "Cizre'clen aIdJIUn Ii-
!'Yazili izin belgeBi obna- fahi biJgilere göre, eUerin-
dJtt" gerekçesiyle engel oldu. de tçitleri w =ri Ba-
Alman TV görevlileri, bir 1.__ I.""'ndan . ede d
süre güvenlik kuvvetleriyle .......... 0-latma izni bul1llUD8yBl1 w
tartlljarak, oiaYI "prote.to" bize de bu konuda bqvur- :
"ttiler. Bu arada YetiJyurt mayan Bab Alman tele-
J(öyü muhtarl Abdurrah- vizyoncular, Yellilyurt
man MUltak'm avukatl Käyü'ne gitmek istemit-.
Haaip Kaplan, yurttq1arm lerdir. Ancak, görevlUe-
"KadIYJ kadlya likayet rimiz hakh oJarak elle
eder durumda blla)u)dJ-' ,- '

~
" bildirdi ve B""bakan rincle yaZJb izin bulun-,

""¥ mayan yabanCl gazeteci-
urgut özal' a gönderdigi lerin köye ..; .... Inl e...... Ue-

"açlk mektup"ta, "Bizi .. --- ---
insan Haklart Mahke- =~'"Olay bundan llIa-

SICAK HAT

DGM SaVCI YardlmclSl
Ali Özdemir tarafmdan ha .
'Zlrlanan iddianamenin, "ge-
nel anlatun" bölümünde,
PKK'mn "hedefe ulali-
mak" için amaçladlgl one
Sürülen "eylem plam" ~yle
Üade. ~iJdi:

• :oogu va güneyd.ogudabu ha.fti pian gel'Qekle~ken,
batlda- va ün1varsitelerin bulunäugu çeeitli 1llerde ögrenci-
.lerin, ïeçllerin k1fPo.rtùara.k àokaklara dökülmes1 Bagla-
naca.k, fab~ar da ~P ed1lecekti.

• -PKK -Çukurova Grubu Davasl.nmlddjA.nA.mes1nde, PKK
Ôl'gü.tünün dogu va güneydoguda aya:kla.nmaJ.a.r Q~P
d&hä sonra kendi b8n1msed1kleri b1r devlet1n ya.rd1m va
müdaha.lesini sa.gl~maY1 an.l8.Qla.dlklarl öne sürüldü. ..

Falsa'dan Manara uZlnan çizginin dojusunda, yer yer äyaklanma bapalacaklarth

l,te, hain kurtarllml$
böigeier piani H;~:~;;i

Mahkemesi'nde önceki gün
bqlllyan 39'u tutuklu 57 sa-
mkh "PKK Çukurova
Grubu DaV881"mn iddiana-
mesinde, PKK örgütünün
"Türklyc'yl parçalamaya"
yönelik planlar içinde pldugu
bildirildi. tddianamedé, yasa-
d", örgütün Fataa - Adana
hattmm do~unda yer alan
Datu ve Güneydotu Ana-
4qlu bölgesinde önce ana~
'Ile terörü büyük boyutlara
ulqttracak eylemlerle "Ge-
nel ayaklanmayt" hedefle-
digi, daha sonra tlpkl Mga-
nistan müdahalesinde 01-'
dugu gibi, kendi benimsedik.
)eri bir devletin yardlm ve
müdahalesini saglamaYI
iunaçladlgl öne sürüldü..
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. - "Türkiye topraklann-
dan kopanlacak bölgenin
Falsa'dan Adana'ya kadar
.clan 'Slcak hal' üzerinde.
lUUU'lji ve tel'Örü doruk
,noktaya getirmektir,
,Dogu ve Güneydotu Ana.
dolu bölgesinde, Lübnan
gerilla kamplarmda
:'Bekaa' Vadisi'nde etitilen .
ve Türkiye'ye dönen mlli.'
tanlar tarafmdan gerilla
savall! verilerek, kurtanl.
null bölgeler meydana ge.
tirilece\l;, aynca bunlar da .
diger a~l sol örgütlerin
de des~iyle genel ayak.
lanma balllatllmaSl amaç-.
lanmaktachr.

Burada, bir konuda,
Türkiye topraklarmdan
koparllmasl dÜllünülen,
:yukanda bahsedilen hat.
tm bat!Slnda da, yani Bat!
Anadolu'da, Kürtçü ör-
gütlerle KAWA'cllar.
',:-KUK' çular görülmÜ!1-
:tür. Bunlar da dotuda Çl.
.karllacak ayaklanmaya
:~, Türk Silahh Kuv:
,vetleri' nin, bu bölgeden
.doguya kaychracag. kuv-
vete mw olmak, sabo~
ve tahriplerle, bu desteti
iu'kadan vurarak. en aZl'-

J NSTITllT 1\UHI>l';

dari' gèciktiimeyi a"maç1â:
maktachrlar. Bu örgütler,
zaman zaman blrbirlerine
ka~ gözükse de belli bir
.amaç içinde olduklan, bir
araya geldikleri görülmÜ!1-
t" "ur,

SABOTAJ VE KtTLE
EYLEMt PLANLARI

tddianamede, örgül so.
rumlusu eemsettin Kara'
!:lm evinde, GAP (Güney.
dogu ,Anadolu Projesi) ile
Atatürk Barajl'na ait kroki.
I,erin ele geçirildigine dikkat
çekilerek, örgütün sabotaj ve
kitle eylemi planlarl !löylebe.
lirtildi: '
: "Eylemin '~er bir bö-
lümü de, dotudaki söz ko.
nusu ayaklanma ile birlik-
te; bauda ve üniversite
bulunan bölgelerde, ök-
rencileri, Rynca i'lçileri so•
kaga dökmek, fabrikalan
tahrip etmek, köprüler,
barajlar, yollar, geçitler
tahrip edilerek, .ayaklan-

maya 'uiqüacäk "géçïtierui
tùuuulmBSl amaçlanmak'.
taehr. Örgütün geneide ve
üniwrsite ötrencileri ara.
smda örgütlenmesinin
amaCl budur,"

PKK'mn, kitle eylemle.
riyle ilgili aityapi olu!lturduk.
tan sonra "nibai" amacr
hakkmda da, iddianamede !lU
yorum yaplldl: '

"Bütün bunlardan son.
ra, yukarlda bahaedilen
hattm dogusunda (Fatsa'
dan Adana'ya uzanan hat)
Dogu ve Güneydotu Ana.
dolu'da, bir ayaklanma ile
eyleme geçil1rek, devletin'
kurulu resml (nizami) kuv-'
~tlerinin (polis, jandarma"
s1lahh kuvvetleri) bu ayak.
lanm&yl bastlrmaya kafi
gelme~i propagandaSlyla.
kendi benimsedikleri bir
devletten yardun istekle-
rini ve müdahalesini ~-
lamakt!r. Tlpkl Mganis.
tan müdahalesinde old~
gibi, oynanmak istenen
o~ llud~.,'_'

,
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!,PKK, yfiJre/seçïtri/eile yöi1etime'
:slzmaya ça/",yar

APO't/anmItan.
1111fOL "8I11fL..

, . ,

• Apo, QoCu ve GüneydoOu bölgelerlndeki i1llljt~n:Ve
sempatlzanlanna, yerel seçimlerdebeieqlye b~~kan-'
hal, ,il genel v~ beledlye mecUsl üYE!1I01içln,' _d~y
olmalan emrlnl verdI. Apo aynca, kendl adaylar.lI:lIn.
seçilebllmesl lçln her yolun denenrneslnl ,jstedl... '

- , '

Öztürk AKKÖK

ERZURUM, (bha) - Si.
yasi partileriri yerel seçim.,

1er için aday belirlemeye ça.
l,IJtl~1bu günlerde, Abdullah,
Ocalan'mn (Apo) militanla.
rma ve PKK sempatizanla.
,rma "Aday olun" emri ver.
,digi .bildirildi. Apo aynca,
kendl adaylanmn seçilebil ..

,mesi için her yolun denenme.
sini istedi.

Apo'dan gelen direktiften
sonra, yasadl~1 PKK örgütü'
militanlannm, siyasi parti:
kadrolarma slzmak için hare.:
kete geçtigi ve bunda da ba-.
ilSnh olduklan, istihbarat bi.
rimleri tarafmdan ortaya Çl'
kanldl. Son günlerde aItan
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teror olaylan k~smda, tüm
emniyet birimlerini bir genel-'
geyle uyaran tçi!l)eri Bakan.
hgl da, gerek önseçimin yapl-
)acàgl günlerde ve gerekse-
yere) seçim)er öncesinde slkl
~venlik önlemleri ahnmasml
istedi,
" Özellikle lJogu ve Güney-

,dogu Anadolu Bölgesi'ndekl
sempatizaniarma belediye
.bBilkam, il genel veya bele.
diye meclisi üyesi adaYI 01-
malan için emir veren Apo'
pun, bu konuda baZI köy
'imamlarmdan da destek iste.
:cji~i i1eri sürüldü. Geneide
küçük beldelerde militanla.
rina "PoUtikaCl' ki.mligi"
,saglamaya çah!l8n Apo'nun
bu piani, istihbarat birimleri
tarafmdan belirlendi. Eide
'edilen bilgilerden sonta, bazI
'beldelerde !lüpheli adaylarm
yakm takibe 'ahndlgl, bazIla:
r!l1m da gözaltmda tutuldu~
ö~renildi. ,

. ' "GAVUR tMAM"LAR
tSBASINDA

, , Bölgedeki halkm etnik
yaplSlm da gözönünde bulun.
duran PKK, örgüte sempati
duyan bazI imamlardan iste'
giAi ~kilde yararlanlyor, Bu
,lmamlan "kurye" olarak
kullanan Apo, bölgedeki mi.
litanlarma zaman zaman bil.
gi ulBiltlrlyor, Yöre halkl ta.
l'afmdan "Gavur imam"
diye adlandmlan bu kur.
yeler. eylem halindeki PKK

miiilaniarma yiyecek, silah
ve giyecek gibi malzemeier
de ta!llyorlar, Yerel seçimler-
de aday olan militanlarmm
,seçilmesi için "Gavur
imam"lardan yararlanmaYI
dÜ!lünenApo, onlan cami ler-
'de PKK lehine vaaz vermeye
de zorluyor.

EMNtYET BtRtMLERt
UYARILDI

Gerek son zamanlarda ar-
lan terör olaylan, gerek
'adaylarm belirlenecegi ön se..
çimlerle yerel seçimlerin gi.

,derek yakfa!lmasl', 'gerekse
,PKK sempatizanlarmm aday
kimligi altmda siyasi parti.
lere slzacaklan yolunda bilgi
e.lde edilmesi, tçi~leri Bakan-
hgl'm'harekete geçirdi. Özel.
.likle Dogu ve Güneydogu il-,
lerinde güvenlik önlemlerinin
lirtmlmasml isteyen bakan.
hk, ~hir e!lkiyasma kar!ll'
:uyanlk olunm8Slm istedi.
, tçi!lleri Bakanhgl'mn uya.'
nSl üzerine iIlerde vali, em.
niyet müdürleri ve jandarma,
alay komutanlarmm, slk S1k
bir araya gelerek, ahnm8Sl:
gereken. önle~leri Itözdl!n,ge.-,
;çlrmeye b8!lladlklan gözlendi.
,Gerek ön ve gerekse yerel
seçimlerde özellikle sandlklar'
'çok iyi ~kilde korunacak,
Hassas bölgelerde emniyet ve
jandarma birlikleri ortakla~a
çahilffia yaparak, gerekligi
zaman bir seçmen sandlgml
:~O'ar ki!lilik ekiplerle koruya-
:caklar, Bu arada halk, born.
bah koli ve pankartiara kar~1
uyanlacaklar, ,Herhangi bir
1i~yden ~üphelenenlerin he-
men polise b8!lvurma&l, !lÜP-
heli koli ve paket benzeri ci.'
'simleri kurcalamamalan da
'istenecek. .,
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~kencesantgI
astsuhaya dava

•
•

Kürt
CJ\ somnuna,
3 iiç partiden..
,.:~..oitak sesa ANKARA, (Hüniyet) -
..... : MANAP Mardin MiIletve-
..... kili Nurettbl YIImaz, bugUn

yay!Jl1anan Dally News Ga-
z~ellÏne' verdili demeçte,
''Türkl~'de Kürt IOI'UllU
Vanhr w bu lIOI'UD U)'IUIl
.. manda MeeUs günde-:nüne gelecektir" dedi,
" SlIP tstanbul MiIletve-

kHi Mehmet Ali Eren ve
DYP Diyarbakll' MiIletve-
kili Ferit Bora, Ydmaz'in
Igö~yle ilgili olarak aym
~azeteye yaptlklarl BÇlkla-
,mada, Kürtlerin kültürel
~r~I~I~ ~ip ol~alarl, ge-
rekulml. Türklye de Kurtçe
kônuflllll Kürtlerin varhgmm
inkâr edilemeyecelini söyle-
diler,
, Dally News'un haberin-
de. Kürt llOrununun geçen
hafta içinde. SHP Malatya
MiIletvekili tbrahim Ak-
lOy'un. "Kürtlere kü1türel
,.rkUk wrUmesi" yolun-
daki BÇlklamBSlmBqbakan
Turgut Ozal'm. "BöIücü-
lükle" nitelendirmesi üzerine
yeniden gündeme geldigi ha-
,tlrlatlldl.

Her üç partiye mensup
'milletvekilinin de Kürt som-
t nonun tartlliJimaya ihtiyaci
.oldugu yolundaki fikirlerinde
beraberlik oldugu bildirdi,

\ ANAP'h Ydmaz, Kürt
sorununun "Kronik bir
hastahk" haline geldigini.
tüm dimyamn bu meseleyi
konu~tugunu VI' ülkenin bu
meseleyi konu~amakla ken-
'dini aldattlgml ileri sürdu"
;YIlmaz, bu llOmnu inkâr et-
menin Türkiye hakkmda hiç
Ibir ll8Y bilmemek oldugunu.
bu yöntemle somnun çözüle-
meyeœgini sözlerine ekledi,

DYP Diyarbakir Mill!'t-
vekili Ferit Bora, ilkokulll
bqIaymcaya kadar bir k('-
lime Türkçe' bilmedigini.
Kürt oldugunu VI' Kürtçe,
kon~tugunu hatlrlattl.

SHP Mardin Milletvekili
Ahmet' Türk ise. "Biz cle-
mokruiyi w insan halda-
nm lavunacaklak, ülke
gerçeklerini gizleyemeyii.'
Siz, Türkiye'nin her yerin-
cle Kürtçe konUfllJl blrva-
,tanCIqa rastlayaeak8lD1z, .. ,
dedi.

SlIP tstanbul MiIletve-
kih Mehmet Ali Eren de
Kürtlerin bir devlet kurmak
1stemediklerini. ancak Kitrt-
çe konu~a özgürlügünün
saglarunaSl VI' Kürlçe film-
lerin sinema pardesinde görü-
lebilmesi. Kürtçe ~rkdarm
dinlenebilmesi gerektigini
sözlerine ekledi. Eren, Kürt-
!erin kültürel degerlerini kay-
betmemeleri gerektigi üzerin-
'rle de durdu,
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Thrizm bürosu
7.5 saat ~gal
edlldi
SABETAY VAROL

PARts - Champs ElYsees Bul-
van'ndaki Türk 1\uizm ve Enfor- '
masyon BOrosu dOn sabah 7.5 sa.
at soreyle i'iai edildi. Yerel saatle
,saat 10.OO'daofisin zemin katana
leien ve sayalarl 30'u buian PKK
yanbsl militanlar poUsin ihtarla-
rana k&rlan saat 17.30'a kadar bu-
raYIterk etmediler. GUvenlik IUÇ-
leri bunun flzerine lOr kull2mrken
ofisin kahn camdan kapisi karala-
rak tuzla buz oldu. Polis kamyo-

CENGtZ MUMAY
MtDYAT - !dil Jandarma Bö-

lük KomutanhAI bahçesinde Mu-
hittin Hatlar adh 16 ya~mdaki bir
samga i~kenee yaparken Savci Me-
lek Çelik (Kozanotlu) tarafandan
suçüstü yapllarak tutuklanan ast-
subay Nazlm Ayhan hakkmda
Midyat AgIr Ceza Mahkemesi'nde
dava açddl. Astsubay Ayhan'an 5
yda kadar agar hapisle cezalandl-
nlmasl isteniyor.

15 Ocak 1989 günU 20.30 SJra-
lannda ilçe jandarma bölUk ko-
mutanhgl bahçesinden gelen çlg-
hklan duyunea olaya mUdahale
eden bayan savci Melek Çelik (Ko-
'zanoglu) tarafandan dUzenlenen
tutanakla "re'sen" soru~turmaya
leçildi. Muhittin Baglar adh 16
ya~andaki samp i~kenee ettiAi ge-
rekçesiyle ldil Sulh Ceza Mahke-
mesi'nee tutuklallarak askeri ce-
zaevine gönderilen astsubay Na-
zlm Ayhan'an itirazJ tdil Asliye Ce-
za Mahkemesi tarafandan 1989/5
no ve 17 Oeak 1989 tarihli karar-
la reddedildi.

Idil SaAhk OcaAI1àbipligi'nden
aldlgl 3-2/8 saYIve 160cak 1989
taril1li raporda vUcudunun muh-
telif yerlerinde darp izlerine rast-
lanan ve "to gönde iyil~ir, 5 gön
istirahati uygundur" denilen hlr-
Slzhk suçu sam~ Muhittin BaAlar,
Idil Cumhuriyet Savclhgl'nan
1989/17 hazlrhk dosyasmda ola-
YI ~öyle anlattJ:

: "AstsubaYIR isteti özerine kö-
t'ümden bölük komutanbtlRa gel-
dim. Gasp olaylanDl sordular.
'Bilmiyorum' dedim. Nezarette

nuna bindirilen ve bu ~rada slo-
gait atarak elleriyle zafer i~areti
yapan grup birkaç dakika sonra
kimlik tespiti dahi yapllmadan
serbest barakaldl.

; Olay yerinde bulunan bir Fran-
SIZIUvenlik yetkilisi sorgusuz su-
alsiz serbest barakalmanan ve mU-
dahalenin 7 saat geciktirilmesinin
yukarldan gelen dircktitlerden:
kaynaklandlAlm söyledi. Eylem-
den sonra UnlO Champs Elysees
Bulvan'nda kOçUk bir gösteri dO-
zenleyen grup Franslzea kaleme:
ahnml~ bir bildiriyi gelip geçene
daAlttl. Ofisin i~gali SJrasanda per-' .
sonel, asansör vasltaslyla binamn :
ikinci katmdaki bUyUk salonlara '
slAmdl. '

Kopenhag ve Stockholm kent-
lerindeki THY bUrolannm da bir
'sUre i~gal edildiAi bildirildi.

kalcbtam Ud gün içlnde Nœm ast-
subay taraflDdan dövüldöm, elek-
trik verdi, ayaklaruna l'urdu. Ak-
~am bahçede ayatlma lincir bat-
layarak yerlerde sürükledi. Jopu
anös bölgesine $Oktular. Sonra ba-
na, 'Davaci olursan karma sinkaf
ederim, ba~ma iki ku~un slkar yol
kenanna atanm' dedi. ~ikiyet;i-
yim. Aynca evimden bir ötö, bir
el feneri, bir Vllntilatör de aldl."

I~kence yaparken suçüstü yaka-
lanan astsubay Nazlm Ayhan Ise
aym dosyadaki ifadesinde, gasp ve
harslzhk suçu nedeniyle gözaltana
ahnan Muhittin BaAlar adh sam-
ga i~kence yapmadlganl söyledi. '

tdil'de agir ceza mahkemesi 01-
madlgl için tdil Savclhgl tarafan-
dan düzenlenen 1989/2 saylll fez-
leke 17 Ocak 1989 tarihinde Mid-
yat Cumhuriyet SavclhAl'na gön-
derildi.

DosyaYI ince1eyen Midyat Cum-
huriyet Savci Yardlmcalarandan
Ahmet Klbç, 200cak 1989 tarih
ve 1989/7 nolu iddianameyi dU-
zenledi. Savci Klhç, Midyat AAlr
Ceza Mahkemesi'ne ba~vurarak
"s,uçu söyletmek amaclyla suimu-
amele" suçundan tutuklu bulunan
jandarma astsubay Nazlm Ay-
han'an TCY'nin 243/1 ve 40. mad-
deleri uyannca cezalandmlmasl-
m istedi. Söz konusu maddeler,
astsubay Ayhan'an .~ yda kadar
atlr hapis" ve "müebbeten YBda
muvakkaten memuriyetten men"
CeZaSI111kapslyor.

Midyat Agir Ceza Mahkemesi,
Savci Ahmet Klhç'm açtJAI da\'a-
YI incelemeye ba~ladJ. Duru~ma
tarihi önümüzdeki günlerde belir-
lenecek.
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binBSlönünde toplanan PKK yan-
hSI 100 gösterici, PKK'run, ERNK
cephesi ve ARGK ordusu ile Türk
hükümeti ile sava~m sürdürecegini
belirtip, Türkiye'yi karalayan el
ilanlan da daglttIlar,

Hürrlyet 5:2:89
,l" "I !~ '

lürk' bii.r~lâfiria:'"
:j$gal eylêml~ri•.:~-'
~ftÄ.fs,(HüiTiYet) ;.. YalH~k, 30 Iqu-
',rt:tèn-olu~ bir grup, dÜß'öglen saatlerin-
:de PaHs'in en ~ek cildd~rClùurip Etysee'-
deki Türk Turizm BÜroSu~ßli-~~I. 'éttiler"
t~alciler, da~ttIkhll'1' Türkçè ',bildiride;' Gü,'
neydogu Anadolu bOlgesind~kï'Son ohiylar' ve
,operasyonlan, MllI'Œn'iit Y,~UYurt köYünde;
ordu birliklerinin gerçekle~iird'jgi iddia !!dilen,
köylülere "~kl yedinne"-'.ol~yml p~testO
ettiklerini belirttiler, ' -: ' " _, ,', "
'" ,Bu arada, Güneydogu yôreslnëtekr~p:
operasyorilar üzerine yurt d~lnda' çe~t1j'ey-

~l&~~~j~ka~~[~l,~~~~fK~d:tt
œ;.,;,~l!lt;:JJaskmmdan.'-,80nI:a "dur de
~tOc~V,TflY 'Bürosu~ml'bastJ. Eylem'
,è)l~rti~ß-Wi~'YPQ~',~ki 'olaylari ; ve tpplu 'tu-
!).H~'!~@iI"'P~tÈ!8tQ ettiklerin~' bildiI'diler. '

INSTITUT I<LTlU)E

:" .. :''i,'.

~'R~Ü1Ierbayragunm yaktl"
,~ .. .- .-- .

F'RANKFURT , (Hürriyet)-
Türkiye'de y~yan Kürtlerin

sömürül<iÜ'klel'i iddiasl' ile
Frankfi1rt'ta protesto gösterisi ya-
pan 100 k~lik, bir bölücü hain
grubu, Frankfwît B~konsoloslugu
önünde Türk I:layragml yaktllar,
Türk hükümeti ',aleyhine slogan Yakl~lk 200 yurtt~rmzm da
atan hainler' PKK. ERNK ve tanlk oldugu "bayrak yakma"
ARGK adh yasa d~ kurul~lar 'olaymda göstericilerin provakas-
lehine tezahüratta da bulundu. yonuna alet olmalanru engellemek
:Ba~konsolosluk'-::bina81 önünde için Frankfurt Ba~konsoloslugu-
bekleyen Y\lrtt~lanmlz, bayrak 'nun kapllan açJlarak vatand~lar
yakacak kadar ,alçakl~ bölüctb. konsoloSlu&,'binasma almd!. Ba~-
lere "hain ~~~~':,mlsm" ~klin; '.korisoloslugùn önlemi ile gösteri-
de tepki géjsteril'ken bölücu ,Kürt-' - cHer. Üeo,vaîandtmiarlrmz,arasmda ,~:t~~Yt~:S~f;~~:~~~%1~~~~';,',';&;r;c,J~~~~;~~~:~~:~~
" Dunsablili;'saat 10.30,:*rala: gü.çlermm gelmesl }.lzer)ne çe~ltlJ
rmda Frankfurt', B~konsolo8lugu istikamètlere kaçarak da~ldllar,

•
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PKK'dan raketll
SALDIRI

~-.,.
f.,.

j,
Îlli jandarma agir yaralandl

,~tt RT'in "~unak ilçesine'-bagh Toptepe köyünde"PKK'l..QJ militanlarmm aym zamanda karakol olarak kullamlan
: ilkokul ve saihk oeailna giri~tikleri roketli saldm sonu-
'cu iki jandarma ailr yaralandl,
, Edinilen bilgilere göre, saydan henüz belirlenemeyen bir grup
'bölüeü militan, öneeki geee Toptepe llkokulu ve saihk oeailna
roketlerle salduddar. SaldlTlda jandarma çavu~u Cablt Bulut
yaralandl, Saldmdan sonra araçla takibe çlkan jandarmalara

.bu kez Cudi Dail yönünden otomatik silahlar ve toketlerle ate~
açddl. Asker! araç devrilip hasar görürken jandarma eri triaD
AytlÇ yaralandl, Militanlarm yakalanmasl için bölgede operas- .-
yonlara ba,landl. ' : ,

Öte yandan Olalanüstü Hal Böige Valilili'nden yapdan açlk- :
lamada Mardin'e baih Höyüklü köyünde 3 PKK militanmm 9,
adet uzun namlulu Kalalnikof otomatik tüfekle yakalandlklan ,:
blldlr!ldl, BlIdlrlde Midyat lIçesine baill Dargeçit bueail Kls- '
metli köyü yakmlarmda bir kuyudan çlkanlan erkek eesedinin "'
"KUçUk Dlyar" kod adh 18 ya~mdaki PKK militam Babrl SI-
Ylbkoç'a ait olduiu kaydedildi. Bildiride, Siyabkoç'un öldü-
rülmesi, "PKK'DID lç besaplalmasl"na bailandl.
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INSTITllT 1{lIHIlE

• Hillamettla KARANnL •

S UKlïDtl'ARBAKIR, (Ter.
dlmaa). Önceki gUn, $If-

nak ilçesi Toptepe kOyUkara-
koluna uzaktan rokel atarak
saldmda bulunan ve iki erimi-
zin yaralanmasma sebep olan
terOrist grubuna ait iki slimak
bulundu.

Yetkililer, siimaklarda yiye-
cek, giyecek, tUp, radyo, teyp.
battaniye, mermi ve çok saYI-
da dokUman eie geçirildiAini.
bildirdiler. BOlgede iki sllma-
Im daha olduAunun belirlendi-
Ai,aramaiann devam ettili de
ifade edildi. Bu arada SHP
Mardin milletvekili Ahmet
TUrk'Unailesinin malIkine ola-
rak kullandlklan "Kasr-I Kan-
co"nun da OrgUtmilitanlann-

•
~Irnak'ta 2 erlmlzl yaralay.n

.'. bölücülere alt 2 slOlnak bu.
lundu. Kozluk'ta PKK'ya ya.
takhk yapan 14 kltl mahke'.
mece tutuklandl.

•
Ifirafçl Ismail Poyraz, örgüt m~-
.... litanlannm Mardin'deki Türk a!-

lesine ait malikâneyi haberle~-
me merkezi olarak kullandlkla-
nm söyledi

Kozluk'" 14 kltl
tutukl.ncli

Bu arada, Siirt'in Kozluk il-
çesinde, PKK'ya yardlm ve ya-
takhk yaptlklan belirlenen 14
ki$i mahkemece tutuklandl.
PKK'dan kacarak llUvenlik
gUçlerine teslim olan Reetp ]\.
ni ve yarah olarak eie geçen
Hallt Çellk'in itiraf1an sonu-
cunda gerçeklestirilen operas-
yonlarda gOzaltma ahnan top-
lam 252 ki,iden 86'smm tutuk-
landlAi, 163'UnUnserbest blra-
kddlli, 39'unun Ise halen sor-
gulandlll bildirildi.

Öte yandan, Diyarbakir'
DOM'de yua dill PKK OrgU-
tüyle ilgili 9 samkh Derik gru-
bu dAvAsmadevam edildi. hi-
rafçl samk t.mall Poynz,
PKK'run tzmir sorum1usu olan
alabeyi ~hmuz Poynz'm da-
yaklanna ve i,kencelerine da-
yanamayarak OrlUte lirdilini
iddia etti.

tdam cezui talebiyle yarl1-
lanan Poynz, oraüte Jirenlerln
and icmek zorunda olduklan-
ru; bUyükeylemlerden Oncemi-
litanlann eya!et komitesi top.
lantllanna katlldlklanru da be-
lirterek, gruplann bulu,mala-
nyla ilgili olarak $unlan
sOyledi:

"Grupl.r arllladald bulUf'
malar kuryeler ~tallyla ''l'
Iamr. BIr IfUP cUter arupla bu.
I.call yere le Idlliade, 6ace-
cita lid ldtl ÖIICÜ olank löDde-
rIIlr. Tebllke yoksa, bülblll,
kekllk veya tIIk1 taklldl )'apda.
nt paroIa löDderillp bulUfIDI
.. iIamr."
, lsmail Poyraz, SHP Mardin
milletvekili Ahmet Tirk ve ai-
lesinin maliklne olarak kullan-
dlklan Mardin'in KIZl1tepeil-
çesi yakmlarmdaki "Kur ..
Kaaco"nun da OrgUtmilltan-
Ian tarafmdan haberle,me
amactyla kullanllchAirusöyledi.
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ca Us olarak kullamidill öne
sUrüldU.

SlIAh ve m.rml
Itulunclu

KJlvn.k'.n Iddl•••
"Bu arada, eski MtT mensu-

bu Mlblr Kayalk, PKK'ya
Ur$1 mücadeleyi delerlendirir-
ken, "Ttlrk.Yu ala '.Vlfl lie
Ci..,.J.'dakll)'lklaallWl1l1
-rm zamaIII rutlayacallm"
'one stlrdu. KayDIt, UBA'ya 'U
Iddialarda bulundu:

"ApkI.aml, &an'ma "Iae
'p1meyea blr Iktld.r döaemla.
d. I.rçeklepeek. PKK Ile
Ttlrkbe topnldan lbIerlade de-
au. lçIae 1IZlInk, Jwv&lIuada
'mIlcadele edUm.. 1 lereklr.
PU'y! detII, kltleylkarp)'a Il.
mit tebUkeUdlr."

Oiler taraftan Mardin'in
merkeze balh HöyüklU köyU
Buldal mezrumda 9 adet Ka-
lunlkof ml1'ka, uzun namlulu
sillfi Ile 14 adet ,arjOr ve bol
miktarda mermi eie geçirildi.
Olayla ilaili olarak 3 \titi IOzal-
tlna almeh.

Bir.rlrlelln
MMdI Itulunclu
Öle yandan lüvenllk kuvvet-

lennce löza1tma abnanlann
sorlUSUsonucu eide edilen bil-
aller doJrultuaunda, Midyat il-
çai, Darleçlt bucall, KIsmet-
11köyünün I kilometre dolu-
sundakl körblr kuyuda, büyük
bölümü çürümU, vazlyette bit
c:eIet bulundu. Tq1ann aitmda,
kernik )'Il1nlan hallnde bulu.
nan cesedin, "UçUk Dlyar"
kad adh .... rI Slyablwç'a ait
olduJu tesblt edlldi. Slyabkaçt
un IfUbuyla bir likte, kendi to-
yü clvanndan leçerken, aynla-
rak annesi ve babasma litmek
lstediJi ve bunun üzerine IfUP-
takI arkadatlarl tarafmdan, an-
lapnazhk sonucu öldürüldUJtl
belirlendi.

PKK'danroketatarll s~ldlrl
• RABER MERJŒZt •

811rt'in$Irnak lIçeslne balh
1bptepe IcOyünde,Ieçlcl ka.

rakol olarak kul1an1lanUkokul
blnallna salduan PKK milItan-
Ian Iki en all r yaraladllar.
, Onceki Ieee saat 19.00 ma-
lannda, 30 ki,i kadar oldulu
bellrtllen bir arup milItan, dal-
11kkesimden lüvenlik kuvvet-
lennln bulundulu binaya, ro-
ketatar ve otomatik silAhlarla
salcbnda bulundu. ÇIUn sIllhh
çatl,mada Çavu, Clblt Bulut
Ueer trtla Aytaç alir yaralan-
.ch. Yara1anan asmler, heli~o-
terle Siirt Devlet Hastanm'ne,
bId1nId1lar. IS daldka süren ça.
tl,madan sonra terOristler, ka-
l'aIlhktan yarar lanarak kaçular.
- Bu arada saldm)'l dl1zenle-
;mIenn "Bou" ked adh, Bo-
tan bOlle sorumlusu Nlzamet.
till .... Ile "Ebubeldr" ked adh
fbW Ataç'm grubu olduAuan-
llflldl.



Tercüman 10.2.89
. PKK'Vä ,ardim
" eden 5 IHP'li,
daha tutuklandl

• NedbJt ARSLAN •

BATMAN, (Terclimaa)-!ti-
rafçl PKK'h terOristlerin

ifadeleri ~rine yapllan ope-
rasyonlar sonlieu Siirt'in Bàt.
man lIçesinde gOzaltlna ahnan
SHP'lilerden Mebmet Öak;
Ramuaa $art, Abmet Al'lPa,
M.$erlf Turaa ve M.$aldr
Eldacl tutuklandl.. '

Öte yandan PKK'ya yardlm
ve'yatakhk yaptlklan iddiaslY-
la 6 ki~inin gOzaltlnda bulun.
dulu bildirildi.

'INSTITUT I<LJnDrl~

",merge kamp.ndl bugine
~dar~1 ki,i öldù

Iskandinav Olkelerinin parlameiïiêrleii K'lill-
\ tepekamplnda incelemelerde bulundu

M ARDtN, (UBA)- tS- ÄunluAu yüzUnden tuvalet ri doll\$arak mülteciler~e
kandinav Ulkelerinden ve banyolann yetersiz kaldl- konu$tular. Bu arada, bu

gelen konuk parlamenterler Atm 50yledi. 125 ayn kOy- kadm mUlteci, heyetten ya-
heyeti, Mardin, Klzlltepe çten olu$an topluluAu 10 ki- $ayabilmeleri içill, lœndile-
mUlteci kampmda incele- $ilik bir heyetin yOnettiAini rine bulgur, makarna, mer-
melerde bulundu. kaydeden Nevruz, kamp~ ci!1lek, nohut ve f~sul>:e
, Konuk parlamenterler, 130 inzibat eri bulunduAu- )mdlml yapmalanru 15tOOI.
~pta ilk olar9:k, kamp nu, bUtUn problemlerin ih- Kamptan aynlmadmn ön-
sorumlusu ve Vall yardlm- tiyar h~ince çOzüm!endi- ce çocuk korosußuD Kürt-
e!SI.Ahmet Nev~z. dan çe- Ifni irade etti. Nevruz, bu- çe konserini izleyen perlm-
,$ltli konularda bllSl,aldl1ar. gUne ~adar k8mpta 91 ki~i~ menterler, grupl2J? haiinde
Nevruz, Ku~ey.lrak tan ge- nln 'OldUAünu de bildirdi., djl~er mU1teci kam"lannda
len mUltec:llerm barmdlAt 0""
icampta halen 15 bin 139 ki- Konuk parlamenterler' da incelemelerde buluna-'
$i bulundulunu, nUfus y,0.., ,daha,~o.l)ra t~lc tek çadlrla- caklanm sOylediier.

SORU~TURMABinIJql Caler Tayyar Çailayan'm
. 'I ' kanftJtl YeljÏlyurt'ta feçen olay18

oï,kÎoïàiï';
.kahraman •.
• C1?:rè'Ii1nYe~1.lYui't ."D' i$Ki -yecI1iomé " öla-

Köyü'nde, -inBanla.ra, YIn! sorUl}turmak
~k1 yed1rd1g1 idd1a üzere ilçeye gelen 2 müfettil},

. edllen B1nba,el CafeI' dün herhangi bir 8Çlklama
T8iYY&r Çaglaoran'la il- yapmakSlzm Clzre'dén aynl-
giU soru~turmaYl dl. Müfettil}lerin sorul}tur-
ta.ma.mlaoran müfett~- maYI tamamlaYIP tamamla-
1er Anka.ra'ya..döndü mad!~I, merak konusu.

, - ,,'. -. Hükümet Kona~l'nda ken-
dilerine aynlan odada, SB-
dece Kaymakam'Ia i1etil}im
kurarak çahl}lTlalanm yü-
rüten tçil}leri Bakanli~1 mü-
fettil}leri, kaldlklarl süre için~
de, toplam 40 köylüyle olays: ,.
ad! karll}lill 6 askerin ifad~~: .-,
sini aldllar, Dün ilçeden ay:'
rllan iki müfettil}in, BinbqI
.Caler Tayyar Çailayan'm
ifadesini alip ahnadlklan be.
Iirlenemedi.
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Tercüman 11.2.89.'

.~~K.,.ßiilitanJ!i~lnl
~Turkl,e'deegltlyor

• ~eb1iaz KAPLAN il

• Öme, BÛVÛKTtMUR 0:0 lYARBAKlR, m'rcümaa)- Güneydolu bOIgesinde yd-
, .Iardan ber! aelnuislzca kan dOken yasa dl~1 PKK Or-
:g11tUiyer âltmëla yaptlÀ1 sll1naklan askerî eAitim için kul-
Jam".". Mardin bOIgesinde 16 slAmak tesbit edildi.

,SL~urda ahnan slkl tedbirlerden soora yurt dl~lyla baA.
Ian;, kunnalan güçle~en PKK, militanlanm artlk TUrki-
'/f. - :e etilmeye b~ad!. Abdullab ÖcaIan'm IiderliAinde top-
lanan OrgUt yOnetiminee, yeni militanlann egitilmesi için

'k1rhk alanlarda 30-40 ki~i1ik "yeraltl büere evlerl"nin ya-
,pdmasl kararla~t1nldl. Son günlerde yakalanan veya tes-
'lim olan OrgUt militanlarmm itiranan sonueu SUmer, Dar-
'geçit Gereü~; Midyat ve Cizre dolaylannda 16 slAmak bu-
lundu. Buralarda yapdan aramalarda OrgUte ait dokümanlar
,yatak ve yiyeçek maddeleri eie geçirildi.

Vasa dl~1PKK Orgütünün Mardin yOresini de çe~itli bOI-
gelere ayudll1 belirlendi. Buna göre: Midyat. Dargeçit ve

.'Gercü~ I.bOIge; Nusaybin, Ömerli, Sibibi, Kumdere 2, böl-
, ge; Sümer, KIsmetli, Baskil, Zahoran, Thnyeri, Efeler Yo-
ku~lu, Nemrin'den 3. bOIge; Kilisedüzü ve Ragok 4. böige

MlllIanler ve bölgelerl
PKK OrgütUnün çe~itli gruplarmda yer alan militanlar

da eie geçirilen PKK'hlarm itirananyla ortaya çlkl1.
I. Grup: Eyalet sorumlusu "Sabri" kod adh Abdullab

Avo, Midyat böige sorumlusu "V~ar" kod adh Emir Ka.
ratay, "Vusuf" !rod adb NafIz Vdmu "Berveden" kod adIt .
,Salt Babat, Haldu, HalD, "Zlnar" kod adh Alaattln Ka •
. aat, "Halat" kod adli Hatice Kaser, Ferbat.

2.Grup: Grubun sorumlusu ve askerî egitim yOneticisi
"Kamoran" kod adh Faruk Asian, "Bedran" kod adh Ab.
d'ülbahrl Allujt. "Hogir" kod adl1 t!lellin Önen, Resul,
Hayrl, Sinan, RILgar. Mah.un, \oe)••, Melin Delli, "AgU" :
kod adh ."ysal Ku!.

3.Grup: Grup sorumlusu "leid" kod adh M. Vollaç lUIIç
(Suriye uyruklu, askerÎ eAitim sorumlusu), "Kemal" kod
adb 'lablr Av, "Sinan" kod adb militan, "KlVlrcak H ... a
kod adlt M.Sellm Salieak, Salt, "Cemal" kod adh Kamu-
ran Dündar, Menar (Suriye uyruklu), Sallh Senlar, Vasln,
"H~lm" kod adh M.Mabsun Tepe, "Orhan" kod adh Se-
labattln A,)1Ina, (Diyarbakir Askeri Cezaevi'nden 'ilkllktan
sonra tekrar Orgüte giren militan)~

4.Grup: Grup sorumlusu "Salman" kod adh Mehmet
Bektllf, Vasfl, Lokmaa, "Delli" kod adh Alaatthl Dai, Ho ....
ea' Yusuf, SelabauIn, Rlzgar, Zinar; K.Va~ar, Melin, Agit,
ve Zana.
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,~ ..rk- Ki' rtl .d .-lU", er-.~:
.inlea hakkl versißD
BRCUIL- Avrupa Parlamentosu Genel Kurulu'na,i

leU \'C ,Uneel konular çerçevesinde ,orU$Ulmek Ozere
sunulan bir war taSlnstnda, TUrk hUkGmetlnIn, lrak'tan
kaçan SObin ki$i~ aeçici mUlteci-ttatt!S0tammUl isteDdi•..

Ispanyol sosya1ist Arbeloa Muru tarafmdan hazlrlanan
tasanda, iltica haklumn insani sebeplerle tanmmasl aerektili
belirtildikten sonra, Ankara'ß1D milletlerarasl kuruluflann
yardlmlanßl kabul etmesi de talep edildi.

Tasan, AT Komisyonu'nun, lrakh mUlteciler için hUkQ-
met oraam olmayan kurulu$lar arac1l1l1ylaTUrkiye'ye ye-

.terli yardlmda bulunmasml da OnlOrUyor.
Tasanda siyasÎ sll1nma hakkl isteyen mUltecilerln bir kls-

mmm lrak'a lerl IOnderlldlkleri ve Irak hUkQmetinin af
vaadettili bu ki$ilerin bazllanmn hapse auldlll veya idam
edildili iddiasl da ycrabyor.
. 1àsan, parlamento bUrosunea u>'lun IOrüldUIU takdir-
de IÜndeme almacak ve pel'$Cmbe sabahl IOrU,Uleeek.

Sinba~1Cafér. Täyyar"Ça,glayan,'Sakanhk .müfetti~lerine Mardin'de ifade verdi

"D~kIyedinnedim; SÖyledim"
MARDIN, (bbB)

'CtzRE'nin V8lilyurt Köyil'ndekl )'W't~ in.
lIJ1 ]i-~ Iddla edi1en Blnbqa Cater

'Tayyar !ayan'an, mü1kiye müf.ttftlerine:'
"Ben ~ te)' yapmlldo-. 8acIece bu De
pIaIik, 1Nn1an .. )'idhmek Iuun dedim"

. "kUnd. !fad. verdill öpnildi, .
Vlllë'l t Köylüléri III oIaya adl karIfAD ail'

venllk rev1l1.rlni IOrau)ayan bakanbk müf.ttlt.
1erI, Id alara adl kar~ 'Blnbatt Caler Ta,yar
~ ..ltl~~.... "" If'.... ""' .. , Mil... '''' ..... 1... 1•• Vaklapk
yarim saat ifade Yerén BinbqJ Cdlayan'm iddia-
Ian reddettiti w !fadeeinde IUnlanlÖylediti ölre-
~di: . .
, "Ben b6yIe bir l8Y yaDlD&Chm. Yapmam
mC1mkCln cIttU. Tamamen b1r komplo Ile kar-

.11 ~. YetlJyurt K6yll'ne openQOft
da.nlemiftlk, KOib id pialiktl. Muhtar Ab~
.durrahman Mllttak'., 'Bu!ll pil1ik? bùiadaki
:plliiti iii•. ywdirinek !allln. Temillile blral ÖIC\
:~In' ~ ~. K6ylGler bwN bau, kamPio 0IuÏIk kuli ...... '•• "
• üfettltlerœ ham),nan IONItunna dlllya.
Îuùn onümüzdeki haftÂ tialen lta1ya'da bulu~
l~eri BakllU Muataf. KalemU'ye sunu1aè.i.It
blldirildi. . ;

VALl'NlN GOR'O$C
Bu anda, bel flul1ndan rahatlll ~ ve bulün

tedavlamacty!a tmiir'dlkl9 Eylü1 UnivenittiI'ne
,Idecek oIan MardID Va1ill APut OIaD" ...DIt ..
lu" o!ayl lit Il,IU ,uetlCileril lOhbeti IU'~
"Bum aIar!ail ~ aIue&tIrI,yor\ 8oDuOta
balm ~, Her ..,m cIoIfuIWN .,u.
mü ~" dedi, .

The Times:
"Teroristier
çöpliile
gÖlllülüyor"
Mihrifah IAF A
LONDR,t (HUrt/yet)

NOlLTERE'de YlYtnlanan
The Timea OaHtAtll'ndl!.

Ion dtlrt Ylldu tlldl.lrUltn
KUrt I.Iftlrt.tl.rlnln lUtt ya-
klnlarlndakl bll ~Iua. IÖ-
ml.lldUkl.rlllnl lürWdü. COO'
IUktA!t.oniarea t.oprak y 1-
mnln bululUtlUl nldtrily l,
çöp arabalarllun bur.y. tri.
itftwdlll Iddlu1na da ytr w-
rUdl.

KAMPLAR VADbd
Th, Time. muhlablrl.-

rlnin, IAfreUman arlK!lhltyl.
konUftuklarl Kürtltr, llC)Il blr
avd. III al 67 KUrdun ClIII'

dinin. bu çöplü~e glzhce go-
müldüklerini 8Öylediler. Ha-
bere göre. "Kuaplar Va-
disi" diye bilinen böige,
'Kürt t.eroristlerin en aktif 01.
duklan yerlerden biri ve
PKK militanlanyla adeta
kaynayan bir kazan .

Öazetenin gorlil1tligu.
Sosyal Demokrat HalkÇl
Parti Sürt Il Rqkanl Atilla
Durak. olaym. çopllige giren
bir kopegin insan vücuduna
ait parçalarla ortahkta dolq.
mlSl Iizerine ortaya çlktlgml
belirt.el'l'k. "Güvenlik güç-
leriyle çatlfma Slrasanda
'ölen Kürtler. buraya gô-
müIüyor" dedI. hoylulerm.
,zöplüge gomülenlerle ilgili
olarak. Ïl1kence t.ehdidinden
dolaYI. korkudan llikayette
bulunamadlklannl ifade eden
Durak. "Göza.ltma ahnan
bir kil;i ralakaya yatInhp
reci teki.lde dövü.ldü ve
hastanelik oIdu. !)ikayetçi
oImasam istedik. Jandar-
ma bir cIaha gelip fÎkaye-
tini geri slana kadar döv-
dü" diye kon~tu.

Haberde. Sürt Beledive
Bqkanl Ati.l.la Koç'un. 111-
kencf' iddialarmm ar8l1tlTll-
mlSlnl ist.eyerek. olayla ilgili
yorumda bulunmadlgl da be.
lirtildi.

Aao Kbngresi uzmanlannln merakl vedaha Once Klbns veTOrkiyc'yi de ziyaret eden Vaa Du•
... TOrk parlamenterlere KOrtler konusunda sorular yO-

liu..rk he,II-lne ::~~:'::~=::n~:~~'::n:~~::::~=:labrken, OOneydoJu'ya yaPllan yaunmlardan sonra bOI-
aenin lta1k1nmas1tamamlanmca olayiann da bitecelini san-

,
,~

•• " c:bklanm SOylediler.Bu anda ANAP Diyarbakir milletve-uri sorusukill NantUa DlIek, RamUtoa'ln yanhmelSlna Alman asll-
, b, ancak Amerikan vatandql alan Elle8bower'in Ikinei

. • DOnya SaVlfl'nda A1maniar'a kartl SlVlfuI1m hatJrlattJ.
. , • Al~an asillJ alan General EI.ellbower Amerika'da dol-

• Washington da bulunan 10 kl$lIik parlamen- mut ve Ikinci DOnya SaVlfl'nda mOttefik komutam ala-
.... to grubundan ANAP'II Dllek, Alman aS111lEI- rak A1maniar'a kartl SlVlfml$U. Elleabower, 1953-61 yd-

senhower'in Almanlar'a kar$1 SaVa$tlOInI Ian anwnda da ABD BqkanhIJ yapu. NunttiD DIIek'in
hatlrlattl kendisini Ornek löstenneainden soma, Ramltoa'm yardun-

• Ydmu POUT • . ClSI sorusunu dOzelterek, TOrkiye'deki KI1rtler'in Irak, Iran
------ ve Surlyc'deki Jibi olmach11m sOylemek istedilini beliltti.

WAsHINGtON, (Terdimaa)- Washinaton'da bulunan TOrk parlamento beyetinde ANAP'tan Aycu Çalurotul-
10 kitilik TUrk parlamento heyetine temasIan SlraSlnda. Ian, Nanttla Dllek, Medii GlnIere, Me.llaet Salcbç, Ita-

en UJi çekiei soru, lèmsUci1er Meelisi Avrupa ve Ortado- '..,.,..., SHP'den £roi ANII, Fat AtaIIIJ, ............
lu Ait Komitesi Ba$kam Lee HamUtoa'm yanbmcIsmdan ~ 'hIay, DYP'den trru DeIaIraIp, Ma .. t S6lœeaotla bu-
aeldi. Milletvekili HamUtoa'm komitedeki i$lerini yOrOten lunuyor.
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l NSTITUT I<LT!{f)E

• "ANAP DAHA DEMDKR.~TIK AOIRLlKLI"
"Diyarbakir Beledlye Ba~kaDl'nlD bükümete dayanmadan ku-

vaffak otaeaiJna Inanll1lyordum. Bu nedenle Ankara'ya aIltlm. Üç
bin aday Özal'Ia görü,mek Istlyordu. Onlann araslDda ben bunu
beeerdim. Bir Reeeyansl konuta çaiJnlmm. Kentin sorunlanDl an-
latllm. Özal'ID terëibi olmak, bir iflibar vesilesidlr. SUP'den bana
adayhk teklifi bile gelmedl, SUP parti bünyesinde demokrasiyi ya-
,atamam. ANAP benlm eezaevinde geçen süremi dabi problem yap-
mam. Özal'ID demokratik ki~Uigidaba önde ..ANAP daba demok:
ratik aguhkh."

Eski günleri anmak istemedigini de kaydeden Cemiloglu, sözleri-
ni ~öyle sürdürdü:

"Cezaevine girmek suçlu olmak degildlr. PKK davaslDda beraat
etlim. Ba~bakan konuyu tüm aynnllianyla biliyor. Tüm varhkh ai-
leier batlya kaçarken ben burada tanma dönük yatmmlar yapllm.
Digerleri gibi ballya kaçmamm. Bu yörenin, kendl insaDln katkl-
Slyla kalklDaeagma inanarak göreve talip oldum. Ben hayatlml bu
yöreye, bu yörenin ins8Dma adaml~lm. "

.12 Eylül önceslnde PKKyaniisi aldugU g~re.~ç~'
slyle tutuklanan, hapiste agir I$kencegörduQu.

. nü, hatta kendlslne zaria dl$klyedlrlldlglnl, a dö.
nemde öne süren Felat Cemllaglu, Özal'In de.
makrasl anlaYI$lnaövgüler yagdlrdl

IErtUgr;!PiRiNêCiOGLU • DIYARBAKIR (MIL-HAll

nrlEMEN lIEYETi'NiN TüRKiYE GEZlst RAPORUND~N:

IBIASBAKAN Turgot Öza!'m DiyarbakIr'da tercihli belediye b~-
kan adaYl, 12 Eylül SODr8SlOlO PKK samgl Felat CemilogIu,
"PKK davaslDda bersat eltim. Arllk 0 günteri ballrlamak

istemiyorum. Tüm amaelm, memleketime bizmet vermek" dedi.
PKK'ya 2 milyon lira para yardlml yapllgl, örgütü destekledigi

iddiaslyla 12 Eylill sonrasmda tutuklarup yargllanan, bu dönemde ~r
i~kel!eeyetabi tutuldugunu, kendisine dl~kl bile yedirildigini öne sü-

., :' ren Felat CemilogIu, aruk bu iddialanm tekrarlamlyor. DiyarbakIr
" Tiearet ve Sanayi Odasl Ba~kanh8Jgörevini de yürüten ANAP adaYI
• CemllOgIu'nun muhasebecisi Bedi! Tan da 12 Eylill sonrasmda onurna

l ' birlikte tutuklanml~, eezaevinde ölmü~tü. Cemlloglu 0 dönemlerde,
, f' muhasebecisinin öldürilldügü iddiaslm da ortaya allyordu.
" " :: Özal'm kontenjan adaYI Cemiloglu, Mllliyet'e önseçim sonrasl

.. .", IIer,ek "em"kr"~" ANAP'm Diyarbakir be- duygulanm anlatlrken Ba~bakan Özal'm demokrasi anlaYI~mmher
ledlye balkan adaYl eskl PKK SaRlOIFelat CemlloOlu, Balbakan türlü övgünün üstünde oldugunu söyleyerek ~öyle konu~tu:
.Turgut Özal'm demokrasl anlaYlima hayran ...

Diyarbakir ANAP'tan aday

Eskl PKK samùl
Özal'Iß gözdesi

Sistemli~kence var
Beyetin on sayfallk metninde, "Resmi
makamlarm yaptlklan açlklamalarm tersine
Türkiye bugün insan haklanm
Kercekle$tirmekten çok uzaktlr" dendi.

tLKER MAGA
ADANA - SPD ve Ye$iIler

milletvekilleri ve bilirki$ilerden
oh.i$an Bremen Heyeti'nin, TUrki-
ye gezisi Uzenne hamladlklan ra-
'porda, cezaevlerinde keyfi olarak
i$kence yaplldl~1 belirtildi. Heyet,
Bremen halklOl TUrkiye'deki
.Irakh KUrt sl~lOmacllara yardlma
ça~lfIrken, KUrtiere ili$kin de
"Kürt sözü 1937'den beri Türki-
ye'de tabu durumundadlr" denil-
di. Raporun sonuç bölUmUndey-
se, TUrkiye'deki demokratikle$me
sUrecinin gUvenilir bir $ekilde ge-
li$ece~inden kU$ku duyuldu~u
vurgulandl.

Bremen Parlamentosu'nun gö-
revlendirdi~i Uç parlamenter, bir
doktor, Uç ö~retim görevlisi, bir
hukuk uzmanmdan olu$an heyet,
ocak aYI içinde TUrkiye'ye gelmi$,
tHD temsilcileri, bakanhk yetki-
Iileri, milletvekilleri, bilim adam-
Ian ile görü$mü$ ve Güneydogu'-
ya dört günlük inceleme gezisi dü-
zenlemi$ti.

Bremen heyetinin "Türkiye ge-
zisi üzerine klsa bir rapor" ba$-
~Ikh on sayfahk metinde "resmi
makamlarm yaphklan açlklama-
,Iarm tersine Türki.ye bU2ün insan

haklarml gerçekle$tirmekten çok
uzaktlr. Bu durum özellikle siya-
si tutuklular ve Kürtlerin çogun-
lukta bulundugu bölgelerdeki
Kürt halk. için geçerlidir" deni!-
di.

Raporun "demokratikle$me"
ba$hglOdaki ilk bölümde, bir mil-
letvekilinin parlamentoyu, yurtdl-
$lOdaki kamuoyuna kar$1 pratik-
te yalmz kISlth karar ve yürütme
i$levi olan göstermelik bir kuru-
IU$ olarak tammladJgl vurgulamr-
ken, demokratikle$me sUrecine
i1i$kin olarak da $U degerlendir-
meye yer verildi:

"Resmi makamlar, demokra-
tikle$me sürecinin son dönernde
i1erledigini vurguluyor. Buna kar-
$10 83'te yürürlüge giren parla-
menter ya$anun demokratik un-
surlarl, askeri yöneticiler ve onla-
nn anayasal organlan tarafmdan
denetlenen bir iktidar çerçevesi
içinde eie ahnmahdir. Her yaYlm-
CI }'aymlarma el konulmasl ve so-
rumlulara kalll dava açllmasl
korkusuyla ya$amaktadlr. Özel-
Iikle Kürt sorunu eskiden oldugu
gibi, $imdi de agir eezalan içere-
bilen bir tabu durumundadlr."

Raporun "i$kence" ba$hgl al-
tmdaki bölümünde, çogU kez YII~

larea 'süren tutukluluk süresince,
cezaevlerinde keyfi dayak al1ldl-
gl, i$kence yaplldlgl belirti!erek
$öyle denildi;

"Türkiye'de i$kence normaldir.
Bu korkunç sözü birçok yerde
duyduk. t$kence, Türkiye'de ka-
nunen yasak olmasma ragmen,
soru$turmalar slrasmda, ki$i1eri
konu$turmak için sürekli ve sis-
tematik bir $ekilde uygulanmak-
tadlr. Türkiye, geçen yli Avrupa
i$kence anla$masml imzalaml$tlr.
Türkiye, 1989'dan itibaren 8nla$-
mamn öne sürdügü sorumluluk-
larm uygulamrhgml dcnetleyecek
kurulu$lara kapllarml açmak zo-
rundadir ."

Heyet raporunda KUrtiere i!i$-
kin olarak, "Kürt" sözcUgUnUn
1937'den beri Türkiye'de tabu 01-
dugu, Dogu iIlerinde milyoll-
larea Kürt ya$amaSlOa kar$1O
Kürtçe yasaglOlO sUrdUgU, 82
Anayasasl'nm bugüne kadarki
anayasalar içinde KUrt konusun-
da en serti oldugu, savunmasml
Kürtçe yapmak isteyen Diyarba-
kIr eski Belediye Ba$kam Mehdi
Zana hakkmda ek bir dava açll-
dlgl belirtildi ve "Kürt $ehir ve
köylerinde, fiziksel ve ruhsal açl-
dan eziei bir yogunlukta polis ve
jandarmayla kar$lla$hk. ~u Slra-
larda 500 bin civannda asker, böl-
gede toplannu$ bulunmaktadlr.
Bu durum PKK'mn safdl$1 edil.
mesinin çok üzerinde bir anlam
'1lSImaktadutt denildi
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Il ILl... ~IZ -l<I$ln Iœndlleiini pek etkilemediOinl bIldiren slQlOmacllar yaz mevsiminde 50 derece-
Y8 varan ~1O'n bOyOk sarun yaratacaQlm sOy\Oyoriar. (FotoQraf: Rlza Ezer}

mezunu olan pe$mergeler çocuklara sorunu ise bir ba$ka den. 16 bin ki-
b8Z1 konularda yardlmcl oluyorlar. $i için kamptaki tuvalet saYlsl SO

Kamptaki yeti,kinlerin Y8$8IIU da dolaymda. Pe$mergeler eIde ibrik,
oldukça Slklcl. Yapllacak hiçbir i$ plastik tas, tuvaletler önünde uzun
yok. BUtUn gUn boyunca birpirle- kuyruklar olu~turuyorlar.
riyle sohbet ediyorlar. Diyarbaku'daki pe$merge kam-

Kamptakilerin en bUyUk korku- pmdaki durum ise Mu~ ve KI-
su ise-yakla$an yaz. Pe$mergeler kl- ziltepe'deki kamplara oranla "gö-
$m sotutunun kendilerini "pek" et- reee" olarak daha iyi. En azm-

. kilemediAini, ancak yaZJn SO dère- dan pe$Olergelerin bannacaklan
ceye varan slcaAm bUyük sorunla- prefabrik evler var. DiyarbakIr pe~-

, ra ve çC$itli bul8$lcl hastabklara yol merge kampmda toplam 12 bin 900
açacaAI gOrUiUnde birle$iyorlar. ki$i bulunuyor. Banndlklan ev sa-
Buna Vali Yarchmclsl Ahmet Nev- YISI ise 4S0. Yani bir evde ortalama
ruz da katlhyor. Pe$mergelerin bu- 27 ki$i ya$IYor.
nun için bulduklan çOzUm ise kendi lki odadan olu$an evlerde ban-
anlatlmlanyla $Oyle: namann saYlsl ailelerin saYlSlna gO-

"BizIer Türkiye'yIlevÏyoruz. Ma- re de deAi$iyor. Bazi evlerde ban'
dem buraya a1lndlk, 0 zaman biz- nanlann saYlsl 40'1 buluyor.
.Ier politik mültec:i olarak kabul,edi- Evlerdeki lsmml1 sorunu ise elek-
:Iellm ve buraya yerieteUm:' trikli sobalarla çözUmleniyor. Di.

Kampm en bllyUk sorunlarl ara- yarbaklf kampmda ya$ayanlann da
, slDda tuvalet ve çOp sorunu da yer bUtUn gllnleri birbirlerini ziyaret v~
ahyor. Kampm içinde dola$lrken sohbetle geçiyor. Bu kampta da ço.
çOp bidonlanmn tamamen dolu 01- cuklar için herhangi bir eAitim ve.
dullu 1Z0zUmUze çarplyor. Thvalet rilmiyor.

EVREN DEGER
DlvARBAKIR/MARDIN
'Türkiye'ye silman 36 bin dola~

ymda pe,merge, Diyarbaku,
Mardin-Klzlltepe ve Mu, kampla-
rmda barmdmhyor.
, 11kolarak resmi verilere gOre top-
lam IS bin 130 ~ergenin ya,a-
diAl Mardin'in Klllltepe ilçesinde-
ki pe,merge kampmdaYlz.
, Kamp S EyIUII988'de kurulmu$.
Ancak aradan geçen 6 ayhk sUre
içerisinde "nUfus .,.t1....... " yap-
'narak toplam nUfus 16 bin olmu$.
~2 evlilik ya$anml$ KIZlltepe kam-
pmda. Ama ne çare ki yeni evli-
1erin en bUyUk sorunu "zlfaf
fadln" olmu$. K111ltepe kampmda-
ki pe$mergeler, boyutlarl 3 x 4 met-
re ile 4 x S metre arasmda deli$en
çadularda barlmyorlar. Ismma 50-
runu ise çadlrlann ortasma kuru-
tan sobalarla çOzUmleniyor. Pe$-
merge kampmdaki TUrk yOnetici-
lerle ili$kileri, bundan S ay kadar
Once yapllan seçimler sonucu olU$-
turulan 10 ki$ilik komite gerçeklC$-
tiriyor. Pe$mergeler kampta birçok
sorun olmasma kaT$m "Iyl blr yö-
netlm anlayql" konusunda gOrU$-
birliAi içindeler. Kampm yOneticisi
ve Mardin Vali YarchmclSl Abmet
Nevnu:, bizlere kampla ilgili bu res-
mi bilgileri veriyor:

"l'ampa Ok etapta 5 biD kip gel-
dl. Daba sonra bllnlara 8 bin kltl
Dave oldu. Dabs IOnrakI katllma-
larla kampImmla toplam 15 bin
130 kltl bulunuyor. Bu ballyle bu-
radakl kamp dI&er kamplar arum-
da nUfus baklmlndan en bUyüaU
oluyor. Kampm oluttunddup 5&!f-
lUi tarlblnden bu yana toplam 91
kltl öldU. Bunlann büyUk çojun-
lulunu çocuklar oI.... uruyor. Bu-
nURyam .ra 600 doIaymda doaum
old.. 5 &!fIlii tarlbindeR bu yana
'toplam 62 klfl evlendl!'

Mardin yOresinde yJlm en soAuk
dönemi Yllba$mdan hemen sonra
ba$lamlf. Vali Yardlmclsl Nevruz,
bu sotuklarm son 4S yJlm en sotuk
gUnieri oldulunu da belirterek, .....
-10 dereceye kadar dÜftÜ. Bu du-
rumda kamptakllere ek battanlye
ve yoraan dal1ttJk. Sorunu aneak
böyle çözümlemeye çallftJk" diyor.

Resmi bilgilerden sonra kampta-
lei )'Il$8ßl1 yerinde gOzlemlemek için
dola$maya ba,hyoruz. Oil proble-
mini PC$mel'ge All tarot hallediyar.
Kampta belirli bir elitim programi
yak. Çocuklar hiçbir elitim gOrmU-
vorlai-. Belirli dOnemlerde Universite

~Yazay/armda bU/~1Ci hastàllßa dayanama)!1Z'

Pe~mergeninkorkusu
'-' -- ,
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ctzREOLAYI
•
~kenceye yeni so~turma

DIYARBAKIR/MARDIN (Cumburlyet).
- Maràin Cumhuriyet SavclSl Hasan Erbil,
Cizre olaYI sarnklarma Mardin Einniyet MU-
dürIUAü'nde.Î$kence yaplldtl1 yolundaki dok-
tor raporu ve DGM'nin görevsizlik karan
vermesinin ardmdan görevIi polis memurIa-
ri hakkmda soru$turma açmllk Îl;in dO'sya-
larm gelmesini beklediklerini açlkladl.

Mardin'in Ciire ilçesinde iki polis memu-
runun öldUrillmesinin ardmdan yakalanan ve
Mardin Cumhuriyet Savc1l111'ncatutuklanan
sanllclardan lO'una Diyarbalor DGM tara-
fmdan sevk edildikleri 1 No'lu Cezaevi Dok-
ta ru Turgut Dolaneall tarafmdan i$kence
gördUklerine i1i$kin rapor verilmesi dernek
ve meslek kurulu$lanrun tepkisine yol açtl.

Mardin Cumhuriyet Savclsl'Hasan Erbil,
Diyarba1ar DGM'nin i$kence raporlanrun ar-
dmdan görevsizlik karan vererek kendileri-
ne aktardlAI dosyalarm gelmesini bekledik-
lerini söyledi. Dosyalarm gelmesinden son-
raolaym sorumlularl hakkmda i$lem yapI-
iacal1ru bildiren Erbil, "~keuce göriildülüne
lI~kin rapor ahndili söyleniyor ama dosya-
lar benüz gelmediAi için blr $iY söyleyeml-
yorum. Dosyalann gelmesinden sonra duru-
ma göre görevIi polismem~r1aa:a ..hakklDda

dava açalaeaktar" diye konu$tu.
Diyarbakir BöIge Barosu Ocnel Sekreteri

Av. Sezgin Tannkulu, soru$turma makam-
lahnm i$kenceyi sorgulama yöntemi olarak
kullanma ah$kanbl1ndan vazgeçemediklerini
söyledi. Tannkulu, gör~lerini $öyle aÇlkladl:

".,kenee devam eUiAi stirece yapalan yar-
galamalann adaledi oldulundan s6z edUe.
mez. YasaJar uygulayacalann eIlerInde aüzel.
letir. Ttirkiye'nln Ise Birletmlt MUletier S6z-
letmesi'nllmzalamaslna kailln uyguJaYlcalar
bu sözletmeyl güzellqtlreceklerlne çlrkinlq-
tirmektedlrler. "

Tàbipler Odasl B8$karu Dr. A. Selam Yük-
sel de i$kencenin bir insanl1k suçu olduAunu
vurguladtktan sonra ~unlan söyledi:

"Sanlklara yargalama safhaslDda suçlu
gözüyle bakmak dotru deaudlr.lnsanlara ".
kenee yoluyla blrtakam ,eylerln kabul ettirll-
meslne kalllYaz. Odamazan tüm üyelerlnden
bu tör olaylarda meslekl bUglyl ve vlcdanl ka-
naaderlnl blrlettlrlp ondan 80nra rapor ver-
melerlnl beklemekteylz. Hekimler Odasl ola-
rak "kencenln her t8r1üsünü ,Iddetle kIDlYO-
rum."

tnsan Haklan DerneAi DiyarbakIr $ube

Ba$kanï Mehmet Vural da "Yqllyurt olaYI-
DIn artlk su götürmez blr gerçek oldugu be-
Urlenml~tlr. Devletln 'bu olayan üzerine gît-
mesl beklenlrken aym olaylarda göza)bna all-
nan yurttqlara "kenee yaparak suçlu gös-
termeye çall~masl I~kencenln blr so~turlDa
yönteml olàrak kullaDlldlglDm açlk kanllldir.
Protesto edlyoruz" dedi.

Fi,ek'in açlklamllsl
TUrk Tabibler BirliAi Genel Ba$kam Prof.

Dr. Nusret FI,ek, Mardin'in Cizre Hçesinde
yapJIan operasyonlarda gözaltma almanlar-
dan IO'unda i$kence izlerine rastlandlAI yo-
lunda rapor veren Diyarbakir I. Nolu Ceza-
evi Doktoru Thrgut Dogan Çall'YI kutladl.

Prof. Fi$ek, dUn yaptlAI açlklamada, $ÖY-
Ie dedi: '
. "SaYln Doktor Dogan Çah, muayene eUi.

Ainlz "kence görmü, tutuklulara verdiginiz
raporlarla Insan onurunu korumada örnek
oldunuz ve mesleglmizi yücelten siz .ve sizin
gibl davranan tüm meslekta$larlmlzla iftihar
ediyor, hekimlerin kararh tutllmu ile ülkemi-
zin i,kence suçundan annacagma inamyo-
'J'uz:' .

Cutithuriyet 24.2.89'

DGM'de
Kürtçe
slogan:.

SHP'den,
Kiirtçe'ye
y~il~Ik

Emin KOÇ
thsan DÖRTKARDE~ •
DIYARBAKIR. (Hürriyet-hha;

SOSYALDEMOKRAT.:
Halkçl Parti (SHP) Ge-

nel B~karu Enlai Inönü.
partisinin dün yapllan Diyar-
bakir BöIge ToplantlSl'nda.
baZI vatand~ara "Anadili
Kürtçe" diye k~kuyla ba-'
klldlglru belirterek,'" Anadil.
leri Kürtçedir diye korku-.
lacak bir fey yoktur. Ana-,
dilini herkes rahathkla ko-
nUljabilmelidir" dedi:-
ln?n~, Cumhurbaljkanhg~.
seçlmmden sonra, ANAP ik.'
tidarma son verecek bir genel:
seçimin gündemegelebHece-:
gini belirtirken, SHP Genei'
Sekreteri Deniz Haykal da:
Cumhurbaljkanhgl seçimin-
den önœ ya da sonra genei'
seçimin yapllabilecegini 8Öy-'
ledi. .

SHP Genel B~ Er-,
dallnönü ve Genel Sekreter
.Deniz Baykal, cOljkuyla:
karljllandlklan DiyarbakIr'
toplantlSlnda partilileri COIj-
turup, onIara yerel seçirnler-
de kullanacaklarl mesajlarl
ilettiler. ,. . ....
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ANKARA (Cumhurlyet Büro-
su) - Yasadi$l PKK örgUtUnUn,
Ankara sorumlusu olduAu savlY-'
la IS yll aAlr hapis cezasma çarp-
tardan Mebmet AsIan adh samkj

kararm açlklanmasl Ozerine du-
rU$ma salonunda KOrtçe olarak,
"Y~asln PKK, yqasln Apo" di-
ye slogan aUI. Ankara DGM'de
geni$ gUvenlik ö111emleri altmda
yaptlan dun1$mada, davanm diAer
8 S81l111Ise beraat etti. Beraat eden
samklar, DGM binasi önOnde
'PK.K'yJ öven slogan attlklan ge-
rekçesiyle duru$ma sonr$smda
polis tarafmdan gözaltma allndl-
lar. Siyasi Sube ekiplerince Anka-
.ra Emniyet MUdUrlUAü'negötUrü:
,len samklar hakkmda Ankarat
DGM Savcdll1'nca soru$turma:
açlldl.

Aym davada yargllanan'samk-
lardan Hasan HaCloAlu, Mehmet
Nuri Özmen, Gürdal Aksoy, Tim-
sai Saçkan, Bercan Batur, Nadire
Güllaf, Nuray Anduru He lhsan
.Pekel için ise beraat karan verHdL

Izmir DGM'de sürmekte alan
W'u tutuklu 26 sarukh davanm ara
kararmda tutuklù samklardan.
Mahmut Suncak He Saruhan Av-
$ar'm tahliyelerinc karar verildi.:
Tahliye talebinde bulunan diAcr
tutuklu samklar, !;lehmuz Poyraz,
Zahir Dinler, Mehmet Ali Orak,
Mahsun Özer, Bayram Yüksel,
'Abdullah Aca, Ibrahim Özmen,
.stlm Aksoy'un istemleri redde-
dildi. Eksik belgelcrin tamamlan-
masl için duru~ma i1eri bir tarihe
,ertelendi.
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Herald Tribune 1.3.89

Who Will Stop Iraq From Torturing Children?
TONDON - Brutal treatment of children häS
L become routine practice in the prisons of Iraq,
Amnesty International reported last night, Young
people have been tortured, often to force them to
reveal information about their relatives. Infants
have been ill.treated ~l members of their
families to confess to litical offenses.

Who can influence Iraq It J:ght a nonsensical
war with Iran for eight years. Contrary to a solemn
international treaty that it had signed voluntarily,
it used chemical wea~ns, fmt against Iran and
then to kill 5,000 resldents of Halabja in an at.
tempt to destroy a Kurdish stron&hold.

Amnesty says it is askin_ the lJnited Nations
Commission for Human Ri&hts, now meetin& in
Geneva, to investigate and fmd a way to protect
these children. But this comes a few days after the
commission published a spineless repqrt on abuses
in Cuba. Will Iraq's Islamic friends veto any ac-
tion, just as Cuba's Communist friends did? Can
they close their eyes to stories like these? .

Mirza Rasho was 6 years old when he was
imprisoned in 1985. He is currently held in Mosul.

Lanù Khan 'Abd al-Baqi Taba was 12 when she
was imprisoned in 1985. She is now held in Duhok.

Ladhgin Sabri Hussain was 10 when imprisoned
in 1985. He is in Mosul.

Muhammad 'Omar Najm was Il when sent to
jail in 1985. He is held in Tikrit.

Jum'a 'Abd al-Baqi Taha was Il when impris-
oned in 1985. He is in Duhok.

Amnesty has evidence of the torture of whole
groups of children. According to the testimony of a
former detainee released from FudailiyYa Security
headquarters al the end of 1985 and regarded by
Amnesty as an honest source, some of the 300

Centre Presse 1.3.89

By Jonathan Power

children and youths from Sulaimaniya held in the
prison were beaten, whipped, sexually abused and
given electric shocks.

Another former political prisoner, also consid.
ered very reliable, tells about the fate of his own
family brought in front of him and tortured to
make him reveal his political affiliation. He said:
"My mother, three sisters and three brothers with
five children aaed between 5 and 13 were arrested
and brought in front of me. They were subjected to
the falaga (beaten on the soles of the (eet) and
electric shocks." He says he saw a 5-month-ol.d
baby screamin. after being deliberatly deprived of
milk to force his parents to confess. .

Iraq is not alone in abusing children to intimi.
date parents. The regime of Alfredo Stroessner,
recently overthrown in Paraguax, was a notorious
practiuoner of this black art. I Willnever forget two
photographs of the 17-year-old son of the Para-
guayan doctor, painter and philantropist, Joel
Holden FiIartiga, who was well known for the help
he gave to the rural poor and his constant oppo,S1-
tion to the dictatorship, In one photo is youn_ Joel,
a bright, attractive boy. In the other is the pIcture,
taken during his autopsy, of a face distorted by
pain. In an effort to intimidate his father, the boy
was abducted and tortured to death.

The Soviet Union used to seperate children from
their parents to bring pressure to bear on families
who belonged to religious communities.

In Ethiopia the chief of state, Colonel Mengistu
Haile Mariam, in an effort to consolidate his
power in the early days of his revolution, un-

leashed in 1977 what he called the "Red Terror."
During the peak period, at least 100 young people
aaeed between 12 and 25 were killed. Executions
often took place in public, and then the bodies
were sold back to the parents for burial. "Paying
for the bullet," the revolutionaries called it.

The worst of all the atrocities I have come across
was the massacre of 100 children in the Central
African Republic by Emperor Bokassa in 1979.
Some were murdered by suffocation in the central
prison in the capital. Bangui. Some of the survivors
claimed that they saw the emperor inside the
prison personally directing and participating in the
killings. Another survivor described how a group
of 20 boys were taken outside Bangui and killed
when stones were dumped on top of them.

Wherever these atrocities occur, it is civilization
at its lowest level. The Soviet Union and the
Central African Republic have now outlawed such
behavior, but in other countries it still persists,
Iraq is the worst current case but not the oitly one,
Last year there were well substantiated reports of
the torture of children in South African prisons,
and more recently there have been similar reports
coming out of Turkey.

Without Amnesty International there would
have been no exposure of Emperor Bokassa, and
he probably would not have been toppled. The
French had protected their protégé with a wall of
silence, but once the press gave front-page cover.
age to the Amnesty report they felt compellC'd t\l
send in the paratroopers to depose him. NIJ one
protested against their blatant intervention. Iraq is
a harder nut to crack, but we should never give up.

International Herald Tribune.
A /I rights reserved.

LilRAK DANS LE COLIMA TEUR D'AMNESTY INTERNA TIONAL

Des bébés e.t des enfants,--- .

torturessous les yeux de
leurs parents •••

Des' bébés et des enfants da détenus 'politiques
lont torturés en Irak sous les yeux de leurs parents
et 'el autorités irakiennes pr6lèvent des Il taxes
d'exécution I aupr" des familles pour la restitution'
des corps, affirme Amnesty International.

Seion des témoignages recueillis par l'organisa-
tion humanitaire, des parents de détenus politiques
ont subi danl les prisons le supplice de la faiaqua
(coups sur la plante des pieds) ainsi que des
décharges 61ectriques pour contraindre ces détenus
a rév'ler leur appartenance politique.

Amnesty international cite le cas de mères et de
pères plac" da ilS des cellules adjacentes de celles
de leurs bétlft. qui, priv6s de nourriture, hurlent et
provoquent ainsi les aveux de leurs parents.

Cette organisation affirme que des Il violations
syst'matiques è l'encontre de jeunes se produisent
en Irak depuis plusieurs années». Les enfants
Cl subissent des coups de fouet, des sévices
sexuels, sont torturés è f'61ectricité JI.

Des jeun", qui Cl IOnl apparentés è dll\l
iantl ..pr'sumés au r6gime JI font j)arfois
d'.arre.tltion. meaives JI, Amnesty International
.Indlque notamment qu'en .eptembre et octobre
1986, Cl quelque 300 enflnts et adolelcentl ont été
arrlt's arbltrlirement It a Soulemlniey, lU nord de
Bldgad din. Ie Kurdl.tan, perce que leurs parents
Ivsient d'serté l'armée pour rejoindre les rangs des
Peshmergls, les combattants kurdes. Elle cite les
cas d'exécution de 29 enfants et Idolescents en
janvier 1981, dont le gouvernement a confirmé sept
exécutions, linsi que l'exécution publique de
151ycéens et étudilnts en mirs et Ivril1986.

Les Cl tortionnaires Irrlchent les yeux de leurs
victimes, leur coupent le nez, les oreilles, les seins,
le pénis et les membres JI, Iffirme encore "organi-
IItion humanitaire qui ajoute que Cl certaines de ces
méthodes ont été utilis6eslussi sur des enfants ».

Selon le t'moignage d'un détenu Iib'ré en sep-
tembre, des Cl prisonnières ont été pendues par les
pieds pendlnt leur menstruation, des objets ont été
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'Insérésdans le vagin de Jeunesfemmes leur déchi-
rant l'hymen ».

Lorsque les corps des personnes exécutées il la
prison d'Abu Ghraib, pr~s.4e, e{lgd!ld, .ont .été ren-
aus aux tamilles, en Janvier 1988. celleS-CIont da
payer 300 dinars (8.300 FI pour chaque corps et
cette exigence CI devenue habituelle» est désormais
qualifiée par les familles de « taxe d'exécution ».
Elle est prélevée pour « couvrir les frais de l'Etat,
notamment pour ce qui est des balles, cercueils et
transport ,».

.Amnesty International indique qu'on lui signale
« fréquemment la disparition de détenus » dont elle
craint que dans bien des cas ils aient été exécutés.
Beaucoup de ces victimes ont moins de 18 ans
alors que le 101 irakienne prévoit que la peine cspl'

.tale n'est pas applicable aux mineurs.

• Pour falre cesser ses violations, Amnesty précise
lqu'elle 8 demandé aux autorités irakiennes la créa.
tion d'un organisme « impartial chargé d'enquêter
chaque fois que des arrestations arbitraires, + dis-
:parltlons+ ou tortures sont signalées» et que lé
'gouvernement veille il ce que les fonctionnaires et
les forces de sécurité soient Informées de la léglsla'
tlon sur les droits de l'homme et « reçoivent la for-
""stion .nécessairepOUr leur respect I).

.L'ßumanité 1.3.89

ENFANTS TORTURES
'EN IRAK.
. Amnesty International a révélé hier
'mardi que des centaines d'enfants d'op.
posants .ou de prisonniers ~olitiques
:av~!entété enl~vés, emp,risonneset tor.
tures ces dernieres annees en Irak, de
manière à faire pression sur leurs pa.
rents. L'organisatIon cite le cas de bébès
placés dabS une cellule adjacente de
celle de leurs .parents .et qu'on laisse
sans nourriture pour que le.'ptre ou la
mère, ne supporta.nt pas les .hurlements
de leur! 'enfants, pass,ent 'aux, aveux.
«Des enfants subissent des COUDS. d~

fouet, dès sévièeSsexuels, sont ~rtûr~s"a
l'électricité», affirme le rapport qui
parle aussi d'« arrestations massives
d'enfants», notamment dans la région
de Soulemanieh, au ~istan, Certains
ont été exécutés : le rapport cite le cas
de 15 lycéens exécutés publiquement en
mars et avril 1986 et de 29 autres exécu.
tions d'enfants en janvier 1987, les fa.
milles doivent, de plus, payer une «taxe
d'exécution» pour récuperer les corps
des suppliciés. Amnesty International
demande aux Nations unies de prendre
les mesures nécessaires pOlirmettre fin il
ces pratiques et pour protéger la vie de$
enfants et des prisonniers politiques en
Irak.

Charente Libre 1.3.89

'Irak:' A'mnesty dénoïlcèles tortures d"enfants
Des bébés et des enfants de

détenus politiques sont torturés
en Irak sous les yeux de leurs
parents et les autorités ira-
kiennes prélèvent des cc taxes
'd'exécution .. auprès des famil-
les pour la restitution des corps,
affirme Amnesty Interna.tional.
: . Amnesty International cite le
'cas de mères et de pères placés
dans des cellules adjacentes de
celles de leurs bébés, qui.
privés de nourriture, hurlent et
provoquent ainsi les aveux de
leurs oarents,

Cette organisation affirme que '.
des" vlo/atlons systématiques à
l'encontre de jeunes se produi-
sent en Irak depuis p/usleurs
années". Les enfants "subIs-
sent des coups de fouet, des
sévices sexuels, sont torturés à
l'électricité" ,

Des jeunes, qui cc sont appa-
rentés à des opposants présu-
més au régime" font parfois
l'objet d'''arrestations massi-
ves". Amnesty International in-
dique notamment qu'en septem-

..tm. ,pt.or:tnhr~..1.QfI~;"aue/oLle

300 enfants et adolescents 'ont
été arr~tés arbitrairement" à
Soulemaniey, au nord de Bad-
gad dans le Kurdistan., parce
'que leurs parents avaient dé-
serté l'armée pour rejoindre les
rangs des Peshmergas, les
combattants kurdes, Elle cite les
cas d'exécutionde 29 enfants et
adolescents en janvier 1987,
dont. le gouvernement a con-
firmé sept exécutions, ainsi que
l'exécution publique de 15 ly-
céens et étudiants en mars et
av(i119R~

Lorsque les corps des person-
nes exécutées à la prison d'Abu
Ghraib, près de Bagdad, ont été
rendus aux familles, en janvier
1988, celles-ci ont dû payer ;300----dinars (8,300 F) pour chaque
corps et cette exigence "del'e-
nue habituelle" est désormais
qualifiéë par les familles dé
"taxe d'exécution", Elle est
prélevée pour" couvrir les frais
de l'Etat, notamment (Jource Qui
est des balles, cercueils et
trans(Jort" .

i Les «tortio.nnaires' arra~
chent les yeux de leurs
victimes, leur coupent le,
n&z, les oreilles, les seins,
le pénis et les membres»,
affirme encore l'organisa-
tion humanitaire qui
ajoute que «certaines de
ces méthodes ont été utili-
sées aussi sur des
enfants»,

Lorsque les corps des
personnes exécutées à la
prison d'Abu Ghraib, près
de Bagdad, ont été rendus
aux familles, en janvier
1988, celles-ci ont dû
payer 300 dinars pour
'chaque corps et cette exi.
gence «devenue habi-
,tuelle» est désormais qua-
.lifiée par les familles de
«taxe d'exécution». Elle
est prélevée pour «couvrir
les frais de l'Etat, notam-
ment pour ce qui est des
balles, cercueils et trans-
port»).

Nord Eclair 1.3.89 ---------------~-------

Des enfa!1~sde d,tenus politiques
"torturé_s ~eva~t I leurs parents
D ES "béb:h et .des! ' Amnesty international régime» font parfois l'ob-

enf~~ts de détenus\ cite le cas de mères et de jet d'«arrestations massi-
'. politiques sont tor.~ pères placés dans des cel-. ves», En septembre et
:1urés en Irak sous les: .Iules adjacentes de celles} 'octobre 1985, notam-
yeux de leurs parents et; de leurs bébés, qui, privés ment, «quelque 300
)es autorités irakiennes i .d~ nourriture,' hurlent et: enfants et adolescents ont
prélèvent des l(taxes, 'provoquent ainsi les. été arrêtés arbitraire-
!d'exécutionu auprès des .aveux de leurs parents. ' ment)) à Soulemaniey, au
)f~milles pour la res.titu., . Des «violations systé.i nord de Badgad dans le
:tlon des corps, ,affirme; m,'àtiques à l'arico,ntrede' K~stan, parce que leurs'.
,Amnesty Internat~onal. Jeunes se prbdUisent en parents avaient déserté
• Sel~~ des té~olgna~es; Ira~ depuisl plusieurs' l'armée pour rejoindre les
'recueillis par lorganlsa- années.). Les enfants, rangs des Peshmergas,
tion humal'!itaire, d~~. ,«subissent des coups de I.es combattants kurdes.
:parentsdedetenuspolitl' fouet des sévices Amnesty international
ques ont subi.dans les pri-' sexuel~, sont torturés à cite les cas d'exécution de
sons le supplice de la fala- l'électricité).. 29 enfants et adolescents,
qua (coups sur la plante en janvier 1987, dont le'
'des pieds) ainsi que des. ccTaxe d'exécution» gouvernement a confirmé
décharges électriques septexécutiöns, ain'si que
pour contraindre ces, Des jeunes, qui «sont. l'exécutionpubliquede15
J<létenus à révéler leur apparentés à des oppO-. lycéens et étudiants en
~appartenance politiqu~, .sants pré~lJ~~sau: mars.et avril1.986.
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Des enfants torturés
Lorsque les corps des per-

sonnes exécutées à la prison
.d'Abu Ghraib, près de Bagdad:
ont été rendus aux familles, en-
janvier 1988, celles-ci ont dû
payer 300 dinars (8 300 francsl
pour chaque corps et cette exi-
gence « devenue habituelle .II est
désormais qualifiée par les fa-
milles de H taxe d'exécution ».'
Elle est prélevée pour « couvrir
les frais de l'Etat, notamment
pour ce qui est des balles, cer-
cueils et transport ».

Ammesty International indi-
que qu'on lui signale « fréquem-
ment la disparition des déte-
nus .II dont elle cràint que dans
bien des cas ils aient été exécu-
tés. Beaucoup de ces victimes
ont moins de 18 ans alors que la
loi irakienne prévoit que la peine
capitale n'est pas applicable aux
mineurs.

Pour faire cesser ses viola-
tions, Amnesty précise qu'elle a
demandé aux autorités irakien-
nes la création d'un organisme
((impartial chargé d'enquêter
chaque fois que des arrestations
arbitraires, ((disparitions )), ou
tortures sont signalées )),

dBS stiviçBs sexuels, sont tortu-
rBSsl'tilectricitti JI.

Des jeunes K apparentés Ii
des opposants présumés au ré-
gime» font parfois l'objet d' « ar-
restations massives ». Amnesty
International indique notam-
ment qu'en septembre et octo-
bre 1985, « quelque 300 enfants
et adolescents ont été arrêtés
arbitrairement », à Soulemaniey,
au nord de Badgad dans le Kur-
distan, parce que leurs parents
aVl!'lent déserté l'armée pour re-
joindre les rangs des Peshmer-
gas, les combattants kurdes. Elle
cite les cas d'exécution de
vingt-neuf enfants et adoles-
cents en janvier 1987, dont le
gouvernement a confirmé sept
exécutions, ainsi que l'exécution
publique de quinze lycéens et
étudiants en mars et avril 1986.

Les (( tortionnaires arrachent
les yeux de leurs victimes, leur
coupent le nez, les oreilles, les
seins, le pénis et les membres »,
et ((certaines de ces méthodes
ont été utilisées aussi sur des
enfants ».

Amnesty International apporte un témoignage
accablant sur la violation des 'droits de l'homme par
le régime de Bagdad

Des bébés et des enfants de
détenus politiques sont torturés
en Irak sous les yeux de leurs
pa rents et les autorités irakien-
nes prélèvent des « taxes d'exé-
c~tion Il auprès des familles
pour la restitution dès corps, af-
firme Amnesty International.
. Selon les témoignages re-
.cueillis par l'organisation huma-
nitaire, des parents de détenus
politiques ont subi dans les pri-
sons le supplice de la falaqua
(coups sur la plante des piedsl
ainsi que des décharges électri-
ques pour contraindre ces déte-
nus à révéler leur a~artenance
politique.

Yeux arrachés
Amnesty International cite le

cas de mères et de pères placés
dans des cellules adjacentes de

.celles de leurs bébés, qui, privés
de nourriture, hurlent et provo- Disparition
quent ainsi les aveux de leurs
parents.

Cette organisation affirme
que des « violations systémati-
ques a l'encontre de jeunes se
produisent en Irak depuis plu-
sieurs années ». Les enfants
((subissent des coups de fouet,

Le Parisien 2.3.89

L'IRAK TORTURE LES ENFANTS
DES OPPOSA"TS POLITIQUES

Un rappall
insoutenable
d'Amnesty
internationa/

Selon l'organisation' humanitaire, les forces de sécurité
irakiennes utiliseraient trente formes de sévices. Or
Bagdad a réussi jusqu'à présent à toute condamnation
de l'O.N.V.

POUR faire avouer des détenus politi-
ques, les Irakiens n'hésltent pas Il
torturer sous leurs yeux leurs en-

fants ou leurs parents agés.C'est ce que
vient de révéler l'organisation humani-
taire Amnesty International. qui affirme
que c des ~Iolatlons systématiques à
l'encontre de jeunes se produisent en
Irak depuis plusieurs années t.

Amnesty cite des exemples Insoutena-
bles. C'est ainsi que de~ grand~-parents

ont. subi' le supplice oe I!l l falaqua t

(coups sur la plante des pled,,' <.InslqUt'
des décharges électriques pour faire
avouer à leurs nls leur appartenance
politique. Autre exemple, des pères et
des mères ont été placés dans des
celIu les contlgul!s Il celles de leurs nou-
veaux-nés enfermés et privés de nourri-
ture. les hurlements de faim des bébés
provoquent les aveux des parents.

les jeunes enfants. loin d'être épar-

gnés, constituent donc l'une des cibles
privilégiées du régime de Saddam Hus-
sein. S'Ils sont c apparentés à des oppo- .
sants présumés du régime t, Ils font
l'objet d'arrestations massives.Amnesty
International cite les cas d'exécution de
vln'lt-neuf enfants en Janvier 1987 et
l'exécution publique de quinze lyééenset
étudiants en mars et avril 1986. c les
tortionnaires arrachent les yeux de leurs
victimes, le~r coupent le nez, les oreilles,
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les seins, If' ptinis et les membrf's t,
afrirmc l'orj.!anlsation humanitaire,
L'Irak userdlt contre des garçonnets et
des fillt'Ues de • lfcntc formes de tur-
tures, depuis l'électricité jusqu'aux sé-
vices sexuels t,

8 300 F IIDUfficulliref Il CDfll1
Autre marque de sadisme, lorsque les

cadavres des enfants kur!les exécutés a
la prison d'Abu Ghrnlh, près de Bagdad,
ont ~té ren!lus aux familles, en Janvier
1988, celles-cI ont dO payer 8 300 F pour
chaque corps. Une. taxe d'exécution t,
prélevée pour. couvrir les frais de ('Etat,
nutamment pour. les cercueils, le trans-
port et les .. , ba Iles _ !

Pourtant. ce rapport n'a pas em~ché
l'Irak d'~chapper il une condamnation de
l'D.N,l!. Il a été retiré de l'ordre du lour
des débats de la commission des droits
de l'homme il Genève grace a un vote
créant un • groupe spécial de travail ....
ce qui revient a étouffer l'aff~lre.

•
•

Alsace 3.3.89

L'Irak tortur•• t tu. d•• ml",.,. d'.nl.nt. d'oppo.anta polltJqu•• , pendant que
l'lmag.rl. ottlcl.". montre un garçonn.t au pied du monum.nt d'dl', j Sagdad,
aux 150000 mort. d. I. gu.". du Golt••

!\1erhaba - Bonjour!

A travers le Kurdistan sauvage
En intitulant ce récit de voyage «A travers le Kurdistan sauvage", je
voulais, bien sûr, faire un clin d'oeil à l'oeuvre de Karl May. Mais
quiconque a eu la chance de goûter la sauvagerie indescriptible des'
paysages immenses de l'Anatolie orientale, trouvera ce titre, somme
toute, réaliste,

rjf. ,#*

L'aube se lèlle sur /es ruines de nécropole de Hemrut Dag érigée un siècle ail. J. C.

112



I •

•
Ces sites titanesques n'ont plus rien de
commun avec nos régions d'Europe cen-
trale. Entre des gorges qui paraissent
sans fond, par des routes cahoteuses
entourées de torrents rugissants, les cols
condUisent du niveau de la mer 'à 2.000
mètres d'altitude, vers des haut-plateaux
demesurés où paissent des troupeaux
innombrable&
Mon intention n'est pas d'attirer une ar-
mée de touristes en Anatolie orientale.
Comme le souligne l'organisateur du
voyage, il faut être sportif et peu douillet
pour s'aventurer ici. Et il vaut mi~ux
,voyager en groupe organisé qu'en franc-
tireur, à cause de la longueur des trajets,
de l'isolement et de la chaleur accablante.
46 degrés, fin mai, à 16 heures à Diyarbar-
kir!
SI vous tenez absolument à y aller quand
même, il vaut mieux maftriser la langue
ou être dûment accompagné. En groupe
organisé, du moins la premiére fois, le
gTte est «gènéralement .. assuré pour la
nuit, de même que le repas et l'eau!
Abandonnez l'Idée du camping.: les loups
et lès ours sont encore chez eux, en
:Anatolie orientale. Les soldats ~'s nom-
breux camps militaires de cette région, ne
font. par exemple, que des tours de garde
d'une demi-heure, car il serait mortel pour
I ur. d entre eux de s'endormir. Néan-
moins. chaque année apporle son lot de,
bidasses devores par les bêtes,
Les troupeaux de moutons sont gardès
Dar de véritables molosses, dont on a
coupè les oreilles et la queue afin qu'ils
n'oltrent aucune prise aux 10jWs avec
lesqllels ils se battent... ....
Les bergers ne sont pas à court d'histoi-
res sur le sujet. Pour eux, un mouton
mordu dans la nuque par un loup a été
désigné par Allah pour un sacrifice. Le
mouton SUivra le loup docilement. Ils ra-
content aussI que le loup peut mordre un
mouton, pUIS l'enfourcher comme une
monture pour le condUire là où il le
dévorera.

L'appel à la prière
L'appel du muezzin à la prière suit le
voyageur où qu'il aille. Nevsehlr compte
quatorze mosquées. Dès l'aube, le pre-
mier appel tombe du minaret le plus
,proche et. pé\rait C\éclencher une vague
d'échos. En tait, tous les muezzins ne
s'adressent pas aux croyants rigoureuse-
ment à la même seconde. La scene se
répéte cinq fOIs par Jour: Juste avani le
lever du soleil, à midi lorsque l'ombre est
la plus courte, dans I après-midi lorsqu!l
l'ombre a doublé, le SOir Juste après le
coucher du soleil. pUIS une heure -et demi
plus tard,

Dans tous les pays de l'Islam, l'appel à la
prière -l'Ezan- est le même:

- Allah est le plus grand;
- Il n'y a point d'autre Dieu que lui:
- Mahomet est son p/ophète:
- Venez prier. '

.Le pays du thé
Le thé est une autre constante de la vie en
Turquie, La production nationale. qlJl,pro-
vient des cOtes brumeuses et bien arro-
sées de la mer Noire, suffit 'à couvrir I~s
besoins du pays. Partout, même dans les
stations-service, l'accueil ne va pas sans
un thè noir bien fort, servi dans un verre à
liserè d'or, Pour boire à la turque, il faut
siroter son thé en coinçant un morceau de
sucre entre les dents ...

Avec la noix de coco et l'ananas, le café
est l'une des rares plantes à ne pouvoir
être cultivée en Turquie. Le «célèbre ..
calé turc est un produit de luxe réservé
aux riches et aux touristes. Les 'maisons
de calé', où les hommes passent des
heures a palabrer, sont en lait des 'ma,-

.sons de thé'.
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Marché au bétail IiSIVereK:.

L'aveugle du col de Zigana
Dans le dernier virage du dangereux col
de Zigana se tient un aveugle, Tous les
voyageurs lUi donnent un billet en pas-
sant, car, selon la tradition, cette obole les
protègera des chutes dans les ravl'ns.

Ce geste est significatif, ici. Les Turcs sont
très proches d'Allah - jusqu'à la supersti-
tion, Chaque bus, chaque poids-lourd est
décoré d'un oeil de Fatima ou de l'inscrip-
tion «Mashallah .. pour conjurer le mau-
vais sort.

Il faudrait en dire encore bien plus sur ce
pays, mais la place nous manque pour
évoquer la vue merveilleuse du biblique
Mont Ararat: la place de la femme du
Moyen-Age à nos jours: Dogubayalzt, la
ville des contrebandiers à la lrontière
'Iranlenne. où règne le couvre-leu: les
statues de pierre aUI marquent les routes
des troupeaux dans les déserts: Dlyarbar-.
kir, la ville des melons et ... du guano, al'
bora du ilgre: le tremblement oe terre à
Corum, la tempête de sable à Kars,
l'orage infernal de Kayseri et celui, noc-
turne, d'Ankara ..,
Une sUite ininterrompue d'èvénements co-
lossaux I
Güle - güle Mashallah !

TEXTE ET PHOTOS: GERDA CONZETTI
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FRA0597 4 I 0183 SUE IAFP-P636
Suède-droGueProcès d'une filière de droGue lurQue aux raMificalions .uro~'ennes

STOCKHOLM, 6 .ars (AFP) - Le procès de Qualr. Kurde. de TurQuie accusés
d'avoir im~orlé pour plus d'un milliard de couronn~j (environ 170 millions de'
d<.llars) d'héroïne d. TurQuie vers ~lusieurs ~a~. d'Euro~e, •••• l ouverl lundi
à Slockholm.

C'esl de loin la ~lu. imporlante affaire de drOGue Ja.ai. JUGée en Suède,
bien Que, ~aradoxaleMent, ~a. un araM.e de. 240 kG d'héroine Qu'il. auraienl
imporl' de TurQuie et d'Iran ne .oit ~ass' par la Suède.

La droaue, di•• i.ulé. dan. de. ca.ions, aurait été di.tribuée, selon
l'accusalion, en Italie, en RFA, en,BelGiQu., aux Pa~.-Bas el au Danemark.

C'e.l, arace. la coo~'r.lion d'Interpol Que de. arreslalions de
l~'afiQuanl. onl ~u tlre o~'ré. dan. ces ~a~s ainsi Que celles des Qualre

,suspecl. acluelle.ent Juaé •• Stockholm., La police suédoise reproche en
Pdrliculier'. ce. derniers d'tlre le. or~ani.ateurs du lrafic, d'avoir
colleclé l'araent provenanl de la vente de la drOGue el de l'avoir placé dans
des banQues suis.es.
, ba/J1v/dz idf
~FP 061558 MAR 89 ,
~LG4
FRA0238' 4 1 ö1~rä-RFÄ--TAF'P-UM14
RFA-Kurde.
Neuvelle inculpation pour meurlre d'un ~de turc

Genève (Nalions-Unies) 8 mars ~AFP) - La commi~sion Qe~ drolts C~ l'hoffim~
d~' l'ONU a absout mercredi soir l'Irak, sans même dvoir mis aux voix une
r~solution condamnant le~ autorités de B~Gdad pour leurs violations des droits
d,., l 'homme et, en parlic1..Ila'r,p<:'I.:rle maSSicre de civils ~:J.i.Cdes,e:".terminés
d' ~ armes chimi~ues.

Sur proposition de l'!r~k, une moti~n dem~11dant ~ye l'an ne soumette p~s
~. vote la résolution ~ été ~pprouvte par 17 voix contre 13, dont les
E~3ts-Unis la France et la RFA, et 9 abstentions. L'UI1ion SovlttiQue et ses
~'liés du bloc de l'est ont choisi de ne pas p~rtici?er au vole.

Un ~ertain nombr'e de pa~s occid~ntaux avaient t~nté, en présent~nt une
f'~soluti~n, une opérallon d~ sa~vet~Ge, ~ la s~it~ de la d~cision ce la
c~mmission de relirer la ~uestiOl! irakienne de son ordre d~ Jour. Et cela,
re~lGr~ des informali~ns faisant tt~t de l'e~terminatlon, l'an dernler, de
QlelQue 8.000 kurdes et d'un r3Pport accablan~ d'Arunest~ !nl~rnational sur
l'exécution d'enfants.

Alllnest~ lnternalional s test dtcl :wée "prof,:.ndéœent tro'.lol~e" par la
d~cison de l~Co._ission de n'enGaGer~~cune acli9A ~~nlre les l'a~us

•



•
•

~..~t èm :st l Q t..~Et S -=-;.. è Gf' =: ':d e ré".:.. h ~ ~ ~ e ,. c (, rr:fi: l S E:' n :: ~'"~ ~... C to' ::...{_ ~ ~ -:- '..: iS l f:':! Ii 5 ~ en::.\ l ~
i .......t!-conclliable .avec t..~n -=-:':û:st~,=::1~fJ':_ :f'•.!tf':-:rf:i:..iQ'.:,=, ~")'_:~' :::-=-:_;_r'~ f.in.cf la "l'~:~'=:'l':\~':
(] s dr-c,i+_~ d-:- l 'hommr' f'f: lr'~k~'~ d ...~.i_.;,mè l t~:~~-'G61n~s.~t.;:.~..';: :":'.A~':~:,!~t£5::'~"-=- ..

O,...tr'e 1-: pr'obl~me ~.t~r'ch?, 1.::1 r'~~ol'_:-::'lQn f.~:.~::::.t_ -:-i'..;":' C: ': .....-:..'.:.I.:t~'~.(:;
C' +.('a-.Judlcl-=ir-'es m-=~SlVo:-~' ci>:' d~:::P~r"'ltl~'ns f,.'r ....:~..:!: ':".: H:':'.,l':'n{_,=~r",=,,= e". I::'i'
~:' T.,=,!':t i. <':~~ dr'~':' ••f':' i r'~s ... E 11 ~ sU(:t~èrd':' t. 1.3 '.:è-=::. Gf'l.~'i:"l 'oo':": '..1 I l•.:r: ~'"~P~,.,(.'i_I:" ..!~'

~,"èci.31, cr::jt.~~ dtt?nQI ..:~~:.er ~'.~r' l~ ~i';'_t ..~=t.i.~:'n dt:'s ~~'(:'lt~ J~,= l'::':'!:1l!:~ '':;:=f!~ ~'=' F"::~~II

y C ,I t:. ~ Il"'1 d
~~? 082239 MAR 89

UN AN APRES HALABJA : Actualité Juive Hebda S.3.s?i

••

Le bilan pays par pays est
dramatiquement négatif. En
Turquie, en Syrie et en Iran, il
parle de génocide culturel, vo-
lonté délibérée de destruction
des monuments, de l'histoire ou
encore de la langue kurde.

En Irak, la survie physique est
en jeu. Une politique d'extermi-
nation par étapes de l'entité k~rde
est mise en place. Les villages"
kurdes ont été systématiquement
rayés de la carte. Une classe so-

Turquie, alors... "La France qui
fête le bicentenaire de la révolu-
tion et a à sa tête un humaniste n'a
pas dit un mot après le bombar-
dement de Halabja. Elle n'a rien
fait de concret. Elle n'a donné
aucun visa pour les blessés" se
souvient Kendal Nezan. S'il se
réjouit qu'après l'appel au meur-
tre de Khomeiny contre Salman
Rushdie, M. Laurent Fabius l'ait
traité d'assassin, il regrette tout
de même que le même terme n'ait
pas été employé à l'époque con-
tre Saddam Hussein.

Cynique parfois la commu-
nauté internationale. Il y a quel-
ques mois, la sous-commission
des droits de l'homme des Na-
tions Unies estimait que la ques-
tion k\Jrde n'était pas urgente.
:'Quantl il n'en restera que quel-
ques-uns, on les mettra dans des
réserves", conclut le président de
l'Institut kurde.

Arabisation
forcée

Non représenté officielle.
ment certes, mais l'affaire est plus
grave encore si l'on peut dire.
"Aucun Etat n'est prêt à présenter
le dossier kurde", nous dit notre
interlocuteur. La question kurde
pourrait constituer un test de
sincérité pour les hommes poli.
tiques en matière de droits de
l'homme. Mais il y a des contrats
en cours de signature. Quand ce
n'est pas ,avec l'Irak, c'est avec la

Ayant leur propre Ian.
gue, leur culture, un seul docu.
ment international allait recon-
naître, théoriquement, leur droit à.
l'autonomie, le Traité de Sèvres'
signé en 1920 entre les alliés et le,
gouvernement turc. Malheureu-,
sement pour la nation kurde, il
allait rester lettre morte en raison
de la victoire de Mustapha Kemal.
Le traité de Lausanne, signé en
1924, rétablissait la Turquie dans
sa dignité mais occultait totale-
ment le fait kurde. Les Kurdes
avaient, en quelque sorte, man-
qué leur rendez-vous avec l'His-
toire.

Peuple sans Etat, les Kurdes
ont le "tort" de vivre dans une
zone géographique considérée

Rendez-vous,.manque
avec l'histoire

Nation de 25 millions d'ha-
bitants vivant au coeur du
Moyen.Orient, les Kurdes n'ont
pas d'Etat. Ils ont été les témoins
de la naissance et de la chute des
Empires les plus puissants du
monde, assyrien, perse, grec,

. romain, arabe, mongol et turc.
Leur territoire est aujourd'hui di-
visé entre la Turquie, l'Iran, l'Irak
,et la Syrie.

LES KURDES
UN PEUPLE MENACE

Lorsque se réunit à Paris, début janvier,' la Conférence sur les armes chimiques, on "oublia" quei-
.que peu de rappeler que son origine était directement liée au bombardement de la ville kurde de Ha-
labja par les forces irakiennes qui fit au moins 5 000 morts dont nombre de femmes et d'enfants. La
communauté kurde qui, faute d'Etat ne fut pas présente à la Conférence de Paris a proposé que le 16
mars, jour anniversaire de ce bombardement, devienne journée internationale contre les armes chi-
miques. En attendant qu'elle soit entendue au niveau international, nous avons voulu marquer cet
anniversaire.

Agri, réfugié kurde que nous avons rencontré dans une grande ville d'Europe, est convaincu que la
Ligue arabe avait menacé de boycotter cette conférence si les Kurdes étaient présents. Les ,victimes
seraient-elles donc devenues si dangereuses?

, comme strategiquement essen-
CLAUDE MEYER tielle tant par l'ouest que par l'est.

De plus leur territoire est riche,
notamment en pétrole et en di.
vers métaux, chrome, fer, cuivre.
,Or. Quel Etat serait prêt à une
:amputation dans ces conditions-
là?
, Peuple sans Etat, certes,
mais cela saurait-il justifier une
non-invitation à la Conférence de
'Paris? Comme nous le dit, non
sans une certaine amertume,
Kendal Nezan, le président de
l'Institut kurde de Paris "même
parmi les peuples sans Etats,
certains sont plus égaux que
d'autres". Sa constatation est la-
pidaire "Nous sommes les parias
du monde". Des intérêts écono-
miques et stratégiques sembien,
ligués 'pour générer une conspi.
ration du silence. La Turquie fait
partie de l'OTAN, la Syrie et l'Irak,
alliés des pays de l'est sont très
bièn vus de pays tels que la
France.

Test de sincérité
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ciale a disparu. On offre des pri-
mes aux Arabes qui épouseraient
des femmes kurdes. Des enfants
kurdes sont placés dans des fa-
milles arabes. Le 28 février, Am-
nesty International révélait, hor-
reur dans l'horreur, que des fa-
milles kurdes avaient dû payer
une "taxe d'exécution" pour
"rentrer en possession" des-
cor.ps de huits enfants assassinés
après avoir été enlevés. On a as-
sisté à une politique d'arabisation
systématique de la région de
Kirkouk. Le patrimoine historique
.est touché. Des églises chal.
déennes som détruites.

Pour Kendal Nezan, le Kur-
distan est le dernier bastion à ne
pas accepter la dictature de Sad-
dam Hussein. "Tout le monde est
courageusement silencieux" sur
ce qui s'y passe. Et d'ailleurs,
l'accès est interdit aux journalis-
tes.

I \: ~'I' ITl' T I<'ll U I ) 1<

Peut-on encore être opti-
miste quand on est Kurde et pré-
sident de son Institut à Peris 7
"C'est difficile", admet-il. Mais on
ne peut pas rayer de la carte du
monde une population de cette
importance. Les Kurdes finiront
bien par être dotés d'un Etat. HA
l'échelle de i'histoire, c'est pos-
sible", nous dit-il. Les Tchèques
ou les Polonais ont bien été privés
d'Etat pendant quatre siècles. Les
Kurdes ont eu des principautés
indépendantes jusqu'au milieu du
19ème siècle .

L:lnstitut kurde de Peris a
pour objectif de préserver la
culture kurde. Il ne bénéficie
que de subventions extrê.
mement modestes. Il publie
néanmoins un bulletin, revue
de presse internationale dif~-
fusée dans 70 pays. Il dispose'
d'un centre de documentation
et d'archives sonores. Revues
et films vidéo en kurde y sont
produits. Ils parviennent assez
vite en territoire kurde.

La population kurde en
France s'élève à 60000
membres dont 1/3 en région
parisienne. Travailleurs du
bAtiment, de la métallurgie, de
la restauration, il faut y ajouter
environ 2000 réfugiés. C.M.

•
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FR
FRA0708 4 G 0192 FRA IAFP-PZ23
D\vers-~urd.s lead
Inlerpellation â Paris d'un militanl kurde soupÇonné d'un meurtre en RFA

PARIS, 13 mars (AFP) - Un militant kurde, Cassim Kilic, membre présumé du
P~K (Parti des lravailleurs du Kurdislan, en lulle arm.e conlre Ankara),
svupçonn. du meurlre d'un ressorlissanl lurc en RFA, a él. inlerpell. vendredi
soir â Paris, apprend-on lundi de source auloris.e.

Ce mililanl, âG* de 28 ans, a-l-on précisé, fail l'objel d'un mandal
d'arr~t de la juslice ouesl-allemande. Apr~s deux jours de Garde â vue dans
l~s locaux de la BriGade criminelle, il a .lé placé lundi soir par le ParQuel
d,.Paris sous écrou exlradilionnel en allendanl de comparaitre devanl la
Chambre d'accusalion de la Cour d'appel de Paris.

Kilic a él. inlerpellé par la "crim", Gr~ce à des renseiGnemenls fournis
F'~r la seclion anli-lerrorisle des renseiGnemenls G.néraux de la préfecture de
Police de Paris, Qui onl aussi parlicipé à celle inlerpellation. Les RG
fllaienl depuis QuelQues jours Cassim Kilic, recherché en RFA, mais éGalement
svupÇonné d'un meurlre en France. Ces soupÇons ne se seraient pas confirmés,
a-l-on conclu de même source.

RB-CB-PMG/sa
A7P 131816 MAR 89
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FRA0708 4 G 0192 FRA IAFP-PZ23
D\vers-~~rdes lead
Interpellalion â Paris d'un militanl kurde soupçonné d'un meurtre en RFA

PARIS, 13 mars (AFP) - Un mililanl kurde, Cassim Kilic, membre présumé du
PXK(Parli des lravailleurs du Kurdislani en lulle armée contre Ankara),
svupçonné du meurlre d'un ressorlissanl lurc en RFA, a élé interpellé vendredi
soir â Paris, apprend-on lundi de source aulorisée.

Ce mililanl, âGé de 28 ans, a-l-on précisé, fail l'objel d'un mandal
d'arrêl de la juslice ouesl-allemande. Après deux jours de Garde à vue dans
l~s locaux de la BriGade criminelle, il a été placé lundl soir par le ParQuel
dt' Paris sous écrou exlradilionnel en allendanl de comparailre devant la
Chambre d'accusalion de la Cour d'appel de Paris.

Kilic a été inlerpellé par la "crim", Gr~ce â des renseiGnemenls fournis
F~r la seclion anli-lerrorisle des renseiGnemenls Généraux de la préfeclure de
Police de Paris, Qui onl aussi parlicipé â celle inlerpellalion. Les RG
fllaienl depuis QuelQues jours Cassim Kilic, recherché en RFA, mais éGalemenl
svupçonné d'un meurlre en France. Ces soupÇons ne se seraienl pas confirmés,
a-l-on conclu de même source.

RB-CB-PMG/sa
A7P 131816 MAR 89
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RFA-France-KurdesLA RFA va réclamer l'extradition d'un ~rde arr~té â Parls
I • '

l KARLSRUHE (RFA), 14 mars (AFP) - La RFA va, demander â la Fr~nce L~ IUl
lvrer un militant kurde du Parti des tr~vallleurs du Kurdlstan ~PKK),
l.l..1.lpç:onnéde meurtre el inter,pellé vendr'edi â r.,.ris,'a-t.-o~ apprlS mar'dl
uprès du ParQuet fédéral â Karl~ruhe (s~d-oue~t de la RFA).

~

Le JUGe d'instruction auprès d~ la Cour suprême avai~,l~nc' le 28 f~vr~~r
'~'rnier un l~andal d I ~rrêt contre ce mil itant de nat.lona.l.lt~ lur~~le e;e _8 d,IS

, l ' t" é • . I ase: .aS5" nat c:' q'"assim Kilie, Q1.l'ilsc,upç:':>nneCl aVQ1t' par_1Clt=' d 1 - -,." .:... , •
ressortissant lure, Ramazan AdiGuzel, à H~novre (nord) en mal 198,. AC1GUZei
~ppartenait ê une orGanisation concurrente du PKK, le KOMKA~: '

La Just.ice ouesl-all~mande reproche éGalement â Cassim KlilC son
appart.enance A un Group~ terroriste â l'intérieur du PKK.

Cassim Kilic e été interpellé Gràce â des renseiGnements fournis par la
police anti-terr~risle fr~nç:aise, Qui le filait depuis plusleurs ~ours. Des
soupÇons c~ncernant ~a P2rllcipation â un autre meurtre en France ne s~ sont
p.;:sconfirmés.

TJ/Jm/dz'
AFP 141437 MAR 89

Le Croix 14.3.89 JEANTOULAT

UN PEUPLE ASSASSINÉ
T rente-deul ana de

prison: c'est Ja peine
que purge actuelle-
ment, en Turquie,
Medhi Zana, maire

de Diyarbakir. Son délit? En
1980, dans l'elercice de lIeS
fonctions, il a parlé en kurde,
car la majorité de lIeS adminis-
trés ne comprend que cette
langue. Cela lui a valu,
comme à trop d'autres com.
patriotes, la prison et la tor-
ture.

Le monde entier compatit,
à juste titre, au malheur du
peuple arménien. N'oublie-t.ll
lias la tragédie des Kurdes?
Fort de vingt millions de
membres, ce peuple, fier d'une
vieille culture. qui remonte à
l'empire des Mèdes, n'a ja.
mais pu obtenir Ja reconnais-
sance de BOnidentité. Après Ja
Première Guerre mondiale, le
traité de Sèvres, en 1920 pré-
voyait Ja création d'un ~tat :
le Kurdistan. Mais Mustafa
Kemal fit échouer le projet.
Ce traité fut remplacé, en
1923, par celui de Lausanne
qui divise le Kurdistal1 et le
répartit entre quatre Etats :
la TurQuie (environ 10 mil.
lions de Kurdes), l'Iran
(5 millions), l'Irak (4 mil.
lions) et la Syrie (1 million).
Dès lors, ce peuple n'a cessé
d'être l'objet de répressions,

notamment en Turquie et en
Irak. '

La Turquie reste marquée
par le nationalisme virulent
de Mustafa Kemal, qui ne
reconnaissait pas les minori-'
tés. Elle a éliminé les Armé-
niens en 1915, et, si elle n'a
pas masaacré les Kurdes -
flop nombreux - elle nie leur
identité. Ils n'ont ni écoles ni
journaUl. Il leur est interdit
d'écrire en kurde ou de perler
cette langue dans les liel1l ~u-
blies. Une BOrte de génocide
culturel.

Le gouvernement d'An-
kara, certes, en septembre
dermer, a ouvert lIeS frontières
à des milliera de réfu 'és kure
des qui fuyaient l'I:S. Il l'a
fait BOUSJa pression exté-
rieure. Mais, à la demande de
l'Irak, il a evacué les bl_
vera des hôpitaUl militaires et
empêché tout observateur
étranaer de les visiter. Car le
régime de Saddam HUIIIÏD
avait employé des gu contre
les Kurdes, comme l'ont dé-
montré les services améri.
cains.

Ce drame n'est qu'un èpi.
BOded'une entreprise perma-
nente, qui vise à éliminer les
Kurdes. Ainsi, dans les années,
70, Bagdad a déporté œUI des
régions riches en pétrole vers
le désert du Sud ~ur implan-
ter des Arabes a leur place:

Dans les autres provinces, ila
commencé à détruire ~ vil-
Jages. L'aviation larguait des
bombes au' phosphore ou au
napalm pour faire fuir la po-
pulation; puis, l'armée de
terre ven81t dynamiter les
maisons, hétonner les BOurces
d'eau, détruire les vergers au
lance-flammes.

La guerre avec l'iran' a
fourni au gouvernement ira-
kien l'occuion d'intensifier
IOn œuvre destructrice. Son
armée a ruiné Ja plupart des
villages kurdes eQCOredebout,
environ 4000 sur 5000 (1).

Plus grave encore : pendant
les de\1l dernières annees de la
gu~, Saddam HU8Iein a uti-'
li8é des gu tolÎques contre sa
propr~ . population k~rde.
Malgre les efforts pour le ca-
cher, il n'a pas pu empêcher
les télévisions étrangères, à Ja
faveur d'une avancée ira.
nienne BUr BOnterritoire, de
montrer les victimes du bom-
bardement chimique d'Ha.
labia, qui aurait tué 5000 per.
1Onnee, les 16 et 17 llIlI
1988 : femmes gisant daDa ..
rues, lerrant dans leurs bras
leur bébé mort, monceaUl de
cadavres à Ja peau noircie,
familles entières terrassées
dans leur fuite. C'est encore
plus tragique qu'en Rouma-
nie!

Malheureusement, la com-
munauté internationale n'a
pas réagi. Et l'Irak a conti-
nué. Et il continuerait. Selon
l'International Herald Tribune
du 19 janvier 1989, il serait
même en train de produire -
outre les armes chimiques -
des armes biologiques, capa-
bles de répandre la typhoide,
le choléra et l'anthr8l. DI!UI
jours auparavant, le 17 jan-
vier, la chaine ABC News
avait même insinué que des
résistants kurdes auraient
contracté la typhoide par un
agent biologique.

Les crimes des ayatollahs
iraniens sont largement
connus de l'opinion publique. '
Pourquoi ceUl de la dictature
irakienne BOnt.ils en partie
ignorés? Il ~ a d'abord la
peur, comprehensible, de la
révolution islamique et de
l'incroyable fanatisme du
« guide suprême It iranien. En
outre, aucun pals n'entend
sacrifier les intérets économi-
ques, politiques ou atratéJi-
ques que représente l'Irak. La
France, en particulier, est de.
venue IOn principal fournis-,
leur d'armes. Récemment en.
core,' notre ministre de la
défense annonçait un projet'
d'implanter en Irak une usme'
qui fabriquerait sur place des
Mirage 2000. Le ministre
n'oublie-t-il pas à quoi peu-
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vent servir ces avions? Alain
Peyrefitte l'avait rappelé dans
un éditorial du Figaro (12 sep-
tembre 1988), intitulé « Géno-
cide » : « La France peut-elle
rester inerte quand un régime
qu'elle a soutenu à bout de
bras ~aze 88 population p~
des rallis de Mirage qu'elle lw
a fournis? »

Déjà, en juin 1974, un ami
de notre pays, « Kurde de,
naissance et de sang, mais,
Français de cœur et d'adop-
tion », l'émir Bedir.Khan,
avait écrit au nouveau prési-

dent de la République, Valéry
Giscard d'Estaing : « Mon
peuple fait l'objet d'une entre-
prise de génocide délibérée de
la part des autorités de Bag-
dad. (... ) Avec tristesse et stu.

,1>fur, nous apprenons que la
,France s'apprête à leur vendre
une grande quantité d'armes
perfectionnées. ( ... ) Pour
l'amour de Dieu, que l'on
cesse d'armer les agresseurs de
,mon peuple! It '., ~

L'émir Bedir-Khan est
mort. Mais, au-delà de la
,tombe, il continue à nousin-
terpeller.
, (1) Selon l'iDstitut kurde de Pa.
ris, 106, rue Lafayette (10'). "

'Règlement de comptes
à l'Intérieur du P.K.K.

Paris. - Un membre du P.K.K.
(Parti des travailleurs du Kurdistan)
a été interpellé par la brigade
criminelle, dans le cadre d'enquêtes
sur les meurtres de deux Kurdes.
Les victimes appartenaient à une
,fraction dissidente.

L'individu a été interpellé dans la
région' parisienne. fi est soupçonné
'd'être à l'origine des exécutions de
deux Kurdes, dont celle d'une
jeune femme, Guzide Kadah, dont
le cadavre avait été découvert le
31 décembre dernier dans un bois
proche de Coubron (Seine-Saint~
Denis). La victime, qui a été
étranglée ~t ligotée, avait 'qUitté
'depuis peu le P.K.K. pour re-
joindre une tendance rivale. '

Principal mouvement autono-
miste kurde, le P.K.K. est actuelle-
ment vll!l\me d'une scission. Une
nouvelle tendance, à laquelle ap-
partenaient les victimes, souhaite
s'en prendre violemment aux inté-

, r~ts turcs à partir des pays euro-
péens dans lesquels la communauté
kurde .est installée.

L'Evenement du Jeudi 23.3.89

Turquie : silence, on tue ,
Six Journalistes turcs viennent d'être condamnés à six ans de:
prison chacun par la Cour de sûreté de l'Etat d'Ankara pour
Il propagande séparatiste Il. En ~l!lt, les six hommes avalent
dénoncé l'utilisation par l'Irak, en septembre dernier, d'armes
chimiques contre les It.urdes Irakiens.
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Libération 17.3.89
'Tarquie: tOi1dm1abOO

Sixjournalistes turcs ont été condam-
.nésjeudi à six ans de prison chacun par
la Cour de la sûreté d'Etat d'Ankara,
«pour propagande séparatiste», a rap-
porté l'agence turque Anatolie. Ils
avaient été arrêtés et placés en garde.à-
vue en septembre dernier, au cours
d'une manifestation pour dénoncer
l'utilisation des annes chimiques au
nord de l'l(ak .cont,re les Kurdes.
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How the Kurds Are Cared For:
7Monthsin Tents

By CLYDE HABERMAN
Spec:lallo The New York Times

MARDIN, Turkey, March 29
Confined behind barbed-wire fences
- in a wind-pounded tent city here
and in bleak, overcrowded apartment
blocks elsewhere - Kurdish refugees
who fled to Turkey from Iraq feel
they are the near-forgotten.

.It is seven months since they
poured Into Turkey to escape Iraqi
troops who had attacked Iheir vil-
lages in an offensive that included,
the Kurds say, the use of chemical
weapons.

They have not been ignored. Since
an international outcry over their
plight last summer, Ihey have been
observed and analyzed by foreign
doctors, journalisls and lawmakers,
who sympathize.

But the visitors come, and quickly
go, and nothing changes for them, the
Kurds say. Here they remain, yesler-
day's headline and tomorrow's uncer-
tainty.

Iraqi Leader Is Not Trusted
"Our main problem is the future,"

said Abdallah Ismael Hururi, one of
15,000Kurds who !llX'ntthe winter in
Jenls spread aCTOSSa barren field
outside this southeastern city near
the Syrian border. "We get no infor-
mation about what will happen to us."

Kurds, a transnational group
amounting to as many as 20 million
people, oœupy parts of the Soviet
Ulllon, Iran, Iraq, Syria and Turkey.
About 50,000 living in northern Iraq
fled across the border into '1 urkey
when Iraqi forces overran them lasl
August, but only 36,000 remain.
Nearly all the others went on to Iran,
with Turkish encouragemenl, and
several hundred returned home
under an amnesty extended by Iraq's
President, Saddam Hussein.

The Kurds still here do nol trust
Mr. Hussein, and say they will not go
back while he holds power. Many
want 10 resettle in Turkey or move to
Weslern Europe or the United Stales.
None of those are Oplions now.

As a group, Ihey seem in good
health, and are receiving adequate
medical care.

349Died In One Week
Whether the result of chemical

warfare or poor nutrition, there were
many more problems early on, esp<'-
clally for children. According tu Gov-
ernment figures, 349 Iraqi Kurds died
in the camps through Ihe first week of
February, 269 of them under the age
of5.

Some of the new arrivals were Iikc
Abdallah Farouk, a 40-year-old
farmer who reported breathing diffi-
culties and watery eyes, problems
that he attributed to Iraqi chemical
attacks. He feels fine now, Mr. Fa-
rouksaid.

The Kurds, who are confined 10
camps in Mardin and turlher north in
,Diyarbakir and Mus, seem to have
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enough 10 eat, although some com-
plain about the food. There are prob-
lems, too, with nonworking heating
systems, water taps and toilets.

Mostly. though, the refugees are
bored. They lack work, and, Increas-
ingly, they are impatient. They want
ouI of Ihe camps now.

Summer Can Be an Inferno
"I want only to get my freedom,"

said Asur Benyamin, a 39-year-old
Kurd in the Diyarbakir camp, 60
miles from here. "Maybe I can go to.
another country, maybe I can stay
here. But I want my freedom."

Turkish officiais, who say their re-
sources are limited, are looking for
help from Ihe United Nations High
Commissioner for Refugees so they.
can move the Kurds to new quarters.
The winter was relatively mild, but
summer will be here soon, and the
Government in Ankara warns of
hardships, including the risk of dis-
('ase, if Ihe refugees are not moved to
hetter places.

This is hardscrabble country, with
Ilol u single tree to block the fierce,
('old winds that rip across the plains.
Corne summer, the Mardin camp will
lleome an anvil under Intense sun and
temperalures that can exceed 110de-
grees.

Even so, Ku'rds and Turks alike
agree Ihal morale is higher here than
in Ihe grim apartmenls housing 8,000
refugees in Mus and 13,000in Dyarba-
"kir, a complex built as lemporary
sheller for Turkish disasler viclims.
The original capacity was sel at
about 1,500.

In one typical aparlmenl, 28 men,
women and childrcn are packed into
two small bedrooms' and a somewhal
larger communal area, where they
sleep on thin blankets slretched
across the floor. Two men sleep in the
kitchen. Western diplomats who have
visited the camps give the Turks good
marks for having done their best Wilh

the $15 million they have spent. But
Ihe diplomats also say that Ankara is
asking too much from the United Na-
tions refugec group - about $85 mil.
lion - and they recommend that con-
struction plans be scaled back.

Hoslls UnenthusIastIc
In respon~(', Turkish officiais com-

plain thaI Weslern Europeans are
quick to lecture about human-rights
violations in Ihis country, yet when it
comes to taking care of the Kurds
they have done little. "We get the im-
pression lhey are not really eager to
give us money," said Hayri Kozakcio-
glu, the Ankara-appointed governor
for this region.

Turkey admits it Is a reluctant host.
Accepting lhe refugees has unsettled
relations Wllh Iraq. Moreover, the
Turks are at war with their own
Kurdish insurgents, a struggle that
has claimed about 1,300lives over the
la sI five years.
. So secuJ'lly is a priority, and the
camp is lIIHler armed guard. Refu-
gees may go \0 lown if lhey have
money, bUIonly under surveillance.

Mosl never get even that far. They
wail behind Ihe barbed wire, hoping
for something more encouraging
than a visit from yet another tor-
eigner asking how Ihey are.
. They alrPildy know Ihe answer to
Ihalone.

The New Yurk Tlmes/M.n:h JI. IY~Y

Kimls encamped at Mardin are
impatient to be resettled.
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~ le Cump des Suinls
SAMEDI 18 MARS. - SCENE DE LA VIE P:\RISIENNE. - « C'est

une émeute ? • " Non, Sire, c'est une' révolution. ~ Et justement.
voici une révolution à la Porte Saint-Denis; une bonne cen-

taine de bipèdes attroupés, et des dizaines d'autres qui arrivent au
galop. Nini Peau d'Chien se crêpe-t-elle le chignon avec une transsexuelle
ghanéenne ? M. Pierre Joxe s'est-Il décidé à faire mettre à l'ombre les
marxistes ~es qui appellent quotidiennement au massacre de la
<1 çauta faclst » au pouvoir (1) à Ankara ? Les rabbins loubavitch ont-
ils lancé un cartel aux khomeynlstes de la <1 Voie de l'Islam » ? Je
fends- la foule des boubous et des burnous, des sarongs et des sarouals,
et, à travers madras, turbans et calottes. aperçois l'objet de ce grand re-
muement : une demi-douzaine d'Ecossais en kilt venus se consoler
au beau}olpif de la défaite des rugbymen au Chardon. Dans notre Paris
Monsieur devenu, Merci M. Chirac! si délicleusemc;nt multiracial qU'on a
l'impression à chaque instant de voyager gratis :Nouvell~s Frontières, 11
est incontestable que ces McRae, Mc Lean et autre McAlistair sont folle-
ment exotiques ...

LaChronique d'Amnesty International Mars 89

le viol des droits de /'enfant
GROS PLAN / ~ESENFANTS MARTYRS D'IRAK

VIOLATION DU DROIT
INTERNATIONAL

Malgré les dispositions du droit '
international et de la législation

Irakienne, les enfants sont
aujourd'hui victimes de

tt disparitions JI, d'arrestations
arbitraires, de détention sans

jugement, de torture, de mauvais
traitements, d'assassinats

politiques et de la peine de mort.

:'L es traitements cruels infli-
gés aux enfants sont de-
venus courants dans les
prisons irakiennes. Les
jeunes sont torturés, sou.

vent pour les obliger è dévoiler
des informations sur leurs fa-
milles. On maltraite même des
bébés pour contraindre des
membres de leurs familles è
« avouer Il de prétendus délits

r-----------'-----.-------", politiques. Un ancien prisonnier
politique, libéré en 1985 après
une détention de cinq mois au
quartier général de la sécurité è
el-Karkh, a raconté ce qui était

L'Irak a violé les lois internationales, dont celles qui visent arrivé aux siens, en sa pré-
spécifiquement. protéger les enfants, Les autorités irakien- sence, pour le forcer 'à révéler
nes ont notamment violé le pacte international relatif aux
droits civils et politiques,qui reconnait que les jeuneset les son affiliation politique: Il... Ma
enfants ont besoin d'une protection spéciale du fait de leur mère, 73 ans, mes trois sœurs,
vulnérabilité, alors que l'Irak a ratifié ce pacte en 1971. mes trois frères, et cinq enfants

En lOOt 1988,Amnestya fourni des éléments de preuve de âgés de cinq à treize ans, ont
violations ciel droits de l'homme en Irak, notamment en ma. été arrêtés et amenés devant
titre d'exécutions sommaires d'enfants, • la sous-commis. moi. On leLlr a fait subir la falaqa
sion de la lutte contreles mesures discriminatoires et de la (coups sur la plante des pieds)
protection det minorités (ONU). Dans leur réponse. la sous-
commiaaion, les autorités irakiennes ont affirmé que leur 9011. et des décharges électriques ... »
vemement avait «flit tout son possible pour rl8(J6Cterse. Son témoignage décrit aussi les
eng""""," intem,tion,ux conforrnémBnt,ux trlitél inter. conditions dans lesquelles des
n,tion,ux enm,tière de droits de l'homme Il... bébés sont détenus dans les pri-

L...- ---' sons irakiennes: Il En général ils
gardent ces enfants dans une

cellule adjacente à celle de leur
mère ou de leur père et les pri-
vent de lait afin d'obliger leurs
parents à avouer. j'ai vu un bébé
de cinq mois hurler dè faim! )).

L'Irak ne respecte pas ses en-
gagements en matière de droit
international et viole de façon
flagrante ses lois internes Qui
déterminent les droits de l'en-
fant. Par exemple, pendant une
période de six semaines en
1987, les autorités ont enfreint è
plusieurs reprises la législation
irakienne Qui interdit d'infliger la
peine de mort aux jeunes de
moins de 18 ans. Parmi les vic-
times figuraient un certain nom-
bre de sympathisants présumés
du Parti démocratique kurde
(PDK) : Rizgar Abdallah, âgé de
16 ans, était l'un des Quatorze
mineurs exécutés au camp
d'entraînement de Mossoul, le
28 octobre 1987. Ismail Asad et
Latif Adel, âgés de 15 ans,
étaient parmi les neufs Kurdes
exécutés le 18 novembre 1987,
à la garnison de Fa'ideh. Dans,
ce même lieu, Segvan Khaled
Ali, âgé de 15 ans, et Hewel
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Misho Miho; 17 ans, étaient au
nombre des huit mineurs exécu-
tés le 10 décembre 1987.

Dans ces cas, comme dans
beaucoup d'autres, la peine de
mort a été appliquée après un
'procès sommaire devant un tri-
bunal militaire.

ASSASSINATS POLmaUES
APPROUVÉS PAR LES AUTORITÉS

Abd el-Rahman Ahmad Haji
avait 17 ans lorsqu'il a été exé-
cuté à la prison d'Abu Ghraib,
près de Bagdad. Arrêté en 1984,
il a été torturé en détention et
exécuté le 1" novembre 1986. I
Le gouvernement irakien al
confirmé cette exécution, décla-
rant qu'il avait été reconnu cou-:
pable de crimes, et notamment!
de sabotage. Bien que la lot ira-:
kienne stipule que la peine de.
mort doit être commuée en une'
peine moir:ldre si le délinquant'
est mineur, le gouvernement Ira- .
kien a affirmé à Amnesty qu'Abd
el-Rahman Ahmad Hajl avait bé-
néficié d'un procès équitable
It où toutes les mesures Judicisi-
.(eS et légs1es svsientéttf pleine-
ment respectées conformément
à Is constitution irskienne et sux
lois en viqueur JI.

La majorité des exécutions
qui ont eu lieu en Irak au cours
de ces dernières années ont été
,ft extrajudiciaires.; c'est-à-dire.
qu'il s'agit d'assassinats politi-
ques approuvés par les autori-.
tés. Les détenus ont été exécu-
tés en masse, sans poursuites
judiciaires préalables. Parmi eux
se trouvaient de nombreux en-
fants et jeunes gens. A la fin de
mars 1986, les forces kurdes,
opposées au gouvernement ira-
kien, auraient tenté d'assassiner
le gouverneur d'Arbil, blessé au
cours de l'attaque. En représail-
les, quinze lycéens et étudiants
de l'université de Salah el-Din, à
Arbil, ont été arrêtés et exécu-
tés sommairement en public
dans la ville, entre le 27 mars et
le 3 avril 1986.

Début janvier 1987, vingt-neuf
enfants et jeunes gens de la pro-
vinçe de Sulaymaniyah, Agés de
17 it 23 ans, ont été exécutés
sans jugement. Parmi eux se
trouvaient trois jeunes Agés de
17 ans au moment de leur exécu"'
tion: Dara Hussain Hassan, Dlir
Mahmud Ali et Salah Omar.

En novembre et décembre
1987, des centaines de person-
nes - le nombre pourrait attein-
dre 360 - ont été exécutées ex-
trajudiciairement en sept fois.
Dix-sept d'entre elles étaient
Agées de moins de 18 ans. En-
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tre autres, 160 prisonniers pOliti-
ques kurdes de la province de
Sulaymaniyah auraient été exé-
cutés à la prison d'Abu Ghraib.
Parmi eux figuraient huit ly-
céens, dont l'un, Dana Haji Sidlq
Mar'uf, était Agé de 14 ans.
Lorsque les corps ont été ren-
dus aux familles en janvier
1988, celles-ci ont da payer 300
dinars irakiens pour chaque
corps. Cette exigence, devenue
habituelle, a été qualifiée de

,cc taxe d'exécution •. Celle-ci se-
rait prélevée pour couvrir les
frais de l'Etat : balles, cercueils
et transport I

Amnesty reçoit fréquemment
des informations signalant la
cc disparition Il de détenUs. On
craint, dans bien des cas, qu'ils
aient été exécutés. Beaucoup
de victimes sont Agées de
moins de 18 ans. Quatre ly-
céens, arrêtés à Basra en avril et
mai 1981, ont « disparu » par la
suite. Muslem Hassan, Riya~
Hassan et Nizar Najm avaient
16 ans au moment de leur arres-'
tation; Samir Najm avait 17 ans.
Ils étaient parmi 114 personnes
qui ont.« disparu • après avoir
'été arrêtées par les forces de
sécurité, entre 1979 et 1982. En
octobre' 1983, Amnesty, a en-
voyé leurs'. noms aux autorités
pour enquête.' Celles-ci ont ré-
pondu trojs mois. plus tard que
tous l~~,homs étalent fl~tifs. ' ,

': ... ~:".i' . ',.0:

DES iDISPARUS I PAR. MIWERS
Parmi les «disparus • figur~nt

des centaines de musulmans
chiites:'dont des mineurs. Au
début des années 80, peu après
le début de la guerre Iran-Irak,
les autorités irakiennes ont dé-
porté des milliers de familles en
Iran, déclarant que ces familles
étaient d'origine iranien'ne. La
majorité ,des déportés étaient
des femmes, des enfants et des
personnes Agées. Dans de nom-
breux cas, les hommes ont été
retenus en Irak, puis ont cc dis-
paru It. En 1987, Amnesty a reçu
des informations selon lesquel,:"
les 178 d'entre eux auraient
cc disparu » de 1.980 à 1986. Au
moins 17 de ces détenus cc dis-
parus» avaient moins de 17 ans
au moment de leur arrestation.
Trois d'entre eux, Hisham Mahdi
Gula. Kadhim Sikar Abbas el-Ru~
bai'i et Muhammad Shaker
Odeh el-Jabburi, avaient 14 ans,
Abbas Fadil Kadhim Shibil avait.
12 ans.

En 1983, des milliers de Kur-
des ont cc disparu )) après avoir
été arrêtés par les forces ira-
kiennes. Ils étaient tous mem-
bres de la cOrT:l!!lun~uté_~arza-

nite des régions de Barzan et de
Mirgah Sur. Les autorités ira-
kiennes les avaient réinstallés
de force dans quatre Il grands
ensembles» de la province d'Ar-
bil. En août 1983, huit mille
hommes et garçons de cette
,communauté ont été appréhen-
dés et emmenés dans des véhi-
cules militaires; on ne sait rien
du sort qui leur a été réservé ni
du lieu où ils ont été conduits.
'Parmi eux figuraient 315 enfants
Agés de huit à dix-sept ans au
moment de leur arrestation.

LES ENFANTS RETENUS EN
OTAGE PENDANT DES ANNÉES

La loi irakienne stipule
qu'aucun individu ne peut être ar-
rêté sans un mandat délivré par
les autorités compétentes. Cela
n'a pas empêché les arrestations
arbitraires massives d'opposants
politiques et de personnes
n'ayant aucun lien avec des orga-
nisations d'opposition. Nombre de
personnes ont été prises en ota-
ges par les autorités qui en
recherchaient d'autres; parmi
elles se trouvaient les enfants
de membres et sympathisants
d'organisations d'opposition.
En mai 1983, environ cent
trente hommes de la famille el-

Hakim ont été
. arrêtés par

les a.utori-
tés irakiennes. Tous étaient des
parents de l'ayatollah Muham-
mad Baqer el-Hakim, porte-pa-
role de l'opposition chiite en exil,
étroitement liée avec le mouve-
ment chiite clandestin El-Dawa
el-Islamiyya (Appel islamique),
L'appartenance à ce mouve-
ment est un crime passible de la
peine de mort en Irak. Amnesty
est d'avis que de nombreux
membres de la famille el-Hakim
.pourraient être des prisonniers
d'opinion. L'organisation sait
que six personnes de cette fa-
mille ont été exécutées en mai
1983 et dix en mars 1985. Une
autre est morte en détention en
jUin 1985. Douze membres de la
famille el-Hakim avaient moins
de 18 ans au moment de leur
arrestation. Maytham Abd el--
Razzaq el-Hakim avait 12 ans;
Nureddin Abd el-Razzaq el-Ha-
kim, neuf ans. La sécurité de
ces enfants inspire de l'inquié-
tude au vu du sort réservé aux
adultes de cette famille.

Parfois, les jeunes qui sont ap-
,parentés à des opposants pré-
sumés au régime irakien font
l'objet d'arrestations massives
et arbitraires. En septembre et
octobre 1985, quelque trois
cents enfants et adolescents .

•
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Des enfants figurent au nombre des 5 000 habitants
d'Halabja, morts à la suite d'une attaque aérienne à l'arme
chimique par les forces irakiennes, les 16 et 17 mars 1988.
Des agressions similaires dirigées contre des civils dans le
nord de "Irak sont signalées depuis avril 1987. le gouver.
nement irakien a décliné toute responsabilité pour ces mas.
sacres.

En août 1988, des centaines de civils kurdes sans arme
ont été tués et des milliers blessés au cours d'attaques de
villages dans les provinces de Dahuk, Mossoul et Arbil. De
nombreux enfants étaient parmi les victimes. le~ forces
irakiennes ont utilisé des tanks, des hélicoptères de com-
bat, de l'artillerie et des armes chimiques. Des milliers de
villageois devenus sans abri ont fui des zones infectées
pour chercher refuge en Turquie et en Iran.

En octobre 1988, Amnesty a interrogé beaucoup de Kur-
des réfugiés dans des camps du sud de la Turquie. Ils ont
fait des récits concordants sur la manière dont les forces
irakiennes tuent aveuglément les habitants non armés. Ces
massacres font partie d'une politique systématique et déli.
bérée du gouvernement irakien pour éliminer un très grand
nombre de civils kurdes, et les punir des sympathies politi-
ques qu'ils pourraient avoir pour les activités des forces
d'opposition.

le gouvernement Irakien n'a pas autorisé les Nations
unies à envoyer une équipe pour enquêter en Irak sur ces
informations.

kurdes ont été arrêtés arbitraire-
ment par les forces de sécurité
dans la ville de Sulaymaniyah.

Ils étaient détenus en repré-
sailles, en raison de l'activité po-
litique de parents soupçonnés
de désertion ou d'être membres
des forces Pesh Merga (unités
kurdes armées). Ces enfants et
adolescents auraient été pris
comme otages pour obliger
leurs parents il se rendre aux
autorités, ou pour leur arr~cher
des renseignements sur les acti-
vités de leurs proches. On ne
sait rien du sort de la plupart ni
du lieu où ils se trouvent, sauf
que trois d'entre eux seraient
morts des suites de la torture et
des mauvais traitemer:lts subis
en détention à la fin de
1985, et que vingt-
f1euf autres au-
raient été exécu-
tés sans juge-
ment en janvier
1987. En septem-
bre 1987,Ies auto-
rités irakiennes ont
confirmé l'exécution
de sept de ces
adolescents,
à l'issue de
leur pro-
cès de-
vant un
tribunal
d'excep-
.tion, qui ies a ju-
gés pour avoir
commis des
cc actes crimi-
nels et subver-
sifs 1I. D'après
les autorités, les
suggestions se-
lon lesquelles ils
seraient morts
dans d'autres
circonstances,
sont cc fausses
et sans fonde-
ment 1I.

Les enfants
sont emprison-
nés avec leurs
parents et d'au-
'tes membres de
leurs familles.
:Amnesty a été
informée que
six enfants
avaient été em.
prisonnés entre
1982 et 1987
.avec des mem-
bres de leurs fa-
milles suspec-
tés d'être mem-
bres du PDK.
Tous ces enfants avaient moins
de 13 ans au moment de leur
arrestation.
- Mirza Rasho avait six ans
lorsqu'il a été emprisonné en
1985. Il est détenu actuellement
à Mossoul.

- Lami Khan Abd el-Baqi Taha
avait 12 ans quand elle a été
emprisonnée en 1985. Elle est
maintenant détenue à Dahuk.
- Laghgin Sabri Hussain avait
10 ans lorsqu'il a été empri-
sonné en 1985. Il est détenu ac-
tuellement il Mossoul.
- Muhammad Omar Najm avait
11 ans lorsqu'il a été empri-
sonné en 1985. Il est détenu ac-
tuellement il Tikrit.
- Jum'a Abd el-Baqi Taha avait
11 ans lorsqu'il a été empri-
sonné en 1985. Il est actuelle-
ment détenu il Dahuk.
- Mardan Rasho avait 13 ans
10rqu'i1 a été emprisonné en
1985. Il est maintenant détenu il
Mossoul.

La législation irakienne interdit
la torture et prévoit des peines
pour les tortionnaires et pour
ceux qui ordonnent la torture.
Cependant, des détenus sont
systématiquement torturés et
maltraités pendant leur déten-
tion par les forces de sécurité et
on ne connaît aucun cas où les
'coupables de tels abus ont été
poursuivis.

L'ARME CHIMIQUE
CONTRE LES ENFANTS

LES JEUNES FILLES SUPPLICIÉES
Au moins trente méthodes de

torture sont infligées dans les
prisons irakiennes. Elles vont
des coups, dont la falaqa, aux
brûlures, décharges électriques
et mutilations. Les tortionnaires.
arrachent les yeux de leurs victi-
mes, leur coupent le nez, les
oreilles, les seins, le pénis et les,
membres. Certaines de ces mé-'
thodes ont été utilisées aussi
sur les enfants: Abd el-Rahman'
Ahmad Haji, âgé de 17 ans, a
été exécuté en novembre 1985,
à la prison d'Abu Ghraib, après

qu'on lui ait arraché les ongles
en le torturant.

Des groupes entiers d'enfants
ont été torturés. D'après le té-
moignage d'un ancien détenu li-
béré du quartier général de la
sécurité il Fudailiwa, il la fin de
1985, certains des 300 enfants

et jeunes gens
de Sulayma-
niyah, détenus
en même temps
que lui, ont été
battus, fouettés,
victimes' de sé-
vices sexuels et
de décharges
électriques.
Trois d'entre
eux ont été
transférés à
l'hôp ita I mi Ii-
taire; et
lorsqu'on les a
ramenés dans
leurs cellules,
,l'un est mort.

D'anciens pri-
sonniers d'Abu
Ghraib se sou-
viennent de tor-
tures infligées
spécifiquement

TRIFA
EMPOISONNÉE

~
En novembre 1987, dix Kurdes de

Mirgah, province de Sulaymaniyah;
ont été empoisonnés au thallium,
métal lourd employé comme mort-
aux-.rats. le thallium aurait été mis
dans une boisson au yaourt par un
agent féminin des forces de sécurité
travaillant au domicile d'un membre
de l'Union patriotique du Kurdistan,
interdite.
Parmi les victimes de cette tentative
d'empoisonnement dirigée contre un
groupe d'opposants kurdes au gou-
vernement irakien, Trifa Said Mu-
hammad, âgée de quatorze ans.
Trois personnes sont mortes, parmi
lesquelles la grand-mère de Trifa.
les sept survivants ont souffert de
toutes sortes de troubles dont des
vomissements, de la fièvre, des trou-
bles nerveux et la perte de cheveux.
le médecin londonien qui a soigné
trois victimes envoyées par avion
d'Iran en Grande-Bretagne a déclaré
que leur état provenait d'une. intoxi-
cation aiguë au thallium •• Trita Said
:v1uhammad a perdu ses cheveux et
a souffert de violentes douleurs dans
les jambes trois jours après son em-
poisonnement. Au bout de trois se-
maines, elle était paralysée des jam-

bes. Éprouvant une douleur in-
tense, elle avait été transpor-

tée à dos d'âne en Iran. En
mars 1988, elle a été

envoyée en avion aux
Pays-Bas pour y être
soignée.

Trifa Said Mu.
hammad pourrait
être handicapée à
vie à- la suite de cet

empoisonnement.
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pour hu'mllier, et
blesser les
'femmes et les
jeunes filles. Se-
lon le témoi-
gnage d'un an-
cien détenu li-
béré en septembre 1988, des
prlsonnlèrel ont été pendues par
lei pieds pendant leur menstrua-
tion ; des objets ont été introduits
dans le vagin de jeunes femmes,
leur déchirant l'hymen.

TRADUIRE LES COUPABLES
EN JUSTICE
, Amnesty est préoccupée pa~

la contradiction flagrante qui
existe entre d'une part l'engage-
ment officiel du gouvemement
irakien è respecter les disposi-
tions relatives aux droits civils et
politiques, ainsi que ses propres
lois garantissant les droits des
enfants. Et la réalité des faits
d'autre part. Elle a demandé aux
plus hautes autorités Irakiennes
de faire savoir è tous les fonc-
tionnaires, par des Instructions
claires et publiques, 9ue les vio-
lations des droits de I homme ne
seront pas tolérées. Elle a de-
mandé que salt créé un orga-
nisme impartial chargé d'enquê-
ter chaque fois, que des. exécu-

tions, arrestations arbitraires,
• disparitions » ou tortures sont
'signalées. Enfin, elle a recom-
mandé instamment au gouverne-
ment irakien de veiller è ce que
tous les fonctionnaires et mem-
bres des forces militaires et de
sécurité de leur pays soient infor-
més de la législation relative aux

'droits de l'homme et reçoivent la
formation nécessaire leur per-
mettant de reapecter lei normee
Internationalement- reconnues.
Lorsqu'une enquête révèle que
ces lois ont été enfreintes, cha-
que coupable doit être traduit en

. justice. .

•
•

Explora Mars 89 ARMES CHIMIQUES:
DES MORTS
PAS CHERS

par Elisabeth Lévy Zélig

On ne peut qu'approuver la résolution des 149 pays représentés à la Conférence
de Puis, en janvier dernier, d'interdire les armes chimiques. Mais si les Grands
peu\lent renoncer sans inconvénient à cet arsenal démodé, les pays du tiers-
monlJe qui n'ont pas accès à l'arme nucléaire ris uent d'être énalisés ...
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ars 1988. Halabja, petite
ville du Kurdistan irakien,
est rayée ctëiä carte par un
bombardement chimique.
Les grandes puissances,
raison d'État oblige, se tai.

sent: une condamnation trop explicite
de l'Irak pourrait compromettre le rè-
glement de l'interminable gtierre du
Golfe. Et il faudra attendre le 29 aoOt
- après que l'Irak eut de nouveau em-
ployé des gaz de combat - pour que
l'Onu se fende enfin d'une molle
condamnation,

Pourtant, depuis quelques mois, ces
armes que Churchill appelait des
« poisons diaboliques" font l'objet
d'une intense activité diplomatique :

, alors que les négociations de Genève
en vue d'une convention interdisant. .

l'emploi, la production et le stockage
des armes chimiques piétinent depuis
dix.sept ans, pas une grande puissance
qui ne jure, la main sur le cœur, vouloir
les proscrire à tout jamais. « La sé-
curité de tous et de chacun exige l'élimi.
nation complète et vérifiée de cette
arme", déclarait François Mitterrand
le 7janvier demier, lors de l'ouverture
de la Conférence de Paris. Et dans la
déclaration finale, les 149 États partici.
pants ont affirmé « solennellement leur
engagement de ne pas utiliser l'arme
chimique et condamné un tel emploi ".
Jusqu'aux industriels occidentaux, qui
après avoir équipé l'Irak et très proba-
blement la Libye, font preuve d'une
émouvante bonne volonté ...

Le danger n'est pas nouveau, mais il
a pris .récemment un tout autre relief:



Bemard Benedetti, membre de
M6declns du monde, eat 1116Il

deux repI'i-. .. r 18 frontItre
turco-il'8lcienne, du 29 lOOt lU

4 septembre 1988, pour 88VOir I
comment étaient eccueillis les
premiers réfugiés kurdes; puis du
28 octobre lU 3 d6cembre, Iprès
que 18Turquie eut refusé de
l8isser entrer une équipe
médicale de l'Onu.
cc Quand je suis arrivé
clandestinement dans cette
région montagneuse, à la
frontière entre les deux pays, des
milliers de réfugiés kurdes ,
arrivaient dans des campements
protégés - ou surveillés? - par la
gendarmerie des frontières et
l'armée turque, qui voulait éviter
toute infiltration vers l'intérieur
du pays ... Des commandos
irakiens les poursuivaient en
territoire turc. Les autorités
turques, désireuses de ménager
l'Irak, manifestaient une volonté
évidente de cacher aux regards
étrangers toute preuve vivante
de l'emploi de gaz de combat:
les grands blessés étaient
embarqués en hélicoptère vers
une destination inconnue.
(c J'ai surtout vu des blessés
légers présentant des
manifestations oculaires et
cutanées et souffrant de
tremblements, mais seules des
analyses de sang ou d'urine
m'auraient permis d'établir un
diagnostic absolument certain,

•
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KURDES:
TÉMOIGNAGE
D'UN
MÉDECIN

employées en toute impunité diploma-
tique et regardées - sans doute à tort
- comme le facteur déterminant de la
victoire irakienne, les armes chimiques
pourraient tenter nombre de pays du
tiers-monde pour qui la technologie
coQteuse et sophistiquée du nucléaire
reste hors de portée. D'où le tardif
réveil des puissances industrialisées.
Ce qui ne les empêche d'ailleurs pas de
posséder les stocks les plus importants
ni de poursuivre des recherches - à

Or, le plasma est difficilement
transportable, nous n'avions pas
de matériel et j'ai été refoulé
plusieurs fois, .. Il y a toutefois de
fortes présomptions cliniques,
corroborées par les témoignages
sur les bombardements eux-
mêmes. Je suis rentré très
troublé, et cela d'autant plus que
malgré nos demundes officielles,
la Turquie a refusé toute aide, y
compris celle de la Croix-Rouge,
cc Début septembre, la Turquie
oppose une fin de non-recevoir
aux demandes de l'Onu
d'envoyer une équipe médicale,
se bornant à répondre que les
médecins locaux n'ont constaté
aucune brOlure due aux gaz. Je .
repars donc à Diarbakyr, une ville
de 200 000 habitants située dans
le sud-est du Kurdistan turc. Il y
avait là, surveillé par un énorme
appareil policier, le premier camp
organisé, que l'on faisait visiter
aux journalistes accrédités
exclusivement. Les médecins
étaient refoulés, Un confrère de
la ville m'a longuement parlé de

vocation défensive, bien sQr - qui
pourraient bien remiser les neurotoxi-
ques les plus performants au magasin
des accessoires. (( Le XXI' siècle,
affirme Ricardo Fraylé, qui a été long-
temps expert auprès de l'Onu pour ces
questions,pourrait bien ltre celui de la
biochimie " ...

La première utilisation des gaz
de combat remonte au 22 avri11915.
A Ypres (Belgique), les Allemands
arrosent les troupes alliées de chlore

160 malades - dont 40 "
d'enfants - qui avaient été dirigés
sur l'hôpital, et qui présentaient
des troubles hématologiques et
des signes de toxicité hépatique
inexpliquée, J'ai observé sur ces
enfants des brOlures de la verge
et du scrotum, caractéristiques
des effets du gaz moutarde, J'ai
fait tous les camps de la région,
cc planqué Il dans une équipe de
TF 1, et effectuant à chaque fois
des prélèvements d'urine. C'était
assez éprouvant : il fallait aller
très vite car nos informateurs
auraient pu subir des représailles.
cc Tous mes prélèvements furent
négatifs: tout d'abord, ils avaient
été faits fin octobre sur des
personnes contaminées en aoOt,
ensuite les quantités prélevées
étaient très faibles, et enfin, les
plus contaminés étaient
soustraits à nos regards. Mais
plusieurs rescapés m'ont décrit
des grands brulés et aussi des
cc fous », incapables de se diriger.
Or les neurotoxiques entraînent
des troubles de l'équilibre ... »

liquide. Bilan : 6000 morts,
15000 blessés. Un million de per-
sonnes seront gazées au cours de la
« sale guerre». Hiùer lui-même, trau-
matisé par un tir de gaz britannique
(( Mes yeux, écrit-il, se sont mués en
braise,. tout devint. obscur autour de
moi. "), refusera, pendant la Seconde
Guerre mondiale, d'employer sur les
champs de bataille les agents « G » ,:
organo-phosphorés - Tabun et Sarin-
.mis au point par ses laboratoires.
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Les séquelles psychiques et biologiques sont
incalculables: troubles de la personnalité, épi-
lepsie, baisse des défenses immunitaires.

Propre,sans flamme, l'arme chimi-
'que est bien une arme de terreur :
tt Alors qu'un bombardement conven-
tionnel à l'aveugle provoque autant de
d'gdts, lefantasme est beaucoup plus
(ort pour les gaz, qui suscitent parmi
les populations une panique et une
anxi'tl tmibles ", souligne le docteur
Antoine Crouant, de Médecins sans
frontières. Car contre ces armes-là, on
ne se défend pas: lorsqu'une bombe
explose, l'effet est immédiat. Le gaz
s'infiltre partout, et si l'on a la chance
de n'être pas trop près du « point
zéro », on se retrouve environné de
cadavres.

Des lésions irrév~rsibles
Quand le gaz utilisé est un suffocant,

dérivé du phosgène ou du chlore, qui
s'attaque aux bronches et détruit l'ap-
pareil pulmonaire, la survie dépend de
l'importance des lésions. Mais celles-ci
sont irréversibles: tt Avec du matériel,
lesgrands insuffisant! respiratoiresvi-
vent avec un dtmi-poumon, note An-
toine 'Crouant, mais dans le tiers-
monde, ils ne s'en tirent pas. " Les
vésicants, parmi lesquels figure l'ypé-
rite, plus connue sous le nom de gaz
moutarde, provoquent, en plus de ces
effets respiratoires, de graves brûlures
qui atteignent particulièrement les'
}:eux et les parties génitales. D'après
les enquêtes menées par ('Onu, les
Irakiens ont employé contre les
Kurdes un cocktail de gaz moutarde et
de cyanure, ((un mllange trèsau point
pour tuer en masse ", commente le
professeur Aubin Heyndrieckx, direc-
teur du laboratoire de toxicologie de
Gand (Belgique), qui a recueilli cer-
tains rescapés de la guerre du Golfe.
t( Quant aux survivants, poursuit-il,
pour la plupart, il vaudrait mim"
qu'ils soient morts. " Les séquelles,
psychiques et biologiques, sont incal-
culables : troubles de la personnalité,
dépressions, crises d'épilepsie, pas-
sage de sang dans les urines et baisse
des défenses immunitaires. La vie - la
survie? - des gazés n'est souvent
qu'un long calvaire. Et les traitements,
complexes et douloureux, ont des
effets incertains: « En agissant mpi-
dement, on parvient à dlr(mtnminrr
40 % des gazls ", explique le profes-
seur Heyndrieckx.

Ces armes redoutables présentent
en l'outre l'avantage d'être relative-
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ment discrètes: au-dessous de la dose
létale (mortelle), elles se caractérisent
par une faible rémanence dans le corps
humain. En.d'autres termes, les traces
d'inhalation de gaz disparaissent rapi.
dement. tt Au plan clinique, estime le
docteur Bernard Benedetti, qui a été
envoyé sur la frontière turco-irakienne
par Médecins du monde (encadré page
ci-contre), le diagnostic de certitude
n'existe pas, sauf p1l.se de sang Ott
analyse d'urine très rapide. » Ce qui
en fait l'arme idéale pour mater en
toute tranquillité une résistance irré-
ductible ou une rébellion intérieure.
Aussi est-on dans de nombreux cas
réduit aux suppositions : ainsi, selon
certains témoignages troublants rap-
portés par Médecins sans frontières,
les Soviétiques auraient employé des
gaz dans des régions reculées d' Mgha-
nistan, tt à titre expérimental", précise
le docteur Crouant. Mais en l'absence
de preuves, le Bureau international de
l'Mghanistan, représentation de la ré-
sistance afghane à Paris, se refuse à
tout commentaire.

Dans les années 60, l'tgypte aurait
utilisé des gaz au Yémen et, selon le Pr
Heyndrieckx; tt il sepasse de drdle$de
chosesdans le Tigrl ", où le gouverne-
ment éthiopien lutte depuis plusieurs
années contre des séparatistes. Plu-
sieurs spécialistes font également état
d'emploi d'armes chimiques par les
Cubains en Angola, contre les troupes
de l'Unita. Et le président Hissène
Habré a accusé les Libyens d'avoir
employé des gaz au Tchad. Mais dans
ce domaine: la manipulation est tou-
jours possible: ainsi les Américains, en
pleine controverse intérieure sur leur
programme d'armement chimique,
ont-ils, en 1984, accusé les Soviétiques
d'employer, par Vietnamiens inter-
posés, des mycotoxines contre les ré-
fugiés cambodgiens à la frontière thai-
landaise. Matthew Meseson, biochi-
miste réputé de Harvard, a, semble+
il, fait un sort à ces accusations en
démontrant que ces « pluies jaunes »
n'étaient autres que des excréments
d'abeilles ...

L'Irak a montré la voie
tt En tout cas, écrit un journaliste du

Herald Tribune, maintenant que'
l'Irak a montylla voie, lespays soup-
çonnés de dltenir des stockspourraient
employer les gaz pour r'soudre leurs

problèmes intlrieurs : les Chinois
contre les TiMtains, les Pakistanais
contre les slparatistes baw.utches, les
Indiens contre les Sikhs, les Syriens
contre tous leurs dissidents et les Sud-
Africains contre l'A ne " ... Car les gué-
rillas comme les civils sont sans dé-
fense contre de telles armes. A l'excep-
tion des Israéliens, très en pointe sur
la défense chimique, les populations
ne disposent pas de masques à gaz,
relativement efficaces pendant les pre-
mières heures suivant une attaque.
tt En France, la s'curiel civile est la
dernièreroue de la charrette, reconnait
un militaire. On s'intéresse surtout à la
protection des civils indispensables,
qui travaillent, par exemple, dans les
usines d'armement, mais l'équipement
de toute la population serait beaucoup
trop ccrt2teux.» En cas de guqrre chimi-
que, tt la seule chose àfaire, 'affirme le
professeur Heyndrieckx, est d'uriner
sur un chiffon et de Li presser sur sa
bouche, ou de se couvrir de sacs pou-
belle que l'on jette ensuite très vite. »
Mais, ,bien souvent, les victimes ne
disposent même pas de ces dérisoires
protections.

Les grandes armées, en revanGhe,
sont relativement bien préparées à la
guerre chimique : les troupes spécia-
lisées - 100 000 hommes en Union
soviétiquel seulement quelques mil-
liers aux .ttats-Unis (Army Chemical
Corps) et un nombre probablement
assez dérisoire en Europe - disposent
de masques et de combinaisons pro~
tectrices qui leur permettraient de res-
ter parfaitement opérationnelles.
Français et Britanniques, qui possè-
dent des centres de recherche spécia-
lisés dans la défense chimique, sem-
blent par ailleurs relativement avancés
dans la mise au point d'antidotes ab-
sorbables sous forme de pilules.

Reste que l'emploi d'armes chimi-
ques dans le cadre d'un conflit Est- '
Ouest, qui n'est de toute façon pas à
l'ordre du jour,' est' relativement im.
'probable. Tout d'abord, leur fiabilitê
est incertaine: (( Avec un vent sup~-
rieur à 40 kilomètres/heure, Leurs
effets deviennent imprévisibles et peu-
vent facilement se retourner contre
l'agresseur n, note un ,haut fonction-
naire français. tt De plus, poursuit-il,
les conséquences, pour lpouvantables
'qu'elles soient, ne sont pas totalement
imparables. nElles semblent donc inu-
tiles dans la guerre moderne, et
tt jusqu'ici, souligne Christophe
Carle, chercheur à l'Institut français
des relations internationales (!fri),
tout le monde s'abritait derrière une'
doctrine dlfensive et dissuasive, affir-
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Lu n.urotoxlqu ..
Ces agents u G Il sont des
composés organo-phosphorés
(hydrogène plus phosphore)
- Tabun, Sarin, Saman - qui
bloquent les transmissions
nerveuses et provoquent la mort
par arrêt respiratoire (paralysie
du diaphragme). Ils ont été mis
au point par les savants
allemands au cours de la
Seconde Guerre mondiale, à
partir de recherch~s sur les
insecticides.

Les .upertoxiqu ••
Les agents u V Il et u C Il, qui
datent des années 60 et 70,
agissent comme les précédents
par voie respiratoire ou cutanée.
Ils ont été développés par les
Etats-Unis et sont beaucoup plus
rapidement mortels. Parmi les
récentes découvertes figurent
également les agents binaices :
des substances peu toxiques
séparément sont mélangées
pendant la trajectoire du projectile
pour donner un toxique mortel.

pour les États du tiers-monde un rap-
port cot1t-efficacité qui les reqd très
compétitives. Les gaz classiques (ypé-
rite, chlore, phosgène, Soman) sont en
effet assez bon marché, et surtout fa-
ciles à fabriquer: les produits « pré-
curseurs» - à partir desquels on fabri-
que les gaz de combat - sont des agents
chimiques dérivés de pesticides ou
d'insecticides, de consommation cou-
rante dans l'agriculture, l'industrie du.
plastique, de la peinture, du textile ...
« Tout pays doté d'une industrie chi-
mique de base est en mesure de les
fabriquer n, précise Christophe Carle.

Le. h'motoxlqu ••
Acide cyanhydrique ou chlorure
de cyanogène arrAtent la
u respiration cellulaire Il en
bloquant une enzyme qui permet
aux cellules d'utiliser l'oxygène
contenu dans le sang. Ils
entrainent la mort par asphyxie.

on trouve le lewisite.
Ces gaz agissent par deux voies:
cutanée et respiratoire. On peut
survivre à une attaque quand on
ne les inhale pas.

..... uffocante
Il s'agit de chlore et de phosgène
essentiellement. Ces gaz de
combat, employés sur une
grande échelle pendant la .
Première Guerre mondiale,
détruisent les tissus des voies
respiratoires et provoquent des
œdèmes, ainsi que des troubles
respiratoires et rénaux. Ils ont été
utilisés par l'Irak, combinés avec
du gaz moutarde et, très
probablement, des neurotoxiques.

.... vésicante
L'ypérite (ou gaz moutllrde) est
un composé de soufre et
d'éthylène, également né au
cours de la Première Guerre
mondiale. Dans la mAme famille,

On distingue généralement
deux générations de gaz. Les

gaz de la première génération
(vésicants et suffocants)
utilisés au cours de la Première
Guerra mondiale, sont encore
très appréciés ... Quant à la
deuxième génération, elle
comprend les hémotoxiques
(dont la naissance remonte à la
Seconde Guerre mondiale, mais
les premières utilisations connues
aux années 80), et les super-
toxiques ou agents II V Il, mis au
point par les Etats-Unis, Toutes
les armes chimiques peuvent Atre
utilisées sur le champ de bataille
dans des munitions traditionnelles
(obus, bombes ou missiles). Dans
tous les cas, la survie dépend de
la dose inhalée et de la distance
des victimes au point d'impact de
la bombe.

La mort du pauvre
Le problème est que, finalement peu

intéressantes pour les pays industria-
lisés, les armes chimiques présentent

coniquement que la France devrait
dans le domaine chimique ((pass/der
une capacitl dissuasive appropriée ».
La Rfa, enfin, stocke des armes chimi-
ques pour le compte des Américains,
mais lors du sommet de Tokyo, en
1987, Ronald Reagan se serait engagé
auprès du chancelier Helmut Kohl à
supprimer ces stocks d'ici 1992.

leI civill sont 88nl défense contre de teIleI.
Innes : l'équipement dell populltion en mIl.
ques et combinaisons lirait trOp coûteux.
mant en substance: on en a paree que I lA l'E DA A 111DI l'E DIli ICDC'ICIéf
les autres en ont». Or, de l'avis géné- VI V~ r MI VVrL/~ I VCnvlIIC~
rai, l'emploi d'armes chimiques en Eu-
rope m~nerait presque à coup sOr
à l'escalade nucléaire. (( Toutefois,
poursuit Christophe Carle, en raison
tU leur lIglrltl. les charges chimiqueS
portles par les dtmims gln/rations tU
missiles peuvent atteindre des cibles
assez pr/eises; on peut donc imaginer,
une attaque chimique contre tUs objec-
tifs militaires. » Mais les grandes puis-
,sances n'ont-elles pas dans leurs arse-
naux conventionnels beaucoup mieux
que ces gaz aux effets incertains, et que
des pays « irresponsables » pour-
raient bien convoiter?

Le•• upertoxlque.
Les États-Unis avaient d'ailleurs re-

noncé à en produire en 1969, après les
débats passionnés suscités par l'em-
ploi du napalm et de défoliants au
Vietnam. Mais, sous l'impulsion de
Ronald Reagan, ils ont lancé en 19~4
le programme d'agents binaires dit
« Big Eye» : les bombes contiennent
deux composés qui, séparément, sont
relativement inoffensifs, donc faciles à
stocker et à manipuler. Mélangés seu-
lement au cours du vol, ils deviennent
terriblement dangereux: ils appartien-
nent à la dernière génération des gaz
de combat, les supertoxiques. A la
concentration de 0,015 milligramme
pour un mètre cube d'air, ils provo-
quent la mort par simple contact
cutané. Les Soviétiques qui, à Paris,
ont annoncé en grande pompe leur
intention de procéder dès cette année
à des destructions de stocks, possè-
dent de loin les réserves les plus im-
portantes : ils annoncent en effet
50 000 tonnes, et la plupart des spé-
cialistes avancent le chiffre de
150 000 tonnes.

En Europe de l'Ouest, la France est
le seul pays soupçonné de détenir des
armes chimiques, et cela bien que
François Mitterrand ait solennelle-
ment affirmé, le 29 septembre 1988,'
.devant l'Assemblée générale de l'Onu
à New-York, qu'elle n'en possède pas.
Jusqu'à cet éclatant revirement, les
Français qui, à Genève, réclamaient le
droit de conserver un « stock de sé-
curité », étaient montrés du doigt
comme des empêcheurs de négocier
en rond. Et la loi de programmation
militaire votée fin 1986 annonçait la-
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'Ce qûi, selon les estimations les moins
alarmistes, fait tout de même une ving-
taine d'Etats. Et beaucoup sont situés
dans des zones d'instabilité politique
et de tensions militaires: outre les pays
industrialisés déjà cités, appartien-
draient au club de moins en moins

fermé des détenteurs d'armes chimi-
ques la Chine,l' Afghanistan, la Birma-
nie, Taiwan, les deux Corées, le Viet-
nam, l'Inde, l'Afriqüe dü Süd, et, bien
entendu, l'Irak et l'Iran - sur lequel,
bien que l'on n'ait aucune preuve for-
melle, pèsent de fortès présomptions

-, mais aussi et surtout la Syrie, ,
l'Egypte, la Libye (voir encadré page
à-contre) et Israël.

•

KURDISTAN ARCHIV - :MARS 1989

Brief von Kurden:

Warum wir flü,It,ëllmüssell
! ' Vor27 Jahren ergriff eine nationalisti- Seine rassistischen Praktiken wurden Mittleren Ostens., " ; ,

sche Offiziersgrup~, die sich arabische immer rachsüchtiger. Sie .zielen auf die Die Politik des kultùrellen Völker- '
national-sozialistische Baath-Partei, allmähliche Zerstörung unserer nationa-, mords ist die Ergänzw1gzur gewaltsa-
nannte, im Irak die Macht, len Identität. " "men Räumung Ku.rdisÙlns.'Das Regime
, Seitdem istunserkurdischesVolkVer- Wichtisste Bestandteiledieses Völker- hat allé erdenICliebenMethoden benutzt,
haftun$.en, Massenvemichtungen und mordes 'smd: Entvölkening eines20 bis., umunsernationàlesundkultui'eUesErbe
Assimllisierungsversuchen (Arabisie- 30 km breiten Gebietstreifens entlang der auszulöschen. In den meistertSchulen
rung) ausgesetzt. Interilationale Orsani- türkischen und iranischen Grenze, Schaf- wurdederUnterrichtinkurdisèherSpta-
sationen wiez.B. ArnnestyInternatlonal. fung von sogenanntepTodeszonen, in, ehe abgeschafft. Das ~Kutdïsche Ver-
belesen seitdem wiederholt ,und regel- denenjederMensch,dersichdortaufhält,' lagshaus, die Kurdiscne Akademie der'
mäßIg, daß der Irak, in der Liste der erschossen werden kann, Massendèpor- Wissenschaften, 'die Scb'rit'tSteIlerge-
,FoltererundHenkerriritanobersterStelle' 'tationen aus den kurdischen Gebieten in> werksêh~en;,die Léhi'~rgewetkschäft; ,
angesiedelt ist. Die Hauptopfer dieses die Wüstenregionen iit der anderen Ecke die Stu~en~nveJ'einigùngen,die .Fr~u. ,
Regimes stammen aus dem kurdischen desLandesentlangderjordanischenGren- enorganlsationen und andere InstltUtio-
Volk, weil derWiderstand gegen den Fa- ze" Vernichtung der kùrdischen Dörfer nen wurden entweder verboten oder '
schismus in Kurdistan am stärksten und und Konzentration der dort wohnenden gesamt-arabisch-irakischen VerbliI}den
einheitlichsten ist. Die Kurden im Irak Menschen in Wehrdörfer unter Kontrolle 'angegliedert ' ..".' ,
bilden ungefàhr 25-30% der irakischen der irakischen Annee, Zerstörung der kur- 'Seit Mitte Aprill987 hat dieSaddam~
Gesamtbevölkerung. Es gab dort bis vor dischen Sprache und Kultur <;lurchArabi- Diktaturerneut und massiv sämtliche in-
kur~m befreite Gebiete, die der Kon- sierung. ternationalen Verträge.ûridAbkommen '
trolle des Regimes entzogen waren und Diese rassistischen Praktiken haben im mitFüßengetreten undzumEmsatzche- '

, wo sich sämtliche demokratischen Op- südlichen Teil Kurdistans (irakisch-Kur-' misch~r Wliffen:g~e~i4¥ ZJyilb~v~l- ,',
positionsparteiendesIrak aufhaltenkonn- distan) zu zahlreichen menschlichen und kerunp;gegnffen.:OfinedenElOsatzvon "
ten. ökologischen Katastrophen geführt, zu ' chemtschenWaffen hätte esdie Diktatur

Die Ideologie der Baath-Partei ist na- Tausenden von Toten unter der Zivilbe-, nie geschafft, eine so große 13:uchtwelle',
tionalistisch 'und rassistisch. Sie träumt völkerung durch HinrichtungenundBom- unter den Kurden zU etzéugen; Ge~en'
von derErrichtung einesgroß-arabischen bardierungen. Das faschistische Regime chemische Waffen kann man sich mcht
Reiches. Dazu will sie alles gleichma- rächt sich auch an der Natur: Städte, Dör- mehr wehren. . '
chen, und die Kurden, die nun einmal fer, Bauernhöfe, Obstplantagen und Wäl- , Heute sind weite Teile Kurdistans
keine Araber sind, sind ihnen èin Dom der aus alten Steineichen wurden .ver- "verbrannte Erde". Die Dörfer leerund '
im Auge. Der ökonomische Kern dieses brann,t, natürliche Wasserquelle~ und" Zerstört.. ". .',,' , ,'" . ,

, Rassismus siiiddie Erdölfelder von Kir- Bruimen' gesprengt und. mit Beton, ver- Es.istnichrzu begreifen, dàßdie lINO
kuk, Qaijara und Mossul, die sich auf schlossen, um jedes Leben in den enrVöl- , und andere internationale Institutionen '
kurdischem Gebiet befinden. Dort wird 'kerlen Gebieten KurdistanSauszulöschen sowie einzelne Regierungen keine'An~
mehr als die Hälfte des irakischen Erdöls' und eine Rückkehr unmöglich zu ma- strengungen unternehmen, UJl1 den Völ-
gefördert, der irakische Staat finanziert chen. DerökologischeSchaden,derditrch kennord im Irak zu 'verhindern. Dieses
sich aberzu 95% aus Erdöl~eschäften. die Vernichtung der kurdischen Wälder Verhalten der internationà1enGremien'

Der Faschismus des RegImes ist seit entstanden ist, ist noch gar nicht abzuse- ermutigt die Diktatur zu,weiteren Grau-
o seinem Machtantritt ständig gewachsen, hen. Sie ,waren das Wasserreservoir des sarnkêiten. ' . '

Offener Brief

IlWir erwarten eine Politik
~!~.L!!!!œ~!!ur~!!!!~~~~~':~euBrief

,an den Bundespräsidenten, den Bundeskanzler und die Fraktionen der'
Bundestagsparteien. Darin heißt es: .

"Die Bundesregierung hat in ihrem Zwischenbericht vom 20.12.88zu
den Vorwürfen Stellung genommen, bundesdeutsche Firmen hätten
dem Irak beim Aufbau seiner ChemiewafTenproduktionen geholfen.
Die staatsanwaltlichen Ermittlungen sind so welt gediehen, daß die Bun.
desregierung davon ausgeht, ein ,,Nachweis der Eignung der aus der
Bundesrepublik gelieferten Anlagen zur Herstellung von chemischen
Kampfstoffen sei höchstwahrscheinlich auch gerichtlich zu führen".
DamIt hat sie endlich ihre Politik des Verschweigens der deutschen Mit.
verantwortung am Völkermord in Kurdistan/Irak aufgegeben und den

',Weg'freigemacht für ein ernstes Nachdenken über die deutsche Mit.
~~_h~!q.I!JL(Lii~e.r..Wege~er:W~~~r,glJt~achung~ .. , ", "_ _
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Wir erw8i1ei-voa der oIIIzIeOeil Politik eine Hinwendüilg zu den 0p-

fern, die Aufnahme VOR GespriebeD mit Vertretern der Kurden aus
dem Irak und ein sdmeUes Naebdenken über poUtlsebe und materielle
Wlederautmachung."

DleseForderun. nadt Wlederptmaebun. baben die Kurden kon-
kretisiert. .

Siever~,
• daß dleFlr1nen, die an der GlftpeprodukdondesIrak betelUgt waren,

zur Rechenschfat ~ uDd verurteilt werden.
I • daß die BundesrejNlblii ihre Wlrt8cbaftI. und MlUtirbllfe an den
I Irak, den Iran, T6rkei und Syrien einstellt.
I • Aufnahme von ofIIzIeIIen KoatateD ndtdenkurdlscben Orpnlsado-

DeB dureb die Bu~
• Die Buade8reaieru~ 1011 für die Einladung der Kurden zu Inter-

natiouIen Gremieia....... .
• Hunianitlre Bßte .. die kurdisdlen FlüebtUDge In der Türkei und Im

Iran.
• Anerkennnn. der 350 000 bis 400 000 Kurden in der BundesrepubUk

als elaepstiDdip nationale Gruppe und lbre Gleicbstellung DÛtden
anderen auslüdJlcben NationaJarUppen.

militam Numan Beta He 6 arkadqmm BismU H-
.Çesi'ne ba~h Yukan K1lavuztepe Köyü'ndeki bir evde
gizlendikleri belirlendi. BismiJ Belediye Bqkam Bur-
ban Aslan'm kaymbiraderi Abclülbalim Çittçi'nin
evinde barman teroristler, güvenlik kuvvetlerinin yak-
Iqtlgml farkedince, önceki gece saat 21.30 Slralarmda
a~ açtl. Saat 24.00'e kadar süren çatlijlIla &lnunda,
"Serdar" kod adh Seyitban Akkoyun, "Mehmet
~" kod adh Abdü1menaf Onnancl, "Sldar" kod.
adh Abdülgafur Karaer, "Mehmet Can" kod adh
tbsan Didan, silahlanyla birlikte ölu eie geçirHdiler.

Ihsan DÖRTKARDE~ - Naci SAPAN
• Ga.rza.n Bölges1'nde, 1984'ten bu yana. 24 ~iy1

Oldü.ren; Sey1than ~ Abdü1mena.f Ormancl,
Abdûlga.fur Ka.ra.er, :thsà.n D1da.n va Numan. ~Cl
adh teror1stler ~ma BOnucu ôlü eIe geç1r1ld1.
Operasyonla.rda., polis Melunet ErQ1n de eehit oldu.~.

slLAHLARI VE BAVRAKLAllYLA BUvan, BismU, BatmaD,' =,:~kan,'II Kulp ve $irvaD'ù taa1iyet Pl . -~,
1Ü\IeDlik lÜÇ1eri taralmdan, el,lerVule bayraklan ve tUahlanyla lu8t1nlarak öIdariIdiilet ...

thsan i>ÖRTICARDE~ - Naci SAPAN
BISMIL, (DiyarbakIr) (hha)

PKK'mn "Garzan BöIgem" militan1armdan beti
güvenlik kuvvetleriyle girittikleri silahh çatJtll18da

ölü, ikisi sa~ eie geçirHdi. Çat1ijlIlada bir polis memuru
da oehit oldu.

PKK'mn "Garzan " olarak adlandlrdlgl Silvan,
BismiI, Batman, Kœluk, 8aykan, Kulp, $irvan
Bölgesi'nde uzun süredir faaliyet gÖ8teren ve birçok
kan~ eylerpden soruqllu tutl\lan "Kasun" kod adh

• !e~~I.tlerln dördü,
BI.mll Beledlye
Ei_afk~~ïBurhan
Aalan'In kaymblraderl
~dpl~allm, Çlt~c;l'yè
alt eveleku,a~
bid.. Gece yip.lan Ilk
opera.yonun arelln-
dan, lkl terorl.t de
'aA yakalandI ...
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iNSTiTUT KURt)E •

iKiNei ÇATI$MA BAYRAKLARI DA ELE GEÇTi

~ATl$MA bölgesinde bazI teroristlerin kaçl1g1belir-
Vlenince, operasyon sabaha kadar sürdürüldü. Slkl
tAip sonunda dün sabah saat 06.55'te ikinei çatll~maya
girildi. PKK'mn daha önee defalarea çemberi yararak
kaçan, Merkez Komite üyesi ve Garzan Böige Sorum.
lusu "Kasun" kod adh Numan ~Cl ölü eie geçiril.
di. Çatl!l1llalarda 35 Y89mdaki özel harekat timi polisi
Mehmet Erçin, ijehit dü~tü. Aym çal1!l1llada iki tero.
rist de sag olarak yakalandl.

Olaganüstü Hal Böige .Valiligi'nin konuyla i1gili
açlklamasma göre, ö!ü eie geçen teroristler, Arahk
1984'ten bu yana 24 ki~nin öldürülmesi eylemlerine
katllml~lar, 12 ki~iyi de yaralaml~ardl. Soru~tunna ve
operasyona devam ediliyor.

Dün sabahki 'çal1!l1lladaölü eie geçirilen "Kasun"
'kod adh Numan Bagel'nm PKK tarafmdan, daha
önee öldürüldü~ü, iki kez öne sürülm~tü. Örgütün
'yaym organI "Srexwebun"un Nisan ve Kaslm 1988
tarihli saYllarmda yer alan haberlerde, BagCl'mn 1
Nisan'da Mardin'in Nusaybin tlçesine bagh Kili.$e.
düzü mevkiinde 20 arkad89lyla, ardmdan da 12 Tem.
muz 1988 tarihinde Kozluk'ta yedi arkad~yla birlikte
guvenlik kuvvetleriyle çatl!l1llaya girerek ölü eie geçiril.
digi ifade edilmi~ti. PKK'nm BagCl'YI geçen YII "öl.
'dünne" nedeninin, saghkh haber ahnamamasl veya
güv!!nlik kuvvetlerini ~!l1rtma o!dl1Su samhyor:.

BtsMtL'de çal1!l1llayagiren teroristlerin' yamn.da bi;
de PKK'mn klnnlZl zeminde, ortasmda ye~i1 bir

daire içerisindeki sarl zemindeki klnnlzl Ylldlzh bayragl
ve Kürtçe-Türkçe yaz1l1 küçük afi~er bulundu. Bu
.afi~erden birinde "Kürdistan Kadnu(.) Kölelik zin.
eirlerini klrmak senin elindedir(.) KurtulUIJun ba~
g.mSlzhk ve demokratik bir Kürdistan' dachr. Bi.
linçlen ve müeadele et.;." ibaresi dikkati çekti.

GRUPTA KIMSE KALMADI

PKK 'mn Garz.an Bölgesi militanlarmda Recep
TirU'in güvenlik kuvvetlerine iki ay önee

teslim olmaS!, ardmdan ~a1it Çelik adh militamn
güvenlik kuvvetleriyle giri~tigi silahh çatl!l\llada yaka.
lanmaslyla tarnamen çökertildigi ifade edildi. Hürri.
,yet' te 9 KaS!m 1988 tarihinde fotograf1arl yaymlanan
ve "Bu be~liyi görd\iiünüzde ihbar edin" ijeklindeki
,uyarlsmdan sonra, geçen dört ayhk süre zarfmda,
Garz.an Bölgeai'ndeki tarn aktif militaniarm böylece
,safdl!l1edildigi ifade edildi.

DI~i~teri Bakanh~i1'nlßyorumu

TORK Ol$l$ferl BakanhQt'ooa uluslararasi
hukuk konusUnda bir uzmana gäre iss elnik
azmhk ka\lr8m1 çöyle: "UIu,larltali

Hukukt. .mIllZJllhk dlye bIr tlnlßl ,ok. Bu
IIIll1ß1dlIha çok .11 M'lll9h termklololl
tçlnde kulllnlll~. Uluallr_ Hukl*lakl
.ml., 'Haklanjkil vt:ya dalla çok taralll
anla$mal8l1a taahhilde baQIanml~ gruplar'
.nlIrmncII kul1antbror. ÖrnIOIn,
Tllrklye' de bu C;-C;eftde mOIIIImllll Izllllill

l ,JOk. Ancû pyrl mlIIllm IZlIlItCPn haltlln
.. Loun An","11Il .. lallhhlldt blO\I~
.. durumcta. 8u1g1r11t1n'cllkl TIIrkIer'in
i IlIkllll1 da BuIgIrIIlIIn .. TUrklye Itlllftdakl i
: lIlr Itlll .lIIlIafIU .. tuhllOde blOIaNrolfti. ;
i Biz bu rllzclen .. 1Im1zl çUrbyorU%. Azlnldl1
I rQglle \lnlmlanaclk blr oIIIV .01/. i
I , _ '_'. __ ,,_"_" .

"LazIara" iJ.¥in azmhk nitelemesi,
raporun bundan sonraki bölü1llÜnde yer
ald1. Bu bölümde "Karadeniz Bölgesi'n-
deki Lazlar ve GÜDeydoiu Türkiye'deki
Kürtler de dahil olmak Were etnik
c.u:mhk gruplan, synea lranh gäçmen-
1er, narkotik traf".gïnde aktif bir roi
oynamaktachrlar" denildi.

. tljte, Amerikan ~D~eri'nin bu sapta.
m8S1yla, onun resrm bir belgesinde Lazlar,
"etnik azmhk grubu" olarak gösteri~
bulunuyorlar. ABD D~eri Bakanhg.'mn
1n.san Haklan Bürosu tarafmdan 8Ç1k.
lanaI.! ve Yönetim'in azmhklara iJ.¥in
resrm tutumunun ortaya konuldugu Yllhk
tnsan Hakl8r1 raporl8r1nda Lazlar'dan
"etnik azmhk grubu" olarak söz edilme.
sine rastlannuyor. Narkotik Bürosu'nun
raporunda Kürtler'in "etnik azmhk
grubu" olarak gösterilmesi de, yine 1n.san
Haklan Bürosu'nun son raporundaki
KürtIere iJ.¥in. tammlamadan farkh bir
çizgi Y8nSltlyor.

Geçen ay açùdanan 1989 raporunda,
tepki yaratan 1988 raporunun aksine
KürtIer'den 8Ç1kçaazmhk diye söz edilme.
mesi dikkat çe~, aneak dolayh ifadeler.
le, Kürtler'in bu ~kilde görüldiigü ima
edi~ti. Bu raporda aynea, ilk kez
"Türk KürtIeri" t.amnu getiri~ti.

- -,- -~._,,~--~._-----"_._.,
,'.. .

ETNIK AZINLIK 'NEDlR?
•
ISTAHBuL OnIVersitesi Hukuk Faküllesl .-

lleYIe1ler HuKuku Profesöril EdIp ÇeIlIl. "'tnlll;
.ZlIIIIIt" kaVramlnln, bii ülkede y~ :

tark1t dlndekl amllkkldar Içln kulam/1ltQtIl s~ I
Prof. EdIp ,ÇelIl: bu yiizden Lazlann ya da ' I
Kürlletlr\ b!l kavramln içlne kesinl~Ie, gilVlediOinl '
btlUrttL.: ..~ .."-o-'-"'~~""--~~ ..... '

Sedat ERGtN
WASHINGTON, (Hürriyet).

AID DI~~eri Bakanhgl tarafmdan
hamlanan bir raporda "Laz.

Jar", "etnik azmhk" olarak gösterildi.
ABD D~eri .Bakanhg.'mn; "LazIan",.
"KürtIerle" birlikte "azmhk" statüsüne
koyan bu yakl89lllU bir hatadan kaynak.
lannuyorsa, Amerikan Yönetimi'nin Tür.
kiye'deki azmhklara bakup aÇlSlndan, yeni
ve "garip" bir degerlendinnesiyle ka~
k~ya ge~ bulunuyoruz.

ABD D~eri Bakanhg.'nm "Laz.
lara" iJ.¥in bu bakup, Narkotik Bürosu
tarafmdan her yll hazulanan "Uluslara-
l'8Sl Narkotik Kontrol Strateji" rapo.
runda ortaya çlktl.

Raporda, Türkiye'deki narkotik trafigi
degerlendirilirken, "1ürk makamlarmm,
narkotik traf"Jiinin uluslarara.s1 tero-
rizm ve silah kaçakçlhtl ile ysolnnd"n"
~kili oldugu gÖl'ÜfÜDÜ tqlchklan"
vurguland1. Yine ayn1 raporda, u~turueu
kaçakçlhgrmn iyi örgütl~ tek bir örgüt
tarafmdan kontrol edilmedigi, akrabal1k
~ilerine dayanan MarlS tipi gruplar ara.
clhg.yla yüriitüldiigü ve Türk kaçakçllarm,
Avrupa'daki eroin pazarmda önemli bir
yer tuttuklarl kaydedildi.

HURRIYET 6.3.89

ABD,lçin,. "Laz"la "Kürt'" ·
aym kefooe ..' . . .ABD ~~i &k~~'run ~kntik

raporu. azmhklara i~kin nitelemeler bi,.
. tarafa buaklldlg.nda, Türkiye hakkmda
'son derece olumlu bir hava yansll1yor. Ra.
.porda, Türkiye'nin uyu~turueu kaçakçlhg.
ile müeadelede büyük b89Br1saglad1gl, eie
geçirilen u~turueu madde miktarrmn

. 1988 Ylhnda "dramatik" bir art~ göster-

. digi kaydediliyor. Yine raporda, Türk ma.
karnlarlmn yasa~ afyon üretiminin ön.

, lenmesinde b89Br1sagladlklarl da kaydedi-'
liyor. Raporda övgü konusu yapllan bir
b89ka husus da, narkotik alarunda uzman
Türk makamlarlmn, ABD ile tam bir ~-
birligi i~inde olduklarrmn belirtilmesi.

ABD Yönetimi, her yll "Narkotik
: Kontrol" raporuyla birlikte Kongre'ye, bu
. alanda "kara liste"ye ald1g. ülkelerde

"önemli transit ve üretiei" kategorisin.
deki ülkelerin listesini de sunuyor. ABD
yasalarma göre, bu kategorilere giren ül.
keler için de~n ölçülerde yard1rmn kesil-

. mesi ya da azall1lm8S1gibi ~tli yaptmm.

. lar öngörülüyor.
Raporda, Tiii-kiye'nin kaçakçllar açlSln-

. dan avantajh bir transit nokt8Sl oldugunun'
ifade edilmesine k~hk "önemli transit
ülke" kategorisinin ~nda bUakllm8S1,
Ankara açlsmdan olumlu bir durum
olarak gözüküyor.
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CUMHURlYET 3.3.89

PKK
00 •

roporta}l
ANKARA (Cumhuriyet Büro.

su) - Ertürk Y6ndem'in hazlrla-
dill "Haberden Habell" de .bu'
koz "PKK eylemle.....v.e"PKK"C1-
larla röportajlar yer .hyor. tki dizi
,olarak hamlanan programm ilk
.böIUn'lU.ndePKK e)Îlemlerininta-
rihselgelifimi ~ örgUt!lnDotu ve
GUiteydolu Anado'u böJgesjnde-
ki yasadl$1etkinlikleri hakkmda
bilai veril/yoro .

Programda, haien tutuklu olan
örgUtUyesiHüseyinTilki $emdin-
Ii, Mustafa Çimen ise Eruh bas-
kmlanm anlataeaklar. Program
boyunca OrgUtiçinde çok bUyUk
eylemlerek~tIlml$'olan.örgUl..Uye-
le.rinden"Emin" kod adb Sadul.
lah Balur. "FlnlZ" kod adh 18-
mall Poyrazve.Suriyeuyruklu Ib-
MazanMuhammet katlldlklan ey-.
lemleri olay yerinde eanlandlra-
eaklar, eyleminamaç ve ~eknnide
yorumlayaeaklar.

"Haberden Habere"- de örgUt
Uyelerinin itiraflar. 'yamnda
PKK'mn sUrekli elitim gördülU
"Helve" kampmdan görünlüler de
yer alacak. Programm sonunda
böigevalisiHayri Kozakçtogluko-
nuyla ilgili açlklamararda bu-
lunacak.

am

0\ Suriye'nin 1.5
~ protokolü
~ bölücü örgüteZ hiçe sayarak
< yardlrn
~ sagladlgJ
~ tesbit edildiu
~,

~
~

HURRlYET 6.3.89
G Uney kom$Umllz Suri-

ye'nin I.S Yli önce
'$a-ttl'daimza!anan protoko-
lUhiçe sayarak, PKK örgü-
tUne yeniden destek ve yar-
dim salladlll tesbit edildi.
llgililer Dolu ve GUneydo-
lu'da sUrdUrUlen yolun
operasyonlar sonucu bUyük
ölçüde çökertilen PKK'mn,
Suriye'nin bu destelinden
sonra yeniden toparlanma
çabasl içine girdilini bildir-
diler.

TUrk istihbarat ve gUven-
!ik birimlerinin tesbitlerine
s.öre PKK lideri Abdullah
OcaIan, geçen ay Suriye'nin
Lazkiye $ehrinde yapllan
eski adl tmam Murtaza Ce-
mlyetl olan Devrimcl Mur-
taza Partisi'nin kongresine
kauldl. Bu kongreye, bizzat
parti ba$kam, Surlye Dev-
let Ba$kam Hafiz Esad'm
karde$i Cemß Esad tarafm-
dan davet edilen PKK !ide-
ri yaptll1 konu$mada, örgU-
te yeniden sallanan destek
ve yardlmdan ötürü min-
nettarhk duyduklanm bil-
(tirdi ve $öyle dedi:

'L-Örgütümüz PICK'mn,
Türkiye'ye kalll sürdürdü.
gü eylem ve faallyetlerinde,
Devrimci Murtaza Partlsi
Bqkam Cemil Esad bqta
olmak üzere Suriye'nin ve
partinin diger seçkin ki$i1e-
rinin yaptlklarl yardlm veo
sagladlklan destekten dola.
YI duydugumuz sevinç ve
minnettarbgl :'ir kere daha
burada ifade etmek isterim.
Suriye'nin bölgede Kürt
meseleslni ortaya atan ör.

gütlere ber kODuda yardlm
ve destekte bulundueunu
.heplmiz billyoruz. Amaci.
mlz Suriye'nin de Islediei
&lblKUrtmeseleslni deftmh
.olarak gündemde ve canb
tutmaktlr,"
Surlye'nln Ikl 'ÜZÜ

Hgililer, Lazkiye $ehrin-
deki bu kongreden sonra,
Suriye'nin PKK'ya verdili
des tek ve yardlmlann gide-
rek arttll1m bildirdiler. Aym
yetkililer Suriye Devlet 88$-
kam Hafiz Esad'm karde$i

'. . • CemU Esad ile PKK lideri
uriye Devlèt Ba$kanl Hafiz Esadlzn karde$i ~~~ull~b ~laD arasmd~-

• .... 0" .,.' 1 . . kllll$kllenn geçen yll hw-
Cemll Esad ln ba$kanl o/dugu mdfn Murta- ran aymdan bu yana arttl- di. Bölgedèki Marksist~Le-
a Cemiyeti 'nin kongresine davet edilenPKK 11m bil~i~ilerninist Kürtçü örgütlere des-• ." TUrk IStihbarat ve güven- tek ve yardlm sallamak

llderl Oca/an, burada yaptlgl konu$mada sag- !ik birimlerinin tesbitlerine amaclyla faaliyete geçirilen

l b d
, kl d ....... I k d göre, tmam Murtaza Cemi- bu cemiyetin, özellikle PKKanan u. este en en oturu mlnnetfar, I uy- yeti 1980 ylllannda Suriye i!é yakm ili$kide olduAu bi!-

duklarln I b,'ld,'nd,' Dev l~t Ba$ ~am H.aflz dirildi. ~rg~t daha sonral~-
. Esad m karde$1CemitEsad n Devnmcl Murtaza Partl-

I/gili/er bayak lJ/çiideçlJkerti/enPKK'mn Suriye'nin bu destegin-tarafmdan faaliyete geçiril- si adlm kullanmaya b8$la-
.d~n soma yeniden topar/anma çafx!sl içine girdigini. bi/dirdi/er dl.
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TERCUMAN 193.89"42' ya~lndaki'PK 'I terönsfn ItrraI:
l "~am'daki Apo'ya telefonla

bilgi aktanyorduk ..."
:0 tYARBAKIR, (A.A)~"(asa dl$1 bö- . -_:$i$leri BakanhÄt 'ndan aldllt bir belgeyle'

. lU~~ örgUt Uyesi 42 ya$mdaki terö- ithalât-ihraeat i$leriyle uAra$tlJtm beUrt-
nst, mlhtanlann ~am'da bulunan Ab. ti. Argtn, karde$i Mebmet $trlf Argtn~
d~lI~b Öcalan île telefonla görU$erek m bölUeU örgUt PKK saflannda bulun-
bIlgI aktardlklanm bildirdi. duAuna dair aldlAt bazI bilgileri dder-

DoAu ve GUneydoAu Anadolu böige- lendirdiAini ve karde$ini görmek için pa-.
lerinde S Ylldan beri kanh eylemlerde saport alarak Suriye'ye gittiAini bildi'r-
bulunan yasa dl$1 bölUeU örgUt PKK. di.OrgUtUn lideri Abdullab Ocalan ile
taktik deA~$tirerek, kuryeler yerine te-' tekrar görU$tUAUnUbelirten Argtn, Ab.
lefonla tahmat verme usU1Une ba$vur- .dullab Öcalan'm kendisine ait özel te-
du. ~ir ~ure önee g~venl.ik kuvvetlerin- lefonunun numaraslm verdiAini anlattl.
ce Sl1rt'm Batman Ilçesmde eie geçiri- . '. -- -~-'- - ....
len 42 ya~mdaki Abmet Argtn, gUven- Abmet ~~n,. ~rgUtUn son zamäri1ar-
lik bi~imlerine verdiAi ifadesinde örgU- da gUvendlAI ml~lt~nlarma telefon n~-
tUn bllinmeyen bazI yönlerini anlattl. marasl vererek, Irtlbatm kuryeler yen-

Abmet AllIn, Almanya'dan 1984 yt_ ne tel~fonla saAlanmasml istediAini
hnda yurda kesin dönU~ yaptlA!m, DI-:~ • söyledl.

TERCUMAN 193.89

.Yarall- afaiak"yakalanan.'
militandan palise te~ekkür:'

"Gördüm kiaSll
i~kenceciPKK'dtr"

HÜSAME'ITIN KAIWIFIL.

SURT, (TercUman)~ KattldlAI31 eylemde, biri yui~.
ba$1 S3 ki~iyi öldUrdUklerini itiraf eden PKK Bay- .

kan sotumlusu Hallt Çellk, yakalandlktan sonra gös.
t~rilen merhamet ve ~efkate te~ekkUr ederek, "Gör.:
dUm kl' asll l,kencecl PKK'dlr" dedi. ' .'

Yattl!t DiyarbakIr Cezaevi'nden Siirt Emniyet MU--'
dUrlUAO'ne gönderdiAi mektupta, aldatlldlklaruil

. kaydeden Çellk, gördUAU muamele kar$lsmda ~a$-;
kmhk gFçirdiAini anlattt., .'"

DaAdaki ins'anlarm çoAunun gelip ieslim olmak-.'
tan yana olduAunu kaydedenÇellk, "Ancak I~ken.
ce ~ropa8andul yüztinden kOrkuyorlar" diye devarn
eUI.

çatl~malarda militanlann öldUrUlmesiyle ÖrgU1Un
ç.ökertilmesi~in gUç olduAunu öne sUren Çellk, mi-
l~~n~~ t~sh~ olmalarl için gUven verîlmesi gerek-
tlAim blldlrdl. . '. .'
, Çelik, mahalli seçimlerde kendi adaylarili:l ÇIW,
mak ve taraftar bulmak için özel talimat aldlklat:inl
~ö.zle[ine,ekledi. '" .' _ - ,-' ' ,

NEVRUZ NEDÎ ?
N evruz, eski Orta Asya ve ÖnAsya rriill lerinin

• y//ba$/ sayd/k/an gOne denir, .Kelime Farsça~,
. dlf ve "yenl gün" an/amma ge/ir, GOne$'in kaç bur-

. cu M/gesine girdigi gOnOnyani 21 Mart gOnOnOn
, ad/dlf, Eski ge/enek/erde Allah insam bugOnde ya-

ratm/$tlf, Sanra bugOn baharm ve malî yllm ba$/an-
.- g/c/ kabu/ edilmi$tir. .
, : Özellik/e Iranmita/ajisinde Oze/ b/r yeri a/an bU
gQn, Osman/liar d(jneminde de "Nevruz Bayram'"

. a(f/y/a kut/anage/m/$t/r. Bu bayramda "Nevruzlye"
deni/en çe$it/i hediye/er verilir, ha/k ve divan $â/r-
/eri bu ad/a $iir/er yazar/ard/, Anada/u'daha/k Nev-
ruz'da klfa ç/kar, eg/enir, at yan$/an, gOre$, cirit gibi
egfence/er dOzen/erdi. BugOn Anada/u'da giderek
unLJtu/mu$, yerini 6 May/s'ta kutlanan H/drellez'e
bmilkm/$tlf. Y/ne bahar bayram/ a/srak kut/anan
H/drellez.'de ha/k klfa ç/kar, eg/en/r.

Nevruz, geçmi$te Iran'dan, M/slf'a kadar ya$a-
yan tap/u/uk/arm bayram/ iken giderek a/am dara/-,

_m/$, sadece Iran'da ve /rak'm bazi yer/erinde kut-
/amll/ar sOrmO$tOr. $imdi Nevruz âdetleri Iran'da
baton canli//g/ i1e ya$amaktadlf,

Hainler bir astsubayirn1il ~ehit etti. .. Sol örgüflèr bomba. attl

IrisI.!.evruzsa
'1ardm ~e~evrty'e geun Bu arada, Adana'da da geçlTl1C11.
.ii$Jèerlertm,1. pusuya dU- "NeY "d 1 l' (
~aruldu. 'Olayda Osman me h ruzl 0 aYIslY a eylbl~- . B61ge 'Valilli.
,Yurdaser sehil dU$IU '.' aztr anan a~1T1so Ir rd '
; ,.... Org~lte mensup olduklan uya I Ii
JSlanb~1 'da BA~ Hava- belirlepen All Kalkan Fl. Ot.' Il
yolla!, ~/n ~urosu (JnUn- dân Kalkan ve Me 'Ö. e yandan N~~ ~ol~-
de bUyUk b,r pat/ama 01- buldok kal d Stin kl Z ytslyla bÖlueUler~n 1n$ebl-
du. Olaym sorumluluRu- .' ~ an!. anI a- leeekleri eylemleri lemek
nu "6 J:fa:i~n" (JrgUIU nne!V ve l~yerlennde yapl- amaelyla OlaAanu tU HâI
~~llendl.tr:p;tf.e..;/furlçe Ian aramalardaçok saytda Böige V~liAi'nce eni~ U-
~,~Q$tlksm~ yavll yasak}illym ve doküman eie venlik tedbirleri dl g
fJ!1n urt Uii~(jr-,,' . .
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CUMHURIYET 20.3.89
Diyarbak,,'dän baglmslZ aaayi:
Karakociun mitingine 10 bin kilti lœtIldI

otYAIlBAIUR (CII.liutyet)
- 8QlIDIIZ aosyalist aday Refik
" .... oç.un clün ZUbeyde Hamm
Meydam'odaki mitlnsine 10 bin
kl$Î katddl. Halen cezacvlnde ya.
{an eSki OlyarbakU' BeledIY,e-.,-
kam M...... ZIDa'JlUl..eal IArla
Jaa'n1D~~.;KIrtçe le-
Jamlayarak konu$tulU mitlngte~
'~~Is'ln flSizln". "Kallrolaun.

(,ÖlllQri.clllk" ve "H.lepçeyl
••• ubDaCbk'! slopnlan atakh.JCa.
J~! ~OJ.1u$masll~ bqlam'~~n

Once toplanuya katllanJarl, "Ha.
lepçe kam.mlnd ... lilt ol.alanD
am .. n." bir dakikahk saYl1 du-
ru$una çal1rdt. Demokrat ve dcv.'
rimcilcrin istellyle aday oldulunu
bclirten Reflk Karakoç. $Oyleko-
nU$tu:

"14 mUyarhk bütçeyl çalma.,
daD. ç.ldlrnl.dan Diyarb.klr'i
y.. aDlr blr kent y.paeatl~. Teb •.
dltlere aldlr.a)'lD, vaatlere kan.
..Yln. Zonauld.k't.n karo
aetlrlp kaldlßm yapaaludu, pa-

patyala,. balo dllleDleyeaierden
ba.p IOnlCaitz."

Karaltoç, son plnlerdc, ~e
SHP'lilcrln Halcpçc katliamlnl is-
ti.mar ederek, oy toplamaya ça-
I1ful1m One sUrdU ve "Dlyarbalur
~HP adaYI Turaut Atal.y, sittlei
ber yerde, b.. kan seçUlne, Ha-
lepçe ,ebltlerllçlD anlt yaptlraca-
llDI .öylüyor. Bunlara
Inan.aYln. Verdi&! ber vaat oyu-
D1UU kuanmu lçlDdlr" ,dedi.

CUMHURIYET 22.3:8"9

...... ..,,. •• I.TI ...... - Sultanahmet Alam'nda ''Nevruz _Inl" Itsine uOradl. 0I)C8 kuttalTlllYl. "S8yIroI" lCIIan polls, daha soma 18 kl$1yi gOZ-
~ prtal,r sOy\e)18n, halay çetœn blr.grup, daha sonra polisIn m~aha- attJna ald•. (fotoOr;: Mehmet Demlrfcaya) .

N#Z lmtlamasmda 18gözaltI
t. ~ M~ .;.,.Farsça '~ tstanbul'daki kut1ama ctkInlik- Atq çevrcsinde ba1ay çckerek tar- lar1l. Nevruz bayramuu kutlll:f1p,
al...... anIaJmpa "en Kü~ ve lcrinden ilk! tstanbul Onivcrsi~ JaJar'~ aru&> daha soma po- Kürtçc liirlcr okudu. UludaA Uni~
tran halklanma ~ .bayranu si merkez binaslnda ~ptldl. Bay- 'Usin ml1ùhalcsi iIc karltlqu. lB vasitesi ttBF kantininde ise IS OAt
"~; Aalœra. Diyarbakir ve ramla i1gili yapdan forumda, kilinin JOZlÙuna llbn4tJJ otrenil- rençi mum yakarak ~ slogan ata;
AdaDa'r.im )8DI S1ra tstanbul'da da ''Türk VI Drt bàIila" bqhkh di.Diyarbaiar Dide (.lnMrsitesi'n- rait NCV(UZgOnÜgÜ kùtladt. An.'
kutlanch. lstanbuJ'da "Nevruz bildirilcr daltttldt. baynumn an- de I~ kadar ()IreItà atq yaktp kara'da Nevruz toplanttsuu izIe)'eD
...... ~ ba,yrCll IwtJamak ,lanu tb'.crinde kon~u1du. Ak&am Kürtçe ptrler bkudfèAdant Çu- 2QP(1e~ muhabiri SeIami tn.
iste)teà~ 18'i siyasi ~.,.- ise Sultanahmct'e gelen bir grup kuf'OW OnivC!àltesi BaIçabkam:- «niD sivilllOlislcroe dövüldüj1l
flDdail &6zaIuna abndt. . . Nevruz bayranu için ates vaktùar .• .P.!!-~ b.fi';grup Olrenci aIktt- . belirtDdi.

133



INSTll'll'(' I{ lll{!)I': ,

edJIdi: 'Bu ~a~ QoIu ve GUney-
doJ\tAtWfàlù daki operuyonla-
ra katdah helikopterierden bir hO-
lümünün, FranslZ ve Alman pilot-
lar tarafmdan kullandd11t da
PKK Avrupa sözcüsünün iddiala-
n arasmda yer ald1.

Ole yandan PICK temàilcisi.
SHP DiyarbakIr mitinaindè Kürt-
çe konUfulmasuu ve daha Once ce-
zaevlerindeki PKK direnilÇilerl
için kendisini Yakmaya kalkan bir
kadIron SHP'ye oy verilmesi için
çaIn yapmaslm, "Biz burjuva
partilerinden medet ummuyoruz
ve PKK olarak herbanai bir par.
tiyi desteklemek siyasetimiz yok.
tur" biçiminde delerlendirdi. Ay-
m sOzcü SHP ve ANAP içindeki
KUrt kOkenli milletvekillerini "i,-
birlikçi" olarak nitelerken,
PKK'nm Kürdistan Demokratik
Partisi ile olan protokolUnUn bo-,
zulduAunu, çünkU KDP'lÙn TUrk
hUtUmeti ile ifbirliAi yaptll1m
soviedi.

nildi. PKK 1Ö2ICOsU$imdiyè kadar
OraUtUn ~hirlerde ekonomik he.
dcflere yOnelik eylem yapmadlll,
neden bu stratejilÙn deli$tirildi-
Ii yolundaki soruyu ise "PKK
aUçlenmektedir ve artlk T.C.'yi
bUtUn sahalarda VuracaktlF. &at
Oktay YlIcbran'ID OldUrUlme&ide
bunun ilk i5&retidir" biçiminde
cevaplandlrcb.

Son 1 Yllhk dOnemde PKK ka.
Ylplanmn 1'0-200 civannda oldu.
lunu sOyleyen KUrt temsilcisi, ay.
m dOnemde 3'U binbql, 1'7 Ozel
tim elemam, 600 komando eri, 9
astsubay, bir yüzbql, 6 üstelmen,
4 telmen ve 3 bekçi olmak UZere
toplam 16'0 ordu mensubunun
OldUrUldUAUnU, aynea 12 polis,
380 kOy korueusu ve bir muhbi-
rin OIürn1ecezalandu1ld1l1ru iddia
etti. Aym PKK bilançosunda do-
kuz TUrk helikopterinin dU$Urtll.
dUIU, bir trenin tahrip edildili,
çok saYida askeri tqlt vè malze.
menin de hasara ulraulchl1 irade

CUMHURIYET 25.3.89

Y(!Jijyurtsarilmlulanndan ~heSapsorulacaglnl dujuidii

PKK'mn 'büyük e lem
'P""Avrupatemsilci/ili tarafznda;, dUn t - ~'di'.'di'.
Brakse/'de yapl/an açlk/amada, Yqi/yurt e '
o/aYlmn sorumlusu Cafer Cal/a yan ve . ..' __ _. '
Hu/usi Sayzn 'zn, Esat Oktay Y,/d",m gib;
(J/dQÏ'fl'eteli duyuru/du. PKK, bundan b(Jy/e
bUtan TUrk;ye çapznda ve $eh;r/erde,
ekonomik hedefIere kar$I da hUcuma
geçe.ce ini afzkl

HAD utliENGtN
... 0'ku:L - Kurdistan ltçi mi Slfasmda aerçelde$tirdikleri ~.

ParèIII (PKK).adma dün Br11ksel'- lem bilançosu aÇlklandl. Aynl
de yapllan .Ç1klamada, OrJÜtUn toplanuda, PKK'mn OnUmUZde-
bund&n bOyle TUrkiye'nin bUtUn ki .ylara dOnük stratejisi hakkll1-
~Ia.lèrinde, ekonomik hedene. da ipuçlarl veriidi ve OraUtUn, are
~e yJPelik ~hir eylemleri lerçek- tlk bUtUn TUrkiye çapIDda ve ~
lefi{(ec:eIi ve Ye$ilyurt olaylannm birlerde de salcbnlar lerçekle$ti-
soruinlusu Binbql Cafer Çalla- receli ifade edildi. ERNK sözcü-
Yan vc Hulusi Saym'm da daba 'Ilnün "altlnl çizerek vurluladl-
Once Oldürü1en Esat Oktay Yllcb- Il'' dünkü &Ç1ldamada, Ye$ilyurt
ran aibi "eczalandInlacal1m" du- köyünde insan pislili yedi.rrne ola.
~rdu. Aym~~amLda, son bir Ylnm IOrunilusu olarak duyurulan
~lçiDêIc l'JCIt'''tararUldan lerçck- Cafer çal!ayan ve Hulusi Saym'.
Icttirile:n geriDa sal<br1lannda top- IDda daha Once tstanbul'da PKK
lam 19'0 asker, 12 polis, 380 kOy militanlarl tarafmdan ö1dürülen
korucusunun OldUrüldülU, 9 he- Esat Oktay Ylldlran aibi "ceza-
liiopterin dÜ$Ürüldülü, çok saYl' lancbnlacal1" belirtildi.
da ukeri araan huara ulratddl'
Il'Ve33 Or.eftim mcnsubunun esir PKK, ERNK ve silabh birim
al1D<bI1'iddia edi1di. ARNK'mn sürekli olarak lüçlen.

PKK'mn kitle Orlütü duru. diAi iddia edilen basm toplalltlSlll-
mundaki ERNK Avrupa sOzcüsU da, "ÖnUmUZdcki dönemde, kir'
Mahmut Ate$ ùtafmdan dUn sai alanda ve ~hirleFde T.C.'nin
Brtlksel'de düzenlenen basm top- ekonomik, siyasi ve askeri bütUn
lantlsIDda, KÜI't FiUalarm 21 kurumlanna yönelik eyIemlerimiz
Mart 1988. - 2f Mut 1989 dOne- daha sicldetlencrek sürecektir" de-
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Bir terörist
öldü, bir
,astsubay ve
bireryarah

sURI' (Cumhurlyet) - Siirtl
in Simak ilçesine balh Kimau bu-
call yalunlanndaki televizyon ve-
rici istasyonuna sa1<bn dü.zenlcmc
hazuhl1 içinde olan bir IFUP te.
rOristin çembere abnd1I1, Ç1kan ça.
tl,mada bir terOristin OldürüldU-
AU,bir astsubay ve bir erin yara-
land111 bildirildi. .

EdilÙlen bilaiye lOre bir IFUP
PKK terOristi, dU,D~bab en.~ Sl-,

ralannda Su'näk'm Klrkkuyu kO-
yU yakmlannda Uç Ayn noktada
çembere almdl. Bir JÜvenlik yet-
lPlisi, Ç1kan çatl$rnada bir terOris.
tin vuruldutunu belirtirken IU-
venlik lüçlerinden iki yarah oldu.
Junu belirtti. Olay Uzerine Siirtl
~n çatl~a bOllcsine helikopter.
aerie polis timleri IOnderildi.

Ote yandan Mardin ve SUrt'te
QçUasker toplam 48 ki,ilÙn OldU.
l1l1mesi ~Iemlerine katlld1klan
be1irti1en iki ta'Oristiil cesetlerinin
bulundulu bildirildi. OlaianUstü
Hal Bölae ValiliIi, Mardin'in Dar.
aeçit ilçesine bath Sueatl ve KU$-
luca koyleri yaklnlannda cesetle-
ribulunan Ismail kod adh Maruf
Çelik ve açlk kimlili saptanama-
yan Firaz kod adh teröristlerin ör-
aut içerisinde ters dU$tUkleri arka.
clqlarmca Oldürüldüklerini bildii-~
di.
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~ürt liderler" toplantlslnda,":'~po:i.'Çfa",b~':t«~~eCteydi.. ".. "...,,''''"..
ran a r zlr, I

OIYARBAKIR, MIL.HA
InlORT Kürt örgütünün liderleri, 22 Mart ta.

rihinde Iran'm Mahabat kentinde düzenle.
dikleri toplanuda "ortu dU,Uaet ve ort.k

bareket" karan a1dll.r. Toplanud., Türkiye'nin
Oüneydoju An.dolu Bölaesi de "ortu eylem
a1w" ilan edildi.

Mahabat dört1ü toplanuslDa PKK Oenel Sekre.
teri AbduDab 0caIu, IKDP (Irak Kürdistan De.
mokrat Partisi) lideri Meaat BarzaaI, KYB (Kür.
distan Yurtseverler BirlijJ) lideri Celai TaI.baal ve
IKDP dran Kürdistan Demokratik Partisi) lideri Dr.
Abdambmaa Kauemla kaulcb1ar.

Celli Tlllblni • M.. ut Blrzlnl

• --
Abdulllh Oeilln

• Mahabat kentlnde dozenlbnen toPlantlda, Mesut Bar.
zanl, Celai Talab."I, Abdurrahman ICISsemluve PI(I('nm
ba,1 Abdullah Oealan'In, "ortak dOsOnee ve ortak
'hareket" kararl aldlklarl, TOrklye'nln OOnevdoOu'sunun
da, "ortak evlem alanl" kabul edlldlCI kavdedlldl

I OOrt örgiitün arUlndaki siyual lorul aynl1k.
lanna raimen, toplanuda leMel stratejilerde ortak
dü,ünce ve ortak hareketin kaçmllmaz olduju ka-
ranna vanld!j1 öjrenildi. Toplanuda aynca, PKK
Oenel Sekreteri Abdallall OcaIu'm öneri ve Israr.
Ian karllsmda "TirkQe'DIB Ga.eJdota Aaadolu
topnldanlll ortak eylem allII kab .. edIlcIItI" de
haber allOd!.

Irak hükümet kuvvetlerinin operasyoblariyla aiu'
kaY1p1arveren IKDP Iideri MllUt BllZIIlI'nin top.
lanuya "1Ö.UlIlIz" kauld!j1 belirtiliyor. Toplanu.
dan önce Lübnan'm Bekaa vadisindeki PKK kampI'
na &iden BIlZIIlI, burada AbduDU öe.Iu'la bir
öngörü,me yapu. BanuI'nin bu ön' görü,mede
Öellu'dan, toplanuda sim kararlar &hnmasl yo.
lunda giri,imlerde bulunmamasml istedigi öirenil-
di. Ancak BIlZIIlI, "ortak eylem a1w" karanna
kat1lmaktan da geri duramad!. •

Bu arada, Avrupa'da faaliyet gösteren PPKK
(partly. '",aae Kerkerlll Kürdlstu) adh örgüt-
te parçalanmalar olduju, örgütten aynlan Merkez
Komitesi üyesi Salt AYdoimul'un "Al. Rizlari"
örgütü liderlerinden tbrahim Gllçlü ile birle,erek
yeni 1m silahh eylern grubu oIUflUrma çah,masl yap-
ug. öirenildi.
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